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Tout «xemi^aîre qui ne sera pas révéla de lo signature de l'auteur^ 
sera réputé contrefait. 



PARIS. — IMPRIMERIE DE COSSON, 
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LA BIBLE, 

TKADUCTION NOUVELLE, 

AVEC L'HÉBREU EN REGARD, 

ACCOMPAGNé 

DES POINTSVOYELLES ET DES ACCENS TONIQUES ( xnwa) 

AVEC DES NOTES PHILOLOGIQUES, GÉOGRAPHIQUES 
ET LITTÉRAIRES, 

ETLSS PRINCIPALES KARIANTES DE LA VERSION DÈS SEPTANTE 
ET DU TEXTE SAMARITAIN»' 

IDtbiée à Si. M. louis-philippe p» , Rai it^ ^anraie, 
acup S. Q^cSen^ 

MKMBM DE l'aCADBMI« «OYALJI DB MBTZ, KT DB PLUSIEURS SOClixSS SAVAKTB8 , 
AHCIBJr DIRKCTBUB DB t ÉCOLB I8RAÉI.ITK DB PARIS. 

namo 



TOME HUITIÈME. 



V J* î f / 



y 'M 
LES PROPHÈTES. 

TOME TROISIÈME. 
'31 'H D^SbD ISD-tMELACHIME (Rois) I et IL 



A PARIS , 

CHEZ L'AUTEUR, VIEILLE RUE DU TEMPLE, N^ 78; 

Théophile BARROIS, libraire, rue richeubu, n« i4; 

TREUTTEL et WURTZ, libraires, rue delille, n» ,,; 

A Strasbourg tt à Londres, même Maison. 
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NOUVEAU SUPPLÉMENT 
A LA LISTE DES SOUSCRIPTEURS. 



» »ii<»i»»^ 



S. A . R . MÔNSkiGMEDR 1M ' Duc DE MoNT^BKSIEft . 

Là Chambré des Paibs; 

MM. Athîas, de Livourne, à Paris. 

Barrois (Théophile), idem. 6 exeièiplaires. 

Blondel , chef des bureaux de FëtsdM-niajor géDërtil de la garde 

o^tionale, à Paris. 
'Bohaire , libraire y^ idem. 
Bossange (Hector) , idem. 2 exemplaires*. 
Bousmard (de) , chef de bataillon en.retrontel ^ idem. 
Camoîn , libraire ^ à Marseille. > . 

Carpi, banquier, à tMilaD.- 
Goupin , homme de lettres , à Paris. 
Cochin , membre du Conseil mupicipal ^ idem. 
Chamaux, libraire, idem. 
Cahen (D.), grand rabbin, à Marseille. 
Dondey-Dupré , libraire , à Paris. 
Donnet , maire , à Caen. 
Duval (Alexandre) , employé à l'Administration des ponts-et. 

chaussées , à Paris. ^ 

Guyardin (A.), gérant de la compagnie générale de dessè- 
chement, idem. "* 
James (abbé, A. F.), auteur de l'histoire de l'Ancien et du Nou- 
veau Testament, du Dictionnaire de l'Écriture Sainte,merabre 
de plusieurs sociétés savantes, idem. 
Jeramec (Raphaël)^ caissier de l'Administation des pompes funè- 
bres, id. 
Kaufmann (Mad.) idem. 
Legrand , libraire , idem. 
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LISTI DK8 SOUSGRIPTEUM. 

Xequieny libraire, i Paris. 

Latouche (abbé) , auteur d'une nouvelle méthode pour étudier 

l'hébreu, idem. 
Lacour « à Bordeaux. 
Lecointe , libraire , à Paris. 
Mandeville ( lady ) , à Nice. 

Oppenheim,H. D. Esq., prof, de langue hébraïque, à Cambridge. 
Persépée , libraire , k Pans , a exemplaires. 
Pelissonnier, libraire, idem. 
Poterlet jeune , ancien chef de bureau de U direction générale 

des ponts-et-chaussées , dievalier de la légion d'honneur , 

à Paris. 
Bignj (M}^ de) idem.. 
Kaphael (M. J.^ à Londres. 
Rodrigues (Olinde) , à Paris. 
Rothschild (N.), à Londres. 

Sergent, sous-directeur des dépenses de la maison du Roi, à Paris. 
Salva , libraire » idem. 
Sauron (J.) , libraire , à Odessa. 
Treuttel et Wiirtz , libraires , idem , 1 1 ex. 
Urbain (Gh.) et comp.^* , libraire», à Moscou. . 

Les noms de plusieurs souscripteurs ne nous étant pas encore parf^e-^ 
nus^ nous les donnerons dans le volume suivant. 
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AVANT-PROPOS. 



En publiant ce huitième volume de notre traduction 
de la Bible, nous nous voyons encore dans hi nécessité 
d'entretenir le public de quelques détails concernant ce 
travail. Cette fois, du moins, on ne nous accusera pas 
de' lenteur; il nous a été possible d^ccomplir notre 
promesse , de faire suivre après un court intervalle le 
huitième volume au septième. Mais nous n'avons encore 
pu donner Vlntroductioadont nous avons quelquefois 
parlé, et c'est sur ce point que nous appelons Tatten* 
tion de nos lecteurs, dont nous avons besoin d'invoquer 
l'indulgence pour ce retard involontaire. 

Ils sont heureux ces hommes favorisés du ciel qui n'ont 
<ju'à mettre leur nom à un ouvrage pour voir affluer 
les acheteurs et enlever en quelques jours trois éditions 
(style d'annonce )de letirs agréables productions. Ceux- 
là sont responsables du moindre retard; et le public est 
en droit d'être rigoureux envers eux; on demande beau- 
coup de celui qui a et qui peut beaucoup. Mais il est 
bien différent le sort de celui qui publie un ouvrage 
sérieux, d'une exécution difficile et auquel le temps seul 
assigne un rang. A des méditations scientifiques « à de 
laborieuses recherches sur les langues , les usages, les 
mœurà, il est obligé, quand la fortune ne l'a pas bien 
traité, de mêler quelquefois des considérations d'un tout 
autre ordre, mais qui ne peuvent êt^e négligées, si, au 
désir d'être écrivain consciencieux,, il veut joindre cehii 



Digitized by 



Google 



VÎij AVANT-PROPOS. 

de rester honnête homme. Il s'agit de conditions mer-' 
cantîles , et, dfebâs'le i6ôt>, M eJà/5^/w/e âh livre. Voilà 
notre situation : l6 public? a fusqtf ici sdbteAu Ws efforts. 
Mais notre position toute exceptionnelle d'Israélite, à 
la fois encouragé par des Israélites et des chrétiens, et 
amèrement critiqué par des chrétiens et des Israélites, 
no^a a mi^ dans roHjgatiQn d'étudier notre li^lpç.de^ous- 
crjptiop, ,jCQn(ime le voy^gèi^r^.çppsulte sa carte et le 
maria s^a ^)ous^!e. Eh bia;^! cet ex;amen de notre part 
lîpqs ^ donné la conviction que nous ne trouverions pas 
yp, nombre suffisant d'achetçurs pour un volume en- 
tièrement feuipli , à^e recherches archéologique §ur la 
Bil^le, et compte le médecin £ait passer un breuvage amer 
aveÇ; le seco^r^ de quelque ingrédient qqi flatte le palais 
de spn malade, nous aussi noqsjnepoprrons^ faire passer 
cette] malencontreuse. //i^ro</Mcft'o72 qu'accowppgflé^ de 
quelque partie de la Biblç. Mais cetjte partie, ue doit pas 
: êtrp trop considérable, car ^ voilà emori^ upjB.ldée qui 
,n.'içst rien moins que littér^irg/isans cela, retendue de 
notre livre serait hors de proportion avec €iç qu'il nous 
est possible dedpnner au prâ de'. souscriptÎPUt.Nousde- 
^ mandons donc au public upQ prolonga^liou de sa, patience 
..en opéme tenip^que nou^.lui demandons pardon de ces 
idétuils. : . , . » ; 

M vMai^r dira-t-on , le public, ne yoqs est :d,o«Q P^s 
aussi favorable, quQ ypus le diriez? et certes. lopus^vpns 
Je plus grand iutérét à ne pas Jaissçr nfi^^rçt.pe ^out^, 
,et cela par deux motifs: le premier parce qu'il rii^^erait 
xpas fondé; nous avons eu tout If^^uccè^s qu'il étajt.p<)ssible 
1 d'avoir cdaus les circopst0«ee$ où nous nousi-sonimes 
îttrouyé, circonstancfs personnelles etautresinos Iktes 
f^^Qu^cription imprimées en tête des voluui^i, eR les 
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jourpauz les plus accrédités , sont là pour appuyer 
notre assertion. Le second motif, c'est que si réelle- 
ment les préoccupations politiques avaient détourné l'at- 
tention publique d'un travail dont ne dépend pas le 
sort des nations, notre travail n'en vaudrait pas moins 
ce qu'il peut valoir, mais nos adversaires s'en pré- 
vaudraient contre nous. Cependant qui ne connaît 
l'effet des préjugés, de la jalousie, et surtout qui ne con- 
naît la difficulté de faire prospérer une entreprise,quand 
l'auteur est un père de famille (sans fortune, sans place, 
et qui est ainsi obligé de coordonner des devoirs diffé- 
rens et des obligations diverses ? 

Nous venons de prononcer le mot préjugé ; il y en 
a un qui nous a été fatal. On croit, à tort selon nous, que 
Jes livres de Josué , des Juges et des RoiSy sont trop peu 
in^portans, et plusieurs de ceux qui ont acheté le Penta- 
teaque n'ont pas encore retiré les tomes 6 et 7. Chez 
nos coreligionnaires non lettrés, la Bible consiste dans 
le Pentateuque ; mais il est arrivé que des Israélites qui 
^e prétendent du mouvement^ comme des chrétiens qui 
se Axs^ïïlhébraïsans^ ont refusé de prendre les tomes 6 
et 7, et pourtant, nous en appelons à ceux qui nous 
ont. fait l'honneur de lire ces deux volumes, nous le de- 
mandons, ce préjugé contre cette partie de la 'Bible est- 
il [fondé ? ce n'est pas à nous de faire l'éloge de nôtre tra- 
vail ; nous aimons mievix renypyer aux exceller^ articles 
•publiés par M. Munkdans \e Temps du i9Jnai etdu i" 
octobre,et à celui dé M: Tabbé Labouderie, danslcVoi/r- 
nal asiatique àe septetribte dernier (ï). 

(1) Hous ne nous permettons qu'une seule observation au sujet 
du deuxième article de M. jVIunk. Ce savant orientaliste nous crilique 
d'avoir rendu le mot DN'':U Nebiinipvir Propriétés y il préfère Texpres- 
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X AVANT^PROPOS. 

De ce retard ou de ce refus de prendre ces volumes, il 
est résulté pour nous un dommage considérable que ne 
peuvent compenser les nouveaux souscripteurs qui nous 
arrivent journellement. Il est donc vrai de dire que le 
succès moral de notre publication est complet, mais 
quant au succès matériel il est nul jusqu'à présent, par 
le motif que nous venons d'indiqu<sn 

Nous avons pensé dès le commencement de notre pu« 
blication^que nous lui donnerions un degré d'utilité de 
plus, si nous nous servions de nos communications 
avec le public pour faire entendre quelques vérités utiles, 
lesquelles, quoique indépendantes de notre travail, se* 
raient pourtant en rapport intime avec Tesprit qui y 
préside. Nous voulons parler de l'état du culte ju- 
daïque. Pour nos coreligionnaires ce sujet est d'une 
haute importance, et il n'est même pas sans^ intérêt 
pour ceux qui professent un cultejdifférent du nôtre. Mais 
si , pour réussir dans le monde , il faut renier ses pre- 
mières opinions quand elles ont déplu, nous ne sommes 
pas en voie de réussite. Nous avons dît dans l'âvant^pro- 
pos du tome 6 : « Les formes du culte restent station- 

sion adorateurs inspirés ^"ElchhoTU a remarqué déjà (Introd. à VAnc. 
Testam, t. i , p. 9 ) que Nabi signifie chez les Hébreux un confi- 
dent de la divinité, et non pas précisément un homme qui prédit Ta- 
venir, un prophète, mais il dit aussi qu'on a pris ce mot d*aprés 
l'acception convenue , et nous avons cm devoir éviter au lecteur non 
familiarisé avec l'hébreu, le mot Nahi dont le sens lui aurait échappé; 
orateur inspiré peut bien se dire dans une dissertation scientiBque et 
littéraire , mais allongerait la phrase quand il s'agit de traduire plu- 
sieurs fois de suite le même mot. La critique du savant orientaliste est 
flatteuse pour nous comme son éloge, et en répondant k l'une, nou^ 
croyons montrer le cas quenoUs faisons de l'aulre. 
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nailres , et tout homme non prévenu conviendra cepen- 
dant que les formes du cuite le plus simple, le plus 
rationnel, celles du culte judaïque, ont besoin d'être 
modifiées. Cette modification , ce besoin d*enlever au 
culte son enveloppe asiatique est urgent , et comme dit 
le prophète : Iliftt et il ny aidait personne h (Isaïe, ch. 69 
V. 26.) Cette assertion qu'approuvent plusieurs, cette 
plainte que profère tel qui est en mesure de la faire 
cesser, tout en ne faisant rien , nous a valu de nouveaux 
désagrémens; mais ces désagrémens ne peuvent nous 
faire réprimer la vérité, et chacun a le droit de la dire; 
pour qela il ne faut être ni électeur ni éligible, notable 
ou membre du consistoire ! 

La meilleure preuve qu'on s'occupe d'une chose, c'est 
quand on lit les publications qui ont pour objet cette 
chose. L'Allemagne a vu naître un bon journal Israélite de 
plus, déjà parvenu à sa huitième livraison ; c'est l'excel- 
lent recueil que publie à Francfort avec une société 
d'hommes de lettres israélites, l'estimable M. Geiger, 
rabbin à Wisbaden, sous le titre de Journal scientifique 
pour la théologie juive (Wissensch. Zeitsch. fur jud. 
theol.). L'Angleterre, peu favorable du reste aux inno- 
vations qui ont rapport au culte, a vu parvenir à sa ving- 
tième livraison , une revue hébraïque publiée à Londres^ 
par M. Raphael,^sous le titre de The Hebrew Review and 
magazine oj rabbinical littérature. Neuf livraisons d'un 
journal publié par M. Bloch, à Strasbourg, sous le titre de 
la Jtégénération ont paru , et vu le peu de sympathie 
qu'il trouve, sympathie que nous semblent pourtant mér 
ri ter plusieurs des derniers numéros, nous ne sommes 
pas sûr si ce recueil pourra se soutenir. Et cependant 
est-ce que nos coreligionnaires en France n'ont donc plus 
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rien à)af)prei)dre sur leur histoire et leur littérature? ou 
bîeo soa-tils devenus indifférens pources^prédeusesJbon- 
•naissances ( i j ? Trouvept-ils tout si bien qu'aiidane p^o- 

(i) Nous regi:ettons bien viyeinç^t 4e ne pouvoir fek^ ,coiinakrjB à 
SOS lecte^rs, s^u moins par extraits, deu;t,eiçcellens ouvrages publiés i:é- 
cemment en Allemagne, sur le culte et la littérature hébraïques ; certes 
un intérêt véritable remplacerait bientôt chez nos corcligtonnair^ 
français cette indiffereiiee dont se plaignent avec tious le petit nombre 
^^hommes qui ne pensent pas que s'occuper d^uné matière aussi fUté* 
ressant^'^ soit chose oiseuse pour ^es> hommes politiquement et civile- 
ment émancipés. Il faut d'ailleurs constater un fait bien honorai^] e pour 
notre histoire et notre littérature : Non-seulement en France, mais 
même dans les pays d'une classique intolérance, les chrétiens font tou- 
jours meilleur accueil aux publications du genre de celle dont nous 
parlons que nos propres coreligionnaires. Faisons au moins connaître 
ces deux remarquables productions. La première , c'est le «avant 
livre qu'a publié à Berlin, en i83îi, ^. le doct.,Zuna^, sôvs le titre 
àe Dissertations exégétique^ sur le culte judaïque , historiquement 
déi^eloppé. ( Die gottesdienstlichen Vprtriige der Juden historisch 
entwickelt). L'auteur avec une rare érudition fait connaître sous 
loutes les faces, tous les ouvrages publiés par les rabbins, depuis 
la destruction du second temple; Il indique la rédaction de ehaque eu- 
vrage^^ce qui y a jdonné lieu , les diflerontes ëditions qui en ontvété 
faites, :avcc des notices biographiques sur les auteurs, et la critique 
.de x:es ouvrages;. Ce livre est procédé ^^\xiïe préface fort remarquable , 
où la position des Juifs de l'Allemagne est vigoureusement tracée , et 
. terminé par un coup d'œîl sur tous les Israélites du globe. Il est à re- 
marquer seulement, que dains cette partie du tra^nil, on a quelquefois 
'mentioniié des productions qui ont passé inapefçWi^ dan^ leur patrie ; 
' ic'^bsà^s doute l'e^etila prisméqui {uiovient déréjoigneroent de l'auteur 
. df i,lifpx ^pnt,^l> B^He. I^ç depxjèpie puvyag^ , t<?st,ceiui de M. DçUtsch 
_ ^l^çif çjg ^ ii&3§) ^r iqpi fait conn?uJ:rç,ay^c, autant jde |;oût^que io talent 
l'histoire de la poésie héljraïque après la Bible , sous le modeste titre 
de } Pour V histoire de la poésie judaïque depuis la clôture dés écritures 
saintes de C^ncien^ Testament jusqu'à nos jours, (Zui ^schichte der 
judiscken Poésie çàYn'Ahschlusse derheitigen Sckriften Allen Bundes 
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position de réforme ne puisse lés émouvoir? Si c'e^ de 
VindifiereBoe, disons^le blaùtenïeht , cette iodifïerefKje ebt 
fâcheuse; elle iïimts an seDtipfient religieux . Quand Ja fbri 
veiin ides temps* anciens, n'existe pliis^ il fîaat la ranimet 
pan ce qâi est coaiIbnHie au 'temps: et à 'noB mtœnrs; 1^ 
vieilles généi^fionis disparaissent, emportant ayee quel* 
ques préjugés unecçôyapce ro;bTis|te que rien n^a rempla-^ 
céé. Cehesont^as leshabbînsrlespluàiiïstrmts, les pitié 
respectables par leur âge et leur piété qui niejnt la lïé* 
eessité d'une réforme; MiGeîPsonLcvy^ dont personne ne 
sœpectièralai véracité et la bonne foi, dit en parlant de feu 
M. AaronWorœs, dernier grand rabbiù de Metz: <cWorms 
n'était çids; éloigné s lui -même d'adopter? cèrtaiiiés réî- 
formes dans le culte; mais la faiblesse, la crainte de 
s^tiiîeir Ptaiïaadvensiott (de I J'^nora nce^ l'empêébèî-fcnt 
d'introdfiire dans le ci^ltè public/ de pét^ndues^ innova-*- 
tiodos qui n6 sonlî aUtrei chose '• qu'un < retour^ aux tisa^ 
pl^is^i»ple5 de l'antique, i^nagogue. NéaJnmoins/ dans 
soBrtorat<<re particulier^ 4es prières it^Utilesn forent im-» 
pitoyablement retranehées eu changées. » (La Régéné* 
ra/«jrt. de >jwilL^ti 836.) > t ; . ; 



his ààfâié hëûeste Etit), li'âutwr né pàfle pas deà ptlîductions qûèlà 
nbsè hébraïque a losptréeà ea Frftûce^ âti!x Gdogna, aax Hàlevy , aux 
Majer , etc. qaiiQ4!^S;i;ént yo^x d&lareaomméc publiaient les yîctoîxc^ 
du ptus.grai^d,capijtî4ne.de^ te(Qps modeTA^, et quand fiu?eà^ proniul- 
guéesles lois organiques des Israélites de Ffs^nce. Ces remarquables pro* 
duclions ne méritent pas cet oubli. Ce reproche de noire part est d'autant 
plus désintéressé, que l'auteur nous a (Personnellement nommé dans sa 
préfacée L'étendue de celte note né nous permet pas di'entrei^ dans des 
d^ailâsur Texcellente Histoire des Juifi depuis les Muçhahéesjùsqi/à 
nosjjfurs y par ^. Jçst. l^o^s nous oçcuppns de la traduction de cette 
importante bi^toire. Nous ajouterons : Quoique M. Jost soit le dernier 
en date des historiens juifs^nous n'hésitons pas à le proclamer le premier. 



Digitized by 



Google 



XIV AVAifT-PBOPOS. 

Et quel pays est plus favorable à des innovations sages 
et raisonnables que la France?' Le gouvernement songe- 
t-il là, comme dans d'autres pays,à s'immiscer dans nos 
a£faires synagogales , pour Ëiire triompher la routine 
aux dépens du bons sens? La France n'est-elle pas une 
terre de promission pour nous? avec la différence qu'en 
cessant de former un peuple à part^nous avons le bon- 
heur de faire partie du. peuple français; tandis qu'en 
d'autres pays on ne peut parvenir à une position hono- 
rable qu'au prix d'une apostasie (nous aimons à répéter 
cette phrase d'un discours par nous prononcé dans une 
récente solennité ) , en France nous pouvons rester 
Israélites et modifier le culte, qui est variable de sa 
nature. 

Quel que soit le succès de nos efforts, et dût la mal- 
veillance s'armer contre nous du peu de fruits que nous 
en avons retiré, nous continuerons ta- marche que nmÉ 
nous sommes tracée. Notre traduction et les notés qui 
l'accompagnent, préparera à nos descendans des temps 
meilleurs. Dissiper les ténèbres de l'ignorance , mettre 
chacun à même de lire et de comprendre la Bible et 
les livres rabbiniques; faire connaître par nos extraits, 
nos traductions ou nos imitations , les ouvrages nou^ 
veaux, rares ou inconnus, sur ces matières, tel est le 
plan que nous sommes proposé; nous n'en dévierons pas. 

Le volume suivant contiendra Isaïe. En faisant suivre 
Isaïe zux Mois au lieu des Chroniques ^ que plusieurs 
placent immédiatement après les premiers Prophètes 
(D'^JE^KI DWDi)> ^io"s ne préjugeons pas la question tou- 
chant l'époque de rédaction des diverses parties de la 
Bible , que nous examinerons en son temps. Nous 
cédons au désir qu'ont manifesté de voir publier dès à pré- 
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sent les Prophètes appelés ies derniers (q'^JTTIK D'ïNtaJ), 
plusieurs hommes dont nous avons Thabitude de con- 
sulter les lumières* On sait que ces prophètes com- 
prennent Isaîe y Jérémie y Ézéchiel ^ et les douze petits 
Prophètes. Le présent volume est accompagné d'une 
Note sur les v. 9, lo et iï du cL ao. II RoiSj par 
l'auteur de la Notice sur le Calendrier (tome 3 de^notre 
traduction). 

En terminan tenons faisons des vœux^pour que le gou- 
vernement, qui a déjà puissamment en courage notre pu- 
blication , et qui a droit à toute notre gratitude , nous 
tende une main secourable, afin que nous puissions four- 
nir jusqu'au bout la carrière que nous nous sommes pro- 
posé de parcourir. Nous dirons à nos souscripteurs : 
éclairez-nous de vos lumières, faites-nous connaître les 
améliorations dont notre travail peut être susceptible^ in- 
diquez-nous les fautes qui sont à y éviter,et que votre in- 
fluence procure à notre entreprise les moyens d'arriver à 
bonne fin. 

II est honorable pour notre patrie que la première 
traduction véritable de la Bible se publie en France. 
Déjà l'Allemagne nous imite sans nous nommer; on n'est 
pas ordinairement si avare d'éloges quand on est,comme 
l'Allemagne, riche de son propre fonds. 

Voici ce que nous lisons dans le prospectus d'une nou- 
velle traduction allemande de la Bible, par S. Àrnheim , 
docteur , Julius Furst et le docteur M. Sachs, sous la di- 
rection de M. le docteur Zunz. 

« Les travaux riches et variés servant à 

Texplication biblique, qu'ont fait naître depuis trente 
ans des études linguistiques plus profondes et des re- 
cherches historiques et scientifiques plus larges et où 
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peut puiser rîûtierprète de la Bible, sont en. grande par- 
tie restés étrangers aux Israélites (ils k sont eu France 
également aux chrétiens), et la traduction et l'eiplicla- 
tion dé la Bible se sont arrêtées pour la forme comm^ 
pour le fonds sur le degré où les ont laissées MendelsaUn^ 
et son école. Cette manière de traduire en paraphrasant, 
en donnant à la Bible un vêtement moderne, ne satisfait 
plus le goût, et l'exégèse arbitraire et privée de comi;srt 
tance des Biourime {Commentaires hébreux) laisse çn 
souffrance le désir scientifique. Une traduction isin^pW 
de l'Écriture sainte rendant fidèlement rorigi^^l, ni's^ 
pas encore existé pour les Israélites. 

En France, nous n'hésitons pas à lé dire, elle n'^; en- 
core existé pour personne. Et ce qu'on exige au]ourd'h<ui 
en Allemagne d'une bonne traduction de la Bible > ppusk 
n'avons cessé de le dire depuis t 83o. . . ; 

Puissions-nous parvenir à coippléter ce travail poyr 
la Fraiice et nous croirotis lui avoir rendu qu^lqu.Q 
service. 

Paris, septembre i836. 



I..::::i,. •.. ' . 


S. Cahen. 


r.i.- . 






i ... / 



* ' Au moment de mettre cette préface sous presse, 
nous recevons le second volume de la traduction alle- 
mande de la Bible de M. Johlsohn de Francfort, conte- 
nant D''J1t2^Xl D'>N'>33. Nous partageons, comme nous 
venons de le dire, son opinion sur la traduction du Pen- 
tateuque du célèbre Mendelsohn. Cet illustre savant n'a- 
vait pas pour objet de traduire en quelque sorte verbiim 
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verboi Uivaîtàcœitr de rendre ses co^religionnaires séo" 
sibVes k fa beauté de là langue allemande, et de leur £û?e 
goûter la Bi]3leinieux qu'ils ne t'avaient faitjusqu'alorsw 
De là sa manière de traduire^ généraieoient libre , mats 
élégante ; une traduction littérale n'entrait donc pas dtins 
son plan. Comment aurait«il pu en1ltrëautrement?«Cettè 
manière de traduire, dit Goethe (cité par M. Johl^htt 
dans la préface de son premier volume), souffre d'a-^ 
bord quelque résistance; car le tradticleur qui se tienl^ 
plus ou moins prèsde son origii^al, renonce plus ou moins 
à l'originalité de sa nation ; il en réstdte une troisi^Oî^* 
manière de traduire, pour laquelle lêgoiUde la muîtitùdé" 
doit se former (ïabord^n Dans la préface de ce second' 
▼olume, M. Johfsohn cite plusieurs exemples à f appui 
de son opinion , qui est aussi la nôtre : que la traduc- 
tion de Mendelsohn n'est pas conformé à ce que la cri- 
tique exégétique est en droit d'exiger d'un traducteur 
actuel. Et en cela il ne vient certes à l'idée de personne' 
d'attaquer la gloire du philosophe israélite de Berlin 
Il était si bien dans ses vues de ne destiner sa traduc* 
tion qu'à ses coreligionnaires, qu'il ne la fit paraître 
qu'en caractères hébreux. Nous ^ouscrivonsdonc vol^n-' 
tiers à l'opinion du savant traducteur de Francfort. De 
même que nous recommandons à Tattention de tout 
homme de bon sens ce que l'auteur dit (t. 2 , p. 20 à aSj 
de Vinterprétatiott talmudique, que n'ont pas toujours 
admise les Aben-Esra, les Kim'hi, lesM^ïmonides, etc. 
sur la prétention de ceux qui veulent en tout baser la 
tradition sur la Bible. Nous avons dit cela plusieurs 
fois et de plusieurs manières; nous n'accordons à per- 
sonne dé rendre plus de justice que nous à l'immortel 
auteur du Phœdon allemand; c'est lui qui a préparé 
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PKHre émancipation morale et politique ; et; comH^ 
nom sommes en quelque sorte sur les épaules de nos- 
devanciers ^ nous devons aiissi faire mieux qaeux. Mais 
co^me M. Johlsohn connaît notre travail et qu'il en loue 
l'exécution dans les lettres qu'il nous a adressées, il sût- 
été juste de le mentionner. Un savant Allemand connu 
par ses immenses travaux philologiques et par son op- 
position constante à Féniançipation des Israélites, a été 
p}u$ équitable à notre égard. Pans ses lettre parttcu^ 
lîères comme dans son journalyil a bien voulu reconnaî- 
tre que le premier nous avons appliqué à la traduction 
dé la Bible cette exactitude qui distingue si avaniageti^ 
siement la manière actuelle de traduire sur celle du 
siècle précédent. Si Tindifférence pour les matières reli* 
gieuses caractérise notre époque^ au moins ceux qui 
ont un même but et parcourent une même carrière ne 
devraient pas être indifférens l'un envers l'autre. Comme 
M. Johlsohn {Préf. p. 28), nous dirons : « Celui qui a 
p<>ur objet de répandre la. vérité pour la gloire de Dieu » 
ne cherchera et n'attendra pas la reconnaissance des 
hommes. » Nous ajouterons que celui que les clameurs 
de la multitude n'ont pas fait dévier, saura aussi per- 
sévérer, lors même que les meilleurs d'entre ses coreli^ 
gioniiaires n'accorderaient pas publiquement à ses tra- 
vaux les encouragemens qu'ils lui donnent dans les rela- 
tions privées. 
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MB L*AirmiR DE U HOnCE BOa LB GAUXMIU. 

' ' ■ ' • ' ' ' i ■ ■ < C '' .'■ •' 

Les éwémenen$ quç raeonle ri^îMotre^ jopt 00 ordimîres, on ex^p- 
f raordUbtiîrM V' ouimraeiilen. Ms luouTeiueng des corps cél«stesf les 
vieissilndea^ «nét^rologicpies , )e& «ooidéna^ dpos, la vie des iodnridak 
«t des WiEitîoiis'SOirt des événementiCftdiDaîrcs» Oni coiDt)rend en géuénd 
^sooÀ ofetlé dénomînatîon tout ce qui arrivé régulièrement , (|>éffiodi> 
tfutttnent ou très^fréquemnienU La formaikm des c^ps nouveaiHL 4 
Vapparîtiou des phénomènes non ebcore observés , des perturbaiîoiis 
T{tielconque8 , 8iibkes>y imprévues y sont des événeroens extraordi^ 
maires. La différence eiitre ces deux clauses d'événemens n'«st péÉ 
i^Ue. Elle dépend du \degré de dos oonnaîssances. Ce qui estrexf 
traordinaire pour tel komme, tel. peuple, tel siècle , cesse de Félrè 
pour «n autre bomme, un autre peuple , un autre siècle» IVatl^ 
leurs, toiit événement historique doit nécessairement finir par êtte 
complètement oublié , dans un temps plus ou moins éloigoéi 

roTTHS mw m ]ret arh rm «Vrrw cPTintà cai a^wurh ]rat fn 

Point de souvenkrspour les générations passées ; ienximé pour celles À 
90enir9 il n*en restera pas de soutenir chez eelUs qui tes saunant {Eeei^ 
cfa. 1, V. 1 1). Si donc le même phénomène reparaît régulièrement à des 
intervalles assez grands pour que chaque fois le^souveuir soit entièremeôt 
effacé , il sera toujours regardé comme nouveau et fort extraordidaife, 
c[ttoiqu*il soit en réalité très-ordinnire. Par exemple , on sait qu'an cdm^ 
menceinent de l'année 167^ on aperçut subitement dans la oonsteUatiod 
de Cassiopée » une étoile inconnue, plus éclatante que Sirius , lar plos 
brillante des étoiles* Cet éélat alla en diminuant, mais l'astre resta 
visible pendant dix-sept mois consécutifs; on ne le perdit de vue 
qu'au n^ois de mai 1 574* ^ s'imagine bien l'effet qu'une telle appa^ 
rkiou dot produire sur les esprits du temps. Tjcfao-'Brahé s'en ocoups 
dans un ouvrage spécial , un des plus beaux qu'on doit à ce célèbrcl 
observateur; supposons maintenant, ce qui estpossible^ que celasse 
soit MIU' soleiV^qui devienne visible pou^ nous lossqu'il revient! à 
oerlaine partie de sed orbite. Si donc entre un retour et le< suivant il 
s'écoule un million ou un billion d'années', il est évident que chaque- 
apparition paraîtra nouvelle^ la première autant que la centième, 
et toutefois l'é¥éaemént considéré en lui-même serait- aussi ord>«- 
naire que le lever 'et le' coucher journaliers des étoiles; ainsi l'dago 
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(ggWi^ nnn trtn fn p^l U. nj a nmJenoiiiwu sousfe ^l^^ dçfit 
être entendu en ce sens , qu'il esl impossible de prouver rigoureuse* 
ment qu'un iaitet I oMivcaa.: Ij» soptrstUioo i commç il arr^e toujours f, 
tVmpalra aussi de Tastre de Tjcho-Brahé. Elle j vit un signe indi— 
cateiar de la catastro^e poUttco««ligiéuse de l'époque, éa masaacre de 
k^ Saîdit«BaFil|ilemy. €e mat ^igr^ ^VL*gm jreneootre. dans^^pMears^ 
langues (|DÛ êiman , «ipa, sigmum / leiçken X est ezprianépiir je naiot 
TTMv <{Be l'on fait dériver' 4e «nT^M^ee qiu est à venÛTt l'anaoïH^ 
dNine ehosafuture^Toutefbisle mot bébreu a reçu une- grande ext«n-« 
•imi'» et ^app|i<|ué non senUmeofe aux signes prophétiques ^ aux; pro-r 
àigei{prodiçerti) ,maî& encore à toute espèce.^ Biiracles, soit .qii;'î[> 
y ait pertui^Mihon'^ks'Iois naftnrelles (liqu^foctipn d'un rocher*, pétJpft- 
Action «de Feauy tcétrogradatioo du ^Ittly elci)y)Sott? qu'il n'y ait.paa de- 
pertiirbatiqn (guéri«on d'un malade, chute i^ubite de la plùié > •étOi.)^ 
Chaque religion à ses miracles ; par conséquent chaq«e. niraele estad- 
iBis'|toruricePtaiiii;noimbpe d'hommes; les autres le rejetteiMt, lou ne le 
ooiinaissenit ptis ; ces autres forment la majorité. . Car la terne rea£erwe 
environ un milliard d'habitans , femmes et enfans compris. On doit les 
^mnpter, puisqu'il ne s'agit que d'unepimple croyanee. OpaucuUeTCr 
ligîètl^«^l j^isqu'aujourd'hui,cinq cent millions de sec(ateurS4 '.Donc 
ano<Aie ne réunit encore la^pluraltté des suffrages du genre humain» ' 
Celle qui compte le pi as de sectateurs , le bouddhisme a un cuUe ido ^ 
lâihnei Le judaïsme , religion la plus anciennement vraie, ;ne;«ompte 
plus guère que trots, k quatre millions d'adbérenSr Nous nous seilvoi»s di» 
mot anfiennemetU , relativement . parlant.; cette rdigion , en reiDon-* 
tSint même jusqu'à Abrahant^n'a pas quarante siedes^d'existeoce «-otl^ 
ceiH vingt générations^; ceq«ie^t,unedateassèZ'réeenle^ 0b voitdonc 
qn'aucune histoire miraculeuse ne^pent à'étajer sur une .majorité de 
sii£frages; encprë bien moins, si au liciiide compter! on piiaej^s.v^* 
On^nie sache pas que jamaiâ>£ait.miraciileutt ait été consllktç par ilue 
académie des sciences ; c'est même une remarque. quitîÉb^fbet ià :t^M^ 
k monde; plus lesiselencas sont phçpagées^chéz un^fieiipley eti^mîn^ 
il j est question de mprades. . . > ; n i; . »^ . 

i L'exégèse. rattonneUe se borne h rechercher Ito caution luneUi»»' 
qui ont pu donner lieu à ces traditions , ou* bien de. let; discuVer/ 
miiquement sous le point de vue archéologique 9 ce Iqui.jest ti>tfrT'. 
jpurs préférable lorsque l'histoire annonèe l'intentiafi^ positive de 
raconter un miracle pour appuyer la mission d'un homme , on i>ourr 
servir d'argument à une proposition (n81D)< D«na.Q«^ ^JB^y ffo^ 
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mener le surnatlirei au datufel, c^est fausser les^iblen lions de llii^ 
toriân ; :qi)aad TexîstenQe' d'un fait n'ost jpas domient constatée » on 
ne doît jamaîff chaitthei? à l*expUquer « surtout quand le hit en ikm- 
m^e- n'a aucune conséquence imfortahte. Spinosa pduvatt donc 
se dispenser ^'attribuer )e racconrcissenient de i'ombre dans le nib- 
raele d'Iaaie à la dis][tari(ioti dNin nuage , qui , à rinsu du propbète , 
i^ett^pi^i^ 1^- rayons solailces; ceis aortes d'interprétations sont dds 
abus d'esprit ; examinons plutdt le récit de l'historien. f?ous Tojons 
•d'abord «|ue Ist plaie est guerre naturellemeot par l'application d'uii 
^^t^plasmiçdc figues. Ce qui suit est surabondant; on daterait qu'il n'y 
iaurait ^aiM^une ia^une dans l'histoire. Le roi veut donc un miracle. Le 
propb4^ offre d'ea faire! un par les Montées , les gradrqs (rîflSsn^ d'A- 
4ab«i^(i mais, ifous ne savoné ni qui étfiit oei ichaz ^ m en qubi con^ 
aistaieat, sesi gradins. .On conjectnre «sseeplausiblenient qu'il s^agît 
d'un ,gii|»ra4»«qui projetait son onibk«'Sur uneimirCsce graduée; C^é^^ 
^aftt^.peut^lre utae pjrafBÎde , taillée en «escalier , et surmontée d'un 
stjle;- s* la pyramide est ti^csTclevce «t rsii ffiàa arment étendoe , ee 
gnamoA^ peut servir à indic|«er avect beaucoup de jùMesse de'ltrèfri-p6* 
lite^diViabnis du temps 'vrai. Peut-^être mdmo qitc quelques-^unes ÉH 
pyramides d'IÉ^ypteétuiÊntéleYéesptoUi eà iisirevn usage chronomé-^ 
itiqm* Quoi qu'il en sjoit, ISaïe propose raltematiVëde faireidesceii'^ 
dre l'ambra de idt^deg^rés*, oudela Faire remonter. On était! prollaèl^« 
ment à l^nstani dé la jôuraée où ies!ombres s'allongeât; dés lovs 
ISséchiasitHauVeque ladescente estima turelle et facile; il opte pour 
le taocoullci^sement. On conçoit qpe ces el^aitgemens d^sla longUfeuii* 
dei foipbi^ -pouvaient s'opéver paid la. puissance* divine, sans rien 
ehanger-^m; mouvement du ^W^v Le miraelè c^t locai lYn'en est^pv* 
de xHiémio^dans un second récit qù'omlit dans Haïe (bh. 3^8 , v; 8)^èt 
l(<l(i prése^tiO une' vdriàate importance; c?estle«oleil qui rétrograde^ do 
ÎÀ% degrés mSyQ It^T tt?TÛt?r^at^m : Bès tors tt phénomène est co8tniqi*o 
et .obseyrvable sur tovs les points du >gk^bje ;"coiiime ^e mouvement ré*^ 
Irograde du soleil Ûit ra^^oiii-cir Foihbre>\, l'action se paâs^e^donc 
après midi, et ce jour s'est trouvé allongé^de tout lé temips que le so« 
leil a mis à parcourir eesdiidj divisions. QucUc est W loagueur de ee 
temps ? les talmudistes disent bardimentdix beurés; Qu'en sa veut^ils? 
la division horaire est inconnue aux écrivains bibliques. On neirouve 
cette dénomination de temps que dans le livre apocryphe intitulé Tobîé 
(<^ i«, Y. 22}; ce jour de trente-quatre heures devait porter le trou-» 
blc .dons les supputations astinmomiques. Pour y reibédief , les talmu*' 



Digitized by 



Google 



4 NOTE. 

difllcsy jaiMM embarrasses, fabriquent un miracle' en sens* ha verte- if^ 
•dîsail qn'à la tiaissance 4e je ne sais quel rai impie, le joar «*«ta^ 
raécooroi de dix beures; ainsi il y a eoropensatidn» Dans les Paral^- 
poffièaes(iI,cb. Sa, V. 24), on se contente de rapporter là guérisdfr 
da roi 9 en ajoutant ces mots t iS ]n3 rt JÏÏJ I et il hii tiànna uM 
prmét^;te qui fait allusion au mîraole. Dans rEccMsiasfitpie^ airti^ 
livre apocr/pbe, on dit aussi que le soleil rétrograda dir.-tetopa «l^zé^ 
cUas (eh. 4iB, V. 6). ï î . 

Wons retrouvons encore ici le mot j^giQ ( mo;^«/^) ; cette «mènk! 
expression sert à designer une démonstration de géomélHe , et ^nttii-i- 
racle. Il eét facile d'expliquer rorigine dé cette double acception qm 
paraît si étrange, par Félat mental du peuple bébreu. En effet, du 
fait entrer la conviction dans Tesprit de Tbomme instruit, par la }ns- 
te8si9 des raisonnemens, par la force des preuves, par le nombre et 
Tautorîté des témoignages, par Tévidence des faits; tandis quVû ue 
peut émouvoir Tbomme ignorant que par Taspect de la puissance ; 
de Textraordinaire , du merveilleux , du miraculeux ; il en est àe 
méfofi cbez les nations. Les orateur» d'Àtbènes et de Rome, pour agît 
sur les masses étaient tenus d'avoir recours aux procédés de U logique; 
d'emplo/er les ressources de k dialectique* Tandis que les prophètes 
de Jérusalem et de Samarie^ hommes de génie parlant à un peMpte 
ignare, obstiné, imbu des sottises égyptiennes, ne pouvaient le faire 
marcher qu'à grand renfort <le paraboles^ de métaphores et surtout 
de miracles et de prodiges. Un illustre prophète , modèle de bon sens; 
de vertu , de douceur, de patience, y perdit s» patience. Ils lui de^ 
mandaient des, signes du cieL il refuse et s'écrie: woxpiWt^ ti fâiv 
fijp«(rawroi« Toû ovfMmv ycvwaxtT» iiaxfdvtiAf , t« 9t fmiitîx^ro^'^àtpi^ o\^ 
ivvQurQty hjrpocrites, r aspect du ciel, voursat^ez le discerner; quarti 
aux signée du temps, wius ne le pout^zr (Malth. XVI. 3) ; dans tt^ 
autre endroit, il ajoute, faisant sentir ('inutilité des signes : ti *t x«V 
âf cauTwv ou xpivfTffTO ^xatovj pourquoi ne distinguez^vous pus ce qui 
est juste, par vous-mêmes (Luc. XII. 67)? C'est le langage d'un 
homme infiniment sujpérieur à aa nation et à son siècle. E»n eftet, qe 
sont les signes du! temps, du siècle qu'il est toujours important de 
bien connaître. Quels sout les signes du siècle actuel? C'est en affai- 
blissement et bientôt une disparition de croyance dans la partie mi- 
raculeuse de la Bible. Nous ne jugeons pas ce fait ; nous le constatons ; 
l'euseignement religieux doit prendre connaissance de ce signe ^i s^ 
conformer. L'étude de la Bible doit toujours servir de foaideméntà^ 
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réduciitii^a i^Hgîetise. Aucune autre histoire ne montre iWtfàn. p»»« 
YÎdentielle d'une manière 4 manifeste, si dramatique; n'çst capables 
dHmprirner si profondément les viriles ^ivines dans l'esprit de Vim^, 
fanc^.Sans les traditioc^s bibliques ,. notrie culte n'aurait plus ni base^ 
i^i sens ; nul doute que ce culte ne doive subir dq graves modifica- 
tions -f «mais aucune institution politique ou religieuse n'a une chance 
de v^vre qu'en prenant des racines dans le. passé. -— Ces racines 
doivent être vivantes et non ps. mortes ou mourantas. Or l'exégèse 
ancienne , dogmatique , admettant le surnaturel 9 est une racine qui 
dépérit. Elle ne peut plus amener la sève dans le tronc, et compromet 
son existence. C'est la méthode rationnelle qu'il faut introduire dé~ 
sormais dans nos écoles.EUe n'est pas nouvelle dans notre communion» 
Maimonide l'a essayée dans son n^yQ2 ïTDQi il 7 a huit siècles; mais 
ce que l'illustre philosophe n'exposait qu'en termes couverts et devant 
nn petit nombre d'initiés, il faut dans le dix^neuvième siècle le 
proclamer toulWul, en termes clairs, et devant nos enfans» On uq 
leur parlera donc plus de miracles? plus que jamais. Mais il faut 
prendre les miracles où ils sont, pour nos contemporains, comme l'a . 
déjà fait voir Iç^nblifne Massillon« La puissance et la sagesse divines 
éclatent partout, dans l'iofiniraent petit et dans l'infiniment grand 9 ? 
dans l'univers microscopique et dans l'univers télescopique. La Pro«* 
vidence règne dans l'histoire y comme le grand Bossuet a essayé de le 
montrer. Nous y voyons le mouvement partir du sommet Sinaïque et 
se propager dans toutes les directions. La cessation du commerce 
d'esclaves sur le sol européen , la disparition des serfs, l'auéantis* 
tissement prochain des castes privilégiées , l'émancipation prochaine 
de Routes les populations opprimées , ces bienfaits de la Providence ^ 
sont des conséquences éloignées , mais directes de la grande vérité , 
de l'existence d'un Dieu unique ^ le même pour tous les hommes , 
que Moïse a fait entendre avec une voix tonnante , devant Israël as- 
semblé. Voilà les merveilles dont on doit entretenir de nos jours les 
jeunes Israélites. Voilà le point de vue qu*li faut choisir pour leur 
expliquer la Bible. La traduction de la Bible par M. Cahen , est un 
heureux essai en ce genre. Il faut toute l'activité et le dévouement 
de ce traducteur, pour persévérer dans une entreprise si longue, si 
pénible, si ingrate*; elle jouit de quelque faveur auprès des chré^ 
tiens instruits; nos coreligionnaires l'ont actueillie, les uns avec 
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hMQey 1m aulret «rqr îndîffiirenee *, Gek tient 4 Fétat d(e nelre re-^ 
ligion «n France; elle va sans cesse en s'affaîbtissant, et sera rempla- 
cée , non par le christianisme « ce qui ne serait pas le pis "^9 mais 
par le pins grossiei* maténalisme. Il est craindre que bientôt on oe' 
puisse définir le judaïsme une opération qui con^bte h circoncire de 
futurs athées. Ce n'est pas d'aujourd'hui cftie je signale le ikial^que' 
j'indique le remède ^^"t. Nous n'avons rien à attendre ni des cènsis- 
teires 9 ni des rabbins; s'ils avaient le pouvoir, M. Gahen et 
son ouvrage seraient depuis longtemps démolis ****, et toutefois M." 
Gahen persévère et avance; taisons comme cet homme généreux, 
marchons sans enx. Bien ne s'j oppose. Nous avons le bonheur de 
vivre sous le gouvernement le plus libéral^ le plus toléfant dont 
nous ajons connaissance depuis que les hommes sont réunis en so-* 
ciété, et quel souverain a jamais mieux mérité que notre auguste 
monarque , LouiS-Phili{)pe , le titre de fjKT^ ITTIN ami ctisrael ? 
Tout cœur israélite lui doit imt culte d'nmour et de reconnsCiàsance. 
Nons serions bien coupables si nous ne savions profiter de la po- 
sition que la Providence nous a farte ; profiter pour améliorer la nio'-; 
ralité de la massé. Alors nous serons entièrement citoyens, lorsque 
notre culte sera citoyen; c'est à quoi nous devons travailler. 

' * Noiu dirons avec rattteac^àe< ccUt! noto ; quHl j a des sufiVaget qa'tl faut )>c!iei' 
el non compter; tels sont ceux que m'ont accor«le's quelques-uns de nos coreligiuii- 
Dàires , que je citerais si je me croyais stnlôrtsé à tivrer'ieurs noms L la publicité'. ' 

, S. Cah«ii. 

•• Il faut espërer plutôt que de Texcès de rindifife'rence naîtra par réaction un sen- 
timent religieux raisonnable et conforme aux principes fondamentaux de notre 
eroyanct. te même, 

••• Le mal est re'el , cela est incontestable ; quant au remède , l'auteur n'a pas dû 
elperer de trouver un grand nombre de partisans^ Lorsqu'il s'agit de tailler dans \e 
v>r«t d^ sjrmpoiiser ce qui de tous temps a pa«së pour constitutif dans le culte 
judaïque, on n'a pas tout fait quand on a raisonné avec des hommes qui raisonnent et qui 
médkent. Une réforme dans notre culte est ui^ente ; c'est un cri qui retentit des bords de 
l'Elbe aux bords de la Seine. De bons esprits e'galement partisans d'une réforme ont 
tenté des moyens plus doux. Pourquoi leur réforme ne s'est-eile pas propag^ée ? C'est 
•e qui ne peut être examiné ici. Toujc^irs c'est quelque, chose que de s'occuper de. cel 
objet : l'agitation de la pensée , dit fort bien M. de Potter ( HisT. DU GHRisTilNiSMEf 
est le commencement dâ la vérité.^ -Le même, 

*•«« itoi;^ Q^ poiiyons accepter ces éloges aux dépens d'une vérit^é Or il est bo^^ qu'on 
sacbQ que si les consistoires, comme adminislratiui^s, n'ont rien fait pour mon ouvrage , 
indiWduetlemént ils l'ont encouragé. Tels sont le Consistoire central , le Consistoire 
de Pari&wet celui de Mets; un membre de c^ui àp Nancy; un de celui de Stras-» 
bourg; un de celui de Culmar. Quant aux rabbins , je ie confesse, \h sont opposés à 
ma publication, qu'ils ne jugent pourtant pas . i propos d'attaquer, et mamtcnanl 
d'autant moins que le suc,côs en est constaté , vox populi vox Dei. Je dois pourtant 
excepter deux rabbins et dieux grands rabbins; les doux premiers et un des deux^'der- 
niers sont indiqués sur les listes de souscription; l'autre a voulu garder l'aDOnyme , 
que je respecte. £e même. 
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conservé cette différence de proûoncîatîon entre les deux mots , s'ils 
n'avaient pas été persuadés qu'il y avait aussi entre eux une différence 
de signification? voudra-t-on que dans le mot rhé) il j ait quelque 

faute massorétique? Si toutes les fois qu'on ne peut se rendre une rai- 
son grammaticale d'un mot biblique, on le corrige à son idée, dans 
peu, même grammalicalement,;ies philologues bébreux ne s'enten- 
dront plus. » 

Sur ce dernier point nous sommes de l'avis de M. Arri bien 
que nous pensions que s'il trouvait des argument comme c*mx que 
nous venons de transcrire dans un commentaire rabbinique, il les 
taxerait de sublilUés rabbiniques ! Nous dirops. ensuite qye mn raison. 
Dcment pecbe par la base. D'abord si rfeaS. signifiait /z./ ascendendum, 
?f 7f.'\ f voir 1 accent milra (à la dernière sjll,be), tandis qu'il l'a ici 
miUl (^a 1 avant-dernière syllabe); c'est donc une préposition. Seconde- 
ment,ce serait une expression inusitée que de dire hmrhrà) ilaurait 

^^^^"liT^? ^^^. °^ ^" "***'"^ ^5r n^oS; nous ne pensons pas 
que M. Am puisse dler un exemple qui lui soit favorable; enfin dans 
ce cas on ne se servirait pas du verbe jna qui signifie couper , amputer, 
aùaitrcj on se sert souvent de ce verbe en parlant du renversement des 
idoles; Deut. ch. 7, v. 5 , il y a JlTOn Omm^ ibU, cb. 12, v. 3, 

prranmrtN^b^cûi on ne dirait pas mîm HK îtt:» ou mf«OT m to 

Nous croyons donc que les Hamanàne étaient différens des Bamoih: 
ies pi-emiers étaient des images, peut-être du soleil, comme dit Aben 
ii'Sra [voy. Levit. cb. 26, v. 3o), ou bien c'étaient des statues quelcon- 
ques; yov. Gésénms, Comm. sur Isaïe, ch. 1 7,v. 8.— M. Arri croit que 
Y^IVergal dont il est question II Rois, cb. 17, est le nom d'un Bama 
"dans ou 8Ur lequel on conservait le feu. Mais comme dans le verset 29 
qui précède, il est dit que cbaque peuple se faisait son dieu qu'il plaçait 
^ns la maison desBamoth, comment Nergal peul-il être la môme 
chose que les Bamoth ? Nous admettons toutefois l'étymologie que M. 
Arri donne de iNei gai,qu'il dérive de 'r)yfeu, et hj^ mcmceau de pierres, 
et ceJa uniquement parce que le» Hamanime pouvaient être des statues 
du soleil placées sur JesBamotb, mais non pas que ceux-ci soient la 
même cbose que les Hamanime. 

n terminant, nous dirons que le jour ou nos rabbins emploieront 
leurs loisirs à l'explication de ces antiquités bibliques et à l'étude des 
langues qm facilitent Cette espèce d'explications, un grand pas set-ci 
lait dans le culte israélite. On n'aura pas alors moins de respect pour 
les Jicritures saintes, mais on ne les regardera plus comme les co- 
lonnes d Hercule de toute civilisation. 
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Ch, XXïIÎ.5.niOD Dans le Journal asiatique (août i83&) , il j 
n une lettre de M. Ârri,sur une inscription la tino-pliénicien ne. Après 
l'avoir expliquée et avoir ajouté des observations sur les UfSOn'Jfama- 
nime , dont il est question dans la Bible y il parlé également des mua 
Bamotk. «D'abord, dît-tl fp. i6i), on a cru trop légèrement que les 
TTTQQ doQl nous parle la Bible ^ lorsqu'ils j sont nommés comme des 
cboses appartenant au culte cbananéen , étaient des montagnes , des' 

collines {ediia loca) Mais le Bamay ajoute-f-il (p. i66 } , em— 

prunté par les Juifs aux Gbananëens,c'est-â-direy aux Phéniciens (puîs- 
-qii'ils avaient reçu d'eux non seulement le mot , mais le culte qui s'y 
rattache) , ne signifiait proprement qu'une chose haute, élevée, mais 
qui, selon le culte auquel on la consacrait, pouvait prendre diverses 
^îéoominations. H Ainsi l'auteur pense que les Bamoth se confondaient 
souvent avec les D>3an dont il est question II Chr. ch. 34, V. 4» 

Quant à TTf22 il est évident que ce mot signifie haut , élet^é; nous 
lisons, Deut. ch. Ba, r. i3, triK fTJtlOD. ^ sur les éminences de la 
terre ^ Isaïe, ch. 58, v. i4, se trouve la même expression. Mais il pou- 
vait y avoir une élévation artificielle dans l'intérieur des temples. A 
Bama correspond altare , autel , de altus ^ haut. M. Arri dit que 
les Bqnioth prenaient quelquefois le nom de 'Hamanime [foyers) ^\of%^ 
qu'ils étaient particulièrement destinés au feu. Cependant d'après 
le v. 4 ^" cli« 34, Il Chron. qu'il cite lui-même, on voit que 
les ^Hamanime étaient des objets qu'on mettait sur les autels. Voicî 

)e texte : îTTA D^SvD rhrcb lUTK a^JOTïTj Q^Ssnn mTDTD m "j^asS isrrw. 

Ils démolirent dei^ant lui les autels des Baalime, et il mit en pièces les 
'Hamanime qui étaient au-dessus d^çux. 

\\ est vrai que M. Arri traduit ce verset par Et diruerunt cordm eo 
(Josia) altaria t»¥ Baalim; et Ckanimanimy quai ad aseendendum ad 
€a(vel prope ea altaria ) eonf régit ; « parce que, dit-il (p. 180), 
en traduisant OrhrO rbroh TON par quœ (Chammanim) sursum su- 
pra ipsa (altaria), on a confondu la préposition TCfTCp {sursum) 

avec le mot rOTch (l'auteur veut sans doute dire hSto) précédé 

d'un h y préposition du datif, ou mieux préposition indiquant fia fin. 
On trouve dans la Bible plusieurs fois la préposition rhnh, mî^is tou- 
jours avec un schei^a simple sous le V > de manière que jamais elle n est 
ponctuée ainsi hS^dS. Et à quoi bon les Massorètes noua auraient-ils 
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ies Juifs prirent la mérae direction, car, ajoute-t-tl, j'ai trouvé dnnsles 
Chroniques des anciens rois d'Espagne , que l'empereur prit de Rome 
iîinquante mille familles juives, de celles que Titus avait transportées 
6e Jérusalem , et les envoja dans les villes d'Espagne qui dépendaient 
de Rome. Âbarbanel appuie cette digression sur la Bible et sur ses 
lectures^ dont pourtant il ne cite pas les sources, et il termine en disant 
qu'il a écrit cela le dernier jour d*Eloul 5253 = août 1492* ^^ Boisai 
{Dissertations critiques pour sentir tTéciaircissemens à C histoire des 
Juifs , etc. t. 2 , p. 2o3 et suivantes) donne un extrait de ce passage 
d' Âbarbanel , et il cite Roderîc Sancbe et Alphonse de Garlhagène , 
historiens espagnols du milieu du quinzième siècle, qui disent à la 
vérité qu'Hitspan , petit-fils d'Hercule, et non pas son neveu, comme 
le dit Âbarbanel , donna son nom à l'Espagne. Mais il attaque la véra- 
^\ié du récit de notre rabbin. Il ne disconvient pourtant pas que dans 
le nombre des Juifs que la désolation de leur patrie , abandonnée au 
çiWage des soldats de Titus , contraignit de chercher ailleurs une re- 
traite , plusieurs ne se soient réfugiés en Espagne. Mais ces familles 
fugitives, dit-il, étaient de toutes les tribus. Il accuse de vanité Abar- 
banel , qui , en rattachant le séjour des Juifs en Espagne à la première 
dispersion , a voulu donner à sa famille un lustre et un éclat en la 
faisant descendre de Davic). Nous pensons que chez les rabbins c'est 
plutôt le manque de critique qui leur fait dire des choses inexactes, 
qu'une fausseté avec intention dont les chargent si gratuitement les 
écrivains du dix-huitième siècle. Qu'on se rappelle qu'Âbarbanel avait 
éprouvé avec des milliers de ses coreligionnaires les malheureux effets 
de riotolérance.'Et si l'impartiale histoire ne peut se contenter de 
chimères , qui n'excusera une rêverie flatteuse , dernière consolation 
dan? le malheur ? 
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a8. Il lui parla avec douceur, et mit son trône au-des- 
sus du trône des rois qui étaient avec lui à Babel. 

19. Il lui fit changer ses vêtemens de pri$on,et il man^ 
gea toujours auprès de lui, tout le temps de sa vie. 

3o. Et son entretien, son entretien continuel lui fut 
donné delà part du roi, jour par jour, tout le temps d^ 
sa vie. 



FIW DU LIVBE DES BOIS. 



salem et contribua à la prise de cette ville; il a emmené de là le;* 
tribus de Juda , de Binjamin et de Siméon , et un nombre considé-r 
rable de cobenime et de lévites qui l'ont volontairement suivi. 11 les 
transporta sur ses vaisseaux en Espagne, et les distribua en Andalousie, 
dans la ville appelée aujourd'hui Lucena (nJ^TlS Louzina), nom que lui 
ont donné les Juifs, qui l'ont comparée à Louz eu Palestine, parce que 
Tair subtil la rendait également favorable à la prophétie. Les Juifs oc- 
cupèrent aussi Tolède (nSlD^SlO Touliloula), à cause de leur dé- 
placement (SloSa de ^03) , car on l'appelait auparavant P^irl- 
zouaila (nV^în^Û)*. D'autres villes voisines , dit-il , eurent Tune 
le nom de Maqueda , l'autre celi;i d'Ascalone ** , noms de villes 
de la Palestine auxquelles celles-là ressemblaient peut-être. Sans 
doute que la même chose eut lieu pour d'autres villes ; trois seu^- 
lement ont conservé les noms qui leur furent donnés alors. Ces Juifs 
sont restés en Espagne, et ne sont pas retournés en Palestine lors du 
second temple ; ils n'ont pas regardé pas cette délivrance comme com- 
plète.... Nul doute, ajoute- t-il, que de ces Juifs il en vint aussi 
en France , en Angleterre , en Allemagne et dans les autres royau-: 
mes d'Ëdome.... Abarbanel pense que lors de la seconde dispersion , 

'Abarbanel èililiitctà\ement les Notserim {If axuréenn) l'appelaient auparavant Vîri' 
zouaila. Il veut sans doute dire par le mot auparavant , avant TiaTasion des Maures eu, 
Espagne. 

** Nous n'avons pas trouvé cet endroit sur la carte d^Espagne. 
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it son règne, itjtjc\ il>< .•..MV73 Littéralement /<9^a la tête, le re- 
leva , le comprit dans une amnistie; voj. Genèse, ch. 4o > v. i3 et 20. 

2^9- ^^a^*» i^ changea y comme t^yo^ il ™it d'autres v^temens. 
Voj. Jérëmie , ch. 52 , v. 33. 

3o. IfimS^I Son ordinaire , sa portion ; de HlNt déterminer , 
fixer. Voj. Prov. ch. i5, v. 17, et Jérémie, ch. 4©, v. 5 ; 
selon Kim'hi, ce verset est l'explication du verset précédent. V^n >D^ Ss 
Tous les jours de sa vie } on n e di^ pas si c'est de la vie de lehoïàchine 
ou du roi de Babel. Abarbanel , à la fin de ce livre , récapitule les mal- 
heurs qui ont accablé Israël , et en énumérant les exils partiels qui 
démembrèrent le rojaume d'Israël, il les compare à une maladie qui 
attaque les extrémités avant d'atteindre le coeur. Jérusalem , le cœur 
fie la monarchie, succombe en dernier. Il ajoute : Plusieurs princes et 
chefs vinrent avec le roî de Babjlone à Jérusalem , et en emmenèrent 
des Juifs en captivité ; entre autres Pvrrhus (^"iTO) » roi d'Espagne 
{TlfîD),car le grand Hercule (SliaH tT^SlpI^K), qui était de la Grèce 
(IV |^■1^<D) , a parcouru le monde entier pour soumettre les pajs 
par sa valeur et sa sagesse; il pénétra dans l'océan occidental , et 
après avoir fait de grands exploits , il aborda en Espagne , où il 
devint roi. Désirant revoir les lieux qui l'avaient vu naître, il 
traversa l'Italie, d'où il se rendit dans la Grèce. Il avait assisté à 
la prise' de Troie. Avant son départ de l'Espagne, il laissa son rojaumc 
à son neveu , nommé flispan (TKfiV^K) ; c'est lui qui donnai son nom à 
rÇspagne. Hispan n'avait qu'upe fijle,; qu'il don n^ eu .njariage à 
Pjrrhus ^ prince grec qui se trouva en personne au siège de Jéru- 
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lazapiabouy fils da Maechatite, einc et leurs gens. 

34* Guedaliahou prêta serpient à eux et à leurs gens ^ 
et leur dit : Ne craignez rien des serviteurs des Casdi^ne; 
demeurez dans le pays et servez le roi de Babel^ et vous 
vous en trouverez bien. 

âS. M^is il arriva <^ue dans le septième mois, liscb- 
mael, fils deNethaniah, fils d'ÉIischama, de race royale , 
vint et dix hommes avec lui, et ils frappèrent Guedalia- 
hou, et il mourut, ainsi que les lehoudime (Juifs) et les 
Casdime qui étaient avec lui à Mitspa. 

26. Tout le peuple se leva, depuis le plus petit jus- 
qu'au plus grande avec les capitaines dés troupes, et ifs 
arrivèi*ent en Egypte, car ils eurent peur des Càsdime. 

27. Ce fut dans la trente-septième année de Texil 
de lehoîachine , roi de lehouda , le douzième mois , le 
yingt-sept du mois, qu'Avil Merodach, roi de Babel, re<« 
leya de (a prison, dans la première année de son r^ne , 
lehoîachine, roi de lehouda. 

Veipponement sied mal à lu faiblesse; il attendaîl da temps un 
adoucissement à leurs maux. M^ il y avait là sans dbute des 
hommes ardjens qtii »e pouvaient se plier au joug. Ismael , fils dé 
Wettaniab, dont l'orgueil se révoltait à l'idée d'être, lui descendanf 
des rois, vassal d'un roi étranger ^ ne prend conseil que de la fu- 
reur. Transportés d'indignation et d'un intempestif patriotisme , Is^ 
mael et ses partisan* ne viren» dans Guedalia qu'un émissaire dp 
l'étranger, qu'un traître à la patrie , et regardèrent ses paroles prudent 
tes conune un piège tendu à leur bonne foi i yoy. Jérémie , ch. 43 , v. 
3. De là l'exaspération , suivie probaMclment d'un échange de paroles > 
^t terminée par la mort de Guedalia. Cette inort, à la vérité, em- 
pira le malheur des Isniélites* Mais les passions né raisonnent pas ^ et 
l'histoire offre en foule de pareîh événemens malheureux. 

Vf* 1370 nW3 Dânis fanném^ pour, dans la première année 

26. 
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^5. t)^Ù^^ wVia n>^ ID^t /i^J frappèrent Guedaliat\ou et il 
mourut. Voj. Jërémie^ ch: 4^ 9 ^^ ^^ '^^^ ^^ {^^^ dételle. En 
Commémora tioa de cet événement malheureux, un îeàne a été.ÎDS- 
titué, et s'observe encore parmi les Israélites, le 3 du septième mois 
(Tischri, correspondant à septembre). On ne sait pas au juste 
quel a été le motif du meurtre commis sur Guedalia. Tout ce ()u'on 
icn sait est que le meurtrier était de race rojalcf, et que le meurtre a 
été une calamité pour les Israélites. Mais quel en a été le motif? Cet^ 
mort, selon les rabbins , eut lieu au jo^r de Tan ^ naZ^H VH'^ (premier 
ou 2 septembre); mais qu'on la célèbre le lendemain du jour de 
l'au, vu que c*est un temps de pénitence. De même que le passé 
est le miroir du présent, le présent peut atissi expliquer le passé. 
Il est évident que le meurtre commis sur Guei^alia avait un motif toàt 
politique. Le dernier roi de Juda venait d'être pHvé de son trône 
et de la vie ; le sac de Jérusalem itait effrayant , Ja population avait 
été exilée du pays; à quelques misérables seuls il avait été permis 
de rester eh Palestine , comme pour en conslale^ la ruine. Cest de 
cette malheureuse pm'gnée que Guedalia avait été nommé ehcf. En 
homme ppodçtit' et ri^igaé , il exhorte ses frère* à la soumisaiiM-; 
il leur prêle serment de dévouement (verset a4) ; il gavait que 



Digitized by 



Google 



îido ROIS. II. --XXV/ 

que Schlomo avait faits pour la maison de rÉternel ; il 
n'j avait pas de poids pour (évaluer) l'airain de tous ces 
ustensiles. 

17. La hauteur d'une dé ces colonnes était de dix- 
huit coudées y avec un chapiteau d'airain dessus; la 
hauteur du chapiteau était de trois coudées , avec un 
rel^ et des grenades 6ur le chapiteau autour (de lui}, tout 
de bronze, autant pour la seconde colonne avec le rets. 

18. Le chef des exécuteurs plritSaraïah, le principal 
■cobène, et Tsépha^iahou , le second cohène, avec les 
■troi$ galpdîens de la porte. , 

- 19. Il prit de, la ville un eunuque qui avait la surveil- 
lance des gens de guerre, et cinq hommes de ceux qui 
voyaient la face du roi , qui furent trouvés dans la ville', 
ainsi que le secrétaire du capitaine de l'armée, qui enrô- 
lait le peuple du pays, et soixante hommes du peuple du 
pays, qui furent trouvés dans la ville. 

aô. Nebouzaradane , chef des exécuteurs, les prit et 
les. conduisit vers le roi , à Ribla. 

.ai. Le roi de Babel les frappa et les fit mourir à Ri- 
bla , au pays de /Hémath ; ainsi lehouda fut exilé de sa 
terre. 

îia. Quant au peuple qui était demeuré de reste dans 
le pays, que Nebouchadnetsar, roi de Babel, (y) avait 
laissé, il établit chef [sur lui, Guedaliahou, fils d'A'hi- 
kame , fils de Schaphane. 

23. Tous lés capitaines des troupes, eux et leurs gens 
ayant appris que le roi de Babel avait établi Guedalia- 
hou pour chef, vinrent vers Guedaliahou , à Mitspa , 
(savoir) : lischmael, fils de Nelhaniah, lo 'banane, fib de 
Kareab, Saraïah, filsdeTan'houmeth, Netophathite, et 

T. VIII. 26 
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19* ^Hd Ofl >K1D Ç«ï voyaient la face du roi, de ses intimes. 
L'Lonneur de regarder le roi en face n'est pas accordé à tout le 
inonde en Orient* 
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199 ROIS. IL - XXV. 

roi de Babel I à Bibla, et prononcèrent contre lai Une 
^n tance. 

7. Ils égorgèrent les Bis de Tsidkiahou devant ses 
yeux, on creva les yeux à Tsidkiahou, et Tàyant àttaclié 
avec des chaînes, ils remmenèrent à BabeL 

8. Lé septième jour du cinquième moi^i c'était la dbc- 
neuvième année du roi Nebouchadnetsar ^ roi de Babel, 
Nebouzaradane, chef des exécuteurs, set'viteur du roi 
de Babel, vint à lerouischalàlme. 

9. Il brûla la maison de TÉternel et la maisoii royale, 
ainsi que toutes les maisons de leroUi^chalaîme^ et il livra 
AU feu toutes leé maisons des grands. 

10. Et toute l'armée des Casdime qui (était) avec le 
chef des exécuteurs , démolit les murailles de lerouscha- 
laïme>à Ventoiir. 

1 1. Nebouaaràdane^ chef des exécutéùt^, tf^tisporta 
ie reste du peu(^le> ceux qui étalent demeurés de reste 
dans la ville^ et les maraudeurs qui avaient déserté vers 
le roi de Babel , ainsi que lé reste de là multitude* 

1 2. Hais le chef des exécuteurs laissa de reste les plus 
pauvres du pays , pour (être) vigherons et culUvateurs. 

l3* Les Ca«}ime brisèrent les colonnes d'airain qui 
étaient dans la maison de TÉternel, et les pii^estauK 
avec la mer d'airain , de la maison de l'Éternel, et ik eh 
portèrent le bronze à Babel. 

14. Ils prirent les pots, les pelles, les couteaux, les 
coupes et tous les ustensiles d'airain avecîesqtkJs on fai- 
sait le service. 

1 5. Le chef des exécuteurs prit les encensoirs, les 
bassins, soit d'or, soit d'argent. 

16. Les deux colonnes, la seule nier et les piédestaux 
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io« i^^j^ Qziiy suppL oy étaient açec; Ae même le ChMéea^ 

11. O^SfiiSn Littér, ccwa; qui étaient tombés j les maraudeurs , 
les déserteurs, peut-être ceux cjui létaient totabéi entre fei toains 
de Tennemi, comme prisonniers. 

1 2. bO^^hl tùboureurs , de 3^> =: 31i fendre, creuser* 

i6. $)0D {JÔD "ltt?K1 afiî nm WSt liittér. d^or , ce yoï était 
d!or et émargent ^ ce ça* était d'argent. 
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ao. Car cela arriva à lerouschalaîme et à léhouda, à 
cause de la colère de l'Éternel, jusqu'à ce qu'il les eût 
rejetés de devant sa face ; Tsidkiahou se révolta contre 
le roi de Babel. 

Ch. XXV. I. Ce fut dans la neuvième année de son 
règne^dans le dixième mois, le dix du mois, que Nebou- 
chadnetsàr, roi de Babel, vint , lui et toute son armée , 
contre lerouschalaîme; il se campa contre la ville, et 
ils bâtirent des forts autQur (d'elle). 

2. L«a ville vint (en état de) siège, jusqu'à la onzième 
année du roi Tsidkiahou. 

3. Le neuf du mois , la famine devint forte dans la 
ville, et il n'y eut pas de pain pour le peuple du pays. 

4« Il fut fait une brèche à la ville , et tous les gens de 
guerre (s'enfuirent) de nuit, par le chemin de la porte, 
entre les deux murailles qui étaient près du jardin du roî ; 
[les Casdime étaient autour de la ville,] et comme U se 
dirigeait par le chemin de la plaine , . 

5. L'armée des Casdime poursuivit le roi; ils^ l'attei- 
gnirent dans la plaine de lere/ho, et toute son ai:- 
mée se dispersa d'auprès de lui. 

6. Ils s'emparèrent du roi et le firent monter vers le 

qui étaient avec lui (Kim'hî). Jérémie (passage cité), il y a 13hM 
au pluriel. * 

6, nnVai ^33 ^Sd Sk Au roi de Babel à Ribla. Comme il 
est dit au verset i qu'il est venu à lerouschalaîme, on suppose 
que pendant le siège il s'était relire de là à Ribla. DfllC^D *iriK IIHTI 
Littéralement ils parlèrent at^ec lui un jugement , on lui fit son 
procès. 
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Ch. XXV. I. iiiir\ «a fluTÏe], Us bâtirent, se rapporte aux soldats 
de Nabucbodonosor. Hwp Litlër. sur ou contre elle, pn Tour pour 
assiéger , de pli qui en chaldéen et en syriaque signifie voir autour, 

3. Vini nyiPM ^ n^^f ^u mois; Jérémie^ cb. 5, v. 6, on 
dit dans quel mois : >p>Din Vin2 Dans le quatrième mois* 
^P*in ptnn La famine devint forte. Les Lamentations de Jërémie 
ont fourni matière à des peintures déchirantes du siège de Jérusa- 
lem et des horreurs auxquelles furent réduits les habitans de cette 
▼ille malheureuse ; voj. Midrasch'Echa et le Targoum Scheni 
(seconde explication) de la poésie sublime j dont le premier mot 
est HD^N J^cha; comment? 

4- yW J^pHni Littér. la ville fut fendue ^ une brèche fut faite 
à la ville, H/wH ^« nuit; avant ce mot il faut suppléer IITII 
fuyaient; voy. Jérémie, ch. 52, v. 7. ^^ Il alla; le roi et ceux 
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197 »OIS. II, - XXIV. 

"^le, pendant que ses serviteurs l'assiégeaient. 

13. lehoîaohine, roi delehouda^ sortit vers le roi de 
Babel ; lui, sa mère, ses serviteurs, ses capitaines et ses 
eunuques; et le roi de B^el le prit dans la huitième 
année de son règne. 

i3. Il tira de là tous les trésors de la maison de TÉ- 
ternel , et les trésors de la maison royale ; il dé-- 
monta tous les ustensiles d'or que Schlomo, roi 
d'Israël, avait faits dans le palais de l'Éternel, cooiipe 
l'Ëternel avait prononcé. 

i4« Il exila tout lerouschalaïme , tous Içs capitaines , 
tous les vaillans hommes de guerre, dix mille captifs, 
ainsi que tous les charpentiers et les serruriers, il n'y 
resta que le peuple pauvre du pays. 

i5. Il transporta lehoïachine à Babel, avec la mère 
du roi, les femipes du roi et sas eunuques; et il emmena 
captifs de lerouschalaïme à Babel , les plus puissans da 
pays; 

i6. Et tous les hommes vaillans, (au nombre de) sept 
mille, les charpentiers , les serruriers, mille; tous puis- 
sans et propres à la guerre, que le roi de Babel einniei^a 
en captivité à Babel. 

17. Le roi de Babel établit pour rpi en la place de le- 
hoïachine , Matania , $on oncle , dont il changea le nom 
(en celui de) Tsidkiahou (Sédécias). 

18. Tsidkiahou était âgé de vingt et un ans quand il 
devint roi, et il régna onze ans à lerouschalaïme ; le nom 
de sa mère était 'Hamoutat, fille de lermiahou (Jérémie), 
de Libna. 

19. Il fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel, comme 
tout ce qu'avait ùàt lehoïakime. 
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1^. Sy ï^nt Sn 'ï^cr^ ; n sortit pour se rendre. IsSoH i^ ^on 
règne , du règne de NeWicliadnetsar. 

'4' xh^% O^ôSk nWy ^'i «4?«V de dix mille, Jërémie , ch. 5a , 
y* 38^ il y a trois mille (oingt- trois Juifs. Ils sont, selon Kîm'hî, 
compris dans le nombre qu'on donne ici. "liDDH*! de "yx^ fermer ; 
les serruriers; le.Chaldéen dit K^ylH de yin porte. 

î6. yiNH ^Vk Lillér. les houes du pays , les gens considé- 
rables. Les commentateurs tîbercbent à concilier le petit nombre 
des exilés avec le nombre plus grand àes babttans de Jérosalem. 
l^oat mviendroBS sv ee :poî«t dans notro travail sur Jerémie 9 dont 
plusieurs passages expliquent et rectifient ceux de ce livre. 
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ige ROIS. IL — XXIV. 

lehoïakime lui fut asservi trois ans , mais ensuite il se 
révolta contre lui. 

a. L'Éternel envoya contre lui des troupes de Gasdime 
(Chaldéens), les troupes d'Araméens (Syriens) , les 
troupes de Moab et les troupes des enfans d'Ammone ; 
il les envoya contre lehouda pour le détruire , selon la 
parole de l'Éternel qu'il avait prononcée par ses servi- 
teurs les prophètes. 

3. C'est sur l'ordre de l'Éternel seulement que cela ar- 
riva contre lehouda pour l'ôter de devant sa face, à cause 
des péchés de Menasché , après tout ce qu'il a fait. 

4. Et aussi pour le sang de l'innocent qu'il a ré- 
pandu , ayant rempli lerouschalaïme de sang innocent ^ 
et l'Éternel ne voulut pas pardonner. 

5. Le reste des faits de lehoïakime^ et tout ce qu'il a 
exécuté, est écrit dans le livre des faits du temps des 
rois de lehouda. 

6. lehoïakime se coucha avec ses pères, et lehoïa-- 
chine , son fils , devint roi en sa place. 

7. Le roi d'Egypte ne continua pas de sortir encore 
de son pays, car le roi de Babel avait pris (tout ce qui 
est) depuis le torrent d'Egypte, jusqu'au fleuve Prath, 
tout ce qui avait appartenu au roi d'Egypte. 

8. lehoïachine était âgé de dix-huit ans quand il devint 
roi, et il régna trois mois à lerouschalaïme; le nom de 
sa mère était Ne'houschta, fille d'EPhanane, de lerou- 
schalaïme. 

9. Il fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel, comme 
ce qu'avait fait son père. 

10. bans ce temps, les serviteurs de Nebouchadnet- 
sar, roi de Babel, montèrent à lerouschalaïme, et la ville 
vint (en état de) siège. 

11. Nebouchadnetsar, roi de Babel, vint contre la 
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4. >p3rT Dt; L'article précède ici un adjectif, voy. I Sam. 
ch. 19^, V. 22; mais c'est un adjectif pris substantivement; ces 
mots ne signifient pas le sang innocent , car alors il faudrait 
^p3n OTH mais le sang de Finnocent. 

8. nro tWOy T\:^DV Dix-huit ans^ et il régna trois mois 5 II Chr. 
ch. 36, V. 9, il y a X\yO ti^UV huit ans ^ et il régna trois mois 
et dix jours. Les commentateurs cherchent à lever cette double dif- 
férence par des suppositions. 
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roi en la place de son pére« 

3i.Iehoa'ha2 était âgé de iringt-trois ans quand 11 de^ 
vint roi) et il régna trois mois à lerouschalaïmei le 
nom de sa mère était 'Hamoutali de Libna. 

Zi. Il fit ce qni est mal aux yeux de rÉternel^ tout 
comme avaient fait ses pères. 

â3. Par^auNecho le fit lier à Ribla, dans le pays de 
'Hémath^ afin qu'il ne régnât plus à lerouschalaîma; 
il imposa au pays une amende de cent kikar (talens) 
d'argent et d'un kikar d'or. 

34- Par 'au Necfaô établit pour roi Éliakime , fils de 
lo^hiahou, à la place de loschiahou^ son père, et 
changea son nom (en celui de) lehoïakime ; et il prit 
leboa^haz , qui vint en Egypte où il mourut 

35. lehoïakime donna l'argent et l'or à Par'au, mais 
il en fit la répartition sur le pays pour donner cet 
argent selon l'ordre de Par au; il força le peuple du pays 
(à donner) chacun selon son estimation l'argent et l'or 
pour le donner à Par'au !Necho. 

36. lehoïakime était âgé de vingt-cinq ans quand il 
devint roi, et il régna onze ans à lenouschalaïme; le 
nom de sa mère était Zebouda, fille de Pedaïa^ de 
Rouma. 

37. Il fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel tout 
comme avaient fait ises pères. 

Ch. XXIV. I. De son temps Nebouchadnetsar (Na- 
buchodonosor), roi de Babel 9 monta (contre le pays), et 



Ce. XXIV. I. 2V^ Sdon Kîra'hi, lelioïakime ùvaît d'abord 
été conduit à Babel , et c'est à son retour à Jérusalem qu'il se ré- 
volta. Voy. II Chron. ch, 36, v. 6. 
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•D 

•:- A. T iv/ v,- v:-i*. : t^ j^t: 

33f ^Sd3 Pendant qu'il régnait ; le Keri '^a f^OO /^oor çtt^// 
ne régnât plus. t^JJ? Amende) \oy. cç mot (comoue verbe ;|a Nipbal , 
Exode, ch. 21 , v. 9.2. ^t^H npji J5:^ jun kikar d'or ; Kim'hi dit 
çjue le Clialdéen admet plusieurs kiVars d*or , cependant ^<^DD1 
est au singulier. 

34* ^Dd nt^ 3D^ Littér. i7 tourna son nom y il <^iig€|a son 
nom pour indiquer qfi'il dépendait de lui. 

35. '^i^ïjlforçay imposa par force; p^Jt ûy lîj* /<? pe«/jfe du 
pajs; le sens est : Il imposa à chacun du peuple un tribut en or 
et en argent , selon restim^tion qu'il avait faite; le Gha^eprend 
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194 ROIS. II. — xxm. 

24. loschiâhou extermina aussi les oboth, les iido- 
nime , les teraphime , les idoles , les objets horribles 
qu'on voyait au pays de lehouda et à lerouschalaïme , 
afin d'accomplir les paroles de la doctrine écrites dans le 
livre que ^Hilkiahou avait trouvé dans la maison de TÉ- 
ternel. 

a 5. Avant lui il n'y eut pas de roi semblable à lui 
qui se tournât vers l'Éternel de tout son cœur , de 
toute son âme et de toute sa force, selon toute la doc- 
trine de Mosché, et après lui il ne s'en est point levé 
de semblable à lui. 

a6. Toutefois FÉternel ne revint point de l'ardeur 
de sa grande colère de laquelle il avait été embrasé 
contre lehouda, à cause de toutes les irritations dont 
l'avait irrité Menasché. 

27. L'Éternel dit ; Je veux ôter également lehouda 
de devant ma Ëice comme j'ai ôté Israël, et je rejette 
cette ville que j'ai choisie, lerouschalaïme, et la maison 
dont j'ai dit : Mon nom sera là. 

a8. Le reste des faits de loschiâhou et tout ce qu'il a 
exécuté, est écrit dans.lQ livre des faits du temps 
des rois de lehouda. 

29. De son temps Par'au (Pharaon) Necho , roi d'E- 
gypte, monta contre le roi d'Aschour, vers le fleuve 
Prath (Euphrate) ; le roi loschiâhou alla au-devant de 
lui, mais (Par'au) en le voyant le tua à Meguiddo. 

30. Ses serviteurs le chargèrent mort, sur un chariot, 
le portèrent de Meguiddo à lerouschalaïme , et l'en- 
sevelirent dans sa sépulture. Le peuple du pays prit le- 
hoa'haz, fils de loschiâhou; ils l'oignirent et l'établirent 

3o. VIK ITOD^I 11^ r oignirent. Il j a ici une élection du peuple et 
une onction ; cette dernière opération , dit Kini'bi , eut lieu poi^r 
éviter la dispute entre les frères. 
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24. 0>3PT — MK Voj. Lévit. ch. 9, v. 3i. O^ÛIfirr Les téra^ 
phîme) \e Chaldéen dit : KOoSï /cj images; voy. Genèse , ch. 3 1 , 
V. 35. 

29. nDâ Necho; Chaldéen K1>Jiri boiteux. On croit que c'était 
Necus , fils de Psammitique. "inn^On ///« ^"«; voy. II Chron. ch. 35 , 
V. 22. nnaOl -^ Meguiddo; voy. Juges , ch. 5 , V. 1 9. l^K tniKID 
Qmnd il le vit ; il y en a qui traduisent : comme il le combattit^ comme 
il le provoqua ; le sujet serait loschiahou. 
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àntiôncée rhomme de Dieu, qui avait annoncé ces 
t:hoses4à. 

t^.Il avait dit: Quel est ce monument-là que je toîs? 
Les genè de la ville lui avaient répondu : C'est le sé- 
pulcre de l'homme de Dieu qui est venu de fehouda et 
htii a anhohcé ces choses-là que tu as faites sur l'autel 
dfe Beth-El. 

18. Il avait dit : Laissez-le^ que personne ne remue 
ses ossemens; et ses ossemens préservèrent les os- 
semens du prophète qui était venu de &chomrone* 

19. loschiahou ôta aussi toutes les maisons des haiits 
lieux qui étaient dans les villes de Schomronê y que les 
rois d'Israël avaient faites pour irriter (rÉtemel)^ et il 
leur fit selon toutes^ les exécutions qu'il avait faites à. 
Beth-El. 

so. Il sacrifia sur les autels tous les cohenîtûe des 
iiauts lieux qui étaient là, et brûla sur eux des osse- 
mens d'hommes, puis il retourna à lerouscfa alaïme. 

al. Le roi commanda à tout le peuple , disant : Faites 
pessa'h(la pâque) à l'Éternel votre Dieu, comme il 
est écrit dans Ce livre de l'alliance, 

aa. Car on n'avait pas fait un tel pessa'h depuis le 
temps des schophetime qui avaient gouverné Israël, ni 
dans tout le temps des rois d'Israël et des rois de le- 
houda. 

a3. Dans ta dix-huitième année seulement du/ roi lo- 
schiahou, ce pessa'h fut célébré à l'Éternel, à lerouècha- 
laïme. 

^e monde, O^MW ^0*D ï>epuis le temps àes juges ; ÏI Cfcrom 
ch. 35 , V. 18, il y a K^a^il ltiM2TD >0>D depuis le temps du pro' 
phète Samuel} il était en effet le dernier schopîièlc (juge). 

i5» 
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4»< ^2 'aï * j rnirp D'pp-T ^^"itn p^è ?»? '^si 
Tren réy^ r^^^'iîW? ni fnfe^x^ rijbit^ 

ï7« JVyft ^*'*^'** monumentale j de my élever , au JTflrf. 
ONiSk p>K lapn PP^ OVI^K Ï^^K lap 13pn , comme verset 12 , 

?ftit n>Sj; iart pour t^si n^Sp ^1:1 ajiîi.— Vni no natan hj; .s^r 

tautet de Éeth-Èl; voy, une constrnctîeii analogue > Il Sam. ch. ao, 
^* "aS ; qtmnt À r^véneilieBlI dent il s'agk îd, yej. I Eois, eh. i3> v. 2t|* 

*8. t^^D W 1tAt3»1 A^«^ ûssmtem prés^iférenU S^lpn d'autres, le scjis 
est : ils préseryèrent ses ossemens avec les osscmens du prophète, etc. 

^9' Ti^'OV >"iyD Da/iJ les miles de Schomrone. Kim'hi dit : 
Qmoîque la vtUie fôl hiabîtée pat les GutliëeDs , U y avait p^uiUat 
«^ilèmciii d» IsraéUi$9^ «t «A tout cb« Jpsias se crut en 4foit ^ dé- 
truire les hauts lieux qui s'y trouvaient. 

ûa* t*ff rtMS ft^V^ kV ^S ^^ ' tC avait pas été célébré de 
$emUaUe piq^e» W^i 4i^ ^ il n'y avait pas eu un si ^Tand to;icou.rs 
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sacrés au soleil, près de l'entrée de la maison de FÉter- 
nel, auprès de la cellule de Nethane Melech l'eunuque, 
qui (demeurait) dans Parvarime (le faubourg) ,etil brûla 
au feu les chariots du soleil. 

12. Et le roi démolit les autels qui étaient sur le toit 
de la chambre haute d'A'haz, que les rois de lehouda 
ayaient faits, ainsi que les autels que Menasché avait faits 
dans les deux cours de la maison de l'Éternel ; et les en- 
levant de là,il en jeta la poudre dans la vallée de Kidrone. 

i3. Le roi profana les hauts lieux qui étaient devant 
lerouschalâïme , à la droite ( au sud ) de la montagne 
de destruction, que Schlomo, roi d'Israël, avait bâtis 
à Aschtoreth, horreur des Tsidonime , à Kemosch, hor- 
reur de Moab,età Milkome, abomination des enfans 
d*Ammone. 

14. Il brisa les stèles et coupa les aschérime , et en 
remplit la place d'osseraens d'hommes. 

i5. Il démolit aussi l'autel qui était à Beth-El, le 
haut lieu qu'avait fait larobame , fils de Nébate, lequel 
avait fait pécher Israël, cet autel, (dis-je) avec le haut 
lieu; il brûla le haut lieu, le réduisit en poudre et brûla 
l'aschéra. 

16. loschiahou s'étant tourné, il avait vu les sépulcres 
qui étaient là sur la montagne ; il avait envoyé prendre 
les ossemens des sépulcres, (les) avait brûlés sur l'autel 
et l'avait profané ; selon la parole de l'Éternel , qu'avait 

lion et de scandale; on croît que c'est pour j^niC^pn Itt montagne 
de Ponction , parce, qu'on y cultivait des oliviers ; de même le Chal- 
. déen Knn 110 . 

16. TÔ>1 II s^ était retourné; ceci est Texplicalion de ce qui précède ; 
voy. V. 14. Kip Littér. publié; voy. I Rois , ch. i3, y. i à 12. 
T. viii. ^5 
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ia eettide; ceci est rindication de la place qu'occupaient ces chevaux 
dans rentrée. OnVIdD lar'hi dit qu'il ne sait ce que c*est. I Chron» 
ch. 26, V. 18', il y a ')21S1 > mot que Kim'hi rend ^at faubourgs 
peulrêtre le gow^erneur des faubourgs ; les Septante et le Chaldéen 
ne traduisent pas ce mot» 

12. OVÛ yi^ De yn courir; il s'éloigna de là à la hâtéj ou 1/ 
^t enlef^erà la hâte y comme dit le Chaldéen : ^Ot)Q p^ITlJ^I* Selon 
d'autres y la racine de ce mot est yTH briser» 

i3. ilWDrt '^rh Wtlér, ta montagne cfo destruction^ de cornip- 
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delerouschalaïinCydans la vallée de Kidrone, et le brûla 
daos la vallée de Kidroiie; il le réduisit en poudre^ et en 
jeta la poudre sur la sépulture des enfans du peuplé. 

7. Il démolit les maisons des prostitués qui étaient 
dans la maison de l'Éternel y dans lesquelles les femmes 
tissaient des tentes pour l'aschera. 

8. Il fit venir tous les cohenime des villes de lehouda , 
profana les hauts lieux où les cohenime avaient fait 
des encensemens , depuis Guéba jusqu'à Béer-Scbéba ; 
il démolit les hauts lieux des portes, (ceux) qui étaient à 
l'entrée de la porte de lehoschouâ, capitaine de la ville , 
laquelle est à gauche de la porte de la ville. 

9. Toutefois les cohenime des hauts lieux ne montaient 
plus sur l'autel de l'Éternel à lerouschalaïme, mais ils 
mangeaient des pains sans levain parmi leurs frères. 

10. Il profana le topheth qui était dans la vallée des 
^Is-de Hinome, pour qi^e nul ne put plus faire passer 
$PQ fils ou sa fille par le feu, à Molech. 

lî. Il fit disparaître de l'entrée de la maison de l'É- 
ternel les chevaux que les rois de lehouda avaient con- 

cracher, quelque chose de méprisable qu'on crache; voy. Job, ch. 
17, V. 6. Enfin il y en a qui font désigner à ce ttiot ce qui est ache^fé^ 
<?OQsaminé; mais la première opinion est le plus généralement ad- 
mise. >/lS3h Pour ne pas; 1>3j;nb pour faire passer , comme s'il 7 
avait n^ayn >n^3b . 

1 1 . naiD^I li^t cesser f disparaître , il ôta ; Septante xal xatixauffs, 
il brûla, comme s'il y avait ^i;c?n— tt^DlC^S tUlW ^Jlû 13il3 1tt?M 
^e les rois de lehouda avaient donnés au soleil. Il s'agit du culte du 
soleil ; ou n'est pas d'accord si c'était une représentation de chevaux 
ou des chevaux réels, nvh — flDtt^S Chambre, cellulcj servant à y 
placer les ustensiles et les objets nécessaires au culte ; yoy. l Sâm. 
ch. 9 , T. 22 ^ I Chron, ch. 9 , v. 26 , e^ passim. rovh]. Hh à, vers , 
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au féminin , se rapportant à HWK — OPÎI >33 13p & sépulture des 
enfans du peuple; le Ghaldéen dit : ^r^^ >33 HDpS -fiir les sépul^ 
ères des idolâtres , et Kim'hi dit qu'on semblait dire p^r là : Voje» 
ce que vous avez adoré ! afin d'intimider les vivans. 

8. JTID3 il>*l yi^y) Il démolit les hauts lieux, pour ^i^D2^^ ^t)2 
les maisons des hauts lieux» ;c^>j^ 7lKDtt^ -^ la gauche de chacun de 
ceux qui entraient; de même le Ghaldcen. 

9» niyD Des pains sans le wn; voy. Lévît. ch, 2, v. 4 j 5. 

10. nûnn Topheth , lieu oii se faisaient les sacrifices à Moloch ; se-^ 
ion Kim'iii , ce mot dérive de ^Vl tambour ( de p\Q^ frapper) , qu'on 
battait pendai^t qu'on brûlait les enfans , afin d'empêcher les parens 
d'en entendre les. cris. 03n ^33 U Guéi béni Hinome ^ vallée des fils ^ 
et fielon le Keri p du fils ^ de Hinome. Dans cette vallée, qui était dan^ 
le partage de lehouda (voy. Josué, ch. i5, v. 8), coulait le Kidrone. 
Des deux mots Guéi Hinome s'est formé le mot grec yiewa , qui se 
prend pour l'enfer en divers endroits du Nouveau Testament et des 
livres .rab))iniques. Selon d'autres 9 nfin Topheth exprime Taction d^ 
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(étaient) tous les hommes de lehouda et tous les habitans 
de lerouscbalairae, les cohenime et les prophètes^ ainsi 
que tout le peuple, depuis le petit jusqu'au grand, et il lut 
devant eux toutes les paroles du livre de l'alliance qu'on 
avait trouvé dans la maison de l'Éternel. 

3. Le roi se pla^a sur l'estrade, et fit devant l'Éter- 
nel cette alliance, (savoir) qu'ils suivront l'Éternel , gar- 
deront de tout leur cœur et de toute leur Ame ses 
commandemens, ses témoignages et ses statuts; qu'ils 
accompliront les paroles de cette alliance, écrites dans 
ce livre , et tout le peuple intervint dans cette alliance. 

4. Le roi commanda à ^Hilkiahou le grand cohène, 
aux cohenime du second ordre et aux gardiens de la 
porte, de sortir du teniple de l'Éternel tous les usten- 
siles qui avaient été faits pour Baal, pour laschera (le 
bocage) et pour toute l'armée du ciel, et il les brûla 
hors de lerouschalaïme dans les champs de Kidrone (Cé- 
dron) , et on en emporta la poussière à Beth-El. 

5. Il abolit les kemarime (prêtres des idoles) que 
les roi§ de lehouda avaient établis pour faire des encen- 
semens sur les hauts lieux dans les villes de lehouda et 
aux alentours de lerouschalaïme , ainsi que ceux qui fai- 
saient des ençensemens à Baal , au soleil, à la lune, aux 
astres et à toute l'armée du cieL 

6. Il fit sortir de la maison de l'Éternel l'aschera, hors 

diaque des Grecs, comme douze palais où s'arrêtait le soleil. En 
chaldéen et chez les Rabbins StD désigne V étoile du bonheur ; de là 
ce dicton tbalmudique : SkW^S StD ^K Israël tlu pas V étoile du 
bonheur. Mazaloth, au reste, ne se trouve qu'ici, mais Job, cb. 38, 
v. 32 , on trouve Mazaroth nilTQ q*i paraît être le même mot par 
le changement du t^ en 1. Les Septante ont conservé ici le mot hé- 
breu de Job , fxa|;oup6>3' , nuizouroth. 

6. pTI De ppt broyer, réduire en poussière* OlôP Sa poussière; 
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3. TiûjrnVoy. cî-dessus, ch. ii, v. i4*nn33 oyîi nDj;>i^^fe;?«tt- 

pfe se tint dans V alliance) le Chaldéen dit 2 KD>>p pn^Vp KOP ^3 n>3p1 
/ow£ /e peuple prit sur lui la confirmation , ralliance. 

4- î131^Dn OnS ^^-y cohenime en second, d'un degré inférieur ; le 
Ghaldéen dit : î<>an3 pO Xl^ Et au sagane des cohenime; sagane, 
second. 'çrHp mOTOS Chaldéen pTtp 1tt;>Da ^-cwj /^ cAamj» de 
Kidrone; voy. Jérémie, ch, 3i , v. 4^' 

5. OnODH Les préires des idoles, le mot syriaque i<nD1D désigne 
en général prêtre lOpM se rapporte à OHOD pour que chacun d'entre 
cuxfftdescncensemens ; Chaldéen Ip^ONI au pluriel. xnD33 Sur les 
hamoth {hauts lieux). Voy. sur ce mot une note à la fin du volume. 
0>SlC^^> 0001 De yyo faire le tour ;\e Chaldéen dit: >3inD31 «* ^^ns 
les ençirons ou autour de lerouschalaîme.JwhxDh^ Mazahth; ce mot si- 
gnifie demeure^ et désigne particulièrement les douze signes du zodia^e ; 
chez les Arabes le cercle des palais , parce qu'ils se figuiwient le zo- 
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fbmrae de Schaloume, fils de TikYah , fils de "Har'has, gar- 
dien des vétemens ; laquelle demeurait à letouschalaïme , 
dans la seconde enceinte , et ils lui parlèrent. 

i5. Elle leur dit : Ainsi a dit TÉternel, ï)ieu d'Israël : 
Dites à l'homme qui vous a envoyés vers moi. 

i6. Ainsi a dit l'Éternel : Voici, je vais faire tenir du 
ïnal sur cet endroit et sur ses habitans , selon toutes les? 
paroles du livre que le roi de leliouda a lu. 

17. Parce qu'ils m'ont abandonné et qo'ils ont fait 
dts encensemens à d'a^tres dieux , pour m'irriler par 
toutes les actions de lelirs mains; ma colère s'eôt allu- 
mée contre ce lieu , et ne s'éteindra pas* 

18. Quant au roi de lehouda qui vous à envoyés con- 
sulter l'Éternel , parlez-lui en ces termes : Ainsi a dit FÊ- 
ternel, Dieu d'Israël , touchant les paroles que tu as en- 
tendues : 

ig. Parce que ton cœur s'est amolli et que tu t'es hu- 
milié devant l'Éternel , quand tu as entendu ce que j'ai 
prononcé contre ce lieu-ci et contre ses habitans, (des- 
tinés) à être en désolation et en^malédiction, et parce que 
tu as déchiré tes vêtemens et que tu as pleuré devant 
moi, je t'ai aussi exaucé, dit TÉterhel. 

aOr C'est pourquoi je te réunirai à tes ancêtres , tu se- 
ras recueilli dans tes sépulcres en paix, et tes yeux ne 
verront pas tout le mal que je vais faire venir sur ce lieu, 
ïls rapportèrent une réponse au roi. 

Ch. XXIII I. Le roi envoya et l'on assembla vers lui 
tous les anciens de lehouda et de lerouschalaïme. 

a. Le roi monta à la maison de FÉternel; et avec lui 
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Ch. XXIII. 2. Q>ïv^>n:m Et les prophètes; le Chaldéen dit ; 
KnûDI et les scribes ; de même Isaïe , ch. 3 , v. 2. iK031 DÛ^ il dit 
laiDI \^njuge et scribe; nn>3TND litlér. à leurs oreilles , eux 
récoutant. 
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secrétaire : 3'ai trouvé un livre de la doctrine dans la 
maison de l'Éternel ; et 'Hilkiahou remît ce livre à 
Schaphane, qui le lut. 

9. Schaphane le secrétaire vint vers le roi, porta une 
réponse au roi, et dit : Tes serviteursont versé l'argent 
qui s'est trouvé dans la maison , et l'ont remis entre les 
mains de ceux qui font l'ouvrage, (qui sont) commis sur 
la maison de l'Éternel. 

10. Schaphane le secrétaire raconta (cela) au roi , en 
disant : 'Hilkiahou le cohèné m'a donné un livre; et Scha- 
phane là lut devant le roi. 

I j . Il arriva que dès que le roi eut entendu les paroles 
du livre de la doctrine, il déchira ses vêtemens. 

12* Le roi commanda à 'Hilkiahou le cohène, à A'hi- 
kame, fils de Schaphane, à Achbor, fils de Michaïa^ â Scha- 
phane lé secrétaire, et à Assaïah, serviteur du roi, en 
disant: 

i3. Allez, consultez l'Éternel pour moi, pour tout le 
peuple et pour tout lehouda, au sujet des paroles de ce 
livre qui a été trouvé ; car elle est grande la colère qui 
s'est allumée contre nous, parce que nos pères n'ont 
point obéi aux paroles de ce livre, pour faire tout ce qui 
nous (y) est prescrit. 

14. 'Hilkiahou le cohène alla avec A'hikame, Achbor, 
Schaphane et Assaïah , vers ^Houldah la prophétesse, 



adressé à une femme qu'à un homme. îlâtt^DIl De nM deux; se-' 
conde enceinte; ^2V signifie aussi répéter, ainsi t^W^ ^'^^ d'étude; 
comme dit le Ghaldésn IKi^ûVl^ tV22* Les Septante onl conservé le 
mot hébreu Mce^cvâ, itfo^^/ia. 
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ëmiie à la lecture des paroles du liçre de la doctrine (verset 11), mais 
le jeune roi seul , et il fut ému non de l'existence du livre , mais de 
son contenu. Nous reviendrons sur cet événement dans l'Introduc* 
tion que nous publierons, V /-^^ 

9. *D>ïnn Racine "^na se fondre , se répandre , ici au Hiphil. iterser: 
ï2. Tt33j; Acfihor; au passage cité des Chroniques, il y a pDyi 
Ahdone ; IkxwLhi dit que le même homme avait deux noms. 

14. txi^ty ^Houldah ; elle n'est pas la première prophétesse men-« 
tionnée dans la Bible ; avant elle il j avait Marie, £xode,ch. i5, v. 20; 
Debora, Juges, ch. 4> v. 4 > ^^ 'Hanna (Anue), I Sam. ch. 2. Les com- 
n^entateurs expliquent par des conjectures pourquoi le roi s'est plutôt 
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187 ROIS. 11. - XXII. 

Cb. XXII. I. loschiahou était âgé de huit absquatid 
il devint roi, et il régna trente et tin ans à lerouscha- 
laïme; le nom die sa mère était ledidab, fille d'Adaîah 
de Botskath. ' 

2. Il fit ce qui est bien aux yeux de rÉternel , 
marcha tout à fait dans la voie de David son père , et 
ne se détourna ni à droite, ni à gauche. 

3. Ce fut dans la dix-huitième année du roi lô- 
«chiahou, que ce roi envoya dans la maison de l'Eternel 
Schaphane, fils d'Atsaliahou , fils de Meschôulame , le 
secrétaire, eh lui disant î 

4. Monte vers 'Hilkiahou le grand cohène, qu'il 
arrête le compte de l'argent apporté dans la maison de 
l'Eternel, (l'argent) que les gardiens de la porte avaiene 
recueilli du peuple. 

5. Qu'on le remette entre les mains de ceux qui font 
l'ouvrage, qui sont (commis) dans la maison de l'É- 
temel à là réparation de ce qui endommagé dans la 
maison. 

6. Aux charpentiers, aux architectes et aux maçons, 
et pour acheter du bois et des pierres de taille, pour ré- 
parer la maison. 

7. Mais qu'on ne leur fasse pas rendre compte de l'ar- 
gent qu'on leur remet en mains, car ils travaiUent avec 
fidélité. 

8. 'Hilkiahou le grand cohène dit à Schaphane le 

p. 684; Eichhorn, Introduction à C Ancien Testament , tome 2, 
p. aag; ce dernier remarque avec raison qu'il serait faux de conclure 
de la circonstance dont il s'agit ici qu'auparavant personne n'ait eu 
Connaissance des livres de Moïse. Ce n'est pa» toute là cottr qui est 
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Ch. XXII. 4* OH^I ^^ Ofîil <icheveri qu'il achève le recouvre- 
ment y ou bien qu'il y mette fin , qu'jl le dépense en réparation de la 
maison de l'Étemel; peut-être , qu'il voie quel est le total. 

B. Sy Sur^ pour ^Nt à. ^mt^ T\^^T\r^ lÛD J'ai trowé h Iwre 
de la doctrine. Était-ce le Pentateuque, ou seulement le Deuléro- 
nome y ou simplement les chapitres 28 à 3 1 inclusivement du Deu« 
téronome? Si c'est le Pentateuque, était-ce l'autographe de Moïse, 
ou une copie? L'auteur des Chroniques [Chron. ch. 34, v. i4),dit 
bien : rtlC^D Tl T\^W m'în La doctrine de l'Eternel par Mosché; 
mais cela ne prouve pas que c'était l'exemplaire original que Moïse a 
écrit de sa main qu'on trouva , car le sens de rtï^D T2 peut trèt-bîen 
être par le ministère de Mosché, Ce passage a beaucoup occupé les 
savans; voy. Kim'hi, Vater, Comment, sur le Pentateuque, tome 3, 
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l'autre, outre son péché par: lequel il fit pécher le- 
houda pour lui faire commettre ce qui est mal aux 
yeux de rÉternel. 

17. Le reste des faits de Menasché, tout ce qu'il a 
exécuté et le péché qu'il commit , (tout cela) est écrit 
daûs le livre des faits du temps des rois de lehouda. 

18. Menasché se coucha auprès de ses pères et fut 
enseveli dans le jardin de sa maison , dans le jardin 
d'Ouza, et Amone, son fils, devint roi en sa place. 

19. Amone était âgé de vingt-deux ans quand il de- 
vint roi 9 et il régna vingt-deux ans à lerouschalaime ; le 
nom de sa mère était Meschoulemeth> fille de 'Ha- 
routz, de lotba* 

ao. Il fit ce qui est mal aux yeux de rÉternel, comme 
avait fait Menasché son père. 

21. Il marcha dans toute la voie qu'avait parcourue 
son père; il servit les idoles qu'avait servies son père, et 
se prosterna devant elles. 

22. Il abandonna l^ternel, le Dieu de ses pères, et 
ne marcha pas dans la voie de l'Éternel. 

23. Les serviteurs d'Atnone conspirèrent contre lui, 
et tuèrent le roi dans sa maison. 

2/i. Mais le peuple du pays frappa tous ceux qui 
avaient conspiré contre le roi Amo^e ; le peuple du 
pays établit roi loschiahou (Josias), son fils, en sa place. 

25. Le reste des faits d'Amone, ce quHl a exécuté, 
est écrit dans le livre des faits du temps des rois de 
lehouda. 

a6. On l'ensevelit dans sa sépulture, dans le jardin 
d'Ouza, et loschiahou, son fils, devint roi en sa place. 
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1^. nh*1 £^ ^« r^^'^. II Chron. ch. 33, se trouve délaîllée 
lliistoire de Menasché; son châtiment, sa pénitence et sa délivrance» 
Là prière de Menasché existe, maïs elle ne fait pas partie du canon 
juif : elle est comprise parmi les livres apocryphes , dont on a publié 
récemment en Allemagne une édition avec la traduction hébraïque. 
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que j'ai donné à leurs pères , pourvu seulement qu'ils 
prennent garde à 9gir selon tout ce que je leur ai, com- 
mandé, et selon toute la doctrine que leur a ordonnée 
mon serviteur Mosché. 

9. Mais ils n'obéirent point, car Menasché les in- 
duisit eu erreur poun faire phis mal que les peuples que 
J'Éternel avait détruits devant les enfaris d'Israël. 

10. L'Éternel parla par ses serviteurs les prophètes , 
en disant : 

11. Parce que Menasché, roi dé lehouda, a fait ces 
abominations, agissant plus mal que tout ce qu'ont tnal 
fait les Amoré^s qui (ont été) gvant lui, et qu'il a aussi 
entraîné au péché lehouda par ses idoles. 

12. C'est pourquoi ainsi a dit l'Éternel , Dieu d'Israël: 
a Voici, je ferai venir un mal sur lerouschalaîme et le- 
houda, tel que quiconque en entendra parler, ses deux 
oreilles lui tinteront, 

j3. J'ahaisserai sur lerouschalaîme le cordeau de 
Schomrone et le plomb de la maison d'A'hab; j'effa- 
cerai lerouschalaîme comme on nettoie une écuelle; 
on la nettoie et on la retourne le fond en haut. 

14. J'abandonnerai le reste de mon héritage; je les 
livrerai entre les mains de leurs ennemis, et ils seront 
en proie et en pillage devant tous leurs ennemis. 

i5. Parce qu'ils ont fait ce qui est mal à i][ies yeux, et 
qu'ils m'ont irrité depuis le jour que leurs pères sont 
sortis de l'Egypte jusqu'à ce jour. » 

}6. Menasché répandit aussi beaucoup de sang inno- 
cent , j'usqu'à en remplir lerouschalaîme , d'un bout à 

16. T\sh rtSï Lîllér. bouche à bouche; le Chaldcen dit : KÛ^OH HD^D 
^'une extrémité à f autre, 

24. 
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12. V3m W naHyn^y^-f deux oreilles lui tinteront. n^S^nRacbe 
SSsC • Voy, une expres3ion semblable I Sam. ch. 3 , v. 11. 1 ^D^ 
Ceor qui r entendront ; selon le Keri npOV ^^ féminin , se rapportant 
à nj^l qui est du féminin. 

i3. "Ip Cordeau; rhpVÛ le poids ^ le plomb qui sert à faire tenir 
perpendiculairement le cordeau pour trouper le nif^eau; expressions 
empruntées à l'architecture. Xinb^H a ici le sens de tt'lVl^ écuelle 
qu on retourne après l'avoir rincée; il y a une énergie remarquable 
dans celte IgçuUoDv 
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trer les eaux dans la ville, (tout cela) est écrit dans le 
livre des faits du temps des rois de lehouda. 

ai. 'Hiskiahou se coucha avec ses pères, et Menasché, 
son fils , régna en sa place. 

Ch. XXI. 1. Menasché était âgé de douze ans quand 
il commença à régner, et il régna cinquante-cinq ans à 
lerouschalaîme i le nom de sa mère était ^Hephtsiha. 

a. 11 fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel, selon 
les abominations des peuples que l'Éternel avait chassés 
devant les enfant d'Israël. 

3. Il rebâtit les hauts lieux que 'Hiskiahou son père 
avait anéantis; il éleva des autels à Baal, etfit un aschera 
(bocage), comme avait fait A'hab, roi dlsrael; il se 
prosterna devant toute l'armée du ciel, et la servit. 

4» Il bâtit des autels dans la maison de l'Éteriiel, dont 
l'Éternel avait dit : Je mettrai mon nom dans lerouscha- 
laîme. 

5. Il bâtit des autels à toute l'armée du ciel , dans 
les deux cours de la maison de l'Éternel. 

6. Il fit passer son fils par le feu ; consultait le temps, 
les serpens (augures), faisait Ob et lidoni J(s'adressaità 
des nécromanciens et des devinateurs); il faisait beau- 
coup de mal pour irriter. 

^. Il posa l'image del'aschera qu'il avait faite dans la 
maison dont l'Éternel avait dit à David et à Schelomo 
son fils : Dans cette maison et à lerouschalaîme, que j'ai 
choisie d'entre toutes les tribus d'Israël, je mettrai mon 
nom à jamais. 

8- Je ne ferai plus errer le pied d'Israël hors du pays 

T. VUI. 24 
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dans ces mots une expression d'égoïsme. Maïs elle peut également 
indiquer la résignation : Bien ! qu'il arrive ce qui plaît à la Provi- 
dence , mais que sous mon règne il y ait paix et vérité,! h. . 

Ch. XXI. 6. pyt Voj. Deulér. ch. 18, y. 10^ l4* 
8. ^X^ T3n JSrrer du pied, de 1^2 mou^où^ ; roj. l 'Rois ^ 
ch. i4, Y. i5. » 



♦ 
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1^. 'H]stiahou les entendit et kur fit voir tout son 
bazar, l'argent. For , les ardmateà, Vhtiilè précieuse, tous 
apD ursenal et. tout ce qui se trouvait dans ses trésors^ 
il n'y avait rien que ne leur montrât 'Hiskiahou dans sa 
maison et dans toute sa dotnination. 

14. lesQbaïabou h prophète vint vers le roi /Hiskia-- 
hou, et lui dit : Qu'eBt-<;e queees bommes-Ià t'otitdit^ et 
4'oà son^-tenus vers toi? 'Hiskiahoti dit : Ils sont venus 
d'tm pSLp éioigtié, de Babel. 

: ^$*^ li dit : Qu'otït-ils vu dans ta oiaîsci$? 'Hîikîâhoti 
dit : Ils g^t vu tout ce qui est dans ma maison ; il n'y a 
rîcii dans ines trésors que je ne leur aie montré. 

i^^ lesebaïàhou ^it à Hiskiahou : Écoute la parole âe 
TÈX^ûeU ' ^ *^ • 

> tjr yoici> d^ Jtwrs VifenHitQilt quô tout ce quijésï 
dau& ta maison et ce que tei^ père& ont i^Qt^asa^ ji^qci'àt 
oejour^serà emfporté à Bdbylone; il ^'e)a restera rien^ 
dit rÈternelf . : ^ 

i ïÇ, ït on prendia dé t^À ènfans qui sgk*ott so^ti^ dé 
^î y que tu: miras eirgfefùlrêfc^ p6tir ê^ dè^ eimiitq[\:ies 
9ap^aJ£Ldû roi de Babel.-* - r ; // : < . 

ià. 'H&kiahpu dit à le^fibâîabôu : Elle est bonne la 
jpai^olè de l'Eternel que tu as prononcée, n ajouta : Piiis-' 
Ifie 1$ pais et la fidélité existeront pendît n)a vierl 

ao. Le reste des faits de lliskiabou, tous ses exploits, 
comment il fit l'étang et Taqueduc par lequel il fit eor 

pèce de bazar où étaient êeà àrirUs, et aussi d'autres objets précieux 
dont le détail imîi; voy. Kim'hi. 

, l^ >»>3 nm^ lUHn 01W OSl mSh... mo Sok.,.. Pmssmt la 
paix et la vérité subsister de mon temps. Quelques intei^rèté» ont m 
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leçon fjiic les Siepttti^e ont îrf. OI1>^ Four art^SSt 5 àe même le 
Chftidééii {irt3D Vapi t' o^^cttéAKti^ <f tfiririèurmésddge. Haurèr dit qae 
le» mônarqued dé lH)riedt sont asrisr $ttr un trône èhté pour f eceVoîr 
l^mesMges; ce qni éxj^liquerait kà motstih^hp PDtt^^l ^^ ^fèh<f/i jur 
èJÉar; fi lent* donna audhnce placé aw-deisus ^eux. X\TO^ Pour 
V1M33 ^ 1H03 (aromate , dans la maison où était le dépôt de ses aro- 
fëÉtes ; Ydyk ce nk>t ^ 6enèsé , ck. 3^ , y* a4* ^^^*^ dNiprës rorigine 
du mot >^0f frapper^ briser, il se peut que ce mot sj^ifté une cs-^ 
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I9 prirent et la mirent sur riaflammation, et. il fut 
soulagé. , * 

8. 'Hiskiahou dit à leschaïahou : Quelest le signe 
que rÉteruel me guérira, et qu'au troisième jour je mon- 
terai à la maison de rÉternel? 

9. leschaïahou dit : Que ceci te soit un signe que TÉ- 
ternel accomplira la parole qu'il a prononcée : L'ombre 
s'avancera-t-eile de dix degrés ou rétrogradera-t-elle de 
dix degrés? 

10. Hiskiahou dit: Il est facile que l'ombre avance de 
dix degrés, mais non , que l'ombre rétrograde de dix de- 
grés, f ^^^^ 

11. leschaïahou le prophète invoqua TllteraeU qui 
fit rétrograder de dix degrés l'ombre^ sur Jes degrés 
qu elle était descendue , sur les degrés d'A'haz. 

12. En ce temps-là Berodach Baladane, fils de Bala- 
dane, roi de Babel, envoya des lettres avec un présent à 
'Bjskiahoii , parce qu'il avait appris que "Hiskiahou avait 
été malade. . ^ 

iàyoqaent , pour l'explicatioo au miracle , le phénomène observa , le 
27 mars i^oS, à Metz, par le prieur du couvent de ceUe ville, le 
P. Rontuald. Un nuage et les rayons solaires brisés dans la baute ré« 
gion de l'atmosphère, avaient causé une déviation d'une heure et demie 
de l'ombre sur le^^dran solaire. Mais , ajouta le savent commenta- 
teur que nous citons , quand même ces observations seraient sûres, 
elles ne feraient rien pour l'explication du phénomène dont: il s'agit 
ici; d'abord une pareille déviation ne peut pasêtrefort importante, en' 
suite connaître, d'avance un pareil phénomène n'est pas moins mira* 
culeux que le miracle lui-même. V07. la note^ur ce passage à la^ 
du volume. , • j ; 4<-- 

12. nhn Ô Isaïe, ch, 39, v, 1 , il y a ptTin nVn O qu'il wak 
été malade et qu'il était rétabli. Dans les notes sur Isaïe , nous doa^ 
nerons toutes les variantes qu'offre ce récit dans les deux endroits. 
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rison ; il s'agissait seulement de constater le miracle. Mais dans ce 
cas^ ^pourquoi précisément des figues? il est bien plus simple de 
penser qu'on leur attribuait une vertu amollissante et résolutive. 

9» JTlSyD Degrés; il parait qu'il s'agît ici d'un cadran solaire 
(voj. ci-dessus , ch. 9 , v. 1 3) , dont Vitruve attribue l'invention au 
Cbaldéen Berosus. D'autres pensent à un obélisque dont l'ombre 
était projetée sur les degrés {scalœ) qu'avait fait* bâtir A'baz. La 
première opinion parait pourtant plus probable , et le récit semble la 
confirmer. Quant aux miracles , l'idée , dit Gésénius (Comment, sur 
Isaïe , p. 986), n'en est pas difficile à concevoir, si l'qn se transporte 
au point de vue de l'antiquité biblique. C'est le parallèle du soleil et 
de la lune arrêtés, Josué, ck. 10, v. 12 à i5^ et suppose la croyance 
que la Divinité arrête, quand cela est conforme à ses vues, surtout 
à la prière d'un saint, le cours des corps célestes. Junon, dit* 
il , commande au soleil (Iliade, cbant 18, v. 239) de se plonger plus 
pmmptement dans l'Océan. Agamemnen prie (Ibid. cbant 9, v. 412) 
que cela n'ait lieu que lorsqu'il aura vaincu les Trojens. L'écrivain 
a,, par, la rétrogradation de l'ombre , probablement entendu la rétro- 
gradation du soleil Plusieurs commentateurs y ajoute Gésénius 9 
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Ch. XXi 1. En €6 tefnp9 'Hiêljajbou toioba iiifll^d« k 
h mort, et le pwphète Iijscfeaïabou , fib 4'Apjptz , vipi: jwt- 
prés de lui et lai dit: Ainsi a dit TÉternel : Commande 
k ta maison, car tu vas mourir, et tli ne guéHras pas. 

d. Il (^Hiskiahou) tourna son visage contre |e màr, et 
fit unç prière k Féteniel je4 diçatit : 

3. O Ëiernel ! souTiectt$*toi> je te priç , que j'aimai^iciM 
devant toi en vérité et ep intégrité de coeur, et que jV 
fait ce qui est bien à tes jeux« 'Hiskiahou pleura abon- 
damment. 

4* tt arriva qtke teçchaïahou U'italit pas eùt^ore ftofti 
de la irour ii^térieurê, que fô par ote {le l'Élteriiei lui Axt 
(adrjessée), pauf dira : 

5. Retourne, et dis à 'Hiskiahou: Prince de mon peuple! 
ainsi a dit l'Éternel, leDieu de David, ton père, j'ai exaucé 
ta prière , j'ai vu tes larmes ; ^oici je vaiB te guérir $ ie 
troisième jour tu ttiôntera^ à là iDâi^on de l'ÉterueU 

6. J'ajouterai quinze aps à tes jours, je te préserverai, 
ainsi que cette vijlç^ delf ip||in du roi d^Aschour; jep|70- 
tégerai çieAte yi|lçi à ^^sp 4^^ «ipoi et k €ay se 4e inpp ^err 
tviteur David. 

7. leâcbâïahou dit ; Prenez une maââe de ^gues. Ils 



Tu ne re33i^citera8 pas à )a vie fu^ic^ , parce q^e tu ne t'es |(a$ ma- 
rié. En effet, dans plusieurs endroits du Ts^lmn^y le céiibut est 
considéré coinine crimineU 

4* ypft La viUe, Selon le Keri ^Wt\ ^ cour; de même le 
Chaldéen et les Septante ; c'est cette dernière leçoa que nous aicens 
suivie. 

7. O^JMD thy^ Cabas ou masse éh figWs. Selon plusieurs 
oommentateurs ^ les figues ne pouvftioni pas ooolribue^ à la gué- 
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des eaux le père du genre humain. Gésénîus dit aussi fspHArarat est le 
nom d'une province arménienne entre le fleuve Àraxes et les lacs Vu» 
et Orv^ia. Voy. Bohlen , Comment, sur la Genèsç^ p. gx, 

Cn* XX» I. dnft Û^DO £n ce temps. L'on n'est pas d'accord 
sur rép#^e de dette làaladîe. À-l-elle eu lieu avant la déroute du 
monarque asftjrîeti, ou après? c'est ce qUe le texte li^exprime pas; 
cependant par le verset 6 il paraît que la înâîadîê d'ÉzéAîas a 
précédé la déroute du roi assyrien ; ce chapitre serait ainsi trans- 
p9sé.jTio^,*..nSri Malade à là mort. Par le r^ède dont il est 
question verset 7 , on peut croire qull était atteint de la peste. 
Chez les médecins arabes , ce remède est regardé comme trës-tffi- 
cace contre 1â peslc (Matlr&r). n^HTI SlSl Tu m guériras pas de 
ton Md; de ttèwie le Ghaldëeti : •p^lûD v^n tskVv îar'hi dît s 
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rÉternel Tsebaoth fera cela. 

32. C'est pourquoi, ainsi dit l'Étemel touchant le roi 
d'Aschour : Il n'entrera pas dans cette ville , il n'y jet- 
tera pas de flèche , il ne se présentera pas devant elle avec 
un bouclier, et ne dressera pas de terrasse contre elle. 

33. Il s'en retouriiera par le chemin par lequel il est 
venu , mais il n'entrera pas dans cette ville , dit FÉ- 
ternel. 

34. Je protégerai cette ville pour la délivrer, à cause 
de moi et à cause de David mon serviteur. 

35. Il arriva que dans la même nuit un ange de l'É- 
ternel sortit et tua cent quatre-vingt-cinq mille hommes 
au camp des Pelichtime, et quand le matin on se leva, 
voilà , c'étaient tous des corps morts. 

36. San'herib, roi d'Aschour, partit , s'en alla, s'en re- 
tourna^ et s'arrêta à Ninvé (Ninive). 

37. Il arriva, comme il était prosterné dans la maison 
de Nisroch, son dieu, qu'Âdramelech et Scharetser, 
(ses fils) , le tuèrent par le glaive , et se sauvèrent au pays 
d'Ararate» et Essar'hadane, son fils, régna en sa place. 



le passage parallèle 4'Isaïe. dIK ^rarate ; il est question de 1*^« 
rarat , Genèse , ch. 8 , v. 4* Rosenmûller [ArchéoL bibliq. tome V^ , 
p. 256) place cette montagne, ou plutôt cette chaîne de montagnes, 
dans la grande Arménie, dépendante de la Perse. La partie la plus re- 
marquable de ce pays , dit-il , forme un gouvernenent particulier dont 
la capitale est Ériv^n. Les Perses, ajoute-^t-il , appellent celte mon- 
tagne montagne de Noa^k. 1\ donne un extrait de la4>einture qu'en 
fait Ker Porter ( Trapels , vol. i , p. 178 et suivantes ), qui dit que 
]e^ Turcs appellent celte montagne j4gridagh , e'est-à-dire , très-^haûte 
montagne; les Arméniens la nomment Macis ; mais tous s'accordent à 
la vénjérer comme le port où s'est arrêté le grand vaisseau qui a sauvé 
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-0X3 X3^ îè) nï^ïn '"T>5?rrSsi âii^; na Jû^-n^î? '^JTO 
••i^^ob 'n^i^né n^^m^-l'>i7!r'?x ^nin^y 34 nyp. 
l'xÏÏ »-irri 'r^^'^a'^rm 35 * : ^i^ -ta wobi 
nf çni o">jW nxo "iits^Ni npnpa '^l'j. rnrn ^n'^d 

on-Tx'pN ëboa nsni' zrf\i ''von ll^tn^. 

ATT-; I VJV v::* Ty: W- JI • ^ TT •*•,. • 

: vnnn tofvr-iDX'iw 

32. nD n3D*tp^ ï*<^** Un. bouclier ne viendra pas au de^^ant 
d'elle; il n*y viendra pas avec un bouclier. 

34. >m3i1 De pa/««>« ^« /'o/n^r«, protéger. Nous avons dû viser 
ici à la concision , et nous nous proposons de revenir, dans ïe livre 
d'Isaïe , sur l'explication de ce passage , vraiment poétique. 

35. InSd >^yn L'ange sortit et frappa', il s'agit sans doute d'une 
peste; voy.IlSam.cb.24,v. i5à irj.ohD^ousyimimèTedeparleT, 
pour presque tous ; O^nD OniS des cadavres , des corps morts ; le mot 
0>nD est nécessaire, puisque le corps en vie s'appelle aussi liû ( Rabbi 
Ben Gers on). 

36. ni3>3 Nint^éy Ninive, bâtie par Ninus ; n^T^ pour JO ^\^^ de-- 
meure de Nine. 

37. J\02 Nisroch , divinité inconnue , Septante maepc^Xy Meserach. 
Selon Goerres, cilé par Gésénius ( Comm. sur haïe, p. 976 ), ce mot si- 
gnifie grand aigle ^ aîglc géant, oiseau sacré dans la religion persane. 
Aigle, en hébreu , lic?3 nés cher ; och paraît être une syllabe formative 
particulière au diakctepersan. I^KItt^l^^ Scharetzer;\e mot V33 ^^^ 
Jils, se trouve dans le Keri , mai» non 4iins h texte ; il est exprimé dans 
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199 R<HS^. II. ~ KIK; 

res ; avec la piante de mes pieds je tattis tous lel lacs tie 
la forteresse. 

a5. N'as-tu pas appris que je l'ai préparé de loin , que 
dès les temps antiques je Pai disposé? maintenant je l'ai 
laissé venir, pour que tu réduisisses en monceaus: Ae 
ruines des villes fortes. 

26. Lieurs habitans impuissans ont été épquvantéB 
et confus, sont devenus ( comme) rbérbe des champs , 
(comme) ia tendre verdure, (comme) le gazon des toits, 
(comme) la moisson brûlée avant qu'elle eut poussé d.es 
épis. 

27. Ta deifaeure, ta sortie et ton entrée, je (les) co«- 
Aaîs de même que ton arrogance contre moi* 

28. Parce que tu as été arrogant contre moi, et que ta 
bravade est montée à mes oreilles , je mettrai ma boucle 
en tes narines et mon mors dans tes mâchoires, et je te 
ferai retourner par le chemin par lequel tu es venu. 

29. Que ceci te serve de signe : Une année vous avez 
mangé la graine tombée, la seconde année, ce qui en a 
poussé, et la troisième, semez, moissonnez, plantez des 
vignes et mangez-en le fitiît. 

30. Ce qui est échappé et demeuré de reste de la maison 
de lehouda, continuera à pousser racine par dessous, et 
produira son fruit par dessus. 

3i. Car de lerouschâMmé sortira un reste, et de 
la montagne de Tsione quelques échappés; le zèle de 

ayrofiara , automate. 0>TO I«aïe , ch. 37, v. 3o. O^tW de PtW^^tW 
/e/df'er; des rejetons. 

3i. mw L'Éternel; le Keri ajoute niK^^ Tseiaôthy dont le Ke- 
thib ne donne que les voyelles ; voy . le passage pasaUtie d'Isœœ. 
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f\rQp) 27 " { riDp^ ijB^ nsîTiî?!» n1^ -n^ nk^ 
mV i3 : ,bN Tit^irt, m ^ny^ ^H^f ^nx^p' 

ri5|^» n»DD "r^ %«:b^^ nlî^n TiV-rnn 'a» 
^5«pi^^ «nîfî?! *^3- ^''K^'?^ ?W5Î '>nç n-:^rj 
rTTirp-n>3'npî?tp néDji 3o* : pns è$xi D'pnâ 

propiétique ; et que Tautre élait inhabitable du tehips de Moïse, et 
couverte d'eaux. Voj. aussi l'écrit du inéme auteur , en allemand , 
Oé/ms^cmhmU doeUur Pmiiusy Leipagy iBS^6, p. 44 «t Auivaâtès. 

a5. 5si7n Ici le prophète répond au nom de Dieu. hll^rtS et selon 
le Keri niWpS pour r\^HWnh i^ tV^ 4ffSoler; npm n>^l)t\ Isw , 
ch. 6, V. II. Q>y5 De Hvj détruire. 

aQ. T ïTU^ Î*i|ft4r. ewrtt ^« ^ mah , Caibks , îrajnirjs^Bnf^ 

^. •(iaîStn Toh orgueil; selon ÎCtm'hi pour p><t7 de n^<XI te 
bruit; nous pensons néanînonis avec Gésénîus que p]^^ signifie luir 
méme orgueil, Voy. Isaïe, cb, ^7, v. 29. ^qfl Croche/; d'aulrestr?i- 
dui^ebl par boucle^ les Septante ont Sr^t&rpa , hameçons ; ^ijnp mon 
fnors j îinage d'un animal dont on a dompté la férocité. 

29* Wn Ced^ îci^ie prppbète s'adrçs^e à Ézéebîa^. fPôO ï)e n0O 
.ç/Q^er; .ce ^\^i poif^e/^ ^oir-mép^e, de J^ grffi^e tombée Urs de 
;^# W^S?¥ ,^|col,tç. yp7* UyUi^ue ^ çb* àj, v. $. Septw^e 
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I7& ROIS. IL — XIX. 

je te prie, de sa main, et que tous les royaumes de la terre 
sachent que toi, Éternel, tu es seul Dieu. 

ao. leschaïahou , fils d'Amotz, envoya vers 'Hiskiahou^ 
dire : Ainsi a dit l'Éternel, le Dieu d'tsrael : J'ai exaucé 
ce que tuas prié auprès de moi touchant San'herîb, roi 
d'Aschour. 

a I • Voilà la parole que l'Éternel a prononcée sur lui : 
La vierge, fille de Tsione (Sion ), te méprise , se mo- 
que de toi; elle hoche la tête après toi, la fille de le- 
rouschalaime. 

aa. Qui as -tu outragé et blasphémé, contre qui as tu 
élevé la voix? tu as porté les yeux en haut contre le saint 
dlsrael! 

a3. Par tes messagers tu as outragé l'Éternel , et tu as 
dit : Avec la multitude de mes chariots je suis monté 
au haut des montagnes, aux extrémités du Libanone 
(Liban); je couperai les plus hauts de ses cèdres, Télite 
de ses cyprès, j'arriverai dans sa demeure extérieure, 
dans la forêt de son carmel (verger). 

a4* J'ai creusé (des sources) et bu des eaux étrange* 

votre exc^sive méchanceté. iSdID — SdID Gésénius dérive ce mot de 
0"1D vigne; et traduit boiD par verger. 

a4* ont O^D t)es eaux étrangères , des eaux cachées qnî jaillissent 
pour la première fois de la terre. Tï^D HIK* ^^ étangs de laforte^ 
resse. Selon Gésénius , ce mot indique l'Égjpte ; ce seraient les em- 
branchemens du Nil dans la basse Egypte ; voy. Isaïe, cb. 19, v. 6, et 
cb. 37 , V. 25 , qui est le passage parallèle à celui-ci. De *l12fO vient 
OnSfO nom parje^uel on entend ordinairement l'Egypte. Telle n'est 
pourtant pas l'opinion de Becke {Origines biblicœ , or Researches in 
Primerai History ^ London^ i834); il établît (cb. XI) que Mitstaim 
( tDnjfO) de la Bible fi'est point TÉgypte actuelle , que le premier est 
tout désert aujourà'hui , qiie la rivière est à sec, sdoii fii pirédiction 
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'>n5n;^_^ onn brip "Jn^bj!;^ ^jNt ^351 iina tdîWi 
nNl2i^Y Th|^-i3 ilnpp Wx rpip niDNt^ |1»b 
^n^n^T ^mè ^W 24 ";' ibpi? n^i Slp Î6p 



21. fVV m rh)r\2 La vierge f^lle de Tsîone (Sion). ni ^ dit Gé- 
sénitis (Comment sur Isaîe)^ tomel, prem. part. p. i54), est pour t^^ 
Itsfilsy et le féminin singulier qui l'accompagne ordinairement^ est poub 

Le neutre et eomme collectif. les liabitans d'une ville ou dSin pajs 

personnifiés dans la personne d'une femme... et le Ghaldéen!a en effet 
^VSn ^M3 réanhn de Tsione. » Le titre de vierge ^ dit Chais, 
se donnak particulièrement aux villes qui n'avaient jamais ét^ la cop- 
quêle des ennemis de la patrie, ^y^^^ ï^KT inflN Après toi elle a 
hoché là léte} hocher ou secouer la tête , geste des gens qui ^moquent 
de quelqu'un ou qui l'insultent ; voj. Ps. aa , v. 8 ; 109 , v. aS;. *cer- 
taîns mouvemens de la tête servent à nier, k d^'re qu'on ne consent 
pas, qu'une chose déplaît; comme d'autres mouvemens indb'quei^t un 
consenlement et d'autres l'ironie, la moquerie; ici les paroles qui pré- 
cèdent ne laissent pas de doute sur le sens de cette expression ; elle in^ 
dique le mépris. 

23. ♦Ml M13 Littér. ;?ar/ec^anWrfô iiw^ cAar/Wj, ou, comme 
dit de Yette , chariots sur chariots. Mais d'après le Kçri , il y a y\^ au 
jieu de 2yyi,par le grand nombre de mes chariots ; voy. une sembla- 
ble expression Hos. ch. 10, v. i5, 09X19*1 nyi ^W^ à causf^ de 
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f^j* ROIS, il ^ xrx. 

IHîsii^ôu , en (Jisané : ' 

lo; Ainsi vous direz k *Hî$kiatho!t(,*roî de lëhou^y 
$&voir : Que tan Di^u, eQ ()ùi ti^ te cenfieë^ n^ t'ehnse 
point , ^n disant : lerouâchàlaïme rie sera poiùt livrée- 
^tre iés mains du roi à'Âschour. 

.ir. Voîlà, tu as entendu ce qtToiif fait lé» rms cf A>- 
sçIh^uv èk t€M>9 les payai eq les délr^i^ânHy et toi, tu jS^ 

rais ppéservé ! 

I a* Les dieux deâ peuples cj^ue nies pères ont ruinés^ 
Usi oitt-ife préservés? Gozane, 'Harahie et Rétsepli, et leïs 
gl^ d'Edene qui sô^it à Tdassar? 

1$^ (Kl est le rûÂ de 'Hemath^ le roi d'A^pa^ly te vo^ 
de là' viliè de Sepàrvaïme , 'Héna et Ivah? 
: 14. *tlisiiàhoir prit les lettres dé \à màfn des messa- 
gers, et les lut; il monta dans la maison de FÉternel, et 
''Hiskiahou les déploya devant ^Éter^el, 

ié, '^iskïaliou pria devant l'Éternel çt 4it : Éternel, 
ijfiçii (jrisrael,,a3sis sur les çhrQubioie (Ql^rul^n^),^ taî 
t« è$ H Pieu de tous les rayaumefi^ de la terre y toi ^ ivê 
tô fait le éiel et la terre. 

161 J*eiH5he> Éternel, ton oreille, et écbéte ; ôiîvré 
îës^yëui, et r^arde, et écoute les paroles dé Sàn^erib, 
([celui) qui ï> envoyé poiir biasphénîytr le ï>ieu vivait. 

i^. Certes, Éternel, les roi3d'Aflch0iuroBt4é6riait ces 
nations et leiM-s pays. 

1». Ils ont livré au feu letff^dieux , car ce lï'étaîéiit 
point des dieux, mais bien des ouvrages des mains de 
rhomme, de bois et de pierre ; (aussi) les ont-<ils anéantis. 

ig. Et maintenant. Éternel notre DieUj, dçlivre-noiis, 

gûliér, tt\yit «ÎÏ5 au pluriel; voy. Ps. 17 , v. 6 ; 3r, t. é; i^r. 
ch. 4 , V. ao , il etpaèsim; parce que , dit Iburer, dii( peut prêt» 
imè oreille pô«f eàteodre, nak il faut, pour voir, ouvrir tes âèa^ yetti. 
16. "xrHv yO\^ Qui Va envoyé^ se rapporte à ^ab-Schaké. 

23. 
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pg-nNi î^TIr-nx ^j^iJ^: inqs^ ^-n^s' ori^rt iriÇ» 

♦ TOT'^^Î cïp?^n""nN n-i^jr, n^ y-v^g 
ntrw ?pais? wrh ttps j^ôb^ .&im i rrim; mapi *.ri6 
OVDî^ cnitJ thâ 'iôf< linnjD "nai nx ^hm 

Ni> ^iï^îSl OTïibiprwiurur »» ^.ar«Tw 

5^ 'ttphi;^^^f%^ ^^^ ■•^"l.ûïB^ 



tant ^elle de l'Afrlipi? quç celle de TAsie, Daps un seas plus ^tendu, 
Cousch indique les habitans de la zone torride , qui sont noirs ou de 
côuletu» cuivrée. Vôyl Rosenmûller, AVdiéol. Bibl. lome i , 1°* ^art. 
p* ^og^àaig; et Bohlen, Genèse, p. lai. 

i4* ini^'Tfl^l II déroula les Ictirets ^ deïhD éiemir^ ^ 

iÇ. 7»3>y — i:WK ûans eei locutiotii$> (tR (?r<We, es* toujours au sîn^ 
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,,6 ROIS. II. — XIX; 

et vint dans la maison de rÉternel. 

a. H envoya Eliakirae , (qui était) préposé à la maisou^ 
Schebna le secrétaire, et les anciens d'entre leis co- 
henime, couverts de sacs, vers leschïahou (lïase) le pro- 
phète, fils d'Anaotz. 

3. Et ils lui dirent : Ainsi a dit 'Hiskiahou : Ce jour 
est un jour d'angoisse, de châtiment et de honte, car 
les enfans sont venus jusqu'à Porifice , mais il n'y a 
point de force pour enfanter. 

4. Peut-être que TÉternel ton Dieu aura entendu 
toutes les paroles de Rab-Schaké, que le roi d'Aschour, 
son maître, a envoyé pour blasphémer le Dieu vivant 
et pour outrager par les paroles que l'Éternel ton Dieu 
a entendues; fais donc une prière pour le reste qui se 
trouve (encore). 

5. Les serviteurs du roi 'Hiskiahou vinrent vers 
leschaïabou.. 

6. lescïaîâhdu leor dit : Vous direz ainsi à votre 
maître : Ainsi a dit l'Éternel : N'aie pas peur des pa- 
roles qiie tû as entendues, (et) par lesquelles les valets 
du roi d'Aschour m'ont blasphémé. 

7. Voici, je vais mettre en lui un esprit, il apprto>- 
dra une nouvelle, retournera dans son pays, et je le 
ferai tomber par le glaive dans son (propre) pays. 

. 8. Ilab-Schaké s'en retourna et trouva, le roi d'Aschour 
combattant contre Libna, car il avait appris qu'il était 
parti de Lachisch. 

9. (Le roi d'Aschour) ayant entendu dire touchant 
Tirh^k^a, roi de Cousch : Voilà qu'il est sorti pour te 
combattre, il s'en retourna et envoya des messagers à 

9. npmn Sk P01C?n Litlér. U apcUt entendu à Tirhakay c'eat-à- 
dire, il eut des mouvellçs touchant Tirhaka, xiy2 Çousch (rÉthiopie), 
TOMG viiu a 3 
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c^i^^bK-.-ix nbiûri 2 : rrirp nia î<3»i p^a osn^i 

m^xji nnDim niroi'» ^ïn^pTri 'idx rô v^x. fiDJ^n 

i nr?? pN roi iat^o^S o"*^^ ^3"^3 ™_ Q^^rî 
n^|^3T^3T*^3 in]<?i''ribN njn^ ^Dp"; •)y!)^^ 4 

Tijon nxfef:i ?j"»rt'?N nln^ yot^ -i^x c?^"?? TO'^ni 

7-6 T^^è^ bnb "^D^<n 6 : îirpytj^i-bNi iirppîn 

<•• " " T * "■ T • J"" T J AV ••!"■• V ' I • I 

'yèint'^D ^19 i mi itûi< nvèè -it^N* Dnâ'in 
-bx D^DX'^o nbï^'T ae?'i itnx DTOn*? Ny nan 

• t: - J- : •- TT- MT • J"T • : WTT ^^ • 

Ch. XIX. 3. rnSb I>N HDI HWD Ij; aua 1M l'eJ e/i/àn^ sont 
venus jusqvC à r ouverture de la matrice, mais il n'y a pas dejorce 
pour enfanter , phrase proverbiale qui signifie : le malheur est arrivé 
au plus haut degré , mais nous n'avons pas de force pour le détourner. 

4' riDim Selon Gésénius et de Vette , ce mot est pour n^3tnVl 
pour reprendre, pour le châtier. Mais d'après le Ghaldéen et plusieurs 
commentatetirs, n*3*îrt1 ne se lie pas à ce qui précède, mais com- 
mence la phrase suivante: il (Dieu) le châtiera pour les paroles , etc. 

6' 1Û13 Ont blasphémé ^ voy. Nomb. ch. i5, v. 3o. 

7. rX\ Un esprit y une volonté. npiDlC^ De po^ entendre, un mes- 
sage, une nouvelle; voy. I Sam. ch. 6, v. ig. 

8. y 012^ >3 Car il (Rab-Schaké) amit appris le départ du roi. 
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,,5 ROIS, II. - XVIII, XIX. 

certainement, et cette ville ne sera point lirrée dans h 
main du roi d'Aschour. 

3r. N'écoutez point 'Hiskiahou, car ainsi a dit le roi 
d'Aschour : Faites une composition avec moi et sortez 
vers moi, et vous mangerez chacun de sa vigne, chacun 
de son figuier, et vous boirez chacun de l'eau de sa ci- 
terne. 

Sa. Jusqu'à ce que je vienne et que je vous emmène 
en un pays comme votre pays; un pays de Wé et de 
bon vin,un pays de pain et de vigne, un pays d'oliviers 
(qui donnent) de Thuile, (un pays) de miel, et vous vi- 
vrez et ne mourrez point; mais n'écoutez point 'Hîs- 
kiahou, car il vous séduira en disant : l'Éternel nous 
préservera. 

33. Les dieux des nations ont -ils donc préservé 
chacun son pays de la main du roi d'Aschour? 

34- Où sont les dieux de *Hémath et d'Arpadj où 
sont les dieux des Séparvaïme, de 'Héna et d'Ivah.î^ ont- 
ils préservé Schomrone de ma main ? 

35. Qui sont ceux parmi tous les dieux des pays qui 
aient préservé leur pays de ma main , pour que TE- 
ternel préserve de ma main lerouschalaïme ? 

36. Le peuple se tut et ne lui répondit pas un mot^ 
car c'était Urt ordre du roi qui portait : Ne lui ré- 
pondez pas. 

37. Eliakime, fils de 'Hilkiah, préposé à la maison, 
vint avec Schebnah, le secrétaire, etIoa'h,filsd'Assaph, 
le chaixcelier, auprès de 'Hiskiahou, ayant leurs vête- 
xnens déchirés,et ils lui rapportèrent les paroles de Rab- 
Schaké. 

Ch. XIX. 1. Il arriva que lorsque le roi 'Hiskiahou 
l'eut appris, il déchira ses vêtemens, se couvrit d'un sac 
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"h^rro mîn ian owd "«ribx n»N iénxi non ^î^A 

J- ' r n'"..'/-" V'.-: /" ••" T" t:-; t": •• v: 
:)• 'vr.- - -:• I- *TT « y'V I : "Vt j*v:iv: 

: r^^^'Dn na^r' nx 1^ nan D'^ni* ^jrnp wptn 



û") 



mj3-nH v-ip'ïi inpïn Ti^Dn j^bK^s %t>i « 

3 1 . nD13 Chaldécn KoSttf /« /?ftiar. 

32. n^D* De niO ou n*0 «^ci/er , séduire. 

34. nûn>«^ Arpad, Ce mot, d'après Gésénius, signifie appui; d« 
Ifl") étendre; Arpad, ville et cônlrée de la Syrie. 
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l'j^ ROIS. II. — XVIII. 

rouscbalaïme, vous vous prosternerez devant cet autel, 
à lerouschalaïme ? 

23. Et maintenant fais donc le pari avec mon maître, 
le roi d'Aschour; je te fournirai deux mille chevaux, si 
tu peux te procurer les cavaliers pour monter dessus. 

24. ^Comment pourrais-tu résister au moindre des 
pachas, serviteurs de mon maître? mais tu te confies 
en l'Egypte, pour les chariots et la cavalerie. 

aS. Maintenaht est-ce sans l'Éternel que je suis 
monté contre cet endroit pour le détruire? L'Éternel 
m'a dit ; Monte contre ce pays et détruis-le. 

a6. Eliakime, fils de 'Hiskiahou, Schebnah et loa'h, di- 
rent à Rab-Schaké : Parle à tes serviteurs en araméen 
(Syriaque), car nous le comprenons, mais ne nous 
parle pas en (langue) judaïque aux oreilles du peuple 
qui est sur la muraille. 

27. Rab-Schaké leur dit : Est-ce vers ton maître et au- 
près de toi que mon maître m'a envoyé pour prononcer 
ces paroles? n'est*ce pas vers ces hommes assis sur la 
muraille pour manger avec vous leurs excrémens et 
boire leur urine? 

28. Rab-Schaké se plaça et s'écria à haute voix, en 
langue judaïque, et reprenant la parole, il dit: Écoulez 
la parole du grand roi, le roi d'Aschour! 

29. Ainsi a dit le roi : Que 'Hiskiahou ne vous abuse 
point, car il ne peut pas vous délivrer de sa main. 

30. Et que 'Hiskiahou ne vous fasse point vous con- 
fier en l'Élernel, en disant : l'Éternel nous préservera 

29. fc^>tt?^ De tijo^ tromper j induire en erreur, ^y^ De sa main, 
de la main du roi d'Asebour, et cependant c'est lui-même qui parie; 
,il faut peut-être >TD de ma main. Voy. infrày v. 34. 
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hauls lieux étaient agréables au Dieu des Hébreux , parce qu'il suppo- 
sait avec raison que le peuple n'avait renoncé qu'à regret aux hauts 
lieux , pour lesquels les Hébreux avaient toujours eu du pei^cbant. 

23. ^ISnn^^'yy Un gage y une gageure. 

24. 3>1t^X1 Répondras-tu i résisteras^ tu ? XlflÔ voy. I Rois, ch. 10,, 
V. 4 , et cb. 20 , V. 24. - ■■-' 

27. Ortnn Voy. ci-dessus, ch. 6, v. 25; leKeri^a OnKISf •^'^''^ 
cora ipsorum; on^y«^ > le Keri a DH^Sai ^U^O urines Ipsorum; 
celte correction masforétiquc a pour objet la décence de l'expression- 
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héchal (temple) de TÉternel et les finteaux que (lui) 
'Hiakiabou, roi dç lehoiida, avait couvc^rts ^ et les dtonna 
au roi d'Aschour. 

17. Le roid'Aschour envoya, de Lachîscb,Tapfaûe, 
Rab-Saria et Rab-Schaké , vers le roi 'Hîskiahou à le- 
rouscbalaime, avec une puissante armée ; ils monférent 
et arrivèrent à lerouscbalaïme, et étwt Humtéa et vevus, 
ils se placèrent auprès du conduit de Tétang supérieur 
qui était sur la route du champ du foulon. 

18. Ils appelèrent le roi et Eliakime, fils de Hi&feîa- 
hou, qui était préposé à la maiaon, sortit vers euit^ ainsi 
que loa'h, fiU d'Assaph, le chancelier. 

19. Rab-Schaké leur dit : Dites donc à 'Hiskiahou : 
Ainsi a dit le grand roi , le roi d'Aschour : Quelle 6st 
cette confiance sur laquelle tu t*appuies? 

ao. Tu dis, [ce n'eat (pourtant) que du ys^n park^] 
(rai) le conseil et la force pour la guerre. Maintenant 
en qui fes-tu confié pour t'être rév(^té contre mpiîj 

ai. A présent tu t'es confié en FÊgypte, cet appui, 
ce bâton rompu , qui entre âaoas la main de eelm qui 
a'appuie sur lui> et la lui peirce; ainsi est Pajc'aa^ roi 
d'Egypte pour tous ceux qui se confient en lui. 

^2. Que si vous médites: NousnousconfionsenrÉter- 
nel, notre Dieu; n'est-ce pas lui dont 'Hiskiahou a retran- 
ché les hauts lieux et les autels, et a dit à lehouda et à le- 

envoyà j Kim'M expKqtie cela «n disant qu'il ëtaît le principal d'entre 
ceux des envoyés. nSpiT jéqueduc; voy. I Riws, ch. 18, r. Sa. 
Wn XVfang'. Voy. Il Sam. ch. 2 , v. i3. 

20. a>XlW 131 1>< Ce ne sont que des parohs proISrées for 
les lettres; c^est une parenthèse. Tu dis, mais ce sont de- raliies 
paroles , tu dis avoir la prudence et la force pour le combat. 

22. Vfl1D3 Les hauts lieux, Rah-Schaké feint de croire que ces 
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l'or qui était dessus. XliaoïK Les membrures ^ les montans de la porte; 
ce mot ne se trouve qu'ici. 

17- nWt Kitulii auppoae qu» le iKÛd'Asqhour (Asftyrie) est re- 
venu eootfe 'fliaUnlbeiiy parce qw oàmrei avai^ refusé de luipayer le 
tribut annuel auquel il s'était engagé ; nous ne voyons pourtant pas 
par (e yejrsctt 14 çi-dessuç qu'il lui eût imposé un tnbut annuel. 
Cependant le verset 20 suivant et les préparatifs de défense dont il est 
question H Gliron. cli. 82 , justifient l'opinion de Kim'hi. j;iin Tar'^ 
tane; Isaïe, cb. 36^ y. a, en<Ht que c'est seulement Rab-Sdbgike qu'il 



Digitized by 



Google 



172 ROIS. II. — XVllI. 

I o. Il la "Conquit au bout de trois ans ; dans la sixième 
année de 'Hiskiabou^ qui est la neuvième de Hoschéa , 
roi d'Israël, Scbomrone fut prise. 

1 j. Le roi d'Aschour transporta Israël à Ascbour; il 
les mena à 'Hala'b, à 'Habor , fleuve de Gozane, et dans 
les villes des Mèdes. 

12. Parce qu'ils n'avaient point obéi à la voix de l'É- 
ternel leur Dieu, qu'ils avaient transgressé son alliance; 
tout ce que Moscbé, serviteur de l'Éternel, avait or- 
donné, ils n'avaient point obéi et ne l'avaient point fait. 

1 3. Dans la quatorzième année du roi ^Hiskiahou , San- 
'berib, roi d' AsChour, monta contre toutes les villes fortes 
de lehouda, et lesconquit. 

i4. 'Hiskiahou, roi de le bouda, envoya dire au roi 
d'Aschour à Lacbisch .-J'ai fait une faute; retire-toi de moi, 
ce que tu m'imposeras, je le payerai. Le roi d'Aschour 
imposa à 'Hiskiahou , roi de lehouda, trois cents kikar 
d'argent et trente kikar d'or. 

i5. 'Hiskiahou donna tout l'argent qui se trouvait 
dans la maison de l'Éternel et dans les trésors de la niai- 
son royale. 

i6. En ce temps 'Hiskiahou abattit les battans du 

droit la narration est la première , la narration originale , tandis que 
dans le livre dlsaïe cette narration est travaillée et corrigée ; qutfnt à 
ce qui est dit de cet événement II Chron. ch. 32, c'est nnc abrévia- 
tion du même récit. 

i4- tW^^h A Lachisch, ville de la tribu de Juda; voy. Josué; 
cb. 10 , V. 3, etpassùn. 

i6. yyp II abattu; le Cbaldéen dit ffhp U détacha, dépouilla 



Digitized by 



Google 



i^"nit£b o^îk^ e^b? rwpD rnsb»! •« t-^m'^y 

xbi î)î;û2^ xbS rrin^ nny niûh nw ne^N-b3 nj< 

jpnnc^î^ r« >^:^a 3*:^' ^'rvipn T îdn^ 1 ngp5 
^t'^'^r^^o njptn-bj? ni^«-r|Sû; Dîa^l î<t^ 
i5 ': ânr T3*3 n^f:>p) ^^^^^t^hi^^^ 



10. a^3IC^ U?Stt^ nVpD Lîttér. à C extrémité de trois ans. Kim'hi 
dit que c'est le commencement de cetèe année, car jSchalmanesser est 
monté contre Schomrone dans la quatrième année de 'Hiskiahou(v. 9), 
quiest la septième deHoschéa ; et comme il s'est rendu maître delà ville 
la sixième année de Hiskiahou, neuvième de Hoschéa , il n'a mis réel* 
lementà ce siège que deux ans, delà quatrième à la sixième année du 
règne de 'Hiskialiou ; il faut donc que la conquête ait eu lieu au com- 
mencement de là troisième année. Maïs le Ghaldéen , qui traduit tl^pQ 
par {]1DD à la fin y doit , pour que le compte soit juste , entendre par 
ta quatrième , la septième année , le commencement de la quatrième , 
le commencement de la septième année. 

i3. nilC^P y31>OT Ce qui est raconté depuis ce verset jusqu'au 
cb. 20, V. i(), se trouve plus délhillè Isaïe, ch. 36 à 3g. Gésénius 
établit {Commentaires sur Isaïe j p. 932 et suivantes) xjue dans cet en- 
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fib d'É}a, roi dlsrael, 'Hiskiah, fils cfAdia^^ roi de le- 
Ifouda, devint roi« 

a. Il était âgé de vingt-cinq ans quand il devint roi^ et 
il régna vingt-neuf ans à lerouschalaïme; le nom de sa 
mère était Abi, fille de Zechariahou: 

3. Il fit ce qui est droit aux yeux dfi TÉ^rnel , selon 
tout ce que David son père avait £iit 

4. Il ôta les hauts lieux, mit en pièces les stèles, 
coupa les aschera (bocage^)» et briss^ le serpent d'airain 
que Mosché avait fait; car jusqu'à ce temps les evfavs 
d'Israël lui faisaient d^ encensemens; 04 le nommait 
Ne'houschtane, 

5. Il se confia en TÉternel , Dieu dlsrae) ; il n'y en eut 
pas, comm^ kii« aprèi» lui^ parmi tous les rois die lehouda, 
nj (parmi ceux) qui étaiei^ ^ant lui. 

6. Il s'attacha à l'Éternel et ne s'ep détourna pas; il 
observa; les] comn^andemens que l'Éternel avait or- 
donnés à Mosché. 

7. L'Éternel fut avec lui ; partout où il allait il prosr 
pérait; il se révolta contre le roi d'Aschour , et ne lui 
fut pas ass^ujetti. 

8. Ce fat lui qui battit les Pelichtime jusqu'à Aza et 
(ravagea) leurs confins, depuis la tour des gardes jus- 
qu'aux villes fortes. 

9. Dans la quatrièn^ie année du roi 'Hiskiahou, ce fuit 
la septième de Hoschéa, Gh d'Ela, roi dlsrael, [SchaK 
manesser, roi d'Aschour, monta contreS<&omrone et l'as- 
siégea. 

5* VUn Wn *11E^1 ^i parm ceux qui affalent été agmt hd. 
Kimlii excepte David et Salomop ^ mais le Rabbi Lévj Ben Ger$oii 
dit que David a péché, et que 'Hizkiahou n'a pas péché. 
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dessus , ch. 16 , v- 2 , il est dît çi'A'kaz , père dp 'HhJ^îali (Éaéchia») 
avait vingt ans quand il nipnta sur le trône , et qu'il a régnéseîze ans. 
Or puisque 'Hizkiali avait vingt-cinq ans qnand il monta sur le trône^ 
A'haz n'aurait donc eu que onze ans à la naissance de H^zktah ? Gela 
est inadmisf ible ; il J a peut-être ici ou ci-dessus quelque erreur, de 
copiste. 

4^ Mt\^ti VfrU ^ serpent (Tairain. Voj. Nomb. ch. ai , v. 9^ 
i7 Klp^l Tl le nomma ; le roi lui donna le nom ; le Chaldéen traduit 
comme s*il j avait IKIp^l ils le nommèrent. Notre traduction comporte 
les deux sens. \lWt\^ Ne^houschtane. Kim'ki dit que le J final indique, 
le mépris. Le Rabbi Lévj Ben Gerson dit que ce mot signifie leur ai- 
rain , poiH* dire que ce n^est qu'une matière inerh;. 
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contâmes :11s ne révèrent pas l'Éternel (seul), et n'agis- 
sent point ni d'après leurs statuts, leurs usages, ni selon la 
doctrine et le comiùanden^ent que l'Éternel a ordonnes 
aux enfans dé Jacob, à qui il a donné le nom d'Israël. 

35. L'Éternel avait faitavec eux une alliance ,leuravait 
commandé, en disant : Ne révérez pas d'autres dieux, 
ne vous prosternez pas devant eux, ne les servez pas et ne 
leur faites pas de sacrifices. 

36. Mais l'Éternel qui vous a fait monter du pays d'E- 
gypte avec une grande force et avec un bras étendu, c'est 
lui que vous révérerez, devant lui vous vous prosternerez, 
à lui vous ferez des sacrifices ; 

37. Et vous observerez toujours les statuts et les or- 
donnances , la doctrine et le commandenient qu'il vous 
a prescrit, et vous ne révérerez pas d'autres dieux; 

38. Et vous n'oublierez pas l'alliance que j'ai faite avec 
vous, et vous ne révérerez pas d'autres dieux; 

39. Mais vous révérerez seulement l'Éternel votre Dieu ; 
il vous délivrera de la main de tous vos ennemis. 

40. Mais ils n'écoutèrent point; et ils firent selon 
leurs premières coutumes. 

4i. Ainsi ces nations-là révéraient l'Éternel et ser- 
vaient (aussi) leurs images ; de même leurs enfans et les 
enfans de leurs enfans; comme leurs pères ont fait, ainsi 
font-ils jusqu'à ce jour. 

Ch, XVIII. I. Dans la troisième année de Hoschéa, 

Nous ne donnons pour exemples que ces expressions : C3>K^T VW^ 
ils étaient craignant, au lieu de ^H1^^ Ils craignaient, repéraient; 
les inversions, les mots sous- entendus ; yoy. yersets 32 et 4o 9 etc. 
toutes choses inusitées ou du moins rares dans le reste de la Bible. 
Ch. XVIII. 2. nW VOm OnW ^^^gé de vingt-cinq ans. Qi- 
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rapportent non à ceux dont on vient de parler , à <re mélange de 
peuples païens , puisqu'on dit au verset précédent qu'ils révéraieat 
rÉternel. Les inlerprèles croient donc que ce qui suit jusqu'à la fin du 
chapitre se rapporte aux Israélites des dix tribus , et dont l'auleur 
avait cessé de parler au verset a3. Il est impossible de méconnîfîlre , 
dans ce chapitre une rédaction bien postérieure au reste du livre. 
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goaît comment ils devaient révérer I^ÉterneL 

119. Mais ic)iSK{ne peuple se faisait son dieu ; ils (le) pla- 
çaient dans la maison des hauts lieux que ceux de 
Schomrone avaient faite; chaque peuple dans les villes 
qu'il habitait 

3o. Les gens de Babel firent Souccoth-Benoth ; le*? 
|;ens de Couth firent Kergal^et les habitans de'Hemath 
firent Aschima. 

3i. Ceux d*Ava firent Nib^haz et Thartbak; ceux de 
Séparvaïme brûlaient leurs enfans par le feu, à Adrame- 
ledh et Anamelech , dieux de Séparyaïme. 

3a. Ils révéraient ITÉlernel, se faisaient d'entre eux 
des eahenîme pour les hauts lieux ^ et (ces cohenime) 
faisaient pour eux (des sacrifices) dans la oEiaison des 
hauts lieux. 

33. Ils révéraient l'Éternel et servaient (néanmoins) 
leurs dieux, à la manière des nations d'auprès des- 
quelles on les avait exilés. 

34. Jusqu'à ce jour ils font selon leurs premières 

le peklvi Tar^Tkak signifie profonde obscurité; ce serait quelque 
démon. '|7DT1it Adarmelech ; lar'hi dit que c'est un mulet; et 
sur 'tSdSP Anaméleckj il dit que c'est un cheval ; tout cela sans 
preuve. Nous goûtons assez l'opinion ëmise dans le Biour, que tous 
les deux bous indiquent Moloch, deipo roi; melecli , molech , mil-- 
com ; chez les Grecs Adonis ^àe pm maure; ainsi '^SD'Tlit > de 'n>^ 
le magnifique, le roi magnifique , et Anamelech , le Moloch ou me- 
lech des troupeaux ; KSy en chaldéen signifie comme JMV en hébreu 
troupeau. Pour ce qui concerne les Samaritain^ tels qu'ils sont deve- 
nus dans la suite des siècles , nous renvoyons à la notice qui est dans 
le tome 5 de cette traduction de la Bible. Sur les disputes des 3mù 
avec les Samaritains; voy. Jost» Hist. des Juifs, tome 4>p- 7^ et 
surrantes. 

34« ntrî OVn "ty JusqiCà ce jour» On croit que ces mots se 

7M^ 
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le singulier ; le verset suivant nous fuit d'ailleurs voir qu'il j a ici 
une erreur, et qu'il faut 2lD^^ ^Vl • 

3o.ma3 T\X^D SouccothBênotk; ces mots signifient Tabernacles des 
( îemnes ) filles. On croit qu'il s'agit de ces Keux où les Bnbjloâiéns 
adoraient Vénus sous le nom de Mylita; on prétend que Vénus déc- 
rive de Benolh eu F'enoth. XlU^ T^e^nA ces réunions^ les Babylbiliew se 
livraient à des infamies dont on croit voir une allusion, Lévit, ch. i^, 
V. 2g. lar'hi dit sur ces mots, que c'était une poule avee ses poussins; 
ce sentiment a des partisans. Siil^ Nergal, lar'hi dit qufe c'était un 
<^oq 7]i3iri: on sait que le coq (bt consacré à Apollon. Sdlden peiise 
que ce mot dérive de ner , lumière et de gai, révolulion ou descente, 
^c ^"x > et qu'il s'agit ici du feu perpétuel que les Perses conservaient 
dans leurs temples. KD^>< Aschima. On a vu dans ce mot le dieu 
Mars , de oj = ares ^ nom grec de Mars , et de scJiama yo^pf obéir;. 
d'autres disent que KD^lDit vient de OVH Hasckem^ le nom )pav ex- 
cellence; enfin d'autres dérivent ce mot de OVH expiation. Les Sep- 
tante ne traduisent pas ces mots, et nous les avons imités. 

^'* tn33 NiVhaz; selon lar'hi , le simulacre d'un chien, de n33 
aboyer (?; Ce serait l'anubis des Égy pi iens . pmXI Tkarthak. lar'hi dit 
que c'est un âne ; on ne sait sur quel foudcment. Gésénius dit que dans 
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chésque larobahite, fils deNébalb, avait Comtois; ils ne 
s*en détournèrent pas. 

^3. Jusqu'à ce que l'Éternel eut éloigné de sa face Is- 
raël, comme il avait prononcé par tous ses serviteurs 
les prophètes; qu'il eut exilé Israël de son paya à 
A^schour, jusqu'à ce jour. 

a4. Le roi d'Aschour fit venir des gens de Babel, de 
Cputh, d'Ava, de 'Hemath et de Separvaïme, et les éta- 
blit dans les villes de Schomrone, en la place des en- 
fkns d'Israël; ils possédèrent Schomrone et iiabitèrent 
dans ses villes. 

a5. Il arriva que lorsqu'ils commencèrent à y demeu- 
rer, ils ne révérèrent point l'Éternel; TÉternel envoya 
contre «ux des lions qui les tuaient. 

a6. On le dit au roi d'Aschour; savoir : Les peuples 
que tu as transportés el: que tu as établis dans les 
villes de Schomrone ne connaissant pas l'usage du Dieu 
du pays , il a envoyé contre eux des lions qui les tuent, 
parce qu'ils ne connaissent pas l'usage du Dieu du pays. 

27. Le roi d'Aschour commanda , en disant : Con- 
duisez-y un des cohenime que vous en avez trans- 
portés; qu'il aille et s y établisse , et qu'il leur en- 
seigne Tusage du Dieu du pays. 

28. Un des cohenime qu'on avait transportés de 
Schomrone vint et s'établit à Beth-EI , et leur ensei- 

cohenime que vous en at^ez déportés; les Septante n'ont pas ces mois- 
Selon le Biour , ces deux verbes se rapportent aux nouveaux habilans 
dont il est question dans le verset précédent. L'écrivain ayant dans 
ridée un pluriel, ppuVait aussi par erreur le continuer sans se rap- 
peler le mot nn» un. Pour la clarté de la phrase,nous avons traduit par 
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24* nniDDI Et de Coutha ; on est incertain sur la situation de ce 
pajs. Comme les habiians de Couth ou Coutha vinrent pour repeupler 
Schomrone (Samarie) , les Samaritains sont appelés Qtfii^ Cou^ 
théensy en Chaldéen et dans le Talmud. KipDI Et d'Ava^ on croit 
que c'est Af^atka, ville phénicienne. Voy. Deutér. ch. 2, v. 17. 
nOriDI *Hamath, ville considérable en Syrie; voy. Nomb. cb. i3, 
V. 21 ; cb. 34 , V. 8. omûOI Le Kerî a OmûODI et de Separ^ 
cime , ville assyrienne. 

27. ^2W^ laSn Ces deux verbes au pluriel sont embarrassans, pnîs- 
qu'iU sont précédés de OUO Unhin W« O^anDHO nn>< /un des 
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leur cou dur comme le cou de leurs pères, lesquels n'a- 
vaient pas cru en l'Éternel leur Dieu. 

1 5. Ils avaient méprisé ses statuts et Talliance qu'il 
avait faite avec leurs pères, ainsi que les témoignages 
pnr lesquels il les avait avertis; ils avaient marché 
après la vanité et étaient devenus vains, et avaient suivi 
les nations qui étaient autour d'eux, au sujçt desquelles 
VÉternel avait dit de ne pas faire comme elles. 

16. Ils avaient abandonné tous les comraandemens 
de l'Éternel leur Dieu; ils s'étaient fait deux veaux de 
fonte; ils avaient fait des Âschera (bocages); ils s'étaient 
prosternés devant tous les ordres célestes, et avaient 
servi Baal. 

1 7. Ils avaient fait passer par le feu leurs fils et leurs 
filles; ils avaient fait des enchantemens et des divina- 
tions, ils s'étaient livrés pour faire le mal aux yeux de 
VÉternel, pour l'irriter 

18. L'Éternel fut très-courroucé contre Israël; il Ivs 
éloigna de devant sa face; il ne resta que la tribu de le- 
liouda seule, 

19. lehouda non plus ne garda pas les commande- 
mens de l'Éternel son Dieu; il suivit les ordonnances 
qu'Israël s'était établies. 

ao. L'Éternel eut de la répugnance pour toute la pos- 
térité d'Israël ; il les affligea et les livra entre les mains 
des pillards, jusqu'à ce qu'il les eut rejetés de devant 
sa face. 

ai. Parce qu'Israël s'étant détaché de la maison de 
David, ils avaient établi pour roi larobaroe^ fils de Né- 
bate ; car larobame avait fait dévier Israël de FÉternel, 
et lui avait fait commettre un grand péché. 

aa. Les enfans d'Israël marchèrent dans tous les pé- 
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et selon le Keri ♦«♦33 des prophètes; y^^n ^73 ♦j{>33 ^>3 le sens nsl : 
par tous ses prophètes^ tous ses voyons , comme s'il y avait nTfl ^31. 

17' IODp'1 — ODp Prophétiser, ne se dit que des faux propiièles ; 
voj. Deutér. ch. 18, v. 10. 

• 8. n"nn> 03© La tribu Je lehouda; y compris celle de Binjn- 
min et les lévites. Voy. I Rois , cb. n , t. 1 3 ; ch. 1 a , v. 20. 

2'' ><TI — nTI De nia détourner, éloigner, selon le Keri riTI 
àe JWXi renverser y écarter. 
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ter du pajrs d'Egypte de dessous la main de Par'aii y roi 
d'Egypte, et avaient révéré d'autres dieux; 

8. Et avaient suivi les usages des nations que TÉter- 
nel avait chassées devant lesenfans d'Israël , et ceux des 
rois d'Israël qu'ils avaient établis» 

9* Les enfans d'Israël avaient secrètement pratiqué 
des choses qui n'étaient pas bien contre l'Éternel ; ils s'é- 
taient bâti des hauts lieux dans toutes leurs villes , de- 
puis la tour des gardes jusqu'aux villes fortes. 

10. Et s'étaient dressé des stèles et des bocages, sur 
chaque colline élevée et sous chaque arbre verdoyant. 

11. Là ils faisaient des encensemens sur tous les hauts 
lieux, comme les nations que TÉternel avait chassées 
devant eux; ils avaient fait de mauvaises choses pour ir- 
riter l'Éternel. 

12. Ils servaient les idoles dont l'Éternel leur avait dit : 
Ne faites pas cette chose-là. 

1 3.X'Éternel avait fait avertir Israël et lehouda partons 
ses prophètes, partons ses voyans, en disant : Revenez 
de vos mauvaises voies et observez mes commandemens , 
mes statuts , selon toute la doctrine que j'ai com- 
mandée à vos ancêtres et que je vous ai envoyée par 
mes prophètes. 

i4- Mais ils n'avaient point écouté, ils avaient rendu 

vaient les usages des peuples et ceux des roîs qu'ils s'étaient donnés ; 
ou bien , les rois qu'ils avaient établis agirent comme eux. 

9. INtârt^l — ^<â^ = ^£J^ Cacher ^ pratiquer ou dire en secret. 
O^nyia De nya garder; ainsi OnVia hl^Q la toun des gardiens; la 
campagne jusqu'à la ville. Josué (Hist. des Juifs , tome 4 » appendice , 
p. 2a i) parle d'une secte chrétienne appelée Naziréens 0*1^13» c'est 
aussi sous ce nom que les chrétiens sont connus dans le livre de la 
controverse juive. Voj. Couzri au commencement, et Nizzachon, 
passim» 

i3. tyn De Tiy témoigner; au Hiphil. 1><>a3 Son prophète 
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'Habor; fleuve de Mésopotamie; le Chaboras; ^x\X Gozane; contrée 
près du Cbaboras. 

8. On^n n*lpn3 Les statuts (usages) des nations» Long-temps on a 
étouffé toute idée de civilisation parmi les Israéb'tes par la défense de 
suivre les usages des nations , OH^irt nipH ^^nt il est question Lévit. 
cb. ao, V. 23. £n Yojant quels étaient alors ces usages,' on comprend 
ians peine la sagesse de la loi qui défendait de les imiter. Mais quand , 
dans la suite des siècles et par l'effet des malheurs des Israélites, 
ceux-ci n'ont eu qu'à gagner à l'imitation de ces usages des peuples, c'est 
prêter à Moïse une idée qui n'a jamais pu être la sienne : d'arrêter la 
marche de la civilisation ; d'avoir voulu mettre sur la même ligne les 
ventés éternelles de la religion avec ces coutumes et usages qui cons- 
tituant la vie de l'bomme en société, wp yj^fn SfctW^ oSd Litté- 
ralement et les rois d*Israel qu'ils avaient faltSy «'est-à-dire qu'ils sui- 
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Ctf. XVII I. Dans la douzième année d'A'haz , roi 
de lebouda, Hoschéa , fils d'Éla, devint roi d'Israël ,(et 
régna) sur Israël neuf ans, 

2. Il fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel , non 
pas toutefois comme ^ les rois d'Israël qui avaient été 
avant lui. 

3. Contre lui monta Schalmanesser, roi d'Aschour ; 
Hoschéa lui fut asservi et lui envoyait des présens. 

4. Mais le roi d'Aschour découvrit en Hoschéa une 
conspiration^ parce qu'il avait envoyé des messagers à 
Sô , roi d'Egypte, et il n'envoyait plus de présens an- 
nuellement au roi d'Aschour ; le rpi d'Aschour le fit ar- 
rêter et enchaîner dans une prison. 

5. Le roi d'Aschour monta par tout le pays ; il 
monta à Schomrone et l'assiégea trois ans. 

6. Dans la neuvième année de Hoschéa, le roi d'As- 
chour conquit Schomrone et exila Israël à Âschour. 
Il établit les Israélites à "Hala'h, sur le 'Habor,fleuve de 
Gozane , et dans les villes des Mèdes. 

7. Cela arriva parce que les enfans d'Israël avaient 
péché contre l'Éternel, leur Dieu, qui les avait fait mon- 



Déral, est indiqué I Ciiroii. ch. 5, v, 26, pour les tribus de Ruben , 
de Gad et la demi-lribu de Manassé , et Ton dit que c'est Pal oa Poul 
qui les y réduisit. Dans ce livre, au chapitre i5, où il est aussi ques- 
tion de Fui, on ne dit pas qu'il a exilé les babttansdu pays. Quant aux 
endroits mentionnés dans ce verset et ce que sont devenus les exilés, 
tout cela a exercé la sagacité et l'érudition des sa vans , sans qu'on ait 
quelque chose de positif à cet égard, t^ht^'ff^i^'h,nom d'une province 
de l'empire assyrien ; on pense que c'est Caiàchene (KaXap^yiv);). 113(1 



Digitized by 



Google 



r 
r>n -lî^N ^{^"iJî''' »3bD3 X'? pn nin"» •'Jiya y<n 

• :i- ,A - 'vjv vo:-: - t^ ■t't . ^ itt: 

t^iD— 5K oirNbo TO -«!?x -ic^p yE^lMa "m^î^ 

ATT : jtt: V - '•;/:: -a:- jt?.-:iv i: *,"'■, •■'• 

T VV T ,-'T- ' : I « 1 V AT T T: « - "VIV ~J— 

,.• - TA - v"t: • V VA- ' : I V - ^'VIV 

^ :- ITT ^<t: A' ^ : „ :» t : i — :i- t 

T <v -;i- - V •• I v: JT i- •• T : • !•• : < : t 

^30 couvrir ; cUlée couverte^ appelée allée ^u Sçhahbath; le ChaU 
déen dit DIpO bannière; selon d'autres c'était un voile, un dais» 
une tente. 2DT\ De 33D déplacer) il iransporla à l'intérieur Tenlrée 
royale , qui avait clé à l'extérieur. 

Ch. XVII. T. \t\tih TVVOlf W*nV natt^a Dans la deuxième, an^ 
née d^ji'haz. Yoj. ci-dessus , eh. i5, v. 3o. 

4* N^ID Sa, Selon Prldeaux , tome I , p. 3 1 , c'est le même que 
Sabacon, prince éthiopien. î*<S3 Prison y de hSs retenir; voy. 

Nomb. cb. 1 1 , y. 28. 

6. h^y) Pour nbi^l il exila. Déjà' Tiglath Pilesser avait mené dans 
I^exil les habitans de Nepbthali ; voy. ci-dessus, cb. i5,y. 2g. Schal- 
manasser y réduit Israël ^ c'est-à-dire, les dix tribus composant le 
royaume d'Israël. Le lieu d'exil - qui est indiqué pour Israël en gc- 
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offrande, versa sa libation et répandit le sang de ses 
sacrifices pacifiques sur Tautel. 

1 4- Quant à l'autel d'airain qui était devant l'Éternel, 
il le fit reculer de devant la maison, d'entre l'autel et 
la maison de l'Éternel , et il le plaça à côté de l'autel , au 
septentrion. 

iS.Le roi Â'haz commanda à Ouriah le cohène, et dît : 
Encense sur le grand autel l'holocauste du matin et l'of- 
frande du soir, ainsi que l'holocauste 4u roi et son of- 
frande, et les holocaustes de tout le peuple^ leurs of- 
frandes et leurs libations, et tu répandras dessus tout le 
sang de Tholocauste et tout le sang des sacrifices ; mais 
l'autel d'airain me servira pour le visiter. 

16. Ouriah le cohène fit selon tout^ ce que le roi 
A'haz avait commandé. 

17. Le roi A'haz retrancha les embâtemens dessou- 
bassemens et en ôta les bassins et descendit la mer de 
dessus les bœufs d'airain qui étaient dessous, et la plaça 
sur un pavé de pierres. 

18. 11 détourna dans la maison de l'Éternel l'allée 
couverte du Schabbath^qu'on avait bâtie dans la maison, 
ainsi que l'entrée extérieure du roi , à cause du roi 
d'Aschour. 

19. Le reste des faits d'A'haz, ce qu'il a exécuté, est 
écrit dans le livre des faits du temps des rois de lehouda. 

20. A^haz se coucha auprès de ses pères et fut enseveli 
auprès de ses pères, dans la ville de David, et 'Hiskiahou^ 
son fils , régna en sa place. 

17. niâlSOil niliopri Les cloisons des supports; voy. I Roîs, 
ch. 7 , V. a8 , 34. flfiyip Le parquet , de t|yT pat^er ; 1V3n ^« 
bassin; le singulier pour )e pluriel; 

18. "JO^D Ce mot oc se trouve qu'ici ; le Keri a "JOIO Racine io>= 
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14. 31pn-nOT:n natOn HNLI ^"r rartide devant ua noa^ 
coDstruit ,. voy. Ëvald , Gramm. critîijue, p. 58i. 31p>1 // approclui; 
le sens est : Et quant à Tautel d'airain qui était devant l'Éternel , il 
le recula de sa- place où il était placé autrefois devant le sapctuaire j 
entre le (nouvel) autel et le sanctuaire, etc. 

i5. ipaV De 1p3 = npa réfléchir; j'y aviserai; voy. Ézéch. 
cb. 34 9 V.. I i , om bien, selon lar'bi, je le visiterai ; ce serait comme 
Vexpression talnmdique nSlft IpDO visiter le maladt. 
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A rame 9 et repoussa les lehoudime (Juifs) d'Éhth, et les 
Édomime vinrent à Élalh et s'y établirent jusqu'à ce jour. 

7. A'haz envoya des messagers à Tiglath Pilesser, roi 
d'Ascbour, pour lui dire r Je suis ton serviteur et ton fi/s; 
monte et délivre-moi de la main du roi d'Arame et de la 
mâiu du roi d'Israël, qui s'élèvent contre moi. 

8. A'baz prit l'argent et l'or qui se trouvait dans la 
maison de l'Éternel et dans les trésors de la maison 
royale, et l'envoya au roi d'Aschour comme don. 

9. Le roid'Ascbour y acquiesça et monta à Dames- 
sek ( Damas ), la prit et en transporta (les babitans) à 
Kir, et fit mourir Retsine. 

10. Lé roi A'haz alla au-devant de Tiglâtb-Pilessér> roi 
d'Ascbour, à Douraessek, et voyant l'autel qui y était, 
le roi A'baz envoya à Ouriah , le cohène, la figure et le 
modèle de l'autel, selon toute la façon qu'il avait. 

f I. Ouriah le cobène construisit l'autel suivant tout 
ce qne leroi A' baz avait envoyé de Damessek; Ouriah 
le cohène le fil ainsi, avant que le roi A'baz fut revenu 
de Damessek. 

i2.Le roi revint de Damessek , et voyant l'autel, il 
s'etî approcha et sacrifia sur cet autel. 

i3. Il fit l'encensement de son holocauste et de son 



pienne. Là , dît-00 , se trouvaient les villes de Cjropolis , Cyrenne , 
Carîne. Aujourd'hui ce fleuve s'appelle Chiur , Kor , ou Chur (Cbais). 
Les Septante n'ont pas ce mot ; après ftV"l Ketsine^ ils ajoutent te^ roi, 

10. pippit Doumeschek , Damas. Ce mot n'est écrit 4e cette ma-^ 
nière qu'ici. I Ghron, cb. 18, v. 6, et II Chron. ch. a8, v. aS, il y 
a pVD'M Daramesse k, 

i2.31pn Transitif, quoîqu'au Kai; U offrît; suppl. des sacrifices, 
ou bien ce. mot est intransisif., et hjH est. pour S^< îl /flpprçthadc 
VauteL 
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Ame (Juifs). Ge mol se trouve ici pour la première fois. O^OTlfcCI ~ 
O^ÛIKI Les Aramime {Syriens)^\e Keri porte O^ÔnKI les Édomi- 
me; d'après cela il faudrait peut-être lire ci-dessus OHmS à Édome 
(à ridumée), au lieu de 0"1mV ; une mutation du "i et du *i est facile. 
Les Seplaote out suivi la leçon du Keri : xai l^oupuûoi. 

7. O^DIpn Comme D'aiO» 

8. im^ Don; voj. I Rois , ch. iS , V. 19 ; c'est un don en vue de 
se rendre quelqu'un favorable ; voj. Exode , ch. 28 , v. 8. 

9- nvi^l Et r exila (le peuple); fWp à Kirath ou à Kir ; on croit 
que cet endroit a été situé sur le fleuve Cjrrhus ou Cjrus , qui , sor- 
tant àes montagnes de la grande Arménie , passe dans l'Ibérie et l'Al- 
banie y et va se dégorger dans T Araxe 1 qui tombe dans la mer Gas- 
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exécuté, est écrit dans le livre des feits du temps des rois 
dç lehouda. 

37. En ce temps-là, rÉternel commença à envoyer 
contre lehouda, Retsine, roi d'Arame, et Péka^h fils de 
Remaliahou. 

38. lothame se coucha avec ses pères, et fut enseveU 
auprès de ses pères dans la ville de David, son père, 
et A'haZt, son fils, régna en sa place. 

Ch. XVI. I. Dans la dix-septième année de Péka'h, 
fils de Remaliahou, Â'ha^, fils de lothame, roi de lehouda, 
commença à régner. 

a. A'haz était âgé de vingt ans quand il devint roi, et 
il régna seize ans à terouschalaïme ; il ne fit pas, comme 
David son père, ce qui est droit aux yeux de rÉternel. 

3. Il marcha dans la voie des rois d'Israël; il fit aussi 
passer son fils par le feu, selon les abominations des 
nations que l'Éternel avait chassées devant les enfans 
d Israël. 

4. Il sacrifiait et faisait des encensemens sur les hauts 
lieux et sous tout arbre verdoyant, 

5. Alors Retsine , roi d'Arame, et téka'h, fils de Re- 
maliahou, roi d'Israël, montèrent contre lerouscha- 
laïme, à la guerre; ils assiégèrent A'haz, mais ils ne pu- 
rent combattre. 

6. En ce temps Retsine, roi d'Arame, remit Élathà 

taire sur Isaïe) pense cependant que c'est la même. pnSnS Combat" 
trcj c'est-à-dire , venir à bout par un siège de prendre la ville. 

ô- nrHEiath; plus loin dans le même verset il y a fil^K £&M. 
0*1^ 7 ^ Crante. Ainsi Elath appartenait « Arame , et d'après le 
Deutér. ch. 3 , v. 8, ce lieu parait >a voir appartenu à Édome. hw\ 
De 1V2 expulser; voy. Deutér* ch. 7 , v. i. onirt^l Les lehour-^ 
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37. n^blC^nS Jyexciiei: 'y voj. Exode, ch. 8, v. 17. 

Ch. XVI. 3. t^K3 Far le feu; c'est le culte de Moloch ou Mo- 
lecb ; yoy. Lévit* ch. 18, v. 21 , et ch. 20, v. 2* 

4. pyi yy Un arbre vtrdcyara; voy. Deutér. ch. 12, v. 2. 

5. nSy* Monta. Cette expédition est racontée avec quelques diffé- 
rences, II Ghron. ch. 28 , v. 5 ; elle est aussi plus détaillée que celh; 
dont il s'agit ici. Plusieurs interprètes ont cru qu'il iii^ question dans 
ces deux endroits de deux différentes expéditions. Gésénius (Comment 
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roi d'Aschour, vint et prit liône, Abel-Beth-Maacha , la- 
nôa'h, Kedesch, 'Hatsqr, Guilâd et Galila (la Galilée), 
tout le pays de Nephthali, et en transporta (les habitans) 
à Ascbour. 

3o. Hoschéa, fils d'Éla, trama une conspiration contre 
Péka'hy fils de Remaliahou, le frappa , le tua , et régna 
en sa place, dans la vingtième année de lothame , fils 
d'Ouziah. 

3i. Le reste des faits de Péka'h^ et tout ce qu'il a exé- 
cuté, est écrit dans le livre des faits du temps des rois 
dlsraeh 

3a. Dans la deuxième année de Péka'h, 61s de Renia- 
liahou , lothame, fils d'Ouziah , roi de lehouda , de- 
vint roi. 

33. Il était âgé de vingt-cinq ans quand il commença 
à régner, et il régna seize ans à lerouschalaïme; le nom 
de sa mère était lerouscha, fille de Tsadok. 

34. Il fit ce qui est droit aux yeux de l'Éternel; il agit 
comme avait agi Ouziah, son père. 

35. Mais les hauts lieux ne furent point ôtés, le peuple 
sacrifiait encore et faisait des encensemens sur les hauts 
lieux. Cest lui qui a bâti la porte supérieure de la mai- 
son de rÉternel. 

36. Le reste des faits de lothamç, et tout ce qu'il a 

cette difficulté, on oppose diverses conjectures , entre autres celle-ci : 
On dit la vingtième 4^ lelhanie po^r la quatrièii[ie de son fils A'baz, 
qu'on s'abstient de nommer à cause de sa méchanceté! Mais ne peut- 
on pas entendre par là non la vingtième de son r^ne , mais la ving- 
tième de son â^e? or il ayait vingt-six ans quand il monta sur le 
trône. 

21. 



Digitized by 



Google 



y-û - 3 UObD NDp 

-pa. bni4 D^^i. rn^jÇ^s r>k]n iç>jy>i inhiv». Hs;:! 

jT • AT 't jv -: , t : H» ;i" : • ••y.-; it-'*- 

32 : bictn ^i:>iy:> crjyn nyn -isD"-bïr nnvé 
-a Dnf ^'?o b^n^ Tibo imbo-rp npDb u^ntâ nat^â 

•••• ^v.T ':rT a"t:'^ vjv (.t;- : ' V '-'v: •-: j-: • 

rrn m^ titorn on{f;îç-fn 33 : rrrirn '^,'?]^ innjr 

-- lÈ^x b^3 njTP 2^^3?3 i2^»n È^^ 34 : ptir-n? 
lÏD jîfb hio3n p-i * 35 : ntîa* t'3x inn/ rttyjr 
"nN nj3 Niii niD33 DnîDpm o^rat» Dyh nij; 
nnv nsi nrx^^ 36 ; ri^'^yn mnnn^B nj^E^ 



paraît , selon les meilleurs commentateurs , être Diglath ,. la Tigre ; 
la seconde partie signifie , d'après Gésénius, qui cite des analogies ^ 
dominateur ^Vi\nsv le maître, le dominateur du Tigre, jvy lione; yoy. 
I Rois, ch. i5, V. 20, de même pour Abel'Betli-Maaclia, ni3> /«- 
no'h^ voy. Josué, cli. 16, v. 6 , 7 ; ci-dessous , ch. 16 , v. 9, il est 
question d*une expédition de Tiglath-Pilesser contre Damas. Ces deux 
expéditions, dit Maurcr, peuvent avoir eu lieu dans le même temps; 
ce qui a rapport à la Judée est extrait des annales des rois juifs , 
comme ce qui a- rapport aux Israélites l'est de celles des rois israé- 
lites. Mais les rédacteurs de ces annales placent chaque fait dans 
l'ordre qui lui convient. Pour répondre à la question pourquoi l'expé- 
dition contre Nephthali est placée en premier, il renvoie au verset î».3 
du chapitre 8 d'Isaïe. 

3o, DHvh O^'Wy TMI Vans la vingtième année de Jothamc. Au 
verset 33 , il est dit que Tothame n'a régné que seize ans. Pour lever 
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sur Israël, sur tous les hommes de Tarmée, pour donner 
au roi d*Aschour cinquante schekel d'argent par chaque 
homme; le roi d*Âscbour s'en retourna , et ne s'arrêta 
point au pays. 

m. Le reste des faits de Mena'hème, et tout ce qu'il a 
exécuté, est écrit dans le livre des faits du temps des rois 
d'Israël. 

aa. Menàlième se coucha «vec sespères,etPe^^bîaIi, 
son fils 9 régna en sa place. 

a3. Dans- la cinquantième année d'Azariah, roi de le- 
houda, Pêka'biahy fils deMenà'hème, devint roi d'Israël 
à Schomrone, (et régna) deux ans. 

a4. U fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel; il ne 
se détourna pas des péchés de larobame^ fils de Néhate , 
qui avait fait pécher Israël. 

a5. Péka'h , fils de Remaliahou, son capitaine, 
conspira contre lui et le frappa à Schomrone, au palais 
de la maison roysde, avec Argob et Arieh, ayant avec soi 
cinquante hommes des fils de Guilâd; il le tua et régna 
en sa place. 

a6. Le reste des faits de Peka'hiah, et tout ce qu'il a 
exécuté, est écrit dans le livre des faits du temps des rois 
d'Israël. 

ay. Dans la cinquante-deuxième année d'Azariah, roi 
delehouda, Pcka^hy fils de Remaliahou, devint roi d'Is- 
raël à Schomrone, (et régna) vingt ans. 

a8. Il fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel; il ne se 
détourna pas des péchés de larobame, fils de Nébate, qui 
avait fait pécher Israël. 

ag. Du temps de Péka'b, roi d'Israël, Tiglath-Pilesser, 

nom est écrit ToSô JlS^; I Chron. cb. 5, v. 6, et II Chron. 
ch. 281 V. 10 y il y a ^iDdVd aH^* I^ première partie de ce nom 
T. VIII. ai 
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^5. aiaiK Argob; il en est question Deutér. ch. 3, v. i3, i4* 
le Rabbi Lévj Ben Gerson croit que Argob dont il s'agit ici est le 
nom du chef de la province du même nom. Chais rapporte une .suppo- 
sition ingénieuse sur cette expression : nn^H nfitl 32'^^< DX; 
nnx signifie lion et 3i:nN serait composé de m abréviation de HK 
lion, et de3i:i qui signifie yb^je; et le sens serait : Il le tua dans son 
appartement comme un lion dans sa caverne, 

29. IDxbfi nbjn Tiglath Pilesser, Ci-dessus, ch. lo, v. 7, ce 
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livre des faits da temps des rois d'Israël. . 

la. C'est là la parole de l^Éternel qu'il avait pro- 
noncée à lehou, savoir : Tes fils seront assis sur le 
trône d'Israël jusqu'à la quatrième génération; et if 
arriva ainsi. 

i3. Schalloume, fils de labesch, devint roi dans la 
trente-neuvième année d'Ouziab, roi de lehouda, et il 
régna un mois entier à Schomrone. 

14. Mena'hème, fils de Gadi deTirtso'h, monta, vint à 
Schomrone , frappa Schalloume , fils de labesch ^ à 
Schomrone , le tua, et régna en sa place. 

i5. Le reste des faits de Schalloume et la conspira- 
tion qu'il fit, sont écrits dans le livre des faits du teaips 
des rois dlsrael. 

16. Alors Mena'hème battit Tiphsa'b et tous ceux 
qui étaient dedans et dans la contrée depuis Tirtia, 
parce qu'elle n'avait point ouvert, et il les tua; il 
éventra toutes les femmes enceintes (qui s'y trouvèrent). 

17. Dans la trente-neuvième année d'Azariah, roi de 
lehouda , Mena'hème, fils de Gadi, vint à régner sur 
Israël , (et régna) dix ans à Schomrone. 

18. Il fit ce qui est mal aux yeux de FÉternel; il ne 
se détourna pas des péchés de larobame, fils de Nébate^ 
qui avait fait pécher Israël toute sa vie. 

19. Poul, roi d'Aschour (des Assyriens), vint contre 
le pays, et Mena'hème donna à Poul mille kikar d'ar- 
gent pour qu'il lui aidât à affermir la royauté en sa 
main. 

20. Mena^hème répartit ( le payement de) cet argent 

19* IJIN VT TWtVJ Litlér. pour que ses moins fussent apec lui ^ 
pour qu'il embrassât sa cause. 

20. Kï*1 // sortit y il les fit sortir de force , il extorqua. 
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i6. noan Tiphsa'h;voj. I Rois , ch. 5, v. 4. Selon KIm'hî , 
c'tst la Tapsaque des Grecs , ville considérable sur la rive occiden- 
tale de l'Euphrate, et qui n'était pas sous la domination israélite j 
selon d'autres , c'est un« ville différente , mats du même nom , et qui 
éuil dans le partage d'Ephraïme. flïinD Non pas tout le territoire 
à part^ de Tirtsa, mais on veut dire que, sorti de Tirtsa, il 
alla ravager Tiphsa'h (Maurer). mnnnîl Les femmes enceintes, 
mot modifié par le pronom et néanmoins précédé de l'article détermi- 
natif ; voy. Josué , ch. 7 , v. 21 . 
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4. Seulement les hauts lieux ne furent point ôtés ; U 
peuple sacrifiait encore et faisait des encensemens sur 
les hauts lieux. 

5. L^Éternel frappa le roi, et il devint lépreux jus- 
qu'au jour de sa mort, et il demeura dans une maison 
séparée, et lothame, fils du roi, préposé à la maison, 
gouvernait le peuple du pays. 

6. Le reste des faits d'Azariahou et tout ce qu'il a 
exécuté, est écrit dans le livre des faits du temps des 
rois de lehoiida. 

7. Azariahou se coucha avec ses pères, et on l'ense- 
velit auprès de ses pères, dans la ville de David , et son 
fils lotbame régna en sa place. 

8. Dans la trente-huitième année d' Azariahou, roi de 
ïebouda, Zechariahou, fils de larobame, devint roi sur 
Israël , à Schomrone, (et régna) six mois. 

9. Il fit ce qui est mal aux yeux de l'Éternel, comiDe 
avaient fait ses pères; il ne se détourna pas des péchés 
de larobame, fils de Nébate, qui avait fait pécher Israël. 

10. Schalloume, fils de labesch, conspira contre lui, 
le frappa en présence du peuple, le tua, et régna en sa 
place* 

1 1 . Le reste des faits de Zechariah est écrit dans le 



de liberté , 011 l'on est libre de toute occupation ; Luther dit une 
maison séparée ; peut-être dans un hôpital. 

8. O^in TVIW Six mois. Ces six mois doivent être placés après 
les trente-huit ans d'Azariahou, puisqu'au verset i3 suivant il est dît 
que Schalloume, qui a tué Zi^charie, a régné dans la trente-neuvième 
d'Ouziah ; c'est ce qui ne serait pas exact si Zacharie avait commencé 
à régner dans les trente-huit ans d'Ouziah. 

1 o. oy 73p Défiant le peuple ; ^3p mot chaldéen qui traduit 1J3 
de\*ant. 
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fils de loasch , roi de lehouda , vécut quinze ans après la mort de 
letioasch, fils de leboa'faaz , roi d'Israël; au verset: 28 suivant, il est dit 
que dans la quinzièine année d'Amatsiali, Jéroboam, fils de loasch, roi 
d'Israël , devint roi et régna quarante-un ans ( voj. aussi II Chron. 
eh. 35, v. 25). Si Jéroboam devint roi dans la quinzième année d^4« 
matsiah, et que celui-ci vécut ensuite encore quinze ans, il est évident 
qu'Azariah ouOuziah^ fils d'Aroatsiab, est devenu roi dan» la-quinz:icine 
année de Jéroboam ; comment dit-on donc que c'est dans la vingt- 
septième année de celui-ci qu'il a commencé à régner? Pour lever celte 
dif{iculté,ily eh a qui supposent un interrègne entre laniort d'Araatsiah 
et le couronnement de son fils; d'autres, que Jéroboam a été associé 
à loasch son përe, et datent les vihgl-sepl ans depuis qu'il a été associé 
au gouvernement. Mais tout cela est dénué de preuves. Il y a pcut« 
être une erreur ici ,'î*3 (37) poun^(i 5). 

5. 'rt ]>a3n L'Éternel affligea. Voy. II Chron. ch. 26, v. 16, où 
le motif de ce châtiment est expliqué. n^Vfinrt n^33 ^^^^ "'^^ màîjon 
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rÉternel ^ Dieu d'Israël , avait proférée par Vorgam 
de soa serviteur Ipriah (Jouas}, fils d'Amitbaï^ le pro- 
phète^qui était de Galb-'Hepher. 

a6. CarFÉiterael avait vu F^ffliction très-atnère d7s- 
rael , qu'il n'y avait plus rien de serré, ni dé délaissé, et 
qq'il n'y avait pas d'aide pour Israël. 

27. Et l'Éternel n'avait pas résolu d'effacer le nom 
d'Israël de dessous les cieux; il les délivra (ainsi) par 
larobame, iils de loascb. 

28. Le reste des faits de larobame, tout cequ^il a exé- | 
cuté, sa valeur avec laquelle il coipbattit, et comme il re- | 
conquit Dameschek et 'Uematb pour lebouda en Israël, 
(tout cela) est écrit dans le livre des faits du temps des 

rois d'Israël. 

ag. larobame se coucha avec ses pères, avec les rois 
d'Israël, et Zacbariah (Z^cbarie), son fils, régw à $a place. 

Ch. XV. 1. Dans la vingt-septième année de laro- 
bame, roi d'Israël, Azariah, fils d'Amatsiab, roi de lebouda, 
devint roi. 

d. Il était âgé de seize ans quand il devint roi> et il ré- 
gna cinquante-deux ans àlerouschalaîme; lenom de sa 
mère était lechaliabou^ de lerouscbalaïme. 

3. Il Gt ce qui est droit aux yeux de l'Éternel, comme 
tout ce qu'avait fait Amatsiabou, son père. 

roi d'Israël ; s'il a repris cette ville , pourquoi l'a-t-il donnée à le- 
bouda, et que signifie en Israël ? Le P. Houbigant propose de retran- 
cber flTin^S à lehouda; d'autres propo9çnt de substituer à ce mot 
nhisA yoj. ci-dessus , v. aS. 

Ch. XV. 1. ap31>h nW WW Onttf» Wtfa I>m^ (a vin^l^ 
septième année de larobame.. Ce passage a beauçoua çcçqpç lç& com- 
^en^ateur^. Au vçraet 1 5? du cbapitrc précédent; il esjt dit qu'Amatsiab, 
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pressoir creusé ; cet endroit était dans le partage de Zeboulone ; voy. 
Josué, ch. 19, y. i3. 

26. T\'^D hïlCVO^ ^^y La misère arrière d^ Israël. C'est ainsi que tra- 
duisent les Septante, )a Vulgate et l'Arabe; de TID ^ire amer; selon d^au- 
tres n 10 signifie rebeUe^ 4ç tV)D i enfin il y en a q^i dérivenl fflO 4*^ 
Tn^ jeter, Israël qui était rejeté. Nous avons adoptP le premier sens, 
mais en dérivant nib de rt'^U qui a ici le senftfde IID — TUfP OflK% 
Voj. Oleutér. eh. 32 , v. 37 . 

28. Sfttltt^^a min>S non riKt ^' 'Hemaih à lehouda en Israël^ 
Ceci n'est pas clair; 'Hemath était utie ville syrienne; larobame était 
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i6. lehoasch se coiLcba avec ses peres et fut enseveli 
auprès des rois d'Israël^ et son âls larobame devint roi 
à sa place. | 

17. AinatsiahoUi fils de loasch^cpicj^ lehouda, vécut 
quinze ans après la mort de lehoasch , fils de lehoa' haz, 
roi dlsrael. 

18. Le r^ste des faits d'Amatsiahou est écrit dans le 
livre des faits du temps des rois de lehouda. 

iQr On fit une conspiration contre lui à lerouscba- 
laïme, et il s'enfuit à Lachisch. On envoya après lui à 
Lachisch , et on le tua là. 

20. On le transporta sur des chevaux à lerouscha- 
laïroe; il fut enseveli à lerouschalaïme auprès de ses 
pères , dans la ville de David,, 

ai. Tout le peuple de lehouda prit Azariah,âgéde seize 
ansy et on rétablit roi à la place de son pèreÂmatsiahou. 

22. C'est lui qui bâtit Élath et la ramena à lehouda, 
après que le roi fut couché auprès de ses pères. 

a3. Dans la quinzième année d'Amatsiahou,^ fils de 
{oasçh/roi de lehouda, larobame, fils de loasch, roi d'Is- 
raël, devint roi à Schomrooe, (et régna) quarante-un 
ans, 

24* Il fit ce qui est mal aux yeux de TÉternel; il ne 
se détourna d'aucun des péchés de larobame, fils de Né- 
batC; qui avait fait pécher Israël. 

26. Il rétablit les limites d'Israël depuis l'entrée de 
'Henaàth jusqu'à la mer de la plaine, selon la parole que 



est pas parvenue. n^V lonaKy Jonas. Nous entrerons dans «pielquei 
détails sur ce prophète quand nous nous occuperons du livre qui porte 
«on nom. Voj. Hitzig, Voracle sur Moab ^ du prophète Jonas, Hei- 
delberg , i83i. ^ÔTI /UD De Gath^'Hépher; ces deux moU sigoifient 
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K0131 >33 i^w tf/i/â/z^ des grands; l'idée est la même , c'étaient 
des enfaos des grands qu'on avait donnés comme otagtô. ^ 

21. nnrp Azanak,, appelé II Chron. eh. 26 , v. 1 , ^n^ Ouzia^ 
hou* 

22. rh^tt £lath; voy. Deutér. eh. a , v. 8 , ville marilime dans 
VIdumëe, près du golfe Élanitique. Kim'hi observe avec raison qu'il 
ne s'agît pas. ici d'une construclion , puisque celle ville était d'abord 
au pouvoir d'Édome , mais d'une reconstruction ; il rétablit les murs, 
qui sans doute pendant le siège avaient été abattus. \ 

25. 'n 1313 Selon la parole de VÉUrntl; cette prophétie ne nouj 
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fils de lehoa'bazy filsdelehou , roi d'Israël , (lui) disant : 
Viens, et que nous nous voyions (l'un Ifautre). 

9. lehoasch, roi d'Israël, envoya vers Amatsiatiou, roi 
delehouda, disant : L'épine qui est au Libanone (Libao) 
a envoyé dire au cèdre qui est au Libanone : Donne ta 
fille pour femme à mon fils; mais les betes du champ 
qui sont au Libanone ont passé et ont foulé l'épine. 

10. Tu as bien frappé Edorae et ton cœur s'est élevé; 
jouis de ton honneur et reste dans ta maison; pourquoi 
t'embarrasserais-tu dans le mal par lequel tu tomberais, 
toi et lehouda avec toi? 

11. Mais Amatsiahou n'écouta point ;^ lehoasch, roi 
d'Israël, monta ;ils se virent, lui et Amatsiahou, roi de le- 
houda , à Beth-Schemescb de lehouda. 

la. lehouda fut défait par Israël ; ils s'enfuirent 
chacun dans sa tente. 

1 3. lehoasch, roi dlsrael, ayant pris Amatsiahou, roi de 
lehouda, fils de lehoasch, fils d'A'^^haziahou, ^ Beth- 
Schemesch, vint à lerouschalaîme , et fit une brèche 
de quatre cents coudées à la muraille de lerouschalaîme, 
depuis la porte d'Éphraïme jusqu'à la porte angulaire. 

14. Il prit tout l'or et l'argent et tous les vases qui se 
trouvaient dans la maison de l'Éternel et dans les trésors 
de la maison du roi, ainsi que les enfans servant d'o* 
tages , et il revint à Schomrone. 

i5. Le reste d^es faits de loasch , ce qu'il a exécuté, 
sa valeur, et comment il combattit contre Amatsiahou, 
roi de lehouda, (tout) cela est écrit dans le livre des faits 
du temps des rois d'Israël. 

i3. niart 1J^ La porte de r angle-, voy. Jérémîe, <?li. 3i, v. 38; 
selon Kim'hi , n3Ô est pour 0>5û la porte intérieure. 

i4- ni3ipnn Otages y de 3ip €tre garant. Le Chaldccn dit : 
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y- k:.t- *•• t: • -•:• ,;.T : <,!-.vt- U . 'l 

binsx i3Zc?3 pSÈ^iTi^ nôln? ps'i o'^K^ip^ "ixan- 
-nxnï?bi' 4 :nss nisô j^sis nisn "15?!^?"'"'^ 

: b»niin ^JbDb'zynyn '^-cn -iBD-by. d^iin? on 

r'T; • ;••: - : i*t- /•: • .v . -> 

9. mnn J^« ^«t^^on; voj. Job, cii. 3i^ v. 40 ; Prov. ch. 29, v. 9. 

10. m^nn De nia au Huhpaely s'emporter. Le sens de cet apolo- 
gue est : Ton succès l'aveugle; sois satisfait des avantages que lu 
viens de remporter, et ne provoque pas celui qui l'est supérieur. ^ 

n. ©Dtt? nD3 ^ Bel/i'Schemesck f maison du soleil; voy. Jo-. 
sué, cb, ai, v. 16, et pas s im, ^ . / 
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Ch. XIY. I. Dans la seconde année d«Ioasçb y fils de 
loa'haz, roi d'Israël, Amatsiahou, fîls de loascb, devint 
roi de lebouda. 

a. Il avait vingt-cinq ans quand il comntïença à régner, 
et il régna vingt-neuf ai^s à lerouschalaïme. Le noni. de 
sa mère était lehoaddane, de lerouschalaïme. 

3. Il fit ce qui est droit aux yeux de l'Éternel, non 
pas toutefois comme David son père; il fit comme son 
père loasch avait fait. 

4. Seulement les hauts lieux ne furent point ôtés; le 
peuple sacrifiait encore et faisait des encensemens sur 
les hauts lieux. . 

5. Il arriva que dès que le rèàine fut affermi entre ses 
mains^ il tua ses serviteurs qui avaient iuç: le i^oi son. 
père. . 

é. Mais il ne tua j^s les enfans des me\irtrîers, ainsi 
qu'il est écrit dans le livre de Mosché (Moïse), comme 
rÉleriïel avait commandé, disant : « Que les pères ne 
meurent pas pour les enfans, et que les enfans ne meu- 
rent pas pour les pères, maîs^ que chacun meure pour son 
péché. » 

7. C'est lui qui battit Edome dans la vallée de sel, 
dix mille (bommes), et qui prit Sélab par guerre, et lui 
donna le nom de loktbéel, jusqu'à ce jour. 

8. Alors Amatsiahou envoya des messagers versioascb, 



appelle Arabie Pétrée, ^^<iS)'çi'i lohîiéel^ c^ mot signifie soumis à 
Dieu. 7K nnp> De nnp servir. 

8. OOfl niSinj Litlér. voyons --nous h face; regardons-nous l'un 
l^iutre eu face; c'est une provocation; voj. Il ,Chron. ch. 25,^ 
V. 5, 6. 
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Ch. Xiy. I. ii3M Kim'bi explique celle date; voy. aussi ci- 
dessus 9 ch. i3, V. 10. 

6. TilDV kH ^e mourront pas; voy. Deutér. ch. 24, v. 16. 

7» H7D *i3 Dans la vallée de sel ^ à rextrëmité raéridîonaïe de la 
mer Morte, I Sam. cb. 8, v. i3. p7Drl Ce mot signifie rocher^ 
mais désigne ici un nom de ville , la capitale des Édomites , appelée 
CDSuite Petra. Elle était située à peu près dans le milieu de la pointe 
méridionale de la mer Morte et de la pointe du golfe Élanitique, 
dans une vallée entourée de rochers élevés, et consistait en grande partie 
d'habitations taillées dans des rochers ; elle s'appelle à présent JVadi 
Mousa (Gésénius). voy. aussi le même Comm, sur Isaïe^ ch. ^6 ^ 
V. 1. On croit généralement qu'il s'agît de cette partie de l'Arabie 
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salut contre Araine; tu battras complètement Arame 
à Aphek. 

18. Il dit rPrends les flèches; et il (en) prît; (alors) il dît 
au roi d'Israël : Frappe contre terre; et il frappa trois 
fois et s'arrêta. 

19. L'homme de Dieu se mit en colère, et dit : (II 
fallait) frapper cinq ou six: fois, alors tu aurais complè- 
tement frappé Arame; maintenant tu^ ne le frapperas 
que trois fois. 

1x0. Élischa mourut et on l'ensevelit. Dans cette année^ 
des troupes de Moabites entrèrent dans le pays. 

ai. Il arriva qu'en ensevelissant un homme et voyant 
(une) de ces troupes, ils jetèrent cet homme dans le sé- 
pulcre d'ÉIischa; cet homme ayant touché les osse- 
mens d'ÉIischa , revint en vie, et se leva sur ses pieds. 

22. 'Hazael, roi d'Arame, opprimait les Israélites pen- 
dant toute la vie de lehoa'haz. 

â3. L'Etemel eut compassion d'eux , leur fit miséri- 
corde, et se tourna vers eux en faveur de son alliance 
avec Abrahame, lits'hak et lacob; il ne voulut point 
les exterminer, ni les rejeter de devant sa face, jusqu'à 
présent. 

24. 'Hazael , roi d' Arame , mourut, et Ben Hadad , son 
fils, régna en sa place. 

àS.Ioasch, fils de lehoa'haz, reprit d'entre les mains 
de Ben Hadad» fils de 'Hazael, les villes que (ce dernier) 
avait enlevées à lehoa'haz, son père> dans la guerre; 
loascb le frappa trois fois, et il recouvra les villes d'Is- 
raël. 

3 1 . ^Vl ^l marcha. Selon quelques eommeatateurs , il faut lire r 
laVl «/^ j'«« allèrent. 

20. 
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19. nort ?K -<^for^ /w û«ra/:f frappé; voy. une tournure analo- 
gue, Exode, ch. Qi v. i5; I Samuel, ch. i3 , v. i3. 

no, nw K3 ^®* ™^** ^^°' difficiles à expliquer. Ewald (Grain, 

crh. p. 5a8) dit : Us avaient coutume de venir, une venue (tannée^ une 
venue annuelle (^3 infinilif). Les Septante ont IX^ovroc tov eviaorov, 
du commencement, de l'arrivée de l'année. Le Chaldéen dit HTW Vyoa 
c'est le même sens^ la Vulgate dit in ipso annoj dans la même année f 
comme s'il j avait r\^V2* 
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velit à SchoQirone^ et loasch, son fils, régna en sa place. 

10. La trente-septième année de loasch, roi de le^ 
houda, lehoasch, fils de lehoa'haz, devint roi d'Israël, 
(et régna) seize ans. 

11. Il fît ce qui est mai aux yeux de rÉternel, il 
ne se détourna d'aucun des péchés de larobame, fils de 
ifébatie, qui avait fait pécher Israël; il marcha dans ces 
péchés. 

12. Le reste des faits de loasch, tout ce qu'il a exé- 
cuté et ses exploits quand il combattit contre Amatsiah, 
roi de lehouda, (tout) est écrit dans le livre des faits du 
temps des rois d'Israël. 

i3. loasch se coucha avec ses pères , et larobame 
s'assit sur son trône ; loasch fut enseveli à Schomrooe, 
auprès des rois d'Israël . 

i4- Élischa était malade de la maladie dont il mourut; 
loasch, roi dlsrael, descendit vers lui, et pleurant sur 
soâ visage,. il dit : Mon père, mon père, chariot d'Israël 
et ses cavaliers! 

i5. Élischa lui dit : Prends un arc et des flèches; et 
il lui porta un arc et des flèches. 

i6. Il dit au roi d'Israël : Appuie ta main sur l'arc; et 
lorsqu'il (y) eut appuyé sa main, Élischa mit ses mains 
sur les mains du roi. 

17. Il dit : Ouvre la fenêtre (qui est) vers l'orient; et 
il rouvrit; Élischa dit : Tire; et il tira. Il dit : ( C'est ) 
4ine flèche de salut pour l'Éternel et une flèche de 



i4- >3K ♦a^e Mon père, monpèrec; voy. ch. 2, v. 12. 
17- nonp f^ers r orient. Arame (la Syrie) ëteit à l'orient de la 
Palestine ; voy. Isaïe , ch. 9 , y. 12. 

T. VIII. ^^ 
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10. patt^l uyioh^lTrente'Septième.ll devrait y avoir, dit Kim'hi , 
irente^neuçième , puisque daus la vingt-troisième année de Ioasc)iy 
roi de lebouda , leboa'haz , fils de lehou , monta sur le trône (voj. 
verset i)^ et régna dix-sept ans; or la dix-septième année coïncide 
avec la trente-neuvième de loasoh. Mais y répond ce commentateur , 
il paraît que lehoasch a régné deux ans du vivant de son père* 

i3. VHV 2^V^^ Les commentateurs expliquent pourquoi ce verset 
et le verset précédent se trouvent ici , puisque dans la suite du cha- 
pitre il est encore question de loasch. Gela ne peut-il pas encore être 
VefTet d'une transposition ? 
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tfA'hàziihoù , i*oi de lehoudà, lebôa'hâz, fib de tehou, 
Revint roi à Schomrone, (et régna) dix-sept uns. 

a. Il /fit ce qui est mal aux yeux de l'Ét^nel , suivit 
les péchés de larobame, fils de Nébate,qui avait fait pé- 
cher , Israël et ne se détourna pas d'eux. 

B. La colère de FÉternel s'embrasa cohtt^ Israël; il 
l^ livra entre les mains de ^Hatael, t(A d^Arame et 
entre les mains de Ben Hadad, fils de 'Haafiel, (peadaDl) 
tout le temps. 

4- lehoa'haz supplia l'Éternel, éf l'Éternel I*exauça, 
parce qu'il vit Toppression d'Israël, car le roi d'A^rame 
les epprimiait. . . , 

5. [L'Éternel donna un libérateur à Israël; ils sorti- 
f ent de dessous là puissance d'Arame ; les enfàns d'Isfael 
habitèrent dans leurs tentes comme auparavant. 

& Toutefois il (Israël) ne se détourna pas des péchés 
;de larobarme^fils de »ébate,qui avait fait pécher Israd; 
il marché dan^-çes péchés^ et le bocage resta aussi i 
àchomrône}. 

: 7; Car îl n'était resté du peuple à Iehoa'hâ2 que 
^riisi^u^e cavaliers, dix chariots et dix mille hôtnmes 
de pied^ parce que le roi d'Arame les avait détruits et 
les avait rendus comme la poussière qu'on foule. 

8. Le reste des faits de lehoa'haz, tout ce qii^îl a 
exécuté, ses exploits , (tout) est écrit dans le livre des 
faits du temps des rois d'Israël. 

9. ïehoa'haz se coucha avec ses pèreS) et o^ Fesse- 

, traBsp«8C8 et deToir Tenir après le v«rset 7 ; c'est ansd te sHiliraeBt du 
P. Houbigai>t; d^autres les considèrent comme nûe paretitlèse. 
CaHB^^ VlJOrO Littéralement comme at^ant-hier. 

6« ^ Sn n3 Chaldéen iH^Nl \^t^2 ià marchèrent en eujd , dans 
ces. péchés , comme s'il y avait itirt 03 
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loasch a commencé à régner la septième auf^ééilie^ehoil, vey^cb. l'îi, 

11^ X ^.lequel a régie tdbgts-lliixl aok <v<^« «ft. icrv'"^. 36^^ or ecr^tant 

a^ :4e vi^gt-^^uii, il ne^ r^teque viogt^un^ par co^fi^^u^t He 

fils 4e^Iehou noi^ti^si^rle trône dans la vinghunième année de loasch,; 

pour expliquer la difrérence de deux ans qui se trouve ici , Kim'hi et 

Abarbanel disent que'Toasch monta sur le trône au commencement de 

la sepitlèmie ami^e de leiiou , et que lehoachaz succédn à son père au 

commencement de la vingt-troisième année de loasch. C'est possible ! 

3. O^DM ^3 Tout le temps du règne de leboa'haz, 

S. 'JW\Ù Un libérateur; Kim'hi dit que ce ftil le fils <îe l'ehoa- 

'baz; véj. mfirU^ v. rg. LeâSeptalite ont'cwrïjptôw, t«neè/t7/^r(mctf, 

oàf&BNI^ s'il y rtvfit rfjW^' Ge v«vsei «t te Y«rs«t suivant paraissent 
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i6. On ne demandait pas de compte aux hommes 
entre les mains de qui on remettait l'argent pour Is 
donner à ceux qui faisaient l'ouvrage, car ils agissaienl 
avec fidélité. 

17. L'argent (des sacrifices) pour le délit, l'argent 
(de ceux) pour le péché ^ n'était point apporté dans la 
maison de l'Éternel; il appartenait aux cohenime. 

18. 'Hazael, roi d'Arame, monta et combattit Gath, 
qu'il prit; 'Hazael fit mine de monter contre lerou- 
schalaïme. 

19. loascby roi de lehouda, prit tout ce qui était 
consacré, ce que lehoschaphate, lôrame et Â'haziahoa, 
ses pères, les rois de lefaoudà, avaient consacré, ce qu'il 
avait consacré (lui-même), et tout l'or qui se trouvait 
dans les trésors de la maîspn de l'Éternel jet de la maisoa 
du roi, et l'envoya à 'Hfiiael, roi d'Arapaie, qui se retira 
de devant lerouschalaïmé. 

20. Le reste des faits de loasch,^^ ettout ce qti'ila 
exécuté, est écrit dans le livre des faits du temps des 
rois de lehouda. 

21. Ses serviteurs èé soulevèrent, firent tiné ligue, et 
ils frappèrent loasch dans la maison de Millo, qui est 
sur la descentBd£l@ Silla. 

22. lozachar, fils de Schimatb, et Iozabad,fils de 
Schomer, ses serviteurs, le frappèrent, et il mourut. 
Oh l'ensevelit avec ses pères, dans la ville de David, et 
Amatsiah, son (ils, régna en sa place. 

Ch. XIII. J. La vingt-troisième année de lôasch^ fils 

22. IDTVI Au lieu de ce nom , il j a dans les Chroniques, v. 26 
13T, et au lieu de lOï^ p il y a, à l'endroit cité r\>lÛV \2 . 
Ch. XJII. ï. mhv^ anwWW Dms la vmgHroisieme année ; 
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i8. 7K y^/or^. Les commentateurs disent qu'il ne s'agit pas ici de 
l'invasion dont il est question verset 23 du passage cité des Chro- 
niques, invasion plus considérable, puisque 'Hazael pénétra môme 
vers Jérusalem ; ce fut après le meurtre de Zacharie , fils de lehoïada , 
tandis qu'ici on parle d'une attaque de ce même 'Hazael après la mort 
de lehoïada, et que loaseh se fut. regardé comme un dieu. V3S v^CTH OVPT 
Littér. 'Hazael mit son visage , se proposa , manifesta l'intention. 

,21. tlho Millo; voy. II Sam. ch. 5, v. p; I Rois, ch. 9, v. l5. 
H7O *y'V/a," endroit inconnu. .: , a 
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naÎM^z, mais retnetlez-Ie pour ce qui tVi miàoruti^ 
au temple* 

.9. Les cohenitne consentirent à ne plus prendre de 
Fargent du peuple et à ne plus réparer (eux-oaêmes) ce 
qu'il y avait d endommagé au temple. 

lô. leboîada le cohène prit un coffre, perça un 
trou à son couvercle, et le plaça près de Tau tel, à 
droite, où chacun entrait dans la maison de rÉternel; 
les cohenirae qui gardaient le seuil (de la porte) y met- 
taient tout l'argent qu'on apportait à la mai^oo de l'É- 
ternel. 

1 1. Et quand ils voyaient qu'il y avait beaucoup d'ar- 
gent dans le coffre, le secrétaire du roi montait avec le 
çohène supérieur, ils serraient et comptaient TargeUt qui 
se trouvait à la ii^i^on de l'Éternel. 

12. Ils remettaient l'argent compté entre les mains 
de ceux qui faisaient l'ouvrage, qui avaient cette charge 
dans la maison de rÉternel; ceux-ci le distribuaient 
aux charpentiers et aux architectes qui refaisaient la 
maison de l'Éternel ; 

i3. Aux maçons et aux tailleurs de pierre, pour 
acheter du bois et des pierres de taille, pour réparer le 
dommage dç la maison de l'Éternel, et pour fout ce 
qu'on dépensait à la réparation de la maison. 

i4* Toutefois de l'argent qu'on portait à la maison 
de l'Éternel, on ne faisait pas pour là maison de l'Étetnel 
des coupes d'argent, des couteaux, des tasses, des 
trompettes, quelq^es vases d'or et d^rgept ; 

i5. Mais on le doimait à oeux qui fàisâîfinit l'oavragie^ 
qui en réparaient la maison de l'Étemel. 

y. 7 , ott en faisait pourtant^ mais seulement après qu'on eut pourvu 
à la réparation du temple. 
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9- VWm De m|C = naK vouloir ^ voy. Gen. ch. 34, v. 16} ik 
Youlurent , ils furent d'accord. 

i<>* *înfi( p*lK Cette forme construite pour la forme absolue fait 

suppléer à Kim'hi le mot y^ ^ *inK WU pIM o^ coffré d'un homme. 

11. T13f^*t Ils enveloppaient; II Chron, ch. 24 9 v* ^ ' 9 ^ J^ ny^t 
i/f vidèrent. 

12* pinon Si^iUé) voy. nSISnD Exode, eh. 5 5 y. 8. 

i3. OmaSt Ceux qui élèvent des murs , de yxx mur; voy. Mich. 
cil. 7, V. n. 

i4« SHT ^Ss X'^^ «a.fe^ «{'or; selon le passage cité des Chroniques, 
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ifière était Tsibia, de Béer-Scheba. 

3. loasch fit ce qui était droit aux yeux de L'Éter- 
nel, tout le temps que lehoïada le cobène Imstruisait. 

4. Seulement les hauts lieux ne furent point ôtés ; 
le peuple sacrifiait et faisait encore des enceusemens 
sur les hauts lieux. 

5% loasch dit aux cohenime : Tout Targent consacré 
que Ton apporte dans la maison de l'Éternel, soit l'ar- 
gent de tout homme qui passe (par le dénombrement), 
soit l'argent d'estimation , tout argent qu'il vient à 
l'idée de quiconque d'apporter à la maison de l'Éternel; 

6. Que les cohenime le prennent chacun de celui 
qu'il connaît ; et qu'ils en réparent ce qui est endom- 
magé dans le temple, partout où il se trouvera un 
dommage. 

7. Il arriva -que dans la vingt-troisième année du 
roi loasch, les cohenime n'avaient pas réparé ce qu'il 
y avait d'endommagé au temple. 

8. Le roi loasch appela lehoïada le cohène et les 
(autres) cohenime, et leur dit : Pourquoi n'avez-vous 
pas réparé ce qu'il y a d'endommagé au temple? main- 
tenant, ne prenez plus d'argent de ceux que vous con- 



6. t13D De 133 ami, connaissance, pt^ Fente ^ ce qui est en- 
dommagé. 

8. >3 Mais. Au verset 6 il est ordonné aux cohenime de prendre 
de l'argent de leurs connaissances pour la réparation du temple; mais 
il parait qu'ils n'en avaient pas fait cet emploi exactement, c'est 
pourquoi loasch veut qu'ils n'en aient plus la garde, mais le re- 
mettent de suite à ceux qui étaient préposés à cela. 
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chapitre précédent; dans quelques autres^, le verset i et 2 de ce cha- 
pitre ne forment qu'un verset* 

3. fHDH yriiT imin 1»Nt VD> Ss Toute sa vie (tant) jmc 
lehoïada le cohène l'instruisais Kim'hi observe que le sens est, pen- 
dant le temps que lehoïada l'instruisait ; ainsi VD^ /S se rapporterait 
à lehoïada nommé après, parce qu'après la mort de ce cohène, loasch 
changea; voy. II Ghron. ch. a4> ^- *7- L'accent disjonctif qui est 
sous VD^ 11c favorise pas cette explication. 

5. O^Tpn *|D3 Ss Tout V argent des saintetés ;\\ y^en a ici de 
différentes provenances; '^y\y {jDS Vargent de celui qui passait par 
le recensement, voy. Exode, ch. 33, v. 1 3 et 1 4 ; *t31p mVfl3 *|03 l^*K 
chacun Vargent de V estimation de la personne, voy. Lévit. ch. 27 , 
v. 2 ; enfin {)D3 Sd ^oai C argent provenant des libéralités des Israé- 
lites, nay ipO Peut signifier aussi de Vargent valable , qui passe par^ 
tout; voy. Gen. ch. 23, v. 16, dans ce cas, il n'y aurait que dcax 
espèces de contributions. 
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arvBL X Conjumiion ! conjuration ! 

jl5. lehoîadâ le cohène commanda aux chefs sar 
cent, commandans de l'armée , et leur dit : Faites-la. 
sortir hors des rangs j et que celui qui la suivra soit tué 
par le glaive. Car le cohène avait dit: Qu'elle ne soit p^çi 
tuée dans la maison d^ l'Étârnel. 

i6. Ilsluifirentplace, et elle revint dans la maison da 
roi, par le chemin de l'entrée des chevaux, e% fut tuée là. 

17. lehiHada fit une alliance entre TÉterniel, te roi et 
le peuple, (lequel s'obligea) à être un peuple de TÉter^^l ; 
et entre le roi et le peuple. 

18. Tout le peuple du pays entra dans la maison de 
Baal ; ils démolirent sçs autels, et brisèrent entièrement 
ses images, et tuèrent devant ses autet$ Mathane, }e 
cohène de Baal ; le cohèpe i|2&titua des çh^ges dan& la 
maison de l'Éternel. 

jg. Il prit les chefs sur cent, les gardes, les cou- 
reurs et tout le peuple du pays, et ils firent descendre 
le roi de la maison de l'Éternel , et entrèrent dans la 
maison par le chemin de la porte des coureurs, et il (le 
Foi) s'assit sur le trône des rois. 

ao. Tout le peuple du pays se réjouit^ et la ville fiit 
en repos; mais ils avaient fait mourir par le glaive Atha- 
Ijsih, dans la maison du roi. 

Ch. XII. I. loasch était âgé de sept ans quand il de- 
vint roi. 

2. La septième année dé le^ou, loasch devint roi^ et 
il régna quarante ans à lerouschalaïme ; le nom de sa 

Mtirice iks eohenime «['existait pas ou n'existait plus avant la mort 
d^Atbalie; voy. v. 6. 

Ch. XII. 1. p Dans <]uel(]ues éditioDS ce verset fait partie du 
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Xj<n DîPD 1^<3♦l 18 ; Dï7n pai r|'->©n psi 
•■nW robr-riNT inrato-nN rtn«\!)!g3n— n^a - 
DÈ^n nirolsn "«JW W"in bîpin inà )fio hni aiS^n 
nfe^-nN rm 19 t mrr n''3"~5ï; n'ips rn^n 

• V T T "i- T J": .• TiT v: ^ !T.,- v: 

-75 nptî^n_ 20 : D-pbsn vd^^V. ^^1 ^5sn n]3 
:ilp"vi^pniiTbnr"nKvnD,7^ n"»^ fÎNirn:^ 

î ^Sa ° rh^3 

a' 

J- : M^T I • h-T TT ^'t:-: t : i-^t ••: 

H ChroA. ch. 6, ▼. 12, i3; le Chaldéea dît KÎWOH Sp^de (rroà, 
colonne» 

i6. CD>T rÎ7 "îû^n Liltér. i7j /wi mirent les mains , on luî fit 
place. SeptaDte xai €7r«;&>j)eav avx^ X^tpaç , i7^ mirent tes mains sur ^U^* 

l^« /Yllpfi \t\'^t\ QV^n £e cohène plaça des gardes; c'est détie uae 
imstitutHm^<iuv.eUe; ee qui farorise noire .o[Hoiony qwt l'ordrç ide 
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8. Et vous environnerez le roi tout autour , chacun 
ayant ses armes en main, et si quelqu'un entre dans 
les rangs , qu'il soit tué ; soyez avec le roi quand il sor- 
tira et quand il entrera. 

9. Les chefs sur cent firent tout, selon que lehoîada 
le cohène avait ordonné, et ils prirent chacun ses gens, 
ceux qui entraient le schabbath comme ceux qui sor- 
taient ce jour, et ils vinrent vers lehoîada le cohène. 

10. Le cohène donna aux chefs de cent les piques et 
les boucliers qui avaient été au roi David, (et) qui étaient 
dans la maison de l'Éternel. 

11. Les coureurs se tinrent auprès du roi, autour 
(de lui), ayant chacun ses armes à la main, depuis le 
côté droit de la maison jusqu'au côté gauche de la 
maison, près de l'autel et de la maison. 

, 1 a. 11 ( lehoîada ) fit amener le fils du roi, et lui mit 
la couronne (sur la tête) ainsi que rornement; ils l'éta- 
blirent. roi et l'oignirent, et frappant des mains, ils di- 
rent : Vive le roi! 

i3, Alhaliah entendant le bruit du peuple qui était 
accouru , entra vers le peuple à la maison de l'Éternel. 

i4- Elle regarda, et voilà, le roi était sur la tri- 
bune, selpn l'usage, les chefs et les trompettes près du 
roi , et tout le peuple du pays était joyeux, et on sonnait 
des trompettes. Athaliah déchira ses vètemens, et s'é- 

ia« mtyn Ce moi , selon Kim'hi^ a le sens de ny ornement; voj. 
Exode , cb, 33 , v. 4 et 6; Ézéch. ch, aS, v. 40; c'^st |e sens que 
nous avons adopté. 

i3. Oyrtî'Virt Ceux qui accouraient, le peuple; c'est une construc- 
tion qu'en klin oh appelle asyndelon, Cgule de rhétonque qui place' 
plusieurs incises de suite sans conjonction. J^yin Est pour O^lfirt» 
Toy. I Rois, cil. 1 1 , V. 33 ; Chaldëen pipTl ceiu: qui sautaient de joie. 

«4' Tibyn Co/o««« ou tribune^ voîyj infrà y cb. a3 , v. 3, et 
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signifie éloigne^ détourne^ioi. On prétend que c'est la porte onentaJe, 
interdite à ceux qui étaient impurs. O'^IH iriK lyV^ A là porte 
derrière les coureurs; dans le passage des Chroniques, v. 4> ontiaHe 
de O^aOîl njrtC? ceux qui se tenaient à la porte; on croit que c'esifia 
porte méridionale. PIDD De nD3 tirer dehors j démolir; peut-être 
pour nODD "VOUS empêcherez la violence. Les Septante ne rendent 
pas ce mot; la Vulgate prend r\DÛ potfr un nom propre iMessà/le 
ChaWéen le prend dans le sens /iPTr ITOn c(ui , dans le Tâlrtitd, si-, 
ghiûeoublly détourner l'attentioti ; il dit 5 >b]WK*TD ; datis eèlte in- 
certitude, nous avons laissé le mot sans traduction. 

S- XmTVn Le Chaldéen iràdnit ce mot par Jv^TID les rangs ^ 
comme s'il dérivait de TÎD; dans les Chroniques, v. 7, il y a 
n*3n IH ^(ini celui qui entre dans la maison; les Septante prem^nt 
niTW pour un nom propre, ils disent <Ta^>îpw9. 
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ûyant vu que son fils était mort, s'éleva et extermina 
toute la race royale. 

r ». lehoscheba (Josabeth), fille du roi lorame, sœur 
iTA'haziahou, prit ïoasch (Joas),fils d'A'haziahou, et fe 
déroba d'entre les fils du roi qu'on faisait mourir, (le 
mit) lui et sa nourrice dans la chambre aux lits, et le 
cacha de devant Athaliah pour qu'il ne fut pas tué. 
4^^3iir li fut caché auprès d'elle dans la maison de FÉ- 
tërnel, six ans; et Athaliah régnait dans le pays. 

4. Mais dans la septième année, lehoïada envoya 
ùliercRerles chefs sur cent, les gardes et les coureurs, et 
leàfit entrer vers soi à la maison de l'Eternel; il fit une 
alliance avec eux , et les fit jurer dans la maison de l'E- 
ternel, puis leur montra le fils du roi. 

5. Il leur commanda, en disant : Voici ce que vous 
ferez : Un tiers d'entre vous entrera (en fonctions) le 
schabbath; ils feront la garde dans la maison du roi. 

r 6. Un tiers à la porte de Sour et un tiers à la porte 
derrière les coureurs , et vous monterez la garde à la 
maison de Massa'h. 

!^.^ Jt Et le$ deux compagnies d'entre vous, tous ceux 
qui sortent (du service) au Schabbath, vous monterez la 

i.g^rde dans la maison de l'Éternel, autour du roi. 

rv fies lévite» faisaient alternativement le service du temple, et c'est à 

.pne de ces divisions que s'adresse lehoïada. Le texte n'oblige pas 

^'admettre cette supposition ; lehoïada s'adresse à ceux qu'il a réunis 

l\ cet effet, cl dont il choisit un tiers pour garder la maison royale ; 

ét^ablissanl en ce ro ornent un service spécial. ^ . 

6. "1*10 ">y^ La porte iSowr, appelée, II Chroniques, ch. 23, v. 5, 
'"^flDïn "^V^ porte de la fondation^ tandis que le mot dont on se sert ici 

19- 
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•:i- «.■•••i- v: j -•--. •■■7~v i-ys-,' ,S-r MS'f " "^ 

™^ 5 : -jbDrj-ia-nH orS ni^ rrip^ n^J^ 
bs CD3 bm vjtth . . 7 } DBû ; non f<rnwomx 

îiéti* i^iid tcé iiioU ÏI Chrdù. clif. 24 , y. 7 : c^»» }!fthàti&, la tdupa^ 
Wb, iwj /îfr «nâ détruit la ^tÀijèn de DièUi et mémèdéioMée qUiétAit 
consacré à la maison de Dieu ils ontfai$ 4e^ IB aidim^ ^i épiifide 
A'àihfi^h a,£i»^ft)t ik IVasine le sujet d'une admirable tragédie/ et a 
inspiré de beaux vers hébreux à Raùbi David Franco Mendez^ dans 
une pièce qui porte le titre de TVhriV h^û^ châtiment dfAthatie. 

^« X)*lDOn lina I>ans M chambre aux lits, dans sa chaoïbre à 
coucher. 

4. nD7 Les gardes , chargés des çxécutions à mort, de ^13 per^ 
cer; n3 = ^m^ , ït Saiil. ch. 26 , Y. 23 , où le Chetll a n5 , .et le 
Chaldéen dit ><>iaib au^ hommes forts. O^^in Les coureurs ^ selon 
plusieurs , les mêmes que les Pelethi ^th^ loco citato. 

5. fiatt^ >Ka 03D n^vS^n La troisième partie d'entre vous entrant 
en fonctions le schabbalh. Selon les coromentateursy les cohenfme et 
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29. Seulement des péchés de larobame, fils de Né- 
bate, qui avait fait pécher Israël, de ceux-là lehou ne se 
détourna pas : des veaux d'or dont (l'un était) à Beth-EI, 
et Tautre à Dane. ' - 

30. L'Éternel dit à lehou : Parce que tu as bien exé- 
cuté ce qui est droit à mes yeux, que tu as agi envers 
la maison d'À'hab selon tout ce qui était dans mon 
eœur, tes fils seront jusqu'à la quatrième génération 
assis mir le trône d'Israël. 

3i. Mais lehou ne prit point garde à marcher de 
tout son cœur selon la doctrine de l'Éternel, Dieu d'Is- 
raël; il ne se4étourna pas des péchés de larobame , qui 
avait fait pécher Israël. 

. 3a.^ En ce teimps l'Éternel commença à montrer de 
ta répugnance jpour Israël; 'Hazael battit les Israélites 
dans toutes les frontières, 

:'J3; Depuis le Tardène, vers le lever du soleil, "tout 
le^ays de Guilâd ^ le pays de Gad , de Reoubène ^t de 
Menasché, depuis Aroer, qui est sur le torrent d'Ambne, 

jusqu'à Guiiâd et Baschane. 
, 34- Le rjçj^ cjes faits de lehou, tout ce qu'il a exécuté 

et tous ses^^ploits , sont écrits dans le livre des faits du 

temps des rois d'Israël. ^ 

35. lehïms'étant couché avec ses ancêtres, on Ten- 
éeVelit à Schomrone, etiehoa'haz, son fils, régna en 
sa place. 

36. Le temps que lehou avait régné sur Israël fut 
de vingt-huit ans , à Schomrone. 

Ch. xi. I. Àthaliah (Athalie), mère d'A'haziahou , 

expllcatîun qui elle-même n'exclut pas l'idée de répugner; Lulher 
traduit néanmoins dans ce dernier sens, et nous l'avons suivi. 
Ch. xi. I. iTSnyt Àthalia^ Athalie, fille d'A'hab et d'hebel; 

T. Vïlï. / 19 
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— iti^N w imhi< rrim ib^è1 3o ; rn ie^ki 
rTj^5 rrirr» bnn onn Dp»3 32 : bj^nfe^r*"^» 

1":-- I. .i"t:« j : t: ^-t-: ^•.-- a- v : • -. 

34 : îtt^am lybAni î5ix brirbj; -ie^k Vi^o '•E^joni 

'itt-: V:;-: ' =- -■•- f" J" -: '•• '^:r *•-:!-,: 

DrrNl5n In-ns^-^Di ntop -ii:^x-b3'> nih"» nn^n ■in''i 

35 : 'bxntîn ''^Dbob D^D^n n^T iBD-by'D^â^nD 

opni na no ^s nnx-if ^irHînN qn rp'?nyi » 

'tt- at: j«« j* »T-:r t: — : j" ■':'''*:i- 

0^3V >Kin O^ai^nri) voj. ci-dessus , cb. 6 , V. 25 , et onmn Isaïe, 
ch. 36, V. 12; mais comme ce mot est obscène, le Keri porte par 
euphémisme flIKiflD^ endroits pour se retirer. 

29. 1D kS Une se détourna pas. L'idolâtrie était de la part des 
rois d'Israël moins une affaire de religion que de politique ; il leur 
importait que le peuple fût éloigné de Jérusalem , point central du 
culte du vrai Dieu et aussi de la puissance des descendans de David.' 

32. mvp^ Selon lar'hi, de pp amr du dégoût, voj. Gen. cb. 27, 
V. 46 ; Lévit. cb. 20 , V. 23; selon d'autres, ce mot vient de Hïp 
couper, voy. Prov. cb. 26, v. 6; .la suite du cbnpître favorise cette 
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Baàl; et ils la provoquèrent. 

ai. lehou envoya dans tout Israël; tous les servi- 
teurs de Baal vinrent, il n'y en eut pas un qui ne vint; 
ils entrèrent dans la maison de Baal , la maison de £aal 
fut remplie d'un bout à l'autre. 

22. Il dit au préposé du vestiaire : Tires-en des vé- 
temens pour tous les serviteurs de Baal; et il leur eu 
tira des vêtemens. 

23. lehou vint avec lehonadab, fils de Réchab, à la 
maison de Baal , et il dit aux serviteurs de Baal ; Exami- 
nez et voyez s'il n'y a pas ici avec vous quelques servi- 
teurs de l'Éternel, afin qu'il ne s'y trouve que des 
serviteurs de Baal seuls. 

24. Ils vinrent pour faire des sacrifices et des holo- 
caustes, mais lehou avait aposté dehors quatre-vingts 
hommes, et il dit : Si quelqu'un des hommes que je 
mets entre vos mains échappe, la vie de chacun de 
vous me répond de la sienne. 

2 5. Il arriva que lorsqu'on eut achevé de faire J'ho- 
locauste , lehou dit aux coureurs et aux capitaines : 
Entrez , frappez , que personne n'en sorte. Et ils 
les frappèrent au fil du glaive, et ces coureurs et 
ces capitaines les jetèrent dehors, puis ils allèrent jus- 
qu'à la ville de la maison de Baal. 

26. Ils tirèrent dehors les stèles de la maison de 
Baal , et les brûlèrent. 

27. Ils démolirent le stèle de Baal, et démolirent la 
maison de Baal, et en firent des lieux infects jusqu'à ce 
jour* 

28. lehou extermina Baal en Israël. 

27. mxinoh — nXinO chaque, lieu impur, de ^nn, d'où 
N 
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->c?xb "iDH^i aa ; r©b p© bï3rrn"'3 «ban byjàn 

iiDDsj; riD-E^t-iB îijs-ii ^^^n tjyin -nap -loHn 
2^"»^ u>taâ nra lb-oÈ^ ' Nin"»! nibj7i drof nitc^p^î 
1 Tnb33 »m 25 : it:?©: nnn ie^dj abnvbj; 

: S^nÈ^^D binn-nx wn^ notz^n 28 '; avn 



21. nsb nâ Hcbraïsme, bouche h bouche, pour dire que l'édifice 
était plein. 

22. nnnhûn — nnnSD^«^'«a/re, de nnh = nnD Étendre-, Sa- 
maritain nna , de là l'Éthiopien elWi (large) , vùement de Un (Gésé- 
nius). Selon Kim'hi, ce mot dérive de hvX\ envelopper , voj. Job, 
ch. 38 , V. 9. 

24» UyV hy fc<UD ^3K WN Littér. que je porte sur vos mains , 
que je remets entre vos mains^ dont je vous confie la garde. 

25. ID^ttJ^I Ils jetèrent ; suppl. les morls, comme dit le Chaldéen. 

26. niÛW^I Au singulier se rapportant à ^13^0 q^i est au plu- 
riel, considéré ici comme nom coUeclif. 
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]es frères d'A'haziahou, et nous sommes descendus pour 
(nous informer du) bien-être des fils du roi et des fik 
de la reine. 

i4- Il dit : Saisissez-les vivans. Et ils les saisirent vi- 
vans y et les égorgèrent près de la citerne de Beth. Eked 
{ maison des bergers ) , quarante-deux hommes , et on 
n'en laissa pas un de reste. 

i5. Il partit de là, et trouva lehonadab, fils de Rè- 
chab, (qui venait) au-devant de lui; il le salua, et lui 
dit : Ton cœur est-il sincère envers moi, comme mon 
cœur lest envers le tien? lehonadab dit : Il Test. Sïl 
l'est (répliqua l'autre), donne ta mj^in. Il donna sa main, 
et l'autre le fit monter avec lui dans le chariot. 

16. Il dit : Viens avec moi, et vois mon zèle pour 
l'Eternel; et il le fit monter dans son chariot. 

17. Il vint à Schomrone; il frappa tous ceux qui 
étaient demeurés de reste à A'hab, à Schomrone, jus- 
qu'à ce qu'il les eut (tous) exterminés , selon la parole 
que l'Éternel avait dite à Éliahou. 

18. lehou assembla tout le peuple, et leur dit : A'hab 
n'a servi Baal que peu; lehou le servira beaucoup. 

19. Et maintenant appelez vers moi tous les pro- 
phètes de Baal, tous ses serviteurs, que personne n'y 
manque, car j'ai un grand sacrifice (à faire) à Baal Qui- 
conque ne s'y trouvera pas, ne vivra pas. lehou agis- 
sait avec ruse pour faire périr les serviteurs de Baal. 

20. lehou dit : Fixez une solennité (en l'honneur) de 

nommédans le verçet même/ nOW Passé du Hipkil, pour itoOT^ 
voy. Lévît. ch. i4 j v. 43,- Deutér. cb. 7, v. 24. 

\9' ri2p:^2 Af^ecrmés & !jj?î; ; voj. Gen. ch. 27 , v. 87. 

20. ni3:p W*îp Littér. sanctifiez une clôture, annoncez une fête; 
Chaldéen : Nntt?3D 13>DT préparez une réunion. 
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neigeux; yoj. II Oifod. ch. 22, v, 8. OlSwS T131 -^«^"^ sommes 
descendus pour la paix , c'est-à-dire , pour nous informer de la paix , 
du bien-être, comme s'il y avait U"hv XlINI^ . 

i5. TO> ^33^ riK lD>n Lîtlër. est-ce que la droiture est avec ton 
cœur, es-tu sincère avec moi ? Les Septante traduisent : et lart xap^la 
cou ^txcL xapâiaç fwu sxt^tîot ; est-ce que ton cœur est droit a(^ec mon cœur? 
t^n V^ Littéralement il est et il est; cette répétition est pour expri- 
mer rénergic. Mais V^^ peut aussi être une réplique de lehou; es-tu 
en effet bien disposé pour moi ? alors donne la main. 

^7' nO«?n tp Jusquà ce qu'il Veut détruit, le régime est A'hab 
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,4o ROIS. II. - IX, X. 

serviteur Éliahou Tischbite , savoir : Dans le chanop de 
lizréel les chiens mangeront la chair d'Izebel. 

37. Le cadavre dlzebel sera comme du fumier sur la 
surface du champ dans le champ de lizréel, de sorte 
qu'on ne puisse dire : Voilà Izebel. 

Ch. X. I. A'hab avait soixante-dix fils à Schom- 
rone : lehou écrivit des lettres qu'il envoya à Schom- 
rone aux chefs de lizréel, aux anciens et aux gouverneurs 
(des enfans) d'A'hab ; elles contenaient : 

2.... Et maintenant quand cette lettre vous sera par- 
venue; [avec vous (sont) les fils de votre maître, avec 
vous (sont) les chariots, les chevaux, une ville forte et 
les armes]; 

à. Voyez le meilleur et le plus juste des fils de votre 
maître, et mettez-le sur le trône de son père , et combat- 
tez pour la maison de votre maître. 

4. Ils eurent une très-grande peur et dirent : Voilà 
que deux rois n'ont pu se soutenir corïtre lui, et com- 
ment nous soutiendrions-nous? 

5. Celui qui était préposé à la maison , celui qui Fétaità 
la ville, les anciens, les gouverneurs envoyèrent à lehou, 
disant : Nous sommes tes serviteurs, et nous ferons tout 
ce que tu nous diras , nous n'établirons personne pour 
roi, fais ce qui te semblera bon. 

6. Il leur écrivit une seconde lettre, contenant : Si 



3. lon/m Et "VOUS combattrez. C'est une ironie. 

6. DD>3*ÎN >33 >tt^3K — *33 Est Texplicatlon de >ttf3^ les hommes^ 
savoir, les fils de votre maure, 'SIjI nfc< Voy. ci-dessus, ch. 6, v. 5, 
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•>IT • i 



{>^irp Bn^n rhibEb o^a o^ac? 3^<^^6'^ i 
— bxi o^3p«-i bxxnr» "ntîr-bK rrïtati^ nbtz^n onso 

5 ' : !iin>i ibî^j 'tî^'' ^^^b*^ '^'^oî^ ^^ o^ibisn 






Ch. X. 1. 0^2:1 tl^^y^^ 'Soixant6^dix^U; pesai- être qu*ï\Ja\xt 
entendre fils et petits-fi)s. S^<y^r Hlp Les chefs ou principaux ^ii 
lîzréel; les Septante, édition du Vatican, ont ap^ovraç So^petaç, /ej 
principaux de Saman'e- la Vulgate a les principaux de la ville; ce 
qui revient au même. ^NpIT* lizréel est peut-être pour IHIV^ Israël, 
a^HK DODNtt Pour nKHN >33 tZ^^^Dm ceux qui élet^aient îesfih^ 
d^A'hah. 

a. nxipi Et maintenant^ y oy. ci-dessus, cb. 5, v. 6. DDnNI Forme 
une parenthèse jusqu'à la fin du verset. 
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i39 ROIS. II. ^ IX. 

par lo chemin de la maison du jardin. Ichou le pour- 
suivit, et dit : Frappez aussi celui-ci ! (Et on le frappa) sur 
le chariot dans la montée de Gour , qui est près de li- 
bleame; il s'enfuit à Méguiddo et y mourut. 

a8. Ses serviteurs le transportèrent à lerouschalaînae, 
et Fensevelirent dans son sépulcre auprès de ses pères ^ 
dans la ville de David. 

29. [ Dans la onzième année de lorame^ fils d'A'hab, 
A'haziahou avait commencé à régner sur lehouda.j 

30. lehou vint à lizréel, et Izebel l'ayant appris, farda 
ses yeux et orna sa tête, et regardait par la fenêtre. 

3i> Comme lehou entrait par la porte, elle dit : Est- 
ce la paix, (second) Zimri meurtrier de son maître? 

Sa, Il leva le visage vers la fenêtre, et dit : Qui (tient) 
avec moi? qui? Deux (ou) trois eunuques regardèrent 
vers lui, 

33. II dit : Jetez-la en bas 1 et ils la jetèrent ; il rejaillît 
de son sang sur le mur et sur les chevaux, et il la foula 
aux pieds. 

34. Il vint, mangea et but, et dit : Voyez après cette 
maudite, et ensevelissez-la , car elle est fille de roi. 

35. Ils allèrent pour l'ensevelir, mais ils ne trou'- 
vèrent d'elle que le crâne, les pieds et les paumes des 
mains. 

36. Et étatit retournés, ils le lui annoncèrent ; il dit : 
é'est la parole dé l'Éternel qu'il a prononcée par son 

3i. nOT Ztmri, voy. I Rois , ch. 16, v. 9. i^lN nn ^DT Zimn 
meurtrier de son maître. En le comparant ainsi à Zimri , Izebel 
cherche à lui rappeler la fin malheureuse de ce conspirateur ; voyez 
verset 18 du passage cit^. Ces allusions sont rares dans la Bible. 

33. n DerttiyWWr. ri3D0T1 Au singulier, peut se rapportera 
Jehou , qui la foula en passant à cheval sur elle. 
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mn njTiNîrnx NS-nps t?»"! ^emt. bpNn 
^Hb} jrapb •■o^n "35 ^: x^n ^^ç-n^'^b ni'Tîpi 
î nntfî'niBDi' a^jim nH5'?arrbî< ^3 ni wîtd 



th. a», V. 9», il est dit qu'Â'hazîah se cachait à Schomrone, et que 
c'est là que lebou le fit mourir. Pour qencilier ces deqx passages , leS 
Gomm^otateurs supposent que , blessé mortellement, ses serviteurs le> 
transportèrent à Schomrone pour le soustraire à lehou ; les serviteurs 
de ce dernier le prirent de là et le portèrent à Iizréel,où lehou acheva 
de le faille mourir. ITOH frappez ; suppl. ^t^3>^ et lis le frappèrent, 

29. nW nwp XinN Ï\y0y\ Et dans la onzième année; voy. ci- 
dessii», A. 8, Y. 25« 

30. n*;3*P Tian WOr(\ Littér. elle mit ses yeux dans \e pouch^ le 
fard. "iTâ En grec fOxoç,/a«ty,, plan te dont on faisait le fard. 
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i38 ROIS. IL — IX. 

t-îl de commun entre toi et la paix? passe derrière mof- 

ao. Le garde annonça et dit : Il est venu jusqu'à eux, 
et ne retourne pas; mais le train est comme celui de lehou, 
fils de Nimschi; car il conduit d'une manière insensée. 

21. lehoramedit : Qu'on attelle! et on attela son cha- 
riot ; puis lehorame, roi d'Israël, sortit avec A'haziahou, 
roi de lehouda , chacun dans son chariot ; et ils sorti- 
rent au devant de lehou, qu'ils trouvèrent dans le champ 
de Naboth, lizréelite. 

aa. Dès que lehorame eut vu lehou, il dit : Est-ce Ja 
paix, lehou ? L'autre dit : Quoi, la paix ! tant (que durent) 
les luxures d'Izebel, ta mère, et ses nombreux sortilè- 
ges! 

23. lehorame tourna la main et s'enfuit, et il dit à 
A'haziahou : C'est une perfidie, A^haziahou! 

24- lehou avait saisi l'arc, et il frappa lehorame entre 
les épaules; la flèche sortit (au travers) de son cœur^ 
et il tomba sur ses genoux dans son chariot. 

2 5. Il dit à Bidkar, son capitaine : Prends (le), jette- 
le dans le champ de Naboth, lizréelite, car souviens-toi 
que quand nous montions à^ cheval, moi et toi ensem- 
ble derrière A'hab son père, l'Éternel a prononcé con- 
tre lui cette sentence. 

26. Certes, n'ai-je pas vu hier , dit (alors) l'Éternel, le 
sang de Naboth et le sang de ses enfans? je te le rendrai, 
dit l'Éternel, dans ce champ! Et maintenant prends (le), 
jelte-le dans ce champ, selon la parole de l'Éternel. 

27. A'haziahou, roi de le^iouda, ayant vu cela, s'enfuît 

de même que inD signifie non-seulement ^emain^ mais même un jour; 
Exode, ch. i3, v. 14. 

^7f in nu Tlt Par le chemin de la maison du jardin. II Chron. 
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"ïjijpj? Di^^n rjD TQxV N^^rp. nb^ri ■^D^<'^ xihî 

24 : nim?^ noiD 1^Pî^^<■■bK ^o^é'l' Di'V rr 

^pT3-^{4 IDN'I *a5 ": 'i3313 ^-13^1 i3*?D ""^n 

^^^' ^1^ o"n?V ôppi* nx nrixT »jn: -i5î rs 
-DX 26 :'nn xts^srmx T!3jr ne': nlri-'i t^sî^ï 

• , , IV- «T-- ^V t't ,JTT t I- • T^ 
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-rîbo nnnt^T 27 : nirp -1313 np?n3 insbtî^n 

»viv <T : — II- iT : ^* : • 'a: vi- •/• • : •" 

ao. pp:itt73 Aif ce folie ^ le Chaldéen dil n»33 flfec lenteur ;\es 
Septanle comme l'hébreu. . 

22. np Jusque y a ici le sens de TIJJ encore, tant qu'existeront. 

a3. in^ Olin^ lûn^l Lîttér. lorarn rem^ersa ses mains , tourna 
bride ; peut-être aussi ces mots ont-ils le sens de ses bras lui en tom- 
bèrent, 

a4- Il^p3 1T K^D Rempli sa main de Varc , y mit toute sa force. 

a5. riM Peut avoir ici le sens de oy û^cr, ou bien de ^HN «<'cc moL 

Ktt^On Litt. /a c^ar^c ; de KW porter,^ la sentence. 

26. V33 •^^•^ enfans. I Rois, ch. 2*1,11 n'est pas question de la mort 
desenfans de Naboth. ^OfcC Hicr^ peut avoir le sens dertr//rr/î?/>^ja(lrs, 
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Je tVii oint pour (être) roi d'Israël. 

i3. Il» se hâtèrent et prirent chacun son vêtement^ 
qu'ils mirent sous lui au plus haut des degrés. Ils son- 
nèrent de la trompette et dirent: lehou est devenu roi. 

14. lehou, fils de lehoscbaphate, fils de Nimschi, se 
ligua contre lorame. lorame était en observation à Ra- 
moth de Guilâd) lui et tout Israël, contre 'Hazael, roi 
d'Arame. 

i5. lehorame, le roi, s'en était retourné pour se faire 
guérir à lizréel des plaies que lui avaient faites les Ara- 
méens quand il combattait contre 'llazael , roi d'Arame. 
Tehou dit : Si c'est votre volonté il ne sortira pas de la 
ville (même) un fuyard pour aller annoncer (notre pro- 
jet) à lizréel. 

i6. lehou monta à cheval et se rendit à lizréel, car 
lorame était là malade, et A'haziahou^ roi de lehouda, 
était descendu pour visiter lorame. 

17. Le garde était placé sur la tour à lizréel, lequel 
voyant venir la troupe de lehou, dit : Je vois une troupe, 
lehorame dit : Prends un cavalier, et envoie^le au-devant 
d'eux, et qu'il dise si c'est (pour) la paix. 

18. Le cavalier s'en alla au-devant de lui et dit : 
Ainsi a dit le roi : £st-ce (pour) la paix? lehou lui dit : 
Qu'y a*t-il de commun entre toi et la paix? passe der- 
rière moi. Le garde l'annonça et dit : Le messager est 
venu jusqu'à eux, mais ne retourne pas. 

19. Il envoya un autre cavalier qui vint à eux et dit : 
Ainsiadit le roi: Est-ce (pour) la paix? lehou dit; Qu'ya- 

i5. tt?> Litt. Ùre , existence , s'il est dans votre intention ; voj. 
Gen. ch. 28, V. 16 ; Juges, ch. 6, v. 36, elc. 

17. Xiyô0 Pour nyâ0 abondance j muliiuide j troupe. 

18. Can ty Jusqu'à eux ; ChaUiéen ^V^iï^h 'X];! jusque près d'eux, 

18. 
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n-i"» rniini ihn hitnxi nsc^ 3Di£> oit» ">3 nbNjhr"» •^tV»! 

•«jx n$zss) -1D^^>S liba Nirr n37SKrrw n-pi* ^xyins 

Dhbi<i Hy^'hjô bio 33h n^iç^n^ 19 : '^}^^^^] 



• 



ï3. •n:i3 .So/i vûement ; peut-être son manteau; ils le mirent 
souslekou, en signe de soumission, q^^ Os ; voj. Gcn. ch. 49» 
V. i4 , et ij J a des traducteurs qui disent sur Us sîntphs marches , 
sur les marches nues ; les Septante ne traduisent pas ce mot : ils 
ont yoipi^f garem. Le Chaldéen dit ]^^]nt? illV à l'endroit éleÇé qui 
indique C heure ^ Kim'hi dit au plus haut degré ^ c'est le sens que 
nous avons adopté. 

i4' O'IVI Oiloram ; ici se trouve Texplicâlion comment la ligue 
a pu s'effectuer. ItW Gardait , occupait. ' 
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sa tétKïy et tu diras : Ainsi a dit rÉternel : Je t'ai oint 
pour { être) roi dlsrael. Tu ouvriras la porte; tu fuiras 
et ne t'arrêteras pas. 

4. Le jeune homme, ce jeune homme le prophète^ 
alla à Ramoth de Guilâd. 

5. Quand il entra, voici que les capitaines de l'armée 
étaient assis là. Il dit : Capitaine , j'ai un mot à te 
dire. lehpu dit : A qui de nous tous? Il dit : A toi , 
capitaine. 

6. Il se leva, et entra dans la maison, et (le jeune 
homme) lui versa de l'huile sur la tête, et lui dit : 
Ainsi a dit l'Éternel , le Dieu d'Israël : Je t'ai oint pour 
(être) roi du peuple de l'Éternel , dlsrael. 

7. ïu frapperas la maison d'A'hab, ton maître, je 
vengerai de la main d'Izebel le sang de mes prophètes, 
et le sang de tous les serviteurs de l'Éternel. 

8. Toute la maison d'A'hab périra, et je retran- 
cherai à A'hab (jusqu'à l'être) urinant contre le mur, 
ce qui est serré comme ce qui est délaissé en Israël. 

9. Je rendrai la maison d'A'hab comme la maison 
de larobame , fils de Nébate , et comme la maison de 
Baescha, fils d'A'hiah. 

10. Les chiens mangeront Izebel au champ de liz- 
réel; personne ne l'ensevelira. Puis il ouvrit la porte, 
et s'enfuit. 

1 1 . lehou sortit vers les serviteurs de son maître ; 
on lui dit : Est-ce une bonne nouvelle? pourquoi cet 
insensé est-il venu vers loi? Il leur dit : Vous connaissez 
cet homme^et ses propos. 

12. Us dirent : C'est faux ! dis-nous-le donc. Il dit : 
Il m'a dit telle et telle chose , savoir : Ainsi a dit l'Éternel : 

T. VIII. 18 
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AT VT 



4- N*33n Ipan Ipan ^^ jeune homme , /e jeune homme pro^ 
phète;\e Chaldéen dit : KOat H^oSh disciple du prophète ; les Sept, 
n'ont ps la répélîlion. 

6. p^n II ( le prophète ) répandit, 7fc< -<^ , pour Sp Jttr. 

1 f . nOKn Quoiqu'un lid dit» yWDn — Wï^O Inspiré^ fou , îo- 
sengé; voy, I Sam. ch. ai , v. 16; Deut. ch. 28, v, 34. Kim'hî 
dit que les prophètes négligeaient leur extérieur, et justifiaient ainsi 
répithcte dont on se sert ici. Il est probable, au reste, que lehou ne 
se sert de cette épithète que par politique. Ifl^ Sa parole ^ «on dis- 
cours ; voy. I Sam., ch. i , v. 16. 
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devint roi, et il régna un an à lerouschalaïme ; le 
nom de sa mère était Athaliahou(Âthalie), fille d'Omri, 
roi d'Israël. 

27. Il marcha dans la voie de la maison d'A'hab, et, 
comme la maison d'A'hab, il fit ce qui était mal aux 
yeux de l'Éternel, car il était allié par le mariage avec 
la maison d'A'hab. 

2S. Il alla avec lorame, fils d'A'hab, à la guerre 
contre 'Hazael, roi d'Arame, à Ramoth de Guilâd; les 
Araméens frappèrent lorame. 

29. Le roi lorame s'en retourna pour se faire guérir 
à lizréel, des plaies que les Araméens lui avaient faites 
à Rama y quand il combattait contre 'Hazael, roi d'A- 
rame ; et A'haziahou, fils de lehorame, roi de lehouda^ 
descendit pour voir lorame, fils d'A'hab, à lizréel, 
parce qu'il était malade. 

Ch. IX. r. Élischa le prophète appela alors un d'en- 
tre les fils des prophètes, et lui dit : Ceins tes reins , et 
prends cette fiole d'huile en ta main, et va à Ramoth 
de Guilâd. 

2. Quand tu y seras arrivé, regardes-y après lehou, 
fils de lehoschaphate, fils de Nimschi; tu entreras, tu 
le feras lever d'auprès de ses frères, et tu le feras en- 

* trer dans la chambre la plus retirée. 

3. Tu prendras la fiole d'huile et tu la verseras sur 

29. ^^^y Au futur, pour le passé ^;^3i^ i^aç^aient frappé. 

Ch. IX. I. •ja Fiole; voj. I Sam. ch. 10, v. 1. tySa mOl 
Ramoth Guilâd, Kim'hi suppose que le roi d'Israël a repris cet en- 
droit sur les Syriens , qui en étaient maîtres lors de la mort d'A'hab ; 
voy. I Rois , ch. 22 , V. 87 ; car, dit-il , comment^sans cela Je pro- 
phète aurait-il pu y procéder à une onction. 
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Q'i^'?:^':'^ yap inxb ^snJ5 N^ian i^tj^^bNi , 
^'1 ^1:;:? ^Jl î#n --,3 ni^f ?j.:no -in W ii^Hh 

î?<^?Pnt?, ^3^0 in^^n^nNi^i toi3 Dbt^i-,; 

26. WV Dnery p ^^.^ rfe vingt-deuu^ ans. Dans les Chron II 
ch. 22, V 2 , on dit qu'A'bazia avait alors quaninte-deux ans- mais 
pour exphquer cette-différence, les commentateur disent qu^ dan 
les Chroniques ,1 te s'agit que d'indiquer la durée du règne d'Omn 

ces deux passages; voy. ce commentateur, novna imSmjinwr.», 
X. non. ,e sa .ère é^aU Mkalie , fille é'oL"' l l'S^^I!'^, 
est di que Joram , son pure, a épousé la fille d'A'hab ; Kim'hi 
repond a cela que les enfans des enfans sont regardés pLr l'aîeu 

nao, voy. Exode , ch. 2, v. i8 e^ passim. 
270i<nfc< T?2 \nn ^^ gendre de la maison d'A'hab ; vov vetset 
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et de lehoschaphate , roi de lehouda , lehorame , fils 
de lehoschaphate, roi de lehouda , commença à régner. 

17. Il était âgé de trente-deux ans quand il devint 
roi, et il régna huit ans à lerouschalaïme. 

18. Il marcha dans la voie des rois d'Israël, comme 
la valent fait ceux de la maison d'A'hab, car il avait la 
fille d'A'hab pour femme, et il fit ce qui était mal aux 
yeux de rÉternel. 

19. Mais l'Éternel ne voulut point détruire lehouda, 
à cause de David, son serviteur, selon ce qu'il lui avait 
dit , de lui donner une consistance à ses enfaus pour 
toujours. 

20. De son temps, Édome se révolta de dessous la 
puissance de lehouda; les Edomites établirent un roi 
sur eux. 

ai. lorame passa k Tsaïr avec tous ses chariots; s'é- 
tant levé de nuit, il frappa les Edomites qui l'avaient 
entouré, ainsi que les chefs des chariots.; mais le peuple 
se réfugia dans ses tentes. 

2a. Édome resta dans la rébellion de dessous la puis- 
sance de lehouda jusqu'à ce jour. Alors Libna se ré- 
volta dans le même temps. 

23. Le reste des faits de lorame , el tout ce quMl a 
fait, est écrit dans le livre des faits du temps des rois 
de lehouda. 

24. lorame se coucha auprès de ses pères, et fut en- 
seveli auprès de ses pères dans la ville de David, et 
A'haziahou, son fils, régna cfi sa place. 

25. Dans la douzième année de lorame, fils d'A^hab, 
roi d'Israël, A'haziahou, fils de lehorame, roi de le- 
houda, devint roi. 

26. A'haziahou était âgé de vingt-deux ans quand il 
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->6? 19 î îljT ^i"^ jnn i^_n rœ^l? t^?!lC 

: ^^p on^bjr D^»n mTP-r nnnD d1^ ytàs 
^»^')mm Idï? as-rr-bsi rrpyï o"ii' "lijn >» 
"•DÇ rw "P^N: s^DH Dn^r-n« tb^L ^72 9S 

D-^it :gm »4 { rrrirr» "chuy nm na^ ibç"*'^ 

tpppsvrnrw rm airtà^ an ^ t? ^^ ♦ "Tint 

Quelques édhions n*ont point ces mots , Luther les omet dans sa 
traduction. 

ig. T3 Voj. I Rois, ch. n, v. 36, l^aS paraît une répcti- 
Udii après tV qui précède; le Chal^éen a MiaiSl avec une conjonc- 
tiôu, 

±1. Tt^yyt ^ Tsàïr, On croit que c'était une ville de ridumée, 
OPn 0^^^ Là ptuple y celui d'Édome , s'enfuit. 

2fa. nii/ Libna ; voy. Josué, ch. lo, v. 29, 3o . et ih. 12, 
V. i5. 
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de maladie; mais l'Éternel m'a monlré ijù^il mourr*: 

11. L'homme de Dieu arrêta sa vue (sur IuiX,'se 
contint fort longtemps, puis pjeurai 1 

Ti ^ï" '^^^*®' ^*^ ' Po"«luoi ^on seigneur pleure-t-il? 
Il répondit : Parce que je sais que tu feras du mal aux 
enfans d'Israël; tu mettras le feu à leurs villes fortes, tu 
tueras par le glaive leurs jeune^ gens, tu écraseras leurs 
petits enfan?, et tuéventreras leurs femmes enceintes. 

1 3. 'Hazaèl dit : Mais qui est ton serviteur, ce chien , 
pour faire de si grandes choses? Élischa dit : l'Éternel 
ta montrée moi (comme) roi d'Aramë; . > 

14. 11 se retira d'a^iprès d'Élischa, revint vers son 
maître, qui lui dit : Que t'a dit Élischa? Il répon^jt^ïl 
m a dit que tu en >elèv«ras. " f. ' — *-' " 

i5. Mais le lendemain il ('Hazael) prit^àri ÇS^u 
quil trempa dans l'eau, et l'étehdit sur le visage du i»». 
lade, qui en mourut, et 'Hazael régna en s^ place, -d 

16. Datas la ciqquième année de lor^nw, i5ls4^%»fe^ 

t20 tresser; selon plosieurs «n coussin, la Vnlgate àitsint^^, 
une cowetlwre; les Septante ont, conservé ce ^lojL hébreu u<iy6âp- 
cétait peu|-être;qoelque «oge trompé, comme pour rafraîThirla 
tele du malade, mais à la t^rité pouréloufffet^ le moribond,; ^39 
ne se trouve qu'ici; mais nous trouvons ^3^o crible , ÈxÀe , 
ch. 27 V. 4 et passim; de Vette traduit réseau pour chasser 
les mouches ;j: est le mot que nous avons adopté. 

16. e^on Cinq , doit être, dit le Séder Olame, répété, comme s'il y 
avait rnQvmn VOtr\ et cinq ans de leboschaphate. Mais Kim'hi, 
dans une longue dissertation , rejette avec raison cette répétition , 
car comment la cinquième année du roi d'Israël pourrait-elle coïn- 
cider avec la cinquième de lehoschapbate, qui régnait déjà alors 
depuis vingt J ans? mais il suppose qu'il faut lire ÇflBMm flOI et 
que lehoschaphate était mort; voy. II Clifon. cb. ai 



V. I. 
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•»5 njin^g m ]p b^mn -lp^j[n 'i3 : ypj^ 
rrirp "'jx-in Vt^bx 1D^<n nn bii^n -oin né^j; ^ 

^5?®li nî5fl rnrm %7n is :'rrnn riri 'h 
: Tnnn bxnm "ibDn nbn r^B-bjr (shs^î' iéa 'bîsDn 

•• t: • ivjv t: - •••• *r : "T J-: • 

teux, Jjéyit. ch. ii, v. ai. Les Septante, texte du Vatican, 
ne rendent pas j^7 ; le Ghaldéen et la plupart des anciennes ver- 
sions traduisent dans ce dernier sens , que nous avons adopté ; voy . 
infràf v. 14. 

>'• VJÔ ITNt TDpn Littér. U plaça sa face; le Ghaldéen rend 
ces mot& par >ni0H /!> IHOnV ii détourna le visage. V^ ip Voy. 
celle expression ci-dessus, ch. 2, v. 17. Dtt^^l Littér. U mit; 
Chaldéen >3D ly tjniKI et attendit long-temps; ainsi le sens litté- 
ral de ces mots peu clairs est : Il arrêta son visage sur lui, et le 
mit ou le fixa jusqu'à confusion; soit celle de 'Hazael ou de lui 
Elisée. 

12. Wnt) Cbaldéen WyOt\ tu briseras. Les horreurs contenues 
daos ce verset sont une peinture de la barbarie qu'exerçaient alors 
fréquemment les çonquérans. 

i3. no D Ce que dit le fiiour est difficile à expliquer; il pense 
qu'il faut peut-être ^3^ est-ce que , comme HO est également in- 
tcrrogatif , l'interrogation serait donc répétée. 

'5. t^'^'»*\ Il prit ; on ne dit pas qui est celui qui prit. 13D0n ^^ 
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journa sept ans au pays des Pelichtim^e. 

3. Au bout de sept ans , ^ femm^ revint du psiys 
des Pelichtitne, çt sortit pour implorer le roi au su- 
jet de sa maison et de son champ. 

4. Et le roi parlait à Gué'hazi, serviteur de l'homme 
de Dieu 9 disant : Bacon tenruoi, je te prie, toutes les 
grandes choses qu'Élischa a faites. 

5. Et ce fut pendant qu'il racontait au roi comment 
il (Élischà) avait rendu la vie à un mort, que la femme 
dont il avait fait revivre le fils, >1nt implorer le rd 
au sujet de ^ maison et de son champ* Gué'hazi dit : 
O roi, mon seigneur, voici la^ femme, et c'est ici son 
fils qu'Élischa a fait revivre. 

6. Le roi interrogea la femme, et elle (le) lui ra- 
conta; le roi lui donna un eunuque à qni il ^t : 
Qu'on lui rende tout ce qui lui appartient et tous les 
revenus des champs, depuis le jour qu elle a quitté le 
pays jusqua présent, 

7. Élischa irint vers Pameschek (Damas) ; Ben Hadad ^ 
roi d'Arame, était malade; on lui anaonça, savoir : 
L'^homme de Ci©» çst venu jusquU^i. 

8. Le roi dit à 'Hazael : Prends en mi»n un présent, 
et va au-devant de l'homme de Dieu; consulte fÉter- 
ï>el auprès de lui, en disant :. Belèverai-je de cette ma- 
ladie? 

9 'Hazael alla à sa rencontre, prit un présent en sa 
main, de tout ce qu'il y avait de bon à Dameschek, la 
charge de quarante chameaux ; il vint et s'arrêta devant 
lui, et dit : Ton fils Ben Hadad, roi d'Arame, m^envoie 
vers toi, disant : Relèverai-je de cette maladie ? 

10. Élischa lui dit : Va, et dis-lui : Certes, tu relèveras 

tu guériras; voy. un exemple où le mot K7 est également dou- 
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-bx iVèrrbî^i riîr^ 'tei D^ni:^^ p«D nt^xn itîni 

-TiSx nthsrrro nx ^^ xrmso ^bs> o%ibsn-G?is 

•4)N Hj^jx nsarnN irnrmK^K ne^Kni nsm nfârrrTX 

Tij^ D"nD "nîsn rp-înn ib—isom ms^so ihan 

TV -T »vv - JT i-.r- A v-:- vT -IT Iv/.-- 

ymr^yi n^n nruD np-n inxipS Sj^tn T?n 9 

j T.: t: <t: • •-•- t':* •• r-: .h***t- » 

■ipî^t'i T3p^ ipy^n Hpp. !?p.^ D*ï?|1î^, {>5|'§ pÈ^DT 
nrixn ^vb h'Sx ^:n5K^ b^^r-!rSD mn-p 'tt» 

V T v: »/• •^ T wv T" •* < - î IV ;• T:r 

3. nnO INi po*^r nri^3 ly ^m ^m/c/ </c /a mqUon et de son 
cbamp. Voy. î Rois, ch. 1$, v. i3, et ch. 1,9 , v.' 3. ' 

6. V^'^O Un eunuque; comme la routilation^ëlait défendue parmi 
Içs Israélites y Kim'hi dit qiie celui dont il s'agit îfei^pôuvàîl avoir 
élé acheté chez un autre peuple. X\2\y DVO Littér. du jour dû 
son (dfondon , depuis le jour qu'elle avait abandonné le pays ; le n 
devrait avoir un mappik n (Kirn'hi); voy. Exode, ch. 9, v. 18. 

10. fTlin tTn vh ^0^t i>'après cette leçon, le sens est : Vis y 
lu ne guériras pas ; mais d'après le Kcri , c'est yj à lui, dis-lui, 
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cipitation; les messagers revinrent, et ie rapportèrent 
au roi. 

16. Le peuple sortit, et pilla le caipp d'Arame^ et 
il y eut un seah de fine farine pour un schekel , et 
deux seah d'orge pour un schekel, selon la parole de 
rÉternel. 

17. Et le roi commit près de la porte le capitaine 
sar la main duquel il s'appuyait ; le peuple le foula 
à la porte, et il mourut, comme l'homme de Dieu 
avait dit, quand il a parlé Iot*sque le roi est descendu 
vers lui. 

18. Et ce fut comme l'homme de Dieu avait parlé 
au roi, en disant : Demain, à cette heure, il y aura, 
à la porte de Schomrone, deux seah d'orge pour un 
schekel, et un seah de fine farine pour un scheke/. 

19. Et que le capitaine avait répondu à l'homme 
de Dieu, et dit : Et quand l'Éternel ferait des fenê- 
tres au ciel, cette chose pourrait-elle avoir lieu? et que 
(Fautre) avait dit : Tu le verras de tes yeux , mais 
tu n'en mangeras pas. 

- : ao. Il lui| arriva ainsi, le peuple le foula à la porte, 
et il mourut. i^iV; .^ ^t^rà t 

Ch. VIIL 1. Élischa avait parlé à la femme de la- 
quelle il avait fait revivre le fils, en disant : Lève-toi 
et va-t'en, toi et ta maison, et fais ton séjour où tu 
pourras , car l'Éternel a appelé la famine , et même 
elle vient sur le pays ( pour y rester ) pendant sept 
ans. 

2. La femme se leva , et fit selon la parole de 
l'homme de Dieu ; elle alla avec sa maison, et se- 



Digitized by 



Google 



lî???'!'? >7 • nF- "'-'^■? -^^^^ ^1V^ D>7\ND"l 

— . - - ^ T - I ^: • v -: ■ T - V "• : . 
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niH'' niim "iDî^ln □»n'':>sn ^yiN'-ns î!?^'^n )vr\ lô 

.:..^,^J9 f'i:Jy(iqnhi_ s'iuéihf^oi isa 3?j nrt uploiip :ii 

N-ip-'S nijin ^t:^^:^ n^iT -ihiiiT 't'nx 'obi "icip Ton!? 

TT- , r T '^ ~;v < VIT T V ;t -: ^ tit ."r '^: 



Ch; YÏII, î. i<3 m:sn 1U?K3 0«';a pourFaS-^m^i/r^r, comme 
dk le Chaldeen. f: .-noS T^-^^i in K3 — «3 Passé pour le futur ; le; 
sens est : La famine viendra. . ..• 



Digitized by 



Google 



i3a ROIS. IL — VII. 

sons et que nous attendions jusqu'à ce que le jour 
éclaire y le châtiment nous atteindra; et maintenaDt 
veqez, allons, annonçons-le à la maison du roi. 

to. Ils vinrent et appelèrent les portiers de la ville ^ 
et leur annoncèrent, savoir : Nous sommes venus au 
camp d'Arame, il n'y a là personne, pas même la voix 
d'un homme; il n'y a que des chevaux attachés, des ânes 
attachés^ et les tentes comme elles étaient. 

11. Les portiers appelèrent, et l'annoncèrent dans 
Tintérieur de la maison du roi. 

12. Le roi se leva de nuit, et dit à ses serviteurs :3e vous 
dirai ce que les Araméens nous ont fait; ils savent que 
nous sommes affamés, et ils seront sortis du camp pour 
se cachçr aux chapips, disant : Quand ils sortiront de la. 
ville , nous les prendrons vivans , et nous entrerons 
dans la ville. 

i3. Quelqu'un de ses serviteurs répondit, et dit : 
Qu'on prenne donc cinq des chevaux restans, qui 
sont restés dans la ville; ils sont bien comme toufe 
la foule dlsrael qui est restée dans la ville , ils sont 
çpmpie toute la foule d'Israël qui s'est consumée; en- 
voyons pour voir. 

i4- Ils prirent deux trains de chevaux, et le roi 
envoya après le camp d'Arame , disant ; Allez et voyez* 

i5. Ils allèrent après eux jusqu'au lardène, et voilà 
que tout le chemin était plein de vêtemens et de ba- 
gages que le§ Araméens avaient jetés dans leur pré' 

que cinq chevaux, comme s'il j avait SoD, quia, ipsi tantiim in 
unwersa mulUtudine Israël. 

14. OWD 3DT >W Deux chars Avec des ckef^aux ; Kim'hi dit i 
Deux des cinq qu'on avait choisis; il nous semble qu'il s'agit sim- 
plement de deux chariots qui pouvaient avoir Tun deux et l'autre 
trois chevaux. 
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iahiûmtôi< o^bbi bnan ^^6D "i-i^r-bD nipn 
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Tt:)n atUndr$, plp Plus sootent py a ici le sens de châtiment , 
comme Isaïe, ch. 5, v. i8. 

10. 'yyo Le portier^ peut-être pour njn9 au pluriel, puisque 
le pronom on7 qui suit est au pluriel; el que le verset ii a 
U*^yû ; les Septante ont tiqv ttu^jjv, la porte. 

II* tnpn II appela ; îna singulier, un portier appela les autres, 
ou plutôt le singulier est pour le pluriel. 

i3. b><TO> \^}^n h33 Oan ni MHW WK Qw«> sont restés; 
ils sont comme toute la multitude d^ Israël; ces mot9 sont répétés 
immédiatement ; les Septante n'ont pas celte répétition , là Vtrl- 
gatenon plus, mais elle suppose qu'il ne restait plus à Sâmarie 
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3. Quatre hoinmes lépreux étaient à Ventrée de la 
porte ; ils se dirent l'un à l'autre : Que restons-nous ici 
jusqu'à ce que nous mourions?: 

4. Si nous disons : Allons à la ville, la famine est à 
la ville, nous y tnourrons; «i nous restons ici, nous 
mourrons (aussi); maintenant allons, jetons-nous sur 
le camp d'Arame; s'ils nous laissent vivre, nous vi- 
vrons, et nous mourrons s'ils nous font mourir. 

5. Ils se levèrent pendant le crépuscule pour entrer 
dans le camp d'Atame , et lorsqu'ils arrivèrent jusqu'à 
l'extrémité du camp d'Arame, il n'y avait personne. 

6. Car l'Éternel avait fait entendre dans le camp d'A- 
rame un bruit de chariots et un bruit de chevaux, un 
bruit d'une grande armée, et ils avaient dit l'un à l'au- 
tre : Voilà, le roi d'Israël a engagé contre nous les rois 
des Héthéens et les rois d'Egypte, pour nous assaillir. 

7. Ils s'étaient levés, et avaient pris la fuite pendant 
le crépuscule , et avaient laissé leurs tentes , leurs che- 
vaux et leurs âoes, le camp tel qu'il^tait, et avaient fui 
pour (sauver) leur vie. 

8. Ces lépreux vinrent jusqu'à l'extrémité du camp; 
ils entrèrent dans une tente, mangèrent, burent et em- 
portèrent de là de l'argent, de l'or et des vêtemens, 
s'en allèrent et les cachèrent; puis ils retournèrent et 
entrèrent dans une autre tente, emportèrent de là, s'en 
allèrent et le cachèrent. 

9. Ils se dirent l'un à l'autre: Nous ne faisons pas bien, 
ce jour est un jour de bonne nouvelle; si nous nous tai- 

9. p hn Non pas ainsi ^ nous ne faisons pas bien. IJOm ^e 
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5. W33 -^c crépuscule du soir quand il y a un vent frais (voy. 
I Sam. ch. 3o, v. 17) ; se dit aussi du crépuscule du matin (voy. 
Job,cb. 7, V. 4)> Septante cvtw axôrti, dans l'obscurité. 

6. >3TNn Ceci est une explication de Tabsence de renncmi. 
D^nnrr HUhime^ /r^(A^e/i^ y Septante XcTTatwv, mot qui répond à 
l'hébreu. Ce n'est pas comme le traduit Josèphe (Ant. Jud., lib. ix^ 
cb. 2), le roi des Cétim, ou des îles. O^ÏD '3/0 Les rois d'É^ 
gXpt^> y en avait-il plusieurs? peut-être pour les généraux de 
l'armée égyptienne. 

7. t3Œ?â3 Sx ^0T^ ll^ s'enfuirent à leur rie, ils prirent la 
fuite pour sauver leur vie. 
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la tête d'Élischa^ fils de Schaphate, reste sur lui, aa- 
jourd'hui. 

32. Élîscba était assis datis sa maison, les ancien» 
étaient assis près de lui. Il (le roi) envoya un homme de 
sa part 5 (mais) avant que le messager fut venu auprès 
de lui , il dit au* anciens : Avez-vous vu que le fils de ce 
meurtrier-là a envoyé pour m'ôter la tête ? Voyez, quand 
le messager sera entré, fermez la porte et repoussez-le 
par la porte; le bruit des pas de son maître n'est-il pas 
derrière lui? 

33. Il leur parlait encore, que déjà le messager des- 
cendît vers lui , et dit : Voici, ce mal vient de TEter- 
nerl, qu'attendrai -je de plus de l'Eternel ? 

Cfl. VIL I . Élischa dit : Écoutez la parole de l'Éter- 
nel; ainsi a dit TÉternel : Demain, à cette heure, ou 
aura un seah de fine farine pour un schekel, et deux 
seah d'orge pour un schekel, à la porte de Schom- 
rone. 

2éc Le capitaine sur la main duquel le roi s'appuyait, 
répondit à l'homme de Dieu , et éit : Quand rÉternel 
ferait des fenêtres au ciel , une pareille chose pourrait- 
elle avoir lieu? Il dit : Tu le verras de tes yeux, mais 
tu n'en mangeras pas. 



a. Jpyhvn Le capitaine; voj. Èxodc , ch. i4 , r. 7. Sept, xpiorârm 
celui qui commande la troisième partie de rarmce. -t^oS -^" ^^^> 
peut-être pour •jSûn. 

T. VIII |f9 
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32. ï;>>,^ nW^y/^ (IfB roi) em^o/a, m'iint^ L'assassin^ faisant 
allusion à A'haL, qui avait causé la mort de Nabotli. OWnSv^n^ 
Serrez y appuyez; voy. Nomb. |ch. 22, v. 25; le sens peut être : 
Anrêlez-le, en le serrant par la porte pour qu'il ne paisse ni en- 
Jj-er, ni f'en aUer; il peut vouloir dire aussi ; FQ^Ine?5-l^i la porte 
au nez. 

,33. ^OJK^I II dit au nom du roi ; le lexle est ici très-concis , et 
jjuelqucfois obscur. 

Ch. vit. 1. ;^KD Sefih , mesure pour ]e blé et la ffirîne; voy. 
Genèse, ch. 18, y. 6; d après le Talmud, c'fSk^ ia troisipmc par- 
tie de Tépha. 
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et les troupes d'Arame ne continuèrent plus de revenir 
au pays d'Israël. 

a4. Après cela, il arriva que Ben Hadad, roi d'A- 
rame, ayant assemblé toute son armée, monta ^ et as- 
siégea Schomrone. 

a5. Il y eut une grande famine à Schomrone pendant 
qu'on l'assiégeait , au point qu'une tête d'âne (se ven- 
dait) quatre-vingts (pièces) d'argent , et un quart de kab 
de fiente de pigeons à cinq (pièces) d'argent. 

a6. Il arriva que comme le roi' d'Israël passait sur la 
muraille^une femme lui cria, en disant : Au secours, mon 
seigneur le roi. 

27. Il dit : Non, que l'Éternel t'aide; de quoi t'aide- 
rai-je? est-ce de l'aire, ou de la cuve? 

28. Le roi ajouta : Qu'as-tu? Elle dit : Cette femme 
m'a dit : Donne ton fils, et mangeons-le aujourd'hui , et 
nous mangerons demain mon fils. 

29. Nous avons fait cuire mon fils, et nous l'ayons 
mangé; je lui dis le jour d'après : Donne ton fils pour 
que nous le mangions; mais elle a caché son fils. 

30. Dès que le roi eut entendu les paroles de la 
femme, il déchira ses vêtemens; [il passait (alors) sur 
la muraille] et le peuple vit qu'il avait un sac sur la 
chair , en dedans. 

3i. Il dit : Que Dieu fasse ainsi, et qu'il continue, si 

^7; t^^Tt^ IJWV Sk La plupart des commenlaleurs traduisent : 
Si r Eternel ne t'aide pas, comment t'aiderai-je? On peut aussi 
traduire : ^K I^^on^ ne m'approche pas, que Dieu t'aide! 

3i. yV'hx 0K1 La tùe fTÉHsée. Celui-ci avait probablement 
conseillé au roi de ne pas ouvrir la ville. 
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senius, nD ou ><13 signifie un repas après l'achèvement d'une 
maison. 

25. lion 10^ Une tùe d'âne. L'âne est un animal immonde 
pour les Hébreux , mais dans la famine on n'était pas arrêté par 
la défense (Kim'hi). 3p Kah ^ mesure de capacité. D>3Vnn Le 
Keri a D>3V3T ; le premier signifie la fiente des pigeons ^ Toy, 
infrà, ch. 18 , v. 27 , de niH— KIPI f^acai^it. Le Keri a un eu* 
phémisme^T, qui paraît dériver de rm^^H couler ^ ainsi le sens 
est le même. Selon Kim'hi et Abarbanel , on s'en servait comme 
de combustibles à défaut de bois; voj. Lettres de quelques Juifs, 
tome II y p. 3o5. Selon plusieurs commentateurs , it s'agit ici 
d'une nourriture misér.ibîe, de quelque herbe à vil prix, etc. 



Digitized by 



Google 



126 ROIS. IL -^ VI. 

chariots; son garçon lui dit : Héias, mon seigneur « 
comment ferons- nous? 

i6. Il dit : Ne crains pas, car ceux qui sont a^ec 
nous sont plus nombreux que ceux qui sont avec eux. 

17. Élîscha pria et dit : Éternel! ouvre, je te prie, 
ses yeux , qu'il voie. L'Éternel ouvrit les yeux du 
garçoii, qui vit que la montagne était pleine de chevaux 
et de chariots de feu autour d'Élischa. 

18. Ils (les Araraéens) étant descendus vers lui, JÉ/i- 
scha pri^ l'Éternel, et dit : Frappe , je te prie, cette na- 
tion d'éblouissement. Et il les frappa d'éblouissement, 
selon la parole d'Élischa. 

19. Élischa leur dit : Ce n'est pas ici le chemin et ce 
n'est pas ici la ville; suivez-moi, et je vous conduirai 
auprès de l'homme que vous cherchez. Et il les con- 
duisit à Schomrone. 

20. IL arriva que dès qu'ils furent arrivés à Scbom" 
rone, Élischa dit : Éternel! ouvre les yeux à ceux-là, 
pour qu'ils voiient. L'Éternel Ijcur ouvrit les yeux, et ils 
virent qu'ils étaient au milieu de Schomrone. 

ai. Le roi d'Israël dès qu'il les eut vus, dit à Éli- 
scha : Frapperai-je , frapperai-je, mon père? 

22. Il dît : Tu ne frapperas pas; ceux que tu prends 
par ton glaive et ton arc, (ceux-là) tu peux (les) frapper; 
mets du pain et de l'eau devant eux, qu'ils mangent et 
qu'ils boivent, et qu'ils s'en aillent vers leur maître. 

t)3. Il leur fît un grand repas ; ils mangèrent et bu- 
rent; il les envoya, et ils s'en allèrent vers leur maître^ 

aiosi, tout en conservant le n Est-ce que tu lésas pris.... T\3U TDH 
pour que tu les frappes? 

23. ^'^2 Un repas, de ft^n creuser, bdtir ; en arabe, dit Gé- 
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: jn^^bx 13T3 d^i:d3 ds'i on'CDB Wn—^i^n-nx 
n^n rjr î<5i1p.'^n nr^b j^Ê^bN orrbx idî^^ 19 

21 : îi-iDt:? ^ira nam iStnn ûrpiv~r^î< nirp 
roxîp oniN ir;tt<"p y^^b^r"^^ "^"ST^*?,?? ""?^'i 
npi TE??<kn rtin ^<b tjm<^_ a^' : •'px rox 
OTisb DiDi'DnS D"t^ roo' nnx ?ini!^3î ïianna 

• • ^ •• • ••* !•• •• I ••• •• I *|**S S * * * I * 



18. vSn m^l 11^ (les Syriens) descendirent vers lui. oni3D3 
Éhlouissement ; racine quadril. TïJD éblouir; voy. Genèse, eh. 19, 
V. II. Bolilen (Commentaires sur la Genèse) pense que ce mot 
vient du sanscrit, samvri^ samsara, couvrir, cacher. 

22. r\3D nriN--. WNH Le sens littéral est: Frapperas-tu ceux 
que tu aurais pris par les armes? Cependant c'était assez commun 
alors. Maurer regarde le n devant l^K comme ajouté {)ar un co- 
piste, et propose de traduire avec de Vette : Tu peux frapper 
ceux que lu prends par le glaive et l'arc ; mais on peut traduire 
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bois y le jeta là , et le fer surnagea. 

7. Il dit : Lève-le ! L'autre étendit la main et le prit. 

8. Le roi d'Arame faisant la guerre à Israël, tenait 
conseil avec ses serviteurs et disait : En un tel et tel 
lieu sera mon camp. 

9. L'homme de Dieu envoya dire au roi d'Israël : 
Garde-toi de passer en ce lieu-là, car là les Araméens 
sont descendus. 

10. Le roi dlsrael envoya à l'endroit dont lui avait 
parlé l'homme de Dieu et dont il l'avait averti; il s'en 
était gardé non pas une ou deux fois. 

11. Le cœur du roi d'Arame fut troublé à cause de 
cela, et il appela ses serviteurs et leur dit : Me direz- 
vous qui des nôtres est pour le roi d'Israël ? 

12. L'un de ses serviteurs dit : Non (pas ainsi) , 
ô roi y mon seigneur ; mais Élischa le prophète qui est 
en Israël rapporte au roi d'Israël les paroles que tu 
prononces (même) dans ta chambre à coucher. 

i3. Il dit : Allez et voyez où il est, afin que j'envoie 
le prendre. Et on lui annonça, savoir: Il est kDo- 
thane. 

14. Il y envoya des chevaux, des chariots et une 
troupe considérable; ils vinrent de nuit et entourèrent 
la ville. 

a 5. Le serviteur de l'homme de Dieu se leva de bon 
matin pour s'en aller, et sortit; mais voici qu'une 
troupe avait investi la ville avec des chevaux et des 



10. HTriTm — iriT Au propre éclairer, au figuré, wertir; voy. 
Exode 5 cil. 18, Y. ao. 

i3. nD>>< Selon le Keri 13>>^t où est-il? p^a — jm =piTt 
Dothaïne; voy. Genèse, ch. 87, v. 17. 
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jet d'énumërer les dî£Pérens miracles opérés par le prophète j et 
qui vont toujours en augmentant. 

8. ♦Wnn >3dSn ^Jiù OlpO Sk -^ «^^ certain endroit est mon 
camp; l'expression >aDb>*^ obô se trouve déjà expliquée I Sam. 
ch. ai, V. 2. >nann-n3nn De n^n camper. 

9. rîTTt aipOn lapO IDW Garde-toî de passer en ce lieu; 
les commentateurs n'ont pas tous compris ces mots de la même 
manière; celle que nous avons adoptée nous paraît la plus natu- 
relle. O^Jin^ De nn^ descendre; c'est le mot chaldécn qui équi- 
vaut à T1. 
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124 ROIS. II. ^V, VI. 

Ton servi teuk* h'à été ni çà ni là. 

26. Il lui dit : Mon cœur pe s'en est pas aMé quand 
un homme s'est retourné de dessus son chariot au 
devant de toi ! Est-ce le temps de prendre de VargeiUj 
et de prendre des vêtèmens , (d'acquérir) dés oliviers , 
des Vignes f du menu bétail , du gros bétail, àéâ stt^ 
Titeut*s et des servantes? 

27. La lèpre de Naemàné s'attachera à toi et à ta 
postérité 9 à jamais. Il sortit de devani lui lépreut 
codfinie la neige. 

Ch. TI; I. Les fiis des prophètes dirent à Élischa : 
Voici, maintenant le lieu où nous sommes assis devant 
toi, est trop étroit pour nous» 

2. Alions-nous-en jusqu'au lardène, et prenons de 
là chacun une pièce de bois, et faisôns-nôus-y uti lieu 
pour y demeurer. 11 dit : Allez. 

3. L'un dit : Consens^ je te prie, à venir avec tes 
serviteurs. Il dit : j'irai , moi (aussi). 

4i 11 alla avec eux, ils arrivèrent ait lardèné^ 
et coupèrent du bois. 

5. Il arriva que comme l'un (d'eux) "abattait une 
pièce de bois, le fer (de la cognée) tomba dans reâu,il 
s'écria et dit : Hélas! mon seigneur! encore il est em- 
prunté. 

. 6. L'homme de Dieu dit : Où est-il tombé? II lui 
montra l'endroit; il (Élischa) coupa un morceau de 

de la facilité avec laquelle les meilleurs esprits d'une certaine 
époque avancent des propositions que rien ne ju5tifie._ 

5. Sn^rt riN^I — riNl Avec un nominatif, comme I Sam. 
ch. 1 7 y y, 34 9 et passim. Selon Kim'hi , le sens de ilJKI est ici 
comme s'il y avait Dpi et at^ec le bois qu'il avait coupé tomba 
le fer ou la cognée. 

6. fty>1 De nûy nager; le ftr surnagea. L'écrivain a pour ob- 
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t:i" . la- r- KvT,: -jt r : i : — : v -: 

•TOî^i 3 î !i:f) -iDwin oe^ rw dIj^d qe^- «? 

I,.... j. _. « ^ _ l/f/T*. V .^'j-j: VT Vi T V IT 

'7-:— •«■- "^ V j-T v." L-- v: t' - j- = TviT «• :- 

"T£^>^ TOî^î 6 : ym t^^m ij'iïsjt nnx isKn 

26. nSn ^3^ ><^ ^^^ ^^^^ ^ -f'^ ^^^ P^ ^'^ ^* c'est-à-dire , 
mon esprit ne m'a pas abandonné. Les Septante ont ov;i^i i xap^ia 
fuou 87rop8u0)) fiera tfou, est-ce que mon ccèut ji^eH pas allé àpec toii 
De Vette a suivi cette version; maïs nous avons préféré le pre- 
mier sèhs, qui hdiis parait pitié naturel. 

27. ibw piVd Lépreux comme îa neigé; toy. Exode, eh. 4> 
t. 6, et Notnb. cH. 12, t. lOi 

Ch. VI. I. 13D0 IV iVottj e^r rrop ^fro«/. Kîm'hi dit que le 
nombre des disciples d'Elisée s'est accru depuis le départ de Gué-, 
'hazi , parce que le mauvais caractère de celui-ci les avait éloi- 
gnés. Hous donnons ce commentaire pour servir de nouvel exemple 
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, tg. Il lui dit : Va en paix. Comme il s'était éloigné 
d'aiipfrès de lui une distance de chemin , 

ao, Gué'ba^i, serviteur d'Élischa, homme xle Dieu, 
dit : Voici, mon maître a épargné ce Naemane TAra- 
méen^ en ne prenant pas de sa main ce qu'il avait ap- 
porté; l'Éternel est vivant, que si je cours après lui, je 
prendrai de lui quelque chose. 

tïi. Gué'bazi courut après Naemane. ï^aemane le 
voyant courir après lui, se jeta en bas de son chariot 
du«devant de lui 5 et dit : Tout va-rt-^il bien ? 

aa. Il dit : Bien ! mon maître m'etivoie te dire : Voici 
que maintenant deux jeunes gens 4e la montagne 
d'Éphraîme, des fils des prophètes, sont venus vers 
moi; donne, je te prie, pour eux un kikar d'argent et 
des vétemens de rechange. 

û3. ^gemape dit : Consens à prendre deux kik^r ; et il 
le pressa , et enveloppa deux kikar d'argent dans deux 
sacs avec deux vétemens de rechange ; il donna (cela) à 
ses^,deux serviteurs qui le portèrent devant lui. 

94, Étant arrivé à |a colline , il (Gué'hazi) le prît de 
leur main, et le serra dans la maison; il renvoya les 
liommes, qiii s'en allèrept 

aS. Quant à lui, il entra et se présien ta à son maître. 
Élischa lui dit : D'où (vieps-tq), Gué'hazi? Il répondit : 

a4» /ÔPn Ophel est un nom de lieu; voj. II Chron. ch. 27, 
Y. 3, et ch, 33, y. i4; Nétëm. ch. 3, v. 26, et ailleurs. Le» 
Septante ont to axoricvov, à PoBscurs de même le Ghaldéeu >D3 IJIkS 
à un lieu ouvert. Mais h^y signifie aussi un lieu élet^é y voy. 
Isaïe , ch. 32 , V. 14 j cl comme un nom propre n*est pas précédé du 
n déterminalif , nous avons traduit dans ce dernier sens. Comme 
verbe, ^ôp se trouve Nomb. ch. 14 , v. 44* IpÛ^I ^^ aonna à garder 
les objets. 
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"jTO- 'Î^Hî^bi. T^ViK* inrrDipjs nin^Ti ^«?^f-^t^^J 

: Dpçn -lD^f>^ ir^rpb naiDisn bî^D bs»i v^rw n 
nrij? mn nbî^b ^jto ^j^n qiHç i -iDi<n 22^ 

o:i?5 ^^ tayii^n 0^33 np^ bxln i^^j;-.; iDxn 
P^eHjn ]pp) Dnj3 nip^n^Wi d'^P'^T. "Ipl^s ^5 
dyp TO'îi 553i;rrbx knn* 24 : 1^:53^ -iNiîf^i vîyi 

VTT y— v*^ T V T- ^ itt: s,:*" T^r: 

-Nini 25 : q^r^ \iy^tà2HrrnH n??^vi ™3 t^bî»] 

'9- pÉ<m33 Littér. une étendue j un espace du pajs y expres- 
sion, iodéterminée qui se trouve aussi Geo. ch. 35 , v. i6 , et ch. 4&, 
V. ^. Le Cbaldëen traduit ici comme dans la Genèse KPINi 3113 
un arpent de terre) les Septante qui , au preibîer passage cilé de la 
Genèse , disent y(a.^poi.^a. , kabratha , qui n*est que le mot hébreu, et au 
second, tTrwôiîpofAov ^a^pa^à t^ç t^ç, un hippodrome habrahha de la 
terre , disent ici ^iSpaOà , debratha. Cela montre que déjà à l'épQque 
de la version des Septante on ne connaissait plus la signification de 

maj . • 

20. y^^n Épargné y hii a évité la dépense; voj. II Sam. ch. i8^ 
V. i6. 

21. ^ô>^ Chaldéen pDinw H se jeta, se lança. Q^hvtX Littér. esh 
ce la paix? Voy. ci-dessus, ch. 4 , v. 23. 

23. 0»Din — tDnn Quelque cho9e de tourné , de rond , un^ 
bourse, qui peut-être était ronde (Gcscnius). 
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s'en allait en colère. 

i3. Ses serviteurs s'approchèrent et lui parlèrent, en 
disant : Mon père ! si le prophète t'eût ordonné quelque 
grande chose, rie Feusses-tu pas faite? combien plus (ne le 
dois-tu pas) qu'il t'a dit : Lave-toi, et tu deviendras uet? 

i4- Il descendit, et se plongea dans le lardène sept 
fois, selon la parole de Thomme de Dieu, et sa chair 
redevint comme la chair d'un jeune enfant , et îl fut net. 

i5. Il retourna vers l'homme de Dieu, lui et toute sa 
Suite; il vint et se plaça devant lui , et dit : Voici, main- 
tenant je reconnais qu'il n'y a pas de Dieu en toute la 
terre, si ce n'est en Israël; et maintenant prends, je te 
prie, un présent de ton serviteur. 

i6. L'autre dit : Il est vivait, l'Éternel devant lequel 
je me tiens, que je n'accepterai rien. Il le pressa d'accep- 
ter, mais il refusa. 

17. Naemane dit : Si (tu ne prends) rien, permets 
qu'il soit donné à ton serviteur une charge de terre de 
dedx mulets, car ton serviteur rié fera plus d'holbcatrsfe 
ni de sacrifice à d'autres dieux, mais seulement à l'Éternel. 

18. Que rÉtèrtiel pardorine en ceci à ton Serviteur : 
Quand mon maître entre dans la maison de Rimône 
pour s'y prosterner, et qu'il s'appuie sur ma main lorsque 
je me prosterne (ainsi) dans la maison de Bimône, 
l'Éternel puisse-t-'il pardonner à ton serviteur dans 
e^tec^ose! 



ptotilioD j vendiiieDt À leurs cârétfgiomiaires d'Europe de la terre 
sainte. 

./j3**iJKTln'Ç»fct^'i^>p€Ut signifier une grenade y ce serait Y^nus, à 
qui ce fruit était consacré (Celsius Hîetobot. part, i , p. 272, etc. 
éài par Chais}. Ce mot peiit sîgrffier aussi éUt^é , de DfiT = DV1 il 
indique selon Qrotius , le soleil. 
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HinjyûTb [is^TO ^jnx Nina ?i;j!?5r.*? nin^ nbo^, rf n 
T3ii TOpb n\rv HrrhD^ \èi n^a WrinE^ns 



i3. >3K Mon père, titre^d'honneur, pour mon maure j comme cUt 
le Cbaldéen nO — yh^ 13t K>3:n Sna "Ï3T •$■*' ^« prophète fa- 
paît dit une chose considérable; voyez une construction analogue, 
Kutb^ ch. I , V. 12. >3 ftô<1 Combien plus; voj. I Rois, ch. 8, 
V, 27. 

17- K/l Ce mot , séparé par l'accent tonique, indique qu'il ne 
faut pas le joindre aux sutvans, et le sens en est : si tu ne veux 
rien accepter , soit , permets seulement qu'il soit donné à ton servi- 
teur autant de terre que peuvent porter deux mulets , DHIÛ IDTi Ktt?D 
la charge de deux mulets. Naemane avait probablement la supersti- 
tion de, croire qu'en transportant de la terre d'Israël dans son pays , 
ce serait comme s'il y adorait le Dieu d'Israël. Il n'y a pas long- 
temps que des Israélites de la Palestine spéculant sur cette su- 
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6. Et il apporta la lettré au roi cTIsrael , qui conte^- 
iiait : .... Et maintenant quand cette lettre t'arrivera, 
voici, j'envoie auprès de toi Naemane^ mon serviteur j 
tu le délivreras de sa lèpre. 

7. Dès que le roi d'Israël eiit lu la lettre, il déchira 
ses vétemens en disant : Suis-je donc un Dieu pour 
faire mourir et pour rendre la vie, que celui-là envoie 
vers moi pour délivrer un homme de sa lèpre? car re- 
marquez donc et voyez qu'il cherche une occasion 
centre moi. 

8. Il arriva que lorsque Élischa, homme de Dieu, ap- 
prit que le roi d'Israël avait déchiré ses vétemens, il 
envoya dire au roi d'Israël : Pourquoi as -tu déchiré tes 
vétemens? qu'il vienne donc vers moi, et qu'il sache 
qu'il y a un prophète en Israël. 

9. Naemane vint avec ses chevaux et ses chariots, et 
se plaça à l'entrée de la maison d'Élischa. 

10. Eliscfaa lui envoya un messager pour lui dire.* 
Va, et lave-toi sept fois dans le lardène ; ta chair re- 
deviendra saine , et tu seras net. 

11. Naemane se mit en colère, s'en alla, et dit : 
Voilà, je m'étais dit : Certainement il sortira, se mettra 
à invoquer le nom de l'Éternel, son Dieu; il élèvera la 
main vers l'endroit, et délivrera le lépreux. 

12. Abna et Parpar, fleuves de Dameschek (Damas) , 
ne sont-ils pas meilleurs que toutes les eaux d'Israël? ne 
m'y lavérais-je pas pour être net? Il s'en retournait et 

15. laïai n33K ^lfana{se\on\eKerijéniana)€t Par par. Ben*- 
jamin de Tudèle ( Itinéraire, p. 96 ) parle de ces fleuves. Selon Gé- 
sénius, Parpar signifie le prompt , fleuve connu maintenant sous ie 



nom SEl^Fai^e. 



16 
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'*6* rt/ljl' ^i maintenant, il est>prabflble qu'îl'y avâit-fPalwrfPlfe 
saint et. FexQTideé ■ . ; î •• i ..... 

7. n^KTlO I^e n3K rencontrer; voj. Exode ^ ch. 25, r. lï. ' 

10. nS 1W3 3IC?n Liltér. tacJiair te redeviendra saioe. IHIDI Et 
tu seras pur ; Chaldéen "lOnô^t 7" seras guéri, 

11. dipôn Hm 1T {)^ni Et lèi^era samàinvenVeniro'à mas- 
lade; ainsi dit le Chaldéen KJiriD IV3 IHK ^y » ««^î» le «en* peut 
éire «uSsi vers l'endroit où se trouvé le temple 9 à Jérusaleiù. On 
sait que les Orientaux se tournent en priant vers le lieu de leur 
dévotion; notre traduction coroporle ces deux sens. 
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,2o ROIS. M, - IV, V. 

r 

d oi^ et du grain en éjpi, et il dit: Donne (le) ao peuple; 
qu'ils en man^ept. 

/^â. Son serviteur lui dit : Comment donnerai-j^ 
ceci à <;ttit hommes? Il dit : Donne (le) au peuple; qu'ils 
mangent; car ainsi a dit TËternel : On mangera ^ et il y 
en ^^fft dç pepte. 

44- ïile mit devant eux, ils mangèrent et en laissè- 
rent àe reste, suivant la parole de l'Éternel. 

Ch. y. i. Naemane, chef de l'armée du roi d'Arame 
(Syrie), était pn homme puissant et considéré auprès de 
son maiff^e^ car par lui Interne! avait donné la victoire 
à Arf njejiïfaip ^3e* l^ipme fort let vaîHai^ éta^ lépreux. 

a. ;^és Àragiéens étaient sortis par troupes, et j^vaieut 
fait prisonnière luie jeune fille du pays ^'Israël; elle 
servait la iemeifie de Naemane. 

r §1^: Elle^ï^it^à pa nMtîtresse liPwiîse mson pmître ($0 
rexi^re^ devian^ le [icopl^ète ^^ il le 

délivrerait ae sa lèpre. ^ 

[ 4* 'U' (NaepMne)anà .etrannonçaà^s^ontiaitré, d^nt: 
Dié t^lU H tellé'maniÀfë.a parlé ta jejine fîUe qui est 
du pays d'Israël. 

5. Le roi d'Arame dit : Va, (pour) t'y rendre; j'en- 
yerr^^i i^qe .letlriE? au rpi 4'Israel; iH alla.» et pri^ en main 
dixkikar d'argent^six mille (pièces) d'or et dixYétemens 
de Fc^ch^nge. 



recueillir de sa lèpre. Le Chaldéeti dit : HWIUDD ÎIW ♦D* il pour- 
raà le guérir 4e ja réclusion. Il n'c$l ps(s néçes^i^e d'ftàqipi^Te f ue 
chez les compatriote» de .J^aemaaf oo a pWrvé ka précaatioDS nuitées 
chez les Hébreux; voy. Léyit. ch* iS; c'est peut-être uoe simple 
manière de parler, familière à rccrtvain saci^é pour dire : alors il s^ra 
guéri de sa lèpre. 

T. VIII. 16 
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"•jDb brw B^x mn din-iî^o Nàvife^ pyai i 
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• • ^.« ^ • ■••^ |»»««^ ^»» ^ a , |**J** •• ••«•• 1^ J • •• • 



de Baitharisa* I Sam. ch. 9, v.4 9 îl est question de Schalischa, 
dans le pays d'Ephraïme. 13hp3f3 hoiSI Le premier de ces mots 
signifie épi; voy. Lévit. ch. 23, v. i4, et pipîC qui ne se prouve 
qu'ici, peut signifier /a /?ai7/6 / ce serait du blé non battu encore. .Ce- 
pendant les commentateurs rendent pipsc par sac ou vùement ; ainsi : 
il avait des épis dans son sac ; nous préférons Topinion de Kim'hi : 
des grains de blé dans les épis, 

43. inini hl3fc< Litlér. manger et laisser de reste. 

Ch. V.. 3. »hnX I^e nHn prier; ce mot exprime le souhait , 
comme utinam. ^y^\i HIIK Puisse mon maitre^y suppl. aller , ou ùre. 
Toj. Pâ. 119, V. 5. ViyiVD VIK ^DK> Littéralement il pourra le 
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119 R0I5. II. — IV. 

36. H (ÉlUcha) appela Gué'bazi, et dit : Appelle cette 
Schounamite. Il l'appela , elle vint à lui , et il dit : Em- 
porte ton fils. 

37. Elle vint, se jeta ^ ses pieds et se prosterna en 
terre; elle emporta son fiU et sortit. 

38. Éliscba revint à Gtiilgal; il y avait une famine 
au pays, les fils des prophètes étaient assis devant iui, 
et il dit à son serviteur : Mets la grande chaudière^ et 
cuis un potage pour les ûl& 4es prophètes. 

39. Quelqu'un étant sorti aux champs pour çaejIUr 
des herbes, trouva de la vigne sauvage et en cueillit, 
des coloquinte^ sauvages, plein sa robè^ et étant re- 
venu, il les mit par pièces dans la chaudière où était le 
potage, car ils ne savaient pas ( ce que c'était ). 

40. On en versa à manger aux hommes, mais dè§ 
qu'ils eurent mangé du potage, ils s'écrièrent et dirent ; 
Homme de Dieu ! la mort est dans la chaudière / et ih 
p^ purent manger. 

41. I) dit : Apportez de la farine; et il en jeta dans la 
C^udière, et dit : Versez-en au peuple pour qu'il mange; 
et il n'y avait plus rien de mauvais dans la chaudière. 

4^2. Un homme vint de Baal Schalischa, et apporta à 
l'hpmme de Dieu du pain des prémices , y'wg% P^ii^ 



regardaient le gpût amer comme un soigne de ppison ; il n^ citç pa^ 
d'exemple à l'appui de son observation, et en effet , Ip poison peut 
s'être manifeste d'une manière quelconque. 

4*« ^t^p^ Pour ^f\p prenez, Kim'hi dit que le m'est pas toujours 
un signe coDJonctif; on peut, ajoute*t-il, aussi sous-* e^tepdr^ ^7 
allez et prenez. 

42. |^^'hv hp30 De Bâal Schalischa. Le Chaldéen ait : 
KD1"lt yiKO de la région méridionale* Les Septante ont «x B7.rf«pwà , 
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38. nûV De J)SW placer ;yoj. Isaïe, ch. 26, v. la ; Ps. 2a, 7. i6, 
1^3 Un plat; Toy. Gen. ch. a5, v. 29. 

39. JTIK Chaldéen p^pl^ ^^/ herbes; selon le syriaque et l'a- 
rabe , des mauves. Les deptante ne traduisent pas ce mot , fls ont 
k^^^ etriothj peuV-fttre de n*iK cueilKr ; Gant, des cant. ch. 5, 
y. i; ainsi k sens sertit , ils «ortireni pour chercher des plantes 
cueillies, éparses dans les champs, car l'on <tait dans vn temps de 
disette; lar'hi dit Kâ1*11ib( 9 en latin eruca, tVPff {{)^ Le Chaldéen 
traduit kS^HS K3â1^ comme s'il j avait ^VW'^i ^^% une mgne dans 
un champ; nous préférons la traduction de de Yette : une vigne sau^^ 
vage. mppÛ ^es concombres ou coloquintes sauvages ; ce même mot 
terminé en tS' désigne un orneoient d'architecture; voj. I Rois, 
ch. 6, V. 18, e(t ci. 7, V. a4. nhfi>1-^nhô Fendre^ cçtqter; de 
même en arabe; voy. Ps, i4* > v. 7. 

4^ 1p3^1 Pour *ipv^n 9 de pV> verser; voj. Gen., ch« a8, ▼• 18. 
TD3 niD iiA ^'^''t ^/ <^^9^ ^ P^O* Géiéaitts dit que les Hébreux 
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ii8 ROIS. II. — IV. 

ârae est attristée^ et rÉternel me Fa caché et ne ine ]*a 
point déclaré. . 

28. Elle dit : Avais-jè demandé un fils de mon seî- 
gneur? nai-je pas dit : Ne me donne pas di'espoîr trom- 
peur? 

ag. Il dit à Gué'hazi : Ceins tes reins , prends mon 
bâton dans ta main, et va-t'.en; si tu trouves quelqu'un, 
ne le salue point, et si quelqu'un te salue , ne lui réponds 
pas; et tu mettras mon bâton sur le visage de l'enfant. 

3o. La mère de l'enfant dit : L'Éternel est vivant et 
ton âme est vivante, que je ne te laisserai pas. Il se leva 
et s'en alla après elle. 

'il. Gué'hazi était passé devant eux; il avait mis le 
bâton sur le visage de l'enfant , mais il n'y eut ni voix 
ni attention; il retourna au-devant de lui (du prophète) 
et lui dit, savoir : L^enfant ne s'est pas réveillé. 

32. Élischa étant entré dans la maison, voila l'enfant 
qui était mort couché sur son lit. 

33. Étant entré, il ferma la porte sur eux deux, et ^t 
une prière à l'Éternel. 

34* Il monta et se coucha sur l'enfant , mit sa 
bouche sur sa bouche, ses yeux sur ses yeux, ses 
paumes (de la main) sur ses paumes, se pencha sur 
lui, et la cbair de l'enfant se réchauffa. 

35. Il revenait, marchait dans la maison, tantôt ça, 
tantôt là, et il remontait et se penchait sur lui; alors 
l'enfant éternua jusqu'à sept fois, et ouvrit les yeux. 

peu de ruse à la manière du monde (O^ipn ^110 n^UPin 13PD). IH^n 
Voy. I Rois, ch. 18 , v. 42. ihm 1M Om La chair de l'enfant se 
réchauffa. Ceci a tout l'air d'une opération magnétique, et pourtant 
l'historien sacré veut raconter un prodige. Au reste , Elisée imite ici 
Ëfie , son maître, voy. I Rois , ch. 17 , v. 21* 

35. TIITH // éternua y de TIT disperser les particules d'humeur 
épaisse ; Trrapvu» et sternuo présentent la même idée ( Géséoius ). 
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rite inconvenante ou l'humilité de la femme excessive. t\l îllO Lit- 
téralement est amère à elle , elle est triste. 

28. nVtt^n — n^tt? Au HlphU, tromper , faire illusion. 

29. *|>3nD 1-in CctW re^ rcmj; les tuniques devaient être em- 
barrassantes en chemin, et il fallait les relever. 13313D K7 ^e le salue 
pas, ne t'arrête pas. 

3i. y^pt\ Vn Ne se réveilla pas; les morts sont considérés comme 
endormis; voj. IsaYe, ch. 26, v. 19. 

33.onW iy2 Sur ewt deux. Le Rabbi LévjBen-Gucrschonedit, 
que le prophète ne voulait pas qu'on vît ce qu'il faisait. 

H» Va hy va Oï^^I li mit sa bouche sur sa bouche. Peut-être, 
dit Kim'hi , pour inspirer à l'enfant la chalçiir naturelle qui sortait de 
sa bouche et de ses yeux ^ car la plupart des miracles se font avec un 
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117 ROIS. ir. — IV. 

20. Il le porta et ramena ^ sa mère; il était assis sur 
ses genoilx jusqu^à midi , et mourut. 
. SI. Elle monta et le coucha sur le lit de l'homme 
de Dieu, et ayant fermé (k porte) snir ltii,elle sorfît- 

22» Elle fit appeler son mari, et dit : Envoie-mot j je 
te prie, un des serviteurs et une des ânesses; je veux 
aller vite auprès de Thomme de Dieu , puis je retour- 
nerai. 

23. 11 dit : Pourquoi vas-tu vers lui aujourd'hui? ce 
n'est ni une lioutelle lutie, ni un scbabbath. Elle dit : 
(tout va) bien. 

24. Elle sella l'ânesse, et dit à son serviteur : Mène- 
moi et marche; ne n'empêche pas d'avancer à moins 
que je ne te le dise. 

25. Elle s'en alla et arriva auprès de Fhomme de 
Dieu, à la montagne de Carmel; et dès que l'hdrtiBie 
de Dieu la vit de loin , il dit à Gué'hazi, son serviteur : 
Voilà celte Schounamit^. 

26. Maintenant, cours donc au-devant d'elle et dis- 
lui : Vas-tu bien ? ton mari vat-il bien ? l'enfant va-t-îl 
Uen? Elle dit : (Nous allons) bieti. 

27. Elle vînt vers l'hoinmé de îîiett à là tnontagnè, 
et embrassa ses pieds ; Gtié'hazi s'approcha pour la re- 
pousser, mais l'homme de Dieu dit : Laiissé-kt, car son 

a4- M^T^ ^ iyp31 Vk tïttéî'. ne m^àtr'^è pas à àont^ i*âàés»c, 
ne m'arrête pas dans la marche; kdon d'autre, le àens est : B?in- 
sÎAte pas pottT que je monte, mais eoticUds tôdjouirs Fâbésse» 

a5* T/H Dh ^enre commun ; voy. Juges, ch. 6, v« 20; ZacB. 
eh. 2 , y. 8 ; îcî du féMîtiîn , teite Schôttùàtiiite. 
26. dIvM liîtlër. y a-t-il paix? 
27» nsnth Pour la repousser ; i\ cTojeiï peut-être cette familia* 
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brasseras , tu porteras dans tes bras. hî3r) iH Ne mens point , ne 
fais point illusion. Selon les commentateurs, elle voulait dire par la : 
Donue-moi un fiîs c(ue je puisse élever, ^oj. infrà^ verset âfe* 

23. ]^2V K7>l&tn ath Ce n^est ni une néoménîe iiiun sabbat, pour 
aller voir les prophètes ou les hommes pieux. Cefci pourrait servir à 
faire connaître l'époque de la rédaction de ee livre. Darns le Penta^ 
teuque cet usage n'est pas mentionné , mais nous voyons ces réunions 
à la naissance du rabbinisme ou de l'explication delà tradition, dans 
le premier siècle de l'ère vulgaire; voy, Jost , Hist. des Juifs , tome 3, 
Rabbinisn^e élans le culte public , p^^e i^^i 01^\P Puixf tout va bien 
chez n^us> ne voulant pas effrayer son mari , elle répond brièvement y 
comme une personne préoccupée. 



Digitized by 



Google 



n6 ROIS. II. — IV- 

qu'un saint homme de Dieu passe souvent chez nous. 

10. Oh! faisons -lui une petite chambre haute 9 
mettous-hii là un lit, une table , un siège et un lumi- 
naire, afin que quand il viendra chez nous, il se retire là. 

1 1. Un jour il y arriva, se retira à la chambre haute 
et y coucha. 

1 2. Ildit à Gué'hazi son serviteur: Appelle cette Schou- 
namite. Celui-là l'appela, et elle se présenta devant lui. 

i3. Il lui dit : Dis-lui donc : Voici, tu as eu soin 
de nous avec tout cet empressement ; qu'y a-t-il à faire 
pour toi? Faut-il parler pour toi au roi ou au chef de 
Tarmée? Elle répondit : Je demeure au milieu de mon 
peuple. 

j4- Il dit : Que peut-on donc faire pour elle? Gué- 
*hazi dit : Certes, elle n'a point de fils, et son mari est 
■neux. 

i5. Il dit : Appelle-la. Il l'appela, et elle se présenta 
4 la porte. 

1 6. Il dit : A cette (même) saison, l'année prochaine, tu 
eipbrasseras un fils. Elle répondit : Non, mon seigneur, 
homme de Dieu, ne fais point illusion à ta servante. 

17. La femme conçut, et enfanta un fils en la (même) 
saiscHi d^ l'année suivante, ainsi que Tavait dit Étischa. 

i8u L'enfent était devenu grand, il sortit un jour 
vers son père près des moissonneurs. 

19. Il dit à son père : Ma tête! ma tête! Celui-ci dit 
au serviteur : Porte-le à sa mère. 

core plus tïTlûS à tépoque.yoj. Gen. cb. 19, v. 10. Selon Rabbi 
Levj Ben-Guerschone , n*n npD signifie le temps présent , qui vit ; 
le passé n'est plus, et l'avenir n'existe pas encore, iipan JIK Tw cfii- 
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10. Tpn'Sjr P«« chambre haute sur le inur, sur la plate-forme 
de la maison. 

i3. H'Sk m nOK Dis-lui donc. X-e prophète ne voulait "pas sans 
nécessité adresser directement la parole à une femme (Rabbi Lévy Ben- 
Guerschone). ntinn "-imn Tu as eupour nous un soin aoecun em- 
pressement. Tin Qui signiBe trembler, exprime anssi une action empres- 
sée; voy. I Sam. ch. i6, V. 4 et passim. mV> pSK OP TinS •''*«»- 
Ute au milieu de mon peuple, je n'ai besoin«de rien. 

16. n^nnya <?««'»<"«'<»»/'*'■«''"» expression qui détermine en- 
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ni ROIS. II. — IV. 

gnait l'Éternel ; et le créancier est venu pour prendre 
mes deux fils, pour (qu'ils deviennent) ses esclaves. 

2. Éliâcha lui dit : Que puis-je faire pour toi? Dià- 
iDoi ce que tu as dans la maison. Elle dit : Ta servante 
n'a rien dans la maison qu'un pot d'kuilé. 

3. Il dît : Va et emprunte pour toi des vases dû de- 
liors, de tous tes voisins , deà tases vides; li'eiî prends 
pas peu. 

4. Tu entreras, til ferhiêràs îa porté sùf* toi et sur 
tes enfans, et tu verseras (de Thùile) dans tous ces 
vases , en ôtant ceux ()ui seront pleins. 

5. Elle s'en alla d'auprès d& lui^ et ferrtia la porte sur 
elle et sur ses eiifans; ceux-ci lui présentaient (des vases), 
et elle versait. 

6. Et quand les vases étaient pleins, elle dit à son fils: 
Présente-môi encore un vase* Il lui dit : Il n'y a plus de 
vase; alors l'huile ^'arrêta. 

7. Elle vint et l'annonça à l'homme de Dieu, qui lu! 
dit : Va, vends l'huile et paie ta dette; toi tu fiyrai 
avec tes fils de ce qui reste. 

8. Il arriva qu'un jour Élischa passait par ÎSchou- 
nème; là il y avait une femme considérée qui insista au- 
près de lui pour qu'il acceptât à manger ; et chaque 
fois qu'il y passait, il s'y retirait pour manger. 

9. Elle dit à son marier Voici, je sais maintenant 



6. ^ÛVn lûin^ L'hmle s'arrêta, ne cdûla plus. 

ô". 03115^ Sckounèmè y bëurg de la Irîbù d'Ts^acfaar voj. Josuë; 
cb. 19 , V. 18, et I Roi«, ch. 1 , v. 3. rt^na rt&Sl tJne femm 
grande, distinguée, soit par sa prété^ comme dit le Chaidi^eo , soit 
par sa générosité , soit par sa fortune , comme dit Kim'hi. 
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n'y est pas dit que le créancier pouvait s'emparer des eûfans d'un 
homme mort insolvable. C'était peut-être quelque coutume du pays 
qui s'était introduite chez les Hébreux. 

â* 't'IDK Vase conteikant l'huile pouir oindre ; de *]1t) ; en ktia irmm^ 
torium^ de même le Obaldéeiiii Les Septante ont àXfti|>ofMtt tUttJbv , im 
peu d'huile pourfrotUY^ Je ihémé la Vnlgate* 

3. ^yyyû Tes voisins, le Keri a yyyjj . Le fiiour dît que le t 
final dont nous trouvons plusieurs exemples^ surtout dans les Paaumes, 
sont des archaïsmes ^ des formes qui ont vieilli. 

5. JipV^D De pir répandre^ craune Jfipd^O Gen. ch. a5 ^ r. 8. 
Mais le Keri porte XMpvyQ • 
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ii4 ROIS. II. — m , IV. 

tués, et chacun a frappé son compagnon; maintenant, 
Moabites , au butin ! 

a4. Ils vinrent au canîp d'Israël, et les Israélites se 
levèrent et frappèrent les Moabites , qui s'enfuirent 
dçvant eux; mais (les premiers) les ayant atteints, 
fiçàppèrent Moab. 

a5. Ifs détruisirent les villes, et chacun jetait des 
pierres dans les meilleurs champs et les en remplirent; 
ik* touchèrent toutes les sources d'eau et abattirent 
tpiii les bons arbres, jusqu'à ne laisser que les pierres 
a Rir-'Harescheth, que les tireurs de fronde environnè- 
rent et battirent. ^ 

^6. Le roi de Moab voyant que le combat était trop 
fol^t pour lui, prit avec lui sept cents hommes pour pé- 
nétrer vers le roi d'Édome, maïs ils ne purent. 

ay. Il prit son fils aîné qui devait régner après lui, et 
foffrtt en holocauste sur la muraille, et il y. eut une 
grande indignation contre Israël; ils se rétirèrent de lui, 
et s'en retournèrent au pays. 

Ch. IV» I. Une femme d'entre les femmes des fils 
des prophètes cria vers Élischa, en disant: Ton serviteur 
mon mari est mor^ et tu sais que ton serviteur crai- 

37- ntî ^yp Utie grande colère ou indignation. Les conjectures 
ne manquent pas sur cet événement; le texte nous paraît pourtant 
clair; le roi de Moab, poussé à bout, croit dans sa superslitidn se 
tirer d'affaire ^n immolant son fils; les sacrifices humains n'étaient 
pas rares alors. Mais cette extrémité du malheureux roi enflamma 
d'indignation les habitans contre Israël, qui alors quitta le pays. 

Ch. IV. I. nWriKKi» Craignait rÉternel ein^iSorsiiiii9s les 
idoles, nwni Le créancier, de nt?3 prûer. CDH^P^ Pour esclaves. 
En vertu de ipielle loi ? certainement pas d'après la loi de Moïse; il 
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: n^y^ ij^Vpn làD'i r\i:^-»n -i^3 rr:3N -iWrrhs 

: pxb Dt:^»^ vbyo ?yD»i bî^ncp 

1 ■ 

yc^'>bN-b« npyv DW>33rr»J3 "^ao nnx ns^ïo • 
Tv^n Ti-^Dj; "ïs njH'» njwi ro ^^i< Ti^ny -ibJ^!? 



24* 13^ Pour VC\T^ comme I Kois , ch. 12 « v. la. Israël «ui)!/ à la 
poursuite ; de même les Septante et la Yulgate. Mais , selon le Keri , 
^'y^ la signification est : Xw^lA frappa les fuyards d'abord dans les en- 
droits où ils s'étaient retirés ; le Chaldéen traduit dans ce sens. 

25. I^NlDn ^y Jusquà laisser, voj. Nomb. eh. 25, v. 35. Ainsi 
le sens peut être : Jusqu'à ne laisser que les pierres de Kir-'Harc; 
scheth ; c'est l'opinion du Rabbi Lévy Ben-Gerson , de K.im'bi , et 
c'est dans ce sens que nous avons traduit. Kir-'Hareschctbi dit Gésé- 
nius, est appelé aujourd'hui Karrak; c'est probablement la même, 
ajoute -t-il, que celle dont il est question dans Jérémie, ch. 48» v« 3i ^ 
36, sous le nom de }01t\ l^p cilé de briques , et qui poitç aussi le nom 
de rwin yp Isaïe , ch. 16, v. 17. ' 

26. j;>p3nS De ppa fendre; expression énergique, et dont le 
sens est : Pour se frajer un passage. 
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11^ ROIS. II. - yi. 

1 7. Car ainsi a dît FÉternel : Vous n>perçevrez pas de 
vent, vous ne verrez pas de pluie, et (toutefois) cette 
vpUéè sera remplie d'eau , et vqus boirez , vous , votre 
4Toqp6au et vos bétes, 

i9. Çt ceci est e^çorç trop peu aux yenx ^e l'ï^er- 
pel} il livjrera Moab entre vos qjains. 

19, Yowîïétruireî toutes les yilks Jprtçs et toutç3 les 
villes principales, vous abattrez tous les bons arbres, et 
vous boucherez toutes les sources d'eau, et vous gâterez 
avec des pierres tous les meilleurs champs. 

jio. Ce ftit au ptiatin , qu^d on présenta Toffra^dei 
qu'on vU venir de$ eaux du ch^nUn 4'Édome; et le pays 
ftit rempli d'eau. 

2 1 . Tous les Moabites aiy ant appris que les rois étaient 
montés pour leur faire la guerre, s'assemblèrent, tant 
ceux qui étaient déjà capables de porter l'épée, comme 
ceux au dessus, et iU se tiqrept sur la frontière. 

a3. Et s'étantle^és le matin, comme. le soleil brillait 
sur les eaux, les Moabites virent vis-à-vis d'eux les 
eaux rouges comme du sang. 

a3; Ils dirent : C'est du sang ; ces rois Se sont entre- 



11. nhp^^ niain lan HsO De ^nuiconqu^ pouvait cmdre une 
ceinture (une épée) et au-^sus, c'esl-à^lire , tous les jeunes gens 
en état de porter les armes, et les hommes qui avaiept déjà servi. 

23. HT OT ^'^-^^ ^" ^^^^* Trompés par V effet du soleil malînal 
dont les rayons , en se réfléchissant sur Teau , la font au loin paraître 
comme du sang, les Moabites crurent qu'un combat avait eu lieu 
(lar'hî). lanrta :i'^nn De 2in glaWe} iU se sont combattus par le 
glaive. 

l5. 
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17» mi IK^A Nv /^<»ix ne verrez pas de ^ent , pour dire : 
yous ne ressentirez pas le vent; voy. Exode , ch. î^o^ HlblpR M(0^K/1 
voyaient (es voiçç ^ pour respectaient les éclats du tonnerre» 
UV^ IKHil N^l f^ous ne verrez pa^ de pluie ^ et pourtant la vallée 
sera remplie d'eau; c'est un miracle d'autant pl"S grand. Cependant 
de nos jours on a soutenu (à ^occasion de la dernière crue d'eau , 
printemps ]836} que la crue n'^st pas une siAte des grandes pluies. 
D'un 9^tr^ colé il pouvait pleuvoir ailleurs , et en efiet le« eaux vin- 
rent du cô^é du jcheo^io d'ip^^^me. Voyez verset !(0. ' 

19- "^nao Choisiçy principale, ibtfin 3113 P ^31 Vous abattrez 
tout bon arbre j tout arl^re fruitier. Quoique cela spit contraire à ce 
qui est dit Deulér. ch. 20, v. 19, c'était ici, dit Rabbi Lévy Ben- 
Gerson , un ordre temporel (nyit? ^ôV) pour détruire Moab à tonte 
force. "ïaSDil yoas affligerez , expression empruntée à la douleur 
qu'éprouvent les êtres animés , ainsi l'autel est guéri y rétabli ; I Rois , 
cb. 18, v. 3o, les eaux sont guéries y rendues polables, ci-dessus,, 
ch. II, v. 21 et 22. 
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112 ROIS. IL — m. 

9. Le roi d'Israël , le roi de lehouda et le roi d*É- 
dome partirent; mais ayant fait un détour dans une 
marche de sept jours, il n'y eut plus d'eau pour le camp 
ni pour les bétes qui les suivaient. 

I o. Le roi d'Israël dit,: Hélas ! certainement FÉternel a 
appelé ces trois rois pourles livrer dans la main deMoab. 

II. lehoschaphate dit : N'y a-t-il pas ici un pro- 
phète de l'Etemel pour que nous puissions par lui con- 
sulter l'Éternel î^ L'un des serviteurs du roi d'Israël 
répondit et dit : Ici (se trouve) Élischa , fils de Scha- 
phate, qui versait de l'eau sur les mains d'Éliahou. 

la. lehoschaphate dit : La parole de l'Éternel est 
avec lui. Et le roi dlsrael , lehoschaphate et le roi 
d'Édome descendirent vers lui. 

i3. Élischa dit au roi d'Israël : Qu'y a-t-il entre moi 
et toi? Va vers les prophètes de ton père et vers les 
prophètes de ta mère! Le roi d'Israël lui dit : Non pas! 
car l'Éternel a appelé ces trois rois pour les livrer entre 
les mains de Moab. 

14. Élischa dit : Il est vivant l'Éternel Tsebaoth 
devant lequel je me liens! que si je n'avais égard à le- 
hoschaphate , roi de lehouda, je ne ferais pas attention 
k toi, et je ne te regarderais pas. 

i5. Et maintenant, amenez-moi un joueur d'instru- 
mens. Et comme le joueur jouait des instrumens , la 
main de l'Éternel fut sur lui (Élischa). 

16. Il dit : Ainsi a dit l'Éternel : Faites dans cette 
vallée fossés (contre) fossés. 

est efficace pour calmer l'esprit agité et pour le ranimer quand II est 
faible et abattu. Peut-être que le prophète, fixé déjà sur ce qu'il vou- 
lait dire , désirait néanmoins donner plus de solennité à ses paroles. 

16. nW Faire j pour wy faites; QO^ QO^l des fossés ^ des 
fossés ; plusieurs fossés. 

T. vm. i5 
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t>.. 1S fr'"9 Tîr^^ I^F*^? vf?^ "^^ '^ 

«fer j '''jîs ym-PT!^» î»0-r^^ ï)ife> ^3 l'ieV woè 
; jyp^ I .opa n|n ^ngn. rffj? rrirn -loç qS) -i^ 

la. VY\H Ltû^iir vin af'«c lui, comme cela e»t si fréquent dsm» 
ce livre. 

i3. Su i^« ^W , oe p«rk cm J««ii. Le CWééf© pwapkrMc t De 
grâce, né rappelle pas maintenant les péehfa, ele. 

t4. TinM QUI ^ > n$ $0 f^q^mU mélme /«#/ U m wu- 
rageux , ce langage d*un propllMe eo p^ifimc^ A'w W 4'lira«l , 4mA 
)'ido)|tn^ Up ÎQipirc JUnt 4'horreur , <]u'il nti Cecail p»9 même ali^eo- 
tio» il )i|i, saa# ^ prAieni»? 4e« autres rois. 

i5. pao ^/» joacw d'msirum^sm^ U mwque , comnw on swi. 
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III ROIS. II. — TIÏ. 

Ch. ni. I. lefiorame, fils trA'hab, avait coinmeucé 
à régner sur Israël à Schonirooe dans la dix-huitîè»)e 
année de lehoschàphate, roi de îehouda ^ et il régna 
douze ans. 

a. Et fit ce qui était mal aux yeux de TÉternet, non 
pas toutefois comme son père et sa mère; il ôla le stèle 
de Baal que son père avait fait. 

3. Mais il adhéra aux péchés de larobame^ fib de 
Nebate, qui avait fait pécher Israël; il ne s'en détourna 
pas. 

4- Mescha (Mesah), roi de Moab^ était propriétaire 
de bétail; il acquittait enver? le roi d'Israël (un tribut 
de) cent mille agneaux, et de cent mille moutons (por- 
tant) laine. 

5. Il arriva qu'aussitôt qu'A'hab fut mort, le roi de 
Moab se révolta contre le roi d'Israël. 

6. Lemémejour le roi leho rame sortit de Schomrone 
et dénombra tout Israël. 

7. Il alla et envoya v^^ lehoschaphate, roi de le- 
houda, lui dire : Le roi de Moab s'est révolté contre 
moi; veux-tu venir avec moi contre Moab à la guerre ? 
Il répondit : Je monterai, moi comme toi, mou peuple 
comme ton peuple, mes chevaux comme tes chevaux. 

8. Il dit : Par quel chemin monterons-nous? Il dit : 
Par le chemin du désert d'Édome. 

f)e cent mille béliers pai^ît un Irîbat exeetaif , îi y en a <f«i dîêeiit : 
La laine de cent mille, etc, 

6. Knnn OW Sn ce jour , probablement chàs le j«ur qtt^l mvA la 
nonrelle de la défection du roi die Moab. 

7. in>SjR n> hy 0»0 pr ton Qui a mer^é dé rmu sur les 
mains d^Elie. F«çon de parler proverbiale pour dire ^ qilî a seivi 
•Élie comme dil le Cb^kléen vn^K H» «^DBTT. 
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On ne sait pas ce qui donna lieu à celte apostrophe; les conjectures 
ne manquent pas , coranie en général sur plusieurs puMages de ce cha- 
pitre , le plus rempli de miracles ; mais à quoi bon des conjectures j 
des suppositions 9 quand il s'agit de miracles ? 

Cr. 111. I. Olin^l lar'hi dit que ce cbapitt'e vient à la suite du 
précédent pour indiquer encore un miracle d'Ëlischa (Ëlîéée), lequel , 
dit ce commeotàtevr , eo a fait ae'^t/e , tandis qu'Élis n*en a fuit que 
huit. ' 

3. T^^DU — niÉWSn^ Un singulier avec un pluriel . 

4* lp3 Pasteur, propriétaire de bestiaux ; de np3 ponctuer, mar- 
quer les brebis; ainsi littéralemepi *Tpl »igAifi»iai macqms^r^.yoy. 
Genèse , cb. 3o , v. 89 , et ck. 3 1 , v^ to, HOiSLii^^i^ r ^f^hi Jaine , 
comme s'il' y ^«t nOVS ; mais comne le 4od ^ ebnt miHe>brctMS et 
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de TÉternel l'a emporté et Ta jeté sur une des moûtagoes 
ou daas une des vallées. Il dit : JN 'envoyez pas. 

17. Ils le pressèrent fort longtemps, alors il dit : En- 
voyez. Us envoyèrent cinquante hommes qui cherchè- 
rent trois |ours (Eiiahou), mais ne (le) trouvèrent pa$« 

i& Ils retournèrent vers lui (Élischa); il était resté 
à leri'ho; il leur dit : Ne vous ai-jepas dit : ITailez pas? 

19. Les gens de la ville dirent à Élischa : Voici, main- 
tenant le séjour de la ville est bon j comme mon sei- 
gneur voit , mais les eaox^(en) sont mauvaises et la terre 
(en) est stérile. 

ao» Il dit : Apportezrmoi un vase neuf et mettez-y 
du sel , et ils (le) lui portèrent. 

ai. Il se rendit à la source de l'eau et y jeta dn sel, 
et il dit : Ainsi a dit l'Éternel : Tai rendu ces eaux saines, 
il n'en proviendra plus ni mort ni stérilité. 

aa. Les eaux devinrent saines, jusqu'à ce jpur, seloa 
la parole qu'Élischa avait proférée. 

a3. Il monta de là à Beth-EI, et comme il montait 
par le chemin, des petits garçons sortirent de la vil/e, et 
en se moquant de lui ils lui dirent : Monte t chauve , 
monte, chauve. 

a4. Il se tourna en arrière, et les ayant régardés, il Ic^s 
maudit au nom de l'Éternel. [Alors deux ours sortirent 
de la foret» et déchirèrent quarante-deux de ces enfans-là. 

a5. Il s'en aHa de là à la montagne de Garaneli et de 
là il retourna à Schomrone. 

ai. mr\D Hemkômhmr^^ie tim* sûHm. 

aa, wm pont Wim de «n guérir. 

a3. lo'^pnn dt tEhf moqumriê; P». 44 9 v. i4* n^ TiU thmfo. 



Digitized by 



Google 



àtte 'iéi*TaT'3^bïr^î!t' 'T^n 3î^a<' «rb»^ 19 

D^ ■'r^i f"^^ "W"^ '^♦?'it?f ofi^ 

••Tr" . : ,, ■ VIT-* :;^,.v<x ^ .•/t. • ., ■.,/.',u'> i.- VjJ-t 

nby Vnp nby 6 •"l-lD^<•n ^lD*^bpnni'>Wro;«iî«* 



: -f-'U,;..)'» ^ : - 



barrasser; voy. Exode , ch. 32 , v. i ; Juges, ch. 3, Y. 25: 

1 9- pMUjp De IM^ priver d'onfans ; le pays est .stérile otilueii. les 
uits ne miùrissèiit pas. Kîm fii e^piicnie aus»i la,G 



fruits i|e mi^issènt pas. Kîd^ fii e^pn(|ue aus^i l%circobstancé4e l'eau 




Israclités faîner Rouge. 
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109 r ROIS. IL — IL 

parlaient en marchant, voilà un chariot de feu et des 
'jÇ chevaux de feu qui les séparèrent Tun de l'autre, et Élia* 
hou monta au ciel par une tempête. 

I 2 . Élischa en le voyant criait : Mon père! nnon père! 
chariot d'Israël et sa cavalerie ! Et il ne le vit plus ; alors 
il prit ses vêtemens, et les déchira en deux pièces. 

i3. Et il leva le manteau d'Éliahou qui était tombé 
de dessus luij ils'^ retouçjoa etjse plaça au bord du 
lardène. •' '-' /* "^ . :'~*^ 

i4- Il prit le manteau d'Éliahou qui était tombé de 
dessus lui, et frappa les eaux et dit: Où est TÉternel, le 
Dieu d'Éliahou lui-même? Il frappa les eaux, qui se di- 
visèrent de çà et de là, et Élischa passa^ 
^5. Les fils des prophètes qui étaient à leri'ho en 
face rayant vu, dirent : L'esprit d'Éliahou s'est posé sur 
Élischa. Ils vinrent au-devant de lui, et se prosternèrent 
devant lui à terre. --^W-^v f/à<^*--': l^f 

j-j^j 6. Ils lui dirent : Voici, mai ntenant il y a avec tes servi- 
feUrs cinquante hommes vaillans; permets que ces hom- 
mes aillent chercher ton maître;. peut-être. que l'esprit 

iat-meme ; ces deux mois sont fort embarrassans pour les coromen la- 
leurs; les Septante ne les ont pas iraduils; ils rendent les deux mots 
hébreux par un mot qui ne signifie rien , ày^w ; le sens peut être , si 
le texte est correct :. Où e,st donc l'ÉterDel, Pieu.d'ÉUe, oui, 

lut- même? . , » -. 

•' ■ ■ -^ • -" ■' . '■ . ' V ./ :l . 

16. 1ïï?p:in Qu'Us cherchent, Kim'hi et lar'hî expliquent ces per- 
quisitions' provo(juéés par ceux-là mêmes jqui avaient prédît rehlève- 
ment d'Éiié ; voy. v. 3. M^ais à quoi bon des discussions dans des ré- 
cits si miraculeux et si peii naturels? Ici le raisonnement est déplacé. 
iX^TX"* nii îrvÊÛ|:Aa iCvptou , V es prit du , Seigneur ^ d'autres eiplrqucnt 
ces nïols par un grand vehi)\oy. Genèse , cb. i , v. 2. niK*an K.eri 
nVKin les vallées , forme plurielle qui ne se trouve qu'ici. 



Digitized by 



Googk 



I n5^ pj^ïip Nirri nih 5?EhbV<i 12 ': cfcàri 

nn-^bx n"nx-nx on^ïT i3 ; d'^v'^p o'^je^'^ Oî^npn 
njPil '^^ïî^î? n^^^^ n-iix-nx nj^n t4 

I- ATT- J" V:. KT ; /'^- - - 

nn: ^•^Dsn^njsp mpne^N Q"«^D3n--'»a in^^n 

pas. mort ^,çt $e . rend encore souvent visible aux personnes qui en 
sont dignes. Malachie /en. o, v. a3 , 24 9 son retour est formellement 
annoncé. Dans le Rituel iàraéfite il est souvétit mentionrié , et dans hi 
cérémonie des soirées de Pâques 9 on ouvre lapoHe pour le kîsser en- 
IreRv-reiif VoUi fipi| (qu'il; visite alors tpi^tes. les maisons Israélites. 
EnJBr^ÉUe est p)i|S populaire que Moïse. Cette croyance dansPimmor- 
talilé d'un homme et la croyance d'en être visité, s'expliquent par les 
affreux malheurs qui ont accablé Israël, et qui put dû lui faire 
admettre i^n consolateur vîsibleét eonstant. 

ï2. pK ^iH Afon père , ^mon' père/ Le Cb^ljléen ajoute. : Qui 
vaux plus pour Ksraél par' tes prières^ qùé ' dbk ' chatiots^ et de îar 
cavalerie. Le mot père dans* lar fiîble se ddàueati maîtPe, qui jdiftAîé^èti 
elRttëvieiiitoràié^àsoni)êlètef(Kîin'hi).. M î ' ; , j: 

^ *4- O^Ùti ]1K TtiH Et frappa Us èaùx; là Viilgélie ajoure*: En 
non sunt dwisœ ; comme< à!il, 3? avait* .IWflluSî ei i elles ^ nç fârefU. 
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net est TÎvaaièf ton- âme est vivaiil^, que j« ne ta Veâs-^ 
serai point. Ils descendirent à Beth^El; 

3. Les fils des prophètes qui étaient à Belh-El $orti- 
rent vers Elischa ^ et lui dirent : Sais-tu qu'aujoard'hui 
l'Éternel va enlever to» maître? d'avec toi? Il dit : Je le 
sais aUBsi , taisez-vous, 

4. Éliahou lui dit : Élischa , je te prie, reste ici , cac 
rÉternel m^eavoieà leri'ho (Jéricho). Il dit : L'Éternel 
est vivant et ton âme est vivante, que je ne te laisserai 
point. Et ils arrivèrent à leri'ho. 

5. Les fils des prophètes qui étaient à Im'ho s'appro^ 
chèrent d'Éliscba et lui dirent : Sais-tu qu'aujourd'hui 
l'Élernel va enlever ton maître d'avec toi? Il dit: Je /e- 
sais aussi^, taisez-vous. 

6. Éliahou lui dit : Reste ici, je te prie, car TÉterrier 
m'envoie au lardène. Il dit : L'Éternel est vivant et ton 
âme est vivante, que je ne te laisserai pas. Et ils s'en al- 
lèrent ensemble. 

y. Cinquante hom^nes d'entre les fils des prophètes, 
vinrent et se placèrent vis-à-vis , de loin ; et eux deux se 
placèrent près du lardène. 

8. Eliafaou prit son manteau' et lé roula, (en) frap|m 
les eaux, qui se divisèrent ça et là, et ils passèrent tous 
deux à sec. 

9. Quand 'Is eurent passé, Éliahou dit à Élischa : De* 
majidece que Je dois^ faire pour toi avant 'que|e sois 
ealeyé/de toi. Elischa dit : Je té prie qu'il y ait une 
douUeipart de tpn, esprit $ar moi. 

10. Il dit : Tu as demandé une oikOft& difficile l Si t^^ 
me vois><enl«ver/d'a(U{irès de toi ,^^ cela te^ra. aussi (ac- 
cordé) y sr non> iFueclierle t sera; pds. t 

l'r. n arriva qiié pendant quUls s'isn adlàient e^ quils 
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TziN ?l^s:-'irrt rçiiri!) "^l '''n'n'» '•^n^ 'njif'à 
"•mil ■'iîTDa "iDsn îitî^i^-i Vyo TJ'iîrnx np7 rtirr» 

■^i? ••noy Q.TJK?i pirnn 1J30 naji n'iàbn. bwiin' 

;. nanna nn'':î:? i-inyn n-m mn ^vnn Diérrnx.. 

Ty\ vp^H ipîj^T '^sj.^p nD|N cnpa '^J^n.fc'yN! • 
biWy '^c^ipfT TDKn' «'«^ ' : 'hjÀ tiniia o^JtîHs io, 

n-im -àhr rrhn u^zhh rtsin 'itv\ " V rrnt- 

8. oSaH // roa^a, de uh^ rouler; de oS^ ^o/oi» vient g /onicrare. 

ç). iniIXO^aP >£l, ^«> pûri f£c deux dans ton esprit; une fois 
p)u».fort qqie loi le don de la prophétie. Les Septante et la Yul- 
g^ Iraduisent que ton double , un douille esprit soit sur moi. 

II. wSk Syn Éiic ynontaau cieL Selon le Talraud , Élie n'est 
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lÈfMftam^, et ijMrotenaat cpie ina vie soit chère à tes 

yeux. ., : . 

1 5. L'anse <lé l'Éternel parla à Éliahou : Descends 
avec lai, naie pas peur île lui. Il se lieva> et descendit 
ai^ec lut vers le roi. 

i6. Il lui dit : Ainsi aditTÉIern^l : Parce que tu as 
envoyé (çles messagers pour consulter Bàal Zeboub, dieu 
cfEkrôné, comme si en Israël il n'y avait pas de Dieu 
pibur consulter ses paroles ; c'est pourquoi du Ut sur 
l^n^, tu .es monté tu ne descendras pas^ ^lais tu 
mourras. . . * . ,^ . 

17. Et il mourut, selon la parole de l'Éternel qu'É- 
Hatou avait prononcée. lehorame (Joram) devint roi 
en i^a place ckûs la deuxième année de Tdiôralne^ fils 
de lehoschapjiate , roi de lehbuda^ car il n'ayait poii»t 
de fils. 

18. Le reste des feits d*Â^baziah, ce qu'il '9 tâit> éist 
écrit dàds le fivre des fait$ du témps.^des rois .d'Israël. 

Ch. II I. Il arriva que lorsque l'Éternel allait feire 
enleverÉliahoH^u ciel par un^ tempêter Éliiahou et JBiî- 
s(^a partirent de Qûil|$âl. ;* i- .r ' ; v .'. 

vd. Éliah^ cbt à Éli^faa ; : Reste 4ei', jp tè-prie, car 

l'Éternel m'çpvpiip jusqu'à Betb-EK ÉUscba dit".;' L'Éfcr- 

- ' . ■ . \ . .- f ' . : < _ ^ ■./ ;_ ; ; - :m /» 

Supposent que lehoschaphaté a associé cinq ans arant sa mort son 
fils au trône ; de cette matiière , la correspondance de ces régnes est 
exacte, p lV rt^H nS Jl (A'baziah) rC aidait point de fils s c'est j^t^ 
quoi sou frère Joram lui succéda. «^ •< . 

Ch. il 1. nhyfi:^ Quand il fit jwo/i/er , loKqW^iPe£Iëva7 On 
parie de cet ëvénement comme'd'uhe ch6k1é*'c6tonùé /et piburt^t' 
Ton parle pour fâ première fiis ici dte IVscèmiôtf d*Élrèi'^rHpW • 
Dans une temfetê) y oy, v. ii;^ ' ' ^^' * *^^ '"'^'^ ?f^'"" . 
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les Arabes )>erteBt une peau !dB<inoiiiioO dont iU tournent e» Muit le 
côté uni quand iV lait chaud ,, e% }f^ ^o/ifi velu lorai^fil fuît Iroî^n u\ v . 

}f]rt P?^ro '^W D<W^ ^ dçfi^ième année, Gr,^8sou& i^ ?^*/? A*^ ' » 
il es( ait que lehorame (Jorairi) inonlu sur le trône d'Israël la dix-bui-> 
lièmé'année de Tehoschaplialé j etcîi.8, v. i6, que le fils de ïench- 
sckapbatèy'qui s'Bppelait dÂski^lfe^bmme, cmntnénça à ré^nèVlà éîW- 
(^if^meJ»éU^^ki ^t^e <le Jèliôii^mè Ji^r^^ràéî;'Oi« feitti^d^W 
r^g»é «f!e^tiiè)9::d« témps| de lehosebaphateviikqfieliairégné etMvireM 
vîtïg^ci^.ai^ î: ^7i H Ghron. cfe. îW^y K- ^^i)AiW»f ^«'Wf ^î^MjW 
ici q"e leliorame, roi d'Israël,, est mpnté sur le tfôneja deui^iènie 
annéb ipife' son hbmonynîè^ési nti^tê snV ^ehll'd^l'ehftoWa^'|/lli«fO^ le 
père de ée^ dernier =rég»i>eilcor^ a lofs sépt''ffrts?'îjès ct<mihertllirtci#è' 
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ïïVT te^pvItiEi es monté tu fie ^^sbendras pas, maïs tu 
moiMpras. --; , > ■' :e 

, , 7^ l\ leur di,t : Qgiel est Textérieur delhomorie qui est 
iptnu auHJJeva^t de vous et qui vous a dit ces paroles^ 

é. Ils tui dirent : Cest un homme vêtu de poil, qui 
itL uhe: déinfure de cuir. ceinte sur les reiM, H (A^baziaU) 
«Ik : C'est £^bo|^ le T»obbile^ 

9«, U éuyoyjà yers lui un c^lF^d^ doquante* hpmm^ 
avec ses hommes, lexjuel monta vers lui, qui était assis 
au sommet de la montagne. Le chef lui dit : Homme de 
Dteul le toi'a dit que ta descendes. 

. , lô. ;JgKahiou r^lpondit et dit an chefde ciuqaante : Si 
ie suijS'u» bomm^ de Di«Uy que- le feu descende du ciel 
et te consume avec tes cinquante hommes. Le feu des- 
cendit du ciel, et le consuma.avec ses cinquante hommes. 
II. A'haziah envoya enpore un chef de cinquante 
avec ses'Kbmmçs Vjers lu^ j iî prit: la pârofe.el luf cKf: ': 
BimiMOderDW «insia ditieroj : Hâte^tiod de^p})»^*- 

m. Éliahoa répondit et leur dit': Si je suis un homme 
de Dieu, que le feu descende du ciel et te consume avec 
terdM|iiai»CehoiDa(ies.LeieudaDieu desoeadi|t<hidel^ 
et le e^MfB^'arec ses ciiiqiRiàte honames; " 

* 13^. À;4ia!Zïà'h èifivibya encore un btief dé cinqoàntiépobr 
là'ïrpîsîêmetois avec ses hommes;^ le troisième clief de 
ç^fiq]L^^eJi9i^mes monta, etetaqtarnvje, il^ courba 
sur>se$ genoux i4f^vai|tÉliahpu, le si^plta et lui dite i^ 
HooMBe ckDi^ttl^ue ma vie ainsi que la vie de tes ser- 
viteur^ c^scini^éntie ht>mmes/ soit chè^cr à tes jeuiL 

M iX^Y^iM^» l?t^W 4esfifift4u clw.xieï et a consuw.é 
h^ ,4eMx,r,précfdeR3 ch^f^i de» cinq^a^te ayea It^urs* 
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'''^■n lain ^^ l3r?on 'f^^ ■'l?^ ♦ '»^?'7?^^ 
rhi< T*6y 'e?ôVi iëî>i t^r-ip-^n o'îibNri Ij^h^ 



•}' ttnnD no I>MtH«t est U naoiéM, la 4^^tiob, l!ét*t, rtêr 
tériew; de méaie le Chaldëen KDIOa vÔ(M(. 

<i' t)W 'rpS Littéf'. «MiAré! <Ac fiôU, cfaatgé' & poft ,- vdtk ; Ceci 
peut s'appliquer k son corps , mais peut aussi désf^oer seài Vétéftieni i 
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y Cflf I. 1 . Moab se révolta contre Israël après la mort 
dfA'haU 

a.À.'ba£iab tomba par le treillis de sa chambre haute 
à[ Scbomroiiey et en fut malade ; il envoya des messagers 
en leur disant : Allez, consultez Baal Zeboub, dieu d'£k- 
rpne, (pour savoir) si je relèverai de cette maladie^lè- 
, 3* Un ange de l'Éternel a vatt parlé à ÉUahou (Elle), 
Tischbite, (disant) : Lève-toi, monte au-devant des mes- 
sagers du roi de Scbomrone et dis-leur « Est-ce parce 
qu'il n'y a pas de Dieu en Israël, que vous allez &}n- 
siiiter Baal Zebeub , dieu d'£k rone ? 

4* C'est pourquoi, ainsi a dit l'Éternel : Du lit sur le- 
quel tu es monté tu né desceiulras pas , mais tu mour- 
ras. Piiift Éliabou s'en alla. ' 

5. tiC^ messagers s'en retournèrent vers lui (A'ha- 
ziab); il leur dit : Pourquoi revenez- vous? 

6. Ils lui dirent : Un homme est venu au-devant de 
nous,^t ttons a dit : Allez;retournez vers le roi qui voirs 
1) envoyés, èrdités-li4:A1lisî'a dit l'Étemel: Est-ce parce 
f]u'il n'y a pas de Dieu ^n Israël^ qiie tu envoies consu!- 
ter Baal Zeboub, dieu d'Ekrope? C'est pourquoi dix lit 

trîbuaient k Baal le pouvoir de Ven soulager. Pans nos pays septen- 
trionaux , nous avons peine à croire , dit Rosenmûller ( Arcbéol. 
Bibl. , t« 4> 3 P^^^* P* 4''^^^ ) 9 ^"® ^^^ mouches puissent devenir une 
véritable plaie dans un pays , et que le peuple ait pu être porté à re- 
Tbérclier um refoge «fifres d'one dtv^utté spéciale éoata« ^tes^Minemis 
si impuissans. ^ i ^ ^ . 

i ,,5. OiOat? ftl rtJB Litlér^ ^qu*cst^çe qi^g^vous éj^ ref^enus 2 pourquoi 
éte.s-vom déjà ^e retour? 
6. nVy Lillcr. est monté. 

>4- 
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Ch. I. I. jwan — yVÙ Priser ai^ec quelqu'un y se déisii:heT de lui ^ 
se révolter; voy. I Rois , ch. 12 , v. 19. Les Moabites ctvaîeDt été as- 
sujettis par David à un tribut annuel; voj. II Sam. ch. 8, v. 2. 
Les détails de cette rébellion de Moab se trouvent infrà , ch. 3. 

2. n^TriK jfhaziah ne pouvait s'opposer à la rébellion deMôob, par 
la raison qu'on donne ici. lya -^ trat^ers ; voj. Genèse, ch. 26, v. 8. 
tX2yOX\ Le treillis qui servait à procurer du jour et de l'air dans la 
maison. Sn*1 De nSfl ^tre souffrant, malade. 313T ^y^ Baal Ze*- 
houb; ces mois signifient maître des mouches , parc^que, disent les 
commentateurs , ces insectes affligeaient le pajs , et If.s Philistius at- 
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io3 ROIS. L — XXIL 

seveli avec ses pères dans la ville de David son père, et 
lehorame son fils, régna en sa place. 

5a. A'haziahoUy fils d*A'faab, avait commencé à régner 
sur Israël à Schomrone, dans la dix -septième année de 
lehoschaphate, roi de lehouda, et il régna sur Israël 
deux ans. 

53. Il fit ce qui était mal aux yeux de rÉternel^et 
marcha dans la voie de son père, dans la voie de sa 
mère, et dans la voie de larpbame, fils de Nebate, qui 
avait fait pécher Israël* 

54* Il servit Baal, se prosterpa devant lui, et irnta l'E- 
ternel, Dieu d'Israël, selon tout ce qu'avait £ût son 
père. 



dans le nombre des quatre ans n'est pas compris eelui qui a m noo* 
ter A'hab sur le trône. En comparant jusqu'ici les règnes des rois 
de Juda et ceux des rois d'Israël , nous trouvons les premiers pl« 
longs y et nous voyons de plus ceux 4'Israel troublés par des conja-- 
rations. C'est ce qu'explique d'abord l'étendue du pays t l'un r^gna'^ 
sur dix tribus jet l'autre sur deux ; peut-être aussi que ceux de Ju<u» 
dans l'espoir de rétablir la monarcbie de Darid et de ^alomoûf éuient 
souvent pour quelque chose dans les mouvemens qui agitaient les du 
tribus. 
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Tarschisch; nTfi15< <i Ophir ; yoj* ci-dessus, cfa. g, v, a8, ^1 
ch. 10 y ▼. aa. 

52. tM9fy JM X13V^3 /)anj /(d dix-^^epiième arinée* Ceci présente 
une difficulté : A'hab a régné vingi-deiuB ans } voyez ci-dessos, 
cb. 16 1 ▼. 299 et dans ce chapitre même il est dit ( verset 4> ) T^® 
lehoscbaphate a commencé à régner sur lebouda lors de la qua- 
trième année dn règne d'A'bab ; si sur les vingt-deux ans de règne 
d'A'bab Ton en ôte les quatre , époque de l'avènement de leboscha*» 
phate , il en reste dix-huit , et ici on dit que le fils d*A'bab régna 
dans la dix-septième année du règne de leboscbapbate. Mais on lève 
cette difficulté en admettant que quelquefois on compte une année 
même incomplète, d'autres fois on néglige de la compter, et que 
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fils, régna en s* ptacip. " / 

4k leboêchapbate , fits d'Assa, régna sur lehouda 
dans la quatrième année (du règne) d'A^hab, roi d*Is- 
raeU 

fyi. lehoschaphate était âgé de trente- cinq ans quand 
il devint roi, et il régna vingtH^inq ans à lerouschalaicne; 
le nom; de sa mè^e était Azouba i fille de Schirhi, , 

43. Il marcha entièrement dans la voie d^Assa son 
père, et ne s'en détourna. point, faisant ce qui est droit 
aux yeux de rÉternel. 

44. Toutefois les hauts lieux ne furent point ôtés; 
le peuple sacrifiait encore et faisait des encensemens sur 
lès hauts lieux. 

45. lehoschaphate avait la paix avec le roi d'IsraeL 

46. Le reste des faits de lehoschaphate , lès exploits 
qu'il fit et comment il avait combattu, est écrit au livre 
des faits du temps des rois de lehouda. 

47. Il extermina du pays le reste des prostitués qui 
étaient demeurés depuis le temps d'As^a^ son père. 

48. Il n'y avait pas de roi en Edome, un gouverneur 
régnait 

49. lehoschaphate avait équipé des vaisseaux de Tar- 
schisch pour aller à Ophir (chercher) de l'or, mais il ne 
partit point; car les vaisseaux s'étaient brisés à Etsion 
Guéber. 

50. Alors dit A'haziahou , fils d'A'hab , à lehoscha- 
phate : Que mes serviteurs aillent avec tes serviteurs dans 
des navires ; mais lehoschaphate ne voulut point. 

5i. lehoschaphate se coucha avec ses pères, et fut en- 
offre peu d'exemples d'une semblable construcUon , et il faudrait 
dans ce cas twy VC\X\ • 

4g. nVP Fit ; le Chetib a IW dix, et le verbe manquerait. U^m 
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d^ux simulacres de femmes pour lui enflammer rimagination. Devant 
0*3^311 '^«^ chiens , les Septaote ajoutent ai 5eç , fcj /rute/. 

47- Unp Pacr mo//w ,• consacré au vîce;voy. ci-dessus, eh, i4f 
V. 24 j et Deutér. , ch. 23 , v, 18. 

48. ànK3 pK ^SD^ // /»/ af^où pas de roi en Édome; roy» 
II Sam.,cb.8j V. )4. -jSd 3V3 Quelqu'un qui était phf6é*là, un 
pi^et, un gouverneur i 4iait roij ou pktôt Td^naïf , cisnnie Vil ^ 
avait •tl7o • Il y en a qui proposent de joindre ce verset au suivant et 

de lire : on n'avait pas établi de roi en Edome , lehoschapbate fut te 
roi tOùmW ^Q 3^3 QTtM pie ^hm . n faut en convenir, la Bible 
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le roi dlsrael; et ils se dirigèrent contre lui pour (lej 
coinbattre; mais lehoschaphate s'écria. 

33. Et sitôt que les chefs 4^s cavaliers virent que ce 
n'était pas le roi dlsrael , ils se détournèrent de lui. 

34. Alors quelqu'un tira' de son arc au hasard, et 
frappa le roi dlsrael^ eiitré les jointures et la cuirasse; 
et ii (le roi) dit à son cocher r Tourne ta main et faifr- 
moi sortir du camp» car je suis grièvement blessé. 

35. La bataille devint très-forte en ce jour-là, et le 
roi était soutenu sur le char en Qice d^Arame; mais il 
moiirut le soir, et le sang de la plaie coulait sur le fond 
du chariot. 

36. Au coucher du soleil, Tannonce passa dans le 
camp, savoir ^ Que chacun (s'en retourne) en s^ ville 
et chacun en son pays. 

37. Le roi. mourut et arriva à Schomr one, et on ense- 
velit le roi àSchçMcnrone. 

38. On lava te chariot près du lac de Schoinrofle; 
les chiens léchèrent son sang et les femmes impudiques 
8*y baignèrent, selon la parole qu^ rÉternel avait pro- 
noncée^ 

39. Le reste des faits d'A'hab et tout ce qu'i( a fait, et 
la maison d'ivoire qu'il bâtit, ainsi que toutes les villes 
qu'il bâtit, sont écrits au livre des faits du temps des rois 
d^Israel. 

40. A'hab se coucha avec ses pères, et A'baziahou, son 

38. e|W*1 Impersonnel, on rinça, on lava. X)*Dtni Ce i°<>^ 'V"^^^ 
les prtêiiiuées ; \ei Septante le prennent dans ce sens; ce serait pour 
parler d'une manière plus méprisante de la mort d'Aliab. Le CbslJ^ 
dit : Kon ^301 ses armés , ou les rênes de son char ; ce qui est probable* 
Le Talmud a une Idée singulière à ce sujet : Aliab , dît-il , était d'i"> 
tempérament froid , c'est pourquoi Izebel lui fit faire dans son cbat 
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3*3 - « D^35D' Rp 

TTn 3î : ûDEhm pî^m onHnî? "pdj^ ito*! «vH 

"n« ro*i "iénb ns^a ^b^ b^si 34 ♦ 'm^ 
^P?' ■É3^1> ^♦l Wb îpi D^î?3in îl^. ':>^"3feTi^ 

: SDin pTTTN rosTPcn px»^ a-iîh msn cnt< 
i^j^ nbï^b ttsûn lùs n:no3 im-in ^ùr'i ^ 

f A, • " ••v- - t : v- :i-t- T -iT < *^i— , 

i^iD'n pan nD»i 37 : ir»r?« b^ni i-i^k 

-fw «pç?fi 38 î rW? wTr« nfpn îp?^ 

nttim iBt-îv* b^ban èVn* rrios^ .nris *bî? 33nn 
3Kn« i^DH nnn 39 ♦ -131 -«^ rm» -ma wn 

T • " •• 8 • VV * I** * 'V *■• LT î J" • * AT ▼ 

anjTT-bDi nb tb^ rt^n n^ii* r-Êhr -éx^is^ 

%f'tv: t: tt jv -: ' •• - <^* t^t jv -: t: 

JL- -^ •& LT • - y- l ••• • !•• TJ • r» • -ï 



de dire : C'est ik moi de me déguiser , etc. l^yy Tes vAemens. Les 
Septante ont îjAartffpov ^v , mon habillement^ comme sMl y avait n^S » 

34* ^Dnh -^ o^ ^^^^ ^^f^ intégrité y sa simplicité , sans but dé- 
terminé , au hasard , comme cela arrive quelquefois. 0>p3irf ^ 
p3^ attacher , les jointures f Tendroit où les parties de la cuirasse s« 
joignent. ^J^^Snn De nSfl ^tre malade; je sub blessé grièvement. 

35. rronSorr nbjni ^ hataUle monta , devint très-grande. TOPO 
Au Hophal; il étqit placé, soutenu. 

36. TXXMX Ite eri de joie , poussé par le vainqueur. Le QialdéeD 
dit : n*13 Fannonce , la publication ; nj*i est du féminin ; on explique 
le masculin dû verbe 13jri en sous*entendant ^O vois^ qi^i est du 
masculin en hébreu. 
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^100 ROIS. I. ~ xxtr. 

metisoogè dans"^ U boilchiô de tou^' sei prophète. II 
(Dieu) dit : Tu persuaderas , et tu le pourras; son et 
fais ainsi. 

' a3. Et maintenant Yoilà que rÉternel a donné un esprit 
d^ mensonge dans ta bouche de tous tes prophètes que 
voici et rÉternel a prononcé, du niai Contre toi.. 

w a4, Tsidkia^filsde&enaâHa^s'apprOGbai^frs^pa^Mi- 
chaibou sur la joue, et dit : Par où l'esprit de rÉternel 
a-t-il passé de moi pour parler à toi? 

*25. Michaihou dit : Tu le verras le jour que tu vien- 
dras de chambre en chambre pour te cacher. * 
' a6. Le roi dlsrael dit : Prends Michaj^hou, et mène- 
le vers An^one» che£de la ville^ et vers loasch, fils du roi* 

37. Ettudiras rAinsia dit le roi : Mettez celui«dHso 
prison, et faites-lui manger le pain du malheur et (boire) 
leau du malheur jusqu'à ce que je revienne en paix»^ 

28. Michalhou dit : Si tu retiens en patt^ rÉternel 
Q'a point parlé par mol. U ajouta ::£ntendez-le^. peuples, 
(vous) tous. 

ag. Le roi d'Israël monta , ainsi que Bshoschaphaie , 
roi de lehôuda, contre Ramoth de Guilâd. 

3o. Le roi d'Israël dît à lehpschaphate : (Ilisiut que) 
}e vieiiQe»déguisé à la bataille, mais toi ^ revéts-toi de 
tes habits. Le roi d'Israël se déguisa et vint à la bataille. 

3i. Le roi d'Arame avait commandé aux. trente^eux 
chefs de ses chariots,^ en disant : Ne combattez ni 
contre petit ni contre grand, mais contre le roi d'Is- 
raël seul. :• .1 ., . ... . , ;• , , , .« . 

3a« Il arriva que dès que les chefs dés 4!4ia^ol8 w^ 
rentvu lehoschapbate, ils dirent : C'est certainement 
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Trô-Rt V^'i 4 : njn ?r5y "o"i rfjnn r^x 
">Dvnnx->îM<nn5rr''îr wfyiynH rr^niy^xr\^ 
ir-pjp lo^ 25 : r^nlH -qit *»(!««? rjfcirrif» 
; nannb iina mn îton -ib^x N=nn d^>3 nx^naa?! 
v-Q'»iç^ni !irr;5iD-n« rv.^i^l'P. 1Z9 '^'^' ^ 

in^Dxmx^sn'n^ nrnK ^bt^ ^bèn -m rô 
TDîJn «8 : aibe^D ^tà i^ frn CTm- nP cçp 

, î 053 D'DV UTDB^ 
- « T (.T : 'yiv ^fT I • </',t:- »vi. -s~ 

niîns'in^ ' 3^ '": toV b^rù? *?j|p-n^x^ -o bfii 

jt't; • /Iviv '-^ :iT T<«»: TT I : ' V . . t t 

' 26. «l^bîT p Ï7RV VkI if« à loasch, fils du roi, pour dire , ^ers 
hton fiir. Maîg là Vilgale , que suivent Sacy et M. Genoude , traduit 
apud Joas fiUum Attiekchy ver$ Joas, fils d'ji/hélecfh 

^1' ynS Oppression y ainsj^ le pain de Toppression , du malheur. 

3o. K31 «yôrtnn Selon le Cbaldéen et les Septante , ce n'est pas on 
impératif , «nais tifa fitrtur , jfV mê déguiserai et /irai ( anssi ) an cem-r 
hat; mais rien n'empêche de prendr» ces mots pour des infinitifs, «^ 
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<)9 ROIS. L ^ XXII. 

prophétisent unanimement du bien au rot; que fa 
parole soit donc comrae^ la parole de chacun d'eux: 
annonce du bien. 

i4- Michâïbou dit : Dieu est vivant ^ que j'annoncerai 
Ce que TÉternel me dira. 

i5. Il vint vers le roi; le roi lui dit : Michaihouf 
devons-nous aller à la guerre contre Ramoth de Guilâd| 
ou nous en désister? Il lui dit : Monte, et tu réussiras; 
l'Éternel (la) livrera entre les mains du roi. 

i6. Le roi lui dit : Jusqu'à combien de fois te conju* 
rerai-je de ne me di^e que la vérité au nom de l'Éternel? 

ij. Il dit : Tai vu tout Israël dispersé sur les monta* 
gnes comme un troupeau de brebis qui n'a point dq 
pasteur y et rÉternel dit : Ceux-ci n'ont pas de maîtres, 
qu'ils s'en retournent chacun dans sa maison, en paix. 

i8. Le roi d'Israël dit à lehoschaphate : Ne Vai-je 
pas djit : Il ne prophétise rien de bon pour moi, 
rien que du mal? 

19. Jl (le prophète) .dit : C'^st pourquoi écoute la 
parole de l'Éternel: J'ai vu l'Éternel assis sur, son trône, 
et toute l'armée des cieux se tetiant près de lui^ à 
sa droite et à sa gauche. 

ao. L'Éternel dit : Qui persuadera A'hab pour qu'il 
monte et tombe à Ramoth de Guilàd? L'un disait d'une 
manière, et l'autre d'une autre. 

ai. Un esprit sortit, se plaça devant l'Éternel, et 
dit : Moi , je le persuaderai. L'Éternel dit : Par quoi? 

aa. Il' dit : Je sortirai et je serai un esprit de 



a poarobj^ de déclarer à A'bab qu'on le trompe, qtis les prophètes' 
qui lui promettent un heureux succès sont des imposteurs. 
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: 13-ix ■ié-^.'»?x rrirr -o^> -iE^î>r-nK ^3 n^ 
vifyû' yox fyén ''ia^f^ %bm^i< Kisn 15 

ibn -cKn 16 : nSsn n>3 mrp. rn:i rHïrn rDjr 

": *rT I.:. V ¥'T i' iviv •: j- . I t: 

I : • s y- .t't j"' ^ '-T - |<t: t; :• 

j T * V * • ^^* T • ^ V V *■ J . • T J V J ■■ 

«3 T5B^ nn 'n^m «»«• tim<'i aa : nD3 ?^x 



■^•*3BH:nfi Xittér. une bouche, unanimement. 

16. O^DPÔ nD3 *tP Jusqu'à combien de fois. A'hab ne prend pas 
au sérieux ce que dit le prophète , e'est pourquoi il lui demande la 
vérité. 

17- Onnn Sk f^ers ou par Us montagnes^ Sk pour SJ^, Toy; 
Jugeii ch.Gy V. 3g. 

19* >n>in /*« VK. G'€Sl ici un discours parabolique; le prophète 
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Q& RQIS, 1. — XXII. 

dit au roi d'Israël : Moi comme foi ^ moB peuple 
comme ton peuple ^ mes chevaux cooqime tes chevaux* 

5. lehoschapbate dit au roi d'Israël : £nquiers-toi 
d'abord , je te prie , de la parole de l'Éteruel. 
' 6. Le roi d'Israël assembla les propriétés environ 
quatre cents hommes , et leur dit : Dois-je nyarcbèr 
à la guerre contre Ramoth de Guilâd , ou m'en dé- 
sister? Il;s dirent : Monte; l'Éternel (la) livrera dans la 
main de mon seigneur le roi. 

7. lehoschapfaate dit : N'y a-t-il, donc pas encore 
un prophète de lebovah ici , pour que nous nous en- 
quérions auprès de lui? 

Â. I«e roi d'Israël dit à lehoschaphate : Il y a en- 
core un homme auprès de qui on peut s'enquérir de 
l'Éternel; mais je le hais , car il ne prophétise rien de 
bon sur moi ; rien que du mal; (c'est) Michaîhou , fils de 
limla. lehoschaphate dit : Que le roi ne parle pas ainsi. 
• 9. Le roi d'Israël appela un eunuque, et dit : Fais 
venir vite Micbaïbou, £ls de (iml^. 

lOw Le roi d'Israël et lehoschaphate , roi de lehouda ,, 
étaient assis chacun sur son siège , revêtus d'habits 
(royaux}, sur la grande place , à l'entrée de la porte 
de Schomrone, et tous les prophètes prophétisaient 
devant eux. 

II. Tsidkia, fils de Kenaânai s'étant fait des cornes 
de fer, dit : Ainsi a dit l'Éternel : Avec ces (cornes) 
tu heurteras les Araméens jusqu'à le3 détruire.^ 
, la. £t tous les prophètes prophétisaient ainsi, dn 
sant : Monte à Ramoth de Guilâd , et tu réussiras, 
l'Étemel (la) livrera entre les mains du roi. 

i3. Le messager qui était allé appelei^ Michaihou 
lui parla 9 en disant : Voici , maintenant les prophètes 
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"oïDS ?iajD ^3fâ ?ii03 ''J'tos bikiay tys^s^ 

v- : V.-'-: i-_*: , '•; ▼ •$ • -t:- Iv.- v 

•T^i bx^tn TO-TJX î3SE«pp ■)D^<n -s : ?pd-id3 
rn^ n^î^ 'noKn'tJTnîr-ox nonbsV %V3 nbn-bjr 

I •• T • V î • TV • J TT i * •• 

/••|V JT T. I* ••T** » VJV IT • • ' V VT • 

' V : t: «-tî, : . : ,,- • •: i t : 

: Dni53"T37 D-l^r^w m^n .T'^Q rvirr» ^D^^-rtD 
Tvbâ nbn n^jr ibX5* p d^«3j D^j^^airrV' »» 

v-: 't :--: . . Ivr.'- /--. .it :'y-T- -:": 

nii ^<:•-^5^ ibxb v!)x -lai ih^d^d Hnpbj Tjn 

5... . ^ ... .. f, ,.,. • .:t • J :*, '•'7''* 

6. OtK ïn^ L^Éternel Iwrera h yicioWe y ou simplement Ramoth- 
Guilâd. 

10. p^ili Litlér. ^rw «fe /a grange; place oii ae rendait la justice. 
Voyez une conjecture de lar bi sur le passage parallèle II Chron. , 
cb. 18, V. 9. onaà O^aSo Re^^us d*habiilemens de cérémonie; 
il règne dans tous ces versets un grand laconisme. 

!*• Sna ^Slp Des cornes de fer ; emblème de la pui5sance et 
de la force. 
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97 ROIS. I. — XXI, XXII. 

la yillei les chiens le mangeront, et celui qui mourra 
aux champs, les oiseaux du ciel le mangeront. 

a5. [Il n'y avait personne comme A'hab qui se fut 
livré pour èiire ce qui est mal aux yeux de l'Éterne/, 
parce que Izebel, sa femme, l'avait séduit. 

a6. Il agit très-abominablement en marchant après 
les idoles, en tout comme avaient fait les Amoréens, 
que l'Éternel avait expulsés de devant les en&ns disrael]. 

27. Il arriva qu'aussitôt qn'A'hab eut entendu ces 
paroles, il déchira ses véteknens, mit un sac sur sa cha£r, 
et jeûna , et il se coucha dans un sac, et marcha len-> 
tement. 

a8. La parole de l'Éternel fut adressée à Éiiahou, 
Tischbite, disant : 

29. As-tu vu qu'A'hab s'est humilié devant moi? 
parce qu'il s'est humilié devant moi , je n'amènerai 
point le malheur en son temps ; ( ce sera ) au temps 
de son fils que j'amènerai le malheur sur sa maison. 

Ch. XXIL I. Ils restèrent trois ans sans (qu'il y eut) 
guerre entre Arame et/ Israël. 

1. 11 arriva dans la troisième année que lehoscha» 
phate , roi de lehouda , descendit vers le roi d'Israël. 

3. Le roi disrael dit à ses serviteurs : Savez -vous 
que Ramoth de Guilâd est à nous, et nous négligeons 
de la reprendre de la main du roi d'Arame? 

4- Il ait à lehoschaphate : Viendras-tu avec moi à 
la guerre contre Ramoth de Guilâd? lehoschaphate 

Ch. XXII. I. lav^n ils restèrent; ils demeurèreat en paix. 

s* D*r>hv7n nd93 Dans la troisième année , depaîs le reiiToi de 
Ben Hadad par A'hab. ( lar'hi ) 

3- OlCrnO De tWn taire ; nous nous uUsQns, nous nous tenons trao- 
cilles. 

i3 



Digitized by 



Google 



: oWf «rÇ t^ rrf? nDn>. o^'^sn èpj^ 
a 6 : spm byrn viH nî^prpE^Ns rrirr» 'j^j?? jnn 

roi DJN î^. rà^p px D^^ 8^9 îQB?n , 

25. p-> Seulement Ce$i une réflexion de l'écrivain. Le dîsemin 
du prophète se termine là. 

^7* OM Lentement y comme les gens chagrinés. 

ag. >3K kS /« n'amènerai pas. On pourrait demander si ce qui 
est dit ici est conformé à l'idée que nous devons nous faire de la jus- 
tice ? car A'hab $'est-il sincèrement repenti ? pourquoi Dieu ne lui par- 
donneraU-il pas? pourquoi en toutcas le fils supporterai l-il la f^i^^ du 
père? Mais déjà plusieurs fois nous avons renn^ué qu'il nefa|»l pas 
toujours juger la Bibled'après rios idées actii^Ues df justice et dbjw^alc* 



Digitized by 



Google 



9« ROIS. î. — XXI. 

lapidé et qu'il était mort , Izebel dft à A^hab : Lève- toi , 
prends possession ^es la:yigne de Nahoth., ItzréeKle, qui 
^vait refusé de te la donner pour de Targent; car Na- 
both ne vit plus, il est mort. 

16. A^hab ayant appris que Nabotb était naort, se 
leva pour descendre à la Vigne de Nabotb yXizréelite, 
pour en prendre possession^ > 

17. Alors la pafole de Dieu fut adressée à Éliahou^ 
Tischbite^ disant : 

18. Lève-toi , descends au-devant d'A'hab , roi dls- 
raei , qui ( demeure ) à ScbonTrone}* il est dans la vigne 
de Nabotb^ où il est descendu pour en prendre po&- 
session* 

19^ Tu lui parleras y en lui disant : Ainsi a dit TÉ- 
ternel : As-tu assassiné et pris possession l Parie-lui 
(ensuite) en disant : Ainsi a dit l'Éternel : A l'endroit 
où les cbiens ont lécbé lé sang de Nabotb , les chiens 
lécheront aussi ton (propre) sang. 

ao. A'bab dit à Éliabou : M'as^tu trouvé, toi, mon en« 
nemi? Il dit : Je t'ai trouvé, parce que tu t'es Kvrépour 
faire ce qui est mal aux yeux de l'Éternel. 
, SI*- J'amènerai sur toi b malheur , je nettojerài der- 
rière toi», et je retrancherai à A'hab. (josqa^à l'être) 
urinant contre le mur ; (tout) ce qui est serré ou délaissé 
en Israël. \ ■ ^ 

22. Je rendrai ta maison comme la maison de laro* 
bame, filsde Nébate, et comme la maison dêBaesdia, 
fils d'A'hîah , à cause de l'irritation dont tu m'ate irrité, 
et parce que tu as fait pécher Israël. 

a3. Contre Izçbd ^ussi l'Éternel a parlé, disant ; 

Des chiens mangeront Izebel près du ren^part d'ZisréeK 

«4- Celui qui (de la maison) d'A'liab) mourra dans 

T. vm, i3 
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I Q^|-nx kH) D-Tj? axnîrbx 5.:;^''X "ioî<n] rton 

rno *p 3Knx sÇi^ *n?3 «^ : no— ^ p nl23 
•>!>«3;inn nia: ins-^x n-nb Dxnîi D»n nia: 
'»3tt^nn in>'w-5« rfiiT— lâ'n Sin 17 : vinHj 

-DJi mnn nirn tdk rô Tbxbv^îs n-iani «s 

: T :*-T-: .t:j-t < "^t"t:-»: 

n»H Dipo3 rrirp idn rô "i1m6 i^on n-iam neht 

V -: ' ; • T : j- T < . •• T •• T : - • : T : ATT- 

ïIDTTw D^a^sn ipbi ni3J Di-nx o^atjan ppb 

«':iT V .-rT : - 's •' t j- v -t : - '^':it 

•V.- T : r T -J" V . ' : - v < - . tit 

aa * '/ biré'^z yttv^ n-tQ^i 'T>r)3 pnfe^o ixpwS ^mam 
HB^3 n^3t Dbrp Dj^D-i^ n^33 9|nB-nK >n™ 
: bxn&^-nx vraim rvv^n nB?« Dssrrbx nmtrn 

19. nnKOa Littcr. toi ausH; le Ghaldéen dît : "^n dû toi; 
ton sang aussi. 

20. rT^H ♦iriKXDn Tu nias trouf^é, toi mon ermemi^ *tt,m'a| 
encore trouvé en début ! 

20. ^IDOnn Tuf es vendu y livré; selon dWtres, le sens eslî 
^ tu fus semblant de ne pas savoir (pie ta femme a fait mourir Naboth 
par ruse , de 133 étranger. 
Îi3. S^na l^ remparts Voy. U Sara.^ ch, 20. v. i5.; 
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bu si tu veox, je te donnerai une (autre) vigne en place; 
it il m'a dit : Jfe ne te céderai point nia vigne. 
i 7. liebél, sa. femme, lui dit : Toi^ tu exercerais taâîn- 
tenant la r^auté sur Israël ! Lèv€-toi , mange quelque 
chose ^ et que ton cœur se réjouisse; moi, je te donnerai 
la vigne de Naboth lizréelite. 

8. Elle écrivit des lettres au nom d'A'hab, avec le sceau 
auquel elle les scella; elle envoya ces lettres aux anciens 
et aui nobles, qui demeuralelit auprès de Naboth, daps 
sa ville. 

t gr Elle écrivit dans ces kttres, savoir î Publiez un 
jeune, et qu on place Nabpth à la tqle du peuple. 

., io. Placez vis-à-vis de lui deux tnéchans hommes qtii 
témoigneront contré lui, en disant : Tu as blasphémé JDien 
et le rbi. Puis vbus lelapiderez , et qu'il m^ure. 

11. Les gens de sa ville, les anciens, les nobles qui 
Semeuraietit dans isa ville, firent com me Izebel leur avait 
mapé^ seléR qu'il était ^crit dans les lettres qu'elle leur 
èvaîtenvdyées. _ _ . 

1 2, lis publièrent un jeûhe, et placèrent Naboth à la 
ihè dïi peuple, ; 

i3. Deux hommes méchans vinrent, et se placèrent 
yk^à-vi^' de lui^ et çe$ mécl^ans hoqapties témoignèrent 
contre Naboth , en présence du peuple , en disant : Na- 
both àblasphétôéDiéu et le roi; Jbîe tiieûèrétft hors de 
la ville , l'assommèrent de. pierres , et il tirôtiriit. 

; 1)4^ Ik envo^j^èreiat vers Izebel^ pour dire: N£d>otha 
été lapidé , et il est mort, 

i5. Et quand Izebel eut appris que Haboth avait été 
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cptp ^irtrby nybB ni^j^n nrij? nnx iiiK^x ^î"»» 
mi3j Dis-nx ?i'5 \m i»< îiâb Sp^i Dn!)-?3X 

j T .vw V ij^ ij"v - ~ -: Iv ♦ y-: vv T,v: 

rona "Tbit*^ Tnjr*» "ihjs "?y»bar»i2 cwî^jîs dW 
rn^S Tgfî^ D^^^ hin|i -|L^ Sapr? b^^b» rf ^i,^ 

rrtaibpcr'^2 '4av**^^3 !m)^ »{f. : nb^\ rtïna 



7* {TtyiSD'nV]mntnj^ rfilM^ ^' émexeBêes i^mànimi lai^Bté ; 
selon plusieurs commentateurs le sens est interrogatif ; est-ce de cette 
manière que tu gouvernes? Le sens peut être aussi ^ c'est à toi de 
jmii/ii^iff^mainfêtuu^^t^^MPoi, , 

8. binn-^nn tks hlàÉts^ •tïlt àr^ btarù:^ ceux qui ftàîetil 
vêtus de blanc , les grands dîgniiâifeS. 

WlH ?*« a^ i^^i\ eyphémi^paç , pour tu as BaspEémé. 



10. 
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94 ROIS. l; -- XX, XXI. 

laissé partir tfentre tes mains rhorome que j'ai interdit, 
ta vie répondra pour sa vie, et ton peuple pour son 
peuple. 

43. Le roi d'Israël se retira en sa maison , con&is et 
déconcerté, et vint à âchomrone. 

Ch. XXL I. Ce fut après ces choses, comme Naboth, 
lizréelite, avait une vigne à lizréel, près du palais d'A- 
'hab, roi de Sctxomrone, 

2. A'hab parla à Naboth, et lui dit : Cède-moi ta vigne, 
pour qu'elle devienne pour moi un jardin potager, 
car elle est proche de ma maison ; je te donnerai pour 
celle-là une vigne meilleure, (ou) si cela te convient mieux, 
je t'en donnerai le montant en argent. 

3. Naboth dit à A'hab : M'en préserve rÉternell que 
je te donne l'héritage de mes pères ! 

n 4* A'hab vint en sa maison , confus et irrité , à cause 
de la parole que lui avait dite Naboth j lizréelite , en 
disant : Je ne veux pas te donner Théritage de mes pères. 
Il se coucha sur son Ut, détourna le visage et ne mangea 
rien. ':^^ ^Kn \ ^• rf-^^Tlf W^i^: 
{: 5. Izebel, sa femme, vint vers lui, et lui dit : Pour- 
quoi ton esprit est-il triste et ne manges-tu point? 

6. Il lui dit : C'est qu'ayant parlé à Naboth, lizréelite, 
et lui ayant dit : Cède-moi ta vigne, pour de l'argent, 



2. p1> Vn Pour un jardin de verdure ^ d'herbage, un potager* 
HT 'VT\D Le prix de ce vignoble. HT F'oici ^ peut-être qu'il lui mon- 
tra la somme qu'il voulait lui donner. 

4- Vis riNl 3D^1 II tourna son visage^ Septante m ovvsxaXv^s to 
TTpocwTTov , i7 se couvrit le visage^ ils ont lu np^i , 
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ini-bs W^ri^p 1^^. 43 : "fâ^. nnn ?is5ri "«t^f^ 



io 



•«ri^a'Svx 3iip, wii>^? PTÎ^î* i^'^ 4?"!?"'^ 
?I'»i''j?3 ' 3iD aî<^ lijsi? 3)13 D"^! "»''ènn q^ n^w 

n^bx -QTi 6 : on!? b^ fi^xi nio ïia^»! ^rn 
-rw ^^nin ib -çK? ^?KO'n rér-"^ '^y^T? 



42. Vain De onn interdit; »Oiri Ï>>M rAoïm»"! <?« »»«» ««««'•rf*'; 
celui que j'ai voué à l'mtérdit, à la mort. Chaldéen hlOp 3»nn «131 
homme passible de mort. . 

43. Jjyr» ip Con/iw et déconcerté i le inot mn «f»* est «ou»- 
ealendu. ,.■ •-■.,..■:'" 

Ck. XXI. 1. »nn Les Septante et Josèpbe placent l'événemçnt 
dont il est question ayant la gaén« contre les Syriens. 
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j3 HO»- I. — XX- 

éioh père A prtS65 à toif père; tu te feras àe$ pbces àmm 
piamesehek (Damas) y comme mon père en a^ait faites 
4 Schpraçone. Et moi ( reprît A'hab ) , je te renver- 
rai avec une alliance. Il fit une alliance avec lui, et le 
renvoya. * 

35. Alors un homme d'entre les fils des prophètes 
dit à son compagnon , suivant k parole de rÉternel ; 
Frappe-moi, je te prie. Mais cet homme refusa de le 
frapper. 

id II lui dit : Parce que tu n'as point obéi à TÈîeroel, 
xoUèk que t'en allant d^auprès de nioî/ un lion te tuera. 
H partit d'auprès de lui, et un lion le rencontra el le 
tua. 

37, Il trouva un autre homme ef âîf : Frappe- 
moi, je te prie. Cet homnie le frappa et le blessa. 

38. Le prophètç s'en alla, et se plaça devant le roi 
sur le chemin, et se déguisa avec un bandeau sur les 
yeux. 

3g. Et Comme le toi passait , U crîâ au roi> et dit : Ton 
serviteur était au milieu de la bataille, et voilà que quel** 
qx^'u^ s'ét;ant retiré , m'a amené un homme et m> dit : 
Garde cet homme-là ; s'il vient à s'échapper, ta vie ré- 
pondra de la sienne , ou tu payei^as un kikar d^argent. 

40. Et comme ton serviteur avait à faire ça et là, il 
(cet homme) n'était' plus là. Le roi d'Israël lui dit : Ainsi 
toa jugement, la l'as proo^neé^ 

4i. Il se hâta d'ôtèr le bandeau dé dessus ses^yeu*,^^ 
alors le roi d'Israël le reconnut, (et Vît) qult était titt 
des^ prophètei. 

42. Il lui dit : Ainsi a dit FÉternel : Parce que ta a» 

39. '^O S'est détourné du chemin j voy^ Exôde^ ch. 5, v. 3, 
viptfjl Ta ^èjer<w , tu payeras. . ♦ ' > » . 
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'^32h ini< hiijn 35' ': VTh\ây\ rvni jrn^D?] 
?^«ô*^ NI l'j^sn hini -i3"i3 ^nvV^x -ios d''^?'>^3l1 

l^V>è '^b^/ni-ixn rpm l'rixp 'i^H-n =i3n ni.T hiiPa 
1?^^! ^^sn^^î^*. PS^ «•"? %'^ ^)^ri VI -^9 

^ binp^ 1^0 init n3|i> wj;, ,^.'^??f^î1'^Ç '^'^^ 

Et moi; c'est A'hab qui réplique. Mais selon ceux qui appliquent 
IDK^ à A'hak , i^W) ne serait que la conlinuolîon de sdft disooorsL 

35. |KDn lire/usa; fl s'agît ici de faire à A'hab un reproche in- 
direct de Ce qu'il o ménagé Bén Hïidad. 

37. V'£p\n'2TiUlefruppa eX le blessa. y:£Q ffrie blessure ensan^ 
glantée^ 

3§. ^Sth^^uroij çrê$ du.roi.^ïïîijnnn — WO Au propre oherr. 
cherj wannrt se mpWfe dap? Ifi nécessité de chçrcVeT en sq b^n^ftnt;^ 
les yeux. IfiK = ^ôj^ ^e là KIÔ^D mm turban, ou bandeau. Selon 
^autres, «ifiit i^mt njkfl 'îutî^STO^^ 
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9^ &OIS. I. — XX: 

les enfans dlsrael battirent d^Arame cent mille hommes 
de pied, en un seul jour. 

3o* Le reste s'enfuit à Âphek, dans la ville, où la mu- 
raille tomba sur vingt*sept mille hommes > qui étaient 
restés. Mais Ben Hadad s'enfuit et vint dans la ville , 
d'une chambre à l'autre» 

3i. Ses serviteurs lui dirent : Voici que nous avons 
ouï que les rois de la maison d'Israël sont des rois 
miséricordieux; mettons maintenant des sacs sur nos 
reins et des cordes à nos têtes, et sortons vers le roi d'Is- 
raël; peut-être qu'il te laissera la vie. 

3^. Ils se ceignirent de sacs autour des reins et 
de cordes autour de la tête, et vinrent vers le roi 
d'Israël > et dirent : Ton serviteur Ben EUidad a dit : De 
grâce, laisse-moi la vie i II répondit : Vit-il encore? il est 
mon frère. 

33. Les hommes qui auguraient bien se hâtèrent de 
s'en emparer, et dirent: Il est ton frère B^n Hadad! Il re- 
prit : Venez, amenez-le. Alors Ben Hadad sortit vers loi, 
et il le fit monter dans son char. 

34. Il (Ben Hadad) lui dit : Je rendrai les villes que 



Donner une explication , et, le sens, selon Gësénius^ est : ils hâ^ 
tèrent de faire expliquer A^hab. Ttn p "j^flK nOKn Ils dirent : 
Ben Hadad est-il ton frère? ils voulurent une réponse nette et po- 
sitive. Il ne reste qu'à rendre raison du ^ qui précède *)JDD et qu'on 
explique de cette manière : est-ce de lui , de Ben Hadad , que ta 
parles , ^3D0 ou tle nous i;iDP . Selon Kim'hi, *i:iûDn se rapporte à 
WraS et non à loVlTI . Le P. Houbigant s'est débarrassé de cette 
difficulté en regardant le f\ comme une erreur de copiste. 

34* nvm Le Ghaldéen 4it l^pwi des^ mwrdUs, des foires. >ÏK1 
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tHj^sx I onniiin id:^ 'so *; np}^ pV^ ïb:?"! tjbx 
wynD3 cïfé X3 î-TD^j on ion obn-^s "^^tsn 



- It; 



: wnTWin •■aTix^mDX'T nt^: Nr^nn nos nn 
inoxn i3DDri =iDbn!vnno">i iE^n:"i oiE^Jxni 33 

-'•Trr/ T*^ vj - ITT :•.••* ^ V .1"*^ 



dit que MJT\ 'hasiph signifie en arabe un chevreau; ainsi le sens est : 
les Israélites ne paraissaient que comme deux chevreaux. 

3o. HjPÛK -^ jiphek. L'endroit dont il est question ici et au ver- 
set 269 appartenait à Juda, qui était en paix avec }^ Syriens. Il y 
avait un autre endroit de ce nom dans le partage d'Issachar ; voy. 
Josué , ch. 19 , T. 3o , Juges , ch. i , v. 3i ; il y en avait un autre 
près de lizréel , voy. I Sam. , et. 29 , v. i ; enfin, Ben Hadad avait 
aussi un endroit de ce nom, appelé plus tard Feihk onPhik; toy» 
Raumer, Palestine, page 126. mna nfl Dans la ckambre de la, 
chambre; dans un appartement très-retiré. 

3i. O ... . >3Sd O Le second >D est superflu. li^Nia IDlh'SXWDes 
cordes h notre tùe^ en signe d'entière soumission. 

33. yiony* De wna augurer; yoy. Gen., ch. 44ji ▼• 5; ils prirent 
les paroles d'A'hab pour un bon augure. laDDH wSrtn I^ conci- 
sion qui règne dans ce verset. le rend difiicile; le Chaldéen tradmt 
ces mot4 par tyo HrtlflOn) f^^ ptir^t ( cela ) à to Wte * W^ tnn 
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cUieijx sont dj9$ dieux éè monlagiie, e'e^ fonrcppoi ils <mt 
été plus £brts que nous^ mais combattons cpatr^ eux dans 
la plaine, est-ce que nous ne serons pas plus forts qu'eux? 

â4> Fais cette chose-là : Ote ces rois chacun de son 
Keu , et mets des pachas à leur place. 

25. Et toi j lève-toi une armée comme Tarmée que 
tu as perdue, des chevaux comme les (précédens) clie- 
vaux, des chariots con^me les (précédens) chariots^ et 
iK>us les combattrons dans la plaine ; est-ce que nons 
ne serons pas alors plus forts qu'eux? Il écouta leur ^to- 
po^ et fit ainsi. 

-' ià6. Quan4 cq fti.t au. retour de Tannée Ben Kadad, ins-^ 
pectaÂraime, et monta vers Âphek pour k guerre con* 
tre Israël. 

2'j. Les enfans d'Israël furent (aussi) inspectés, çt 
pourvus de vivres, et marchèrent à la rencontre (de leurs 
ennemis). Les enfans d'Israël se campèrent vis-à-vis 
d'eux, comme deux troupeaux dç cl^èvres^ et ceux 
d'Àrame remplis^ijent; le pays^ 

aS. Un hoQ^me de Bieu s'approcha, et pârlAii^ au roi 
dTsrael , il lui dit : Ainsi à dit l'Éternel : Puisque ceux 
d^Arame ont dit : lehova est; Un Dieu des montagnes, 
ifla^s il n'e^t pJJ^un Dieu cjés; vallée ^ je livrerai ipultie 
ceue grande multit^fdp^nirç tes mfliias, et vws saurai 
que je suis HÉtemel. 

aQ.llp campèrent lés uns en face des aujtres pendant 
sept jours ; mais le septième jour on en vint au dombat ; 

H^quèiquéàhose. de séparé; mnsiW^Tfyùnit^ dê^ petiir MupmfUM 
jéparék Le Chàlèéea a J^ip^imw ï^iî deux diwstènr 4è ch^rts^ 
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Q-ty-i" éîîSD t^"»}^ à^Ss«i -iDH nfe^ nin -o'in 
T^n I t]^— n:pn r\m\ ^s * onwp nins 

j~. ^ ,..7. . »î v^tt;. -_ 't--^ *■— AT"! ï^ 

D";??! •l'ip» '"^t*^ IX? ' ^1 "^'"if) "lown.- "'^ï?^? 
'ïy.rsjî^n dv3 i m d>d! npSK? n^K nDi rhii inn 



s'imagincrent que ïes Israélites étaient protégés par les dieux de» 
montagnes; suivie Sinai la loi fut dominée ; les sacrifices se faisatent 
sur le* hauts lieux ; la Palestine ftait un pays iBontagneur , le temple 
se trouvait lut \tù(b inMitagâe) ie inéme Samarîè ; plu» hmit il est 
question du mont Garmcl , etc. 

24* n'inô Les pachas, dit Iar*hi, étant d'une naissance moins dis- 
tinguée^ auront â ëoQur de se distinguer cfn combattant. 

aS. •{niî<D Pour nriND ^^ 'o**« pTHa kS ^!^ Es t-ice i^u* alors nçus 
ne sUgrmui pas kê pkufirh7f^^js/^ÏÀ^é à liur vci^. 

27. r^^Tsn Voy. Nomb., ch. i , v. 47. iSdSdI De SdSd nmrrîri 
poitrvU éé mffitknis p iBais liim'faî déti^ ce mot de ^3 fozef/ ils 
fiuiftift tôoft \ài tfi>Wt ^ 1O0I: pe të trouve qu^ea otl eitdrdt 5' mëlir 
Hàus «Eo^TMi| ifira^iQ^f)^' f^^<. 36» v«.%« iij^ siginfi» .fi^ 



Digitized by 



Google 



90 ROIS. I. — XX. 

premier demanda : Qui commencera la bataillé? L'autre 
dit : Toi. 

i5. Il dénombra les jeunes gens des chefs des pro- 
vinces , qui furent deux cent trente-deux; après eux, il 
dénombra tout le peuple, tous les enfans dlsrael, qui 
furent sept mille. 

i6. Ils sortaient à midi; Ben Hadad buvait , s'enivrant 
dans les tentes, lui et les trente-deux rois, ses auxiliaires. 

17. Les jeunes gens des chefs des provinces sortirent 
les premiers; Ben Hadad envoya reconnaître, et on lui au- 
nonça, savoir : Des hommes sont sortis de Schomrone. 

18. Il dit : Sont-ils sortis pour la paix? prenez-les vi- 
vans; est-ce pour la guerre? (tout) vivans prenez-les, 

19. Ceux-là étant sortis de la ville, les jeunes gens des 
chefs des provinces, et Farmée qui était après eux; 

ao. Chacun frappa son homme ; ceux d'Ârame s'en- 
fuirent, et Israël les poursuivit; Ben Ha4ad, roi d'Arame^ 
se sauva sur un cheval y avec des cavaliers. 

ai. Le roi dlsrael sortit, et frappa les chevaux et les 
chariots, et fit en Arame un grand carnage. 

22. Le prophète s'approcha du roi d'Israël, et lui dit: 
Ya, fortifie-toi ; sache et vois ce que tu as à faire , car au 
retour de l'année , le roi d'Arame remontera contre toL 

a3. Les serviteurs du roi d'Arame dirent à ce roi: Leurs 

ig et ao. I^n • • • . thvCS Le sens est : 4ès que ceux-là furent 
sortis ainsi que l'armée qui les suivait , chacun de ceux qui sortaient 
frappa son homme , son adversaire. 

20. O^VTlâl D10 ly Sur un chepol qu^U montait H des eaifoUers 
qui étaient avec lai. 

aS.^OnVtSiC Onn ♦hSr Leurs dieux (ceux del Israélites j «ont 
W dieux de montagnes. Les paSens', comme on sait , a¥aieiit des 
divinités localesj pour Jes ^rêts , ks j^es, ks mODiagocs^ etc. ; ils 
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sèri^iUur, valet; ici ce siimt peut-être des jeunes gens attachés à 
A'hab , soit comme pages , soit comme otages ; ils étaient peu nom-> 
breux, comme nous le voyons par le verset suivant. IDK* Attachera, 
commencera y expression empruntée, de l'action d'atteler un char, 
voj. ci-dessus y A, 18 , v. 44 et passm. 

16. VIH ITP ^SQ Pour IXlK OhTy DoSû row jm* eW«>/i^ se^ 
auxiliaires. 

17- "î"în p ^ht^^ Ben Jïai^arfww/a reconnaître ceux qu'oa lui 
disait être sortis. 

1 8. iy>p| Oltt/fin Saisissex^îes ndfs ; QWôn O^H 'v^/i saishsez^Us. 
Quelle que soit leur intention , emparez-ybus^'en. 



Digitized by 



Google 



69 ROIS. I. - XX. 

dit ; Considère?, je vous prie, et voyez que celid-ci 
cherchée du mah car U avait envoyé chex moi, poiB- 
(avoir) mes f|sounes,tnes «pfans, ihon argent et mon or, 
et je ne lui avais rien refusé. 

8. Tous les aneiens et tout le peuple lui diren t : 2f 'o 
hêl% f^as et n'accorde pas. 

^ Il dit aux messagers 4e Be^ Hadad : Pites au rot, 
fPQoa seigneur : Je ferai tout ce que tu a^ envoyé dire la 
premièrefoisà ton serviteur, mats pour cette chose, je 
oe-puis (la) faire. Lesmessagerss'en allèrent, et lui rap- 
portèrent là réponse. 

T f o. B^n lladad envoya vers lui, disant : ^insi me fiassent 
les dieux et qu'ainsi ils ajoutent, si la poussière de 
Scbotnrone suffit pour les pieds de tout la peuple qvi 
me suit. 

II. Le roi dlsrael répondit et dit : D^tçs^ celui qui 
fie ceint (de ses armes) ne doit pas se vapter çomime ce- 
lui qui s'en dégage. 

. 12. Il arriva que lorsqu'il entendit; ce discours [il bu- 
tait alors dîms les tentes , avec les rois} ^ il <i»t II s<^ ser* 
viteurs : Uangez-vous. Et ils se rangèrent contre la ville. 

i3. Mais voici, un prophète s'approcha d'A'^hab, roi 
disrael, et dit : Ainsi a dit l'Éteniel : As-tu vu èelte grande 
multitude? je la livrerai eiitre tes main5 aujourd'hui, 
et tu sauras que inoi , (JQ suis) l'Éternel. 

14. A'hab dit : Par qui? L'autre dit : Aînâi a dit l'É- 
temel, parles jeunes gens des chefs dea provinces. Le 



t2. *ib^ i^ef^ei , stippt êèpant la 'eillè U» nttatldn^ dt guerre; 
dans la vivacité du commandemeot ce mot devait sufl^e. Les Septaatt 
ont : Oixo^fA^eratt ydfMnct ^ Jé^Us hfoâoéj dm k tr^gi^ll^f 

i4- manon nv nwa Par les jeunes gens d&^ ^vsfs des /w^ 
vinces* Le mot 153 signifie ordinairement y^owc liomme el quelquefois 

la. 
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roi D^ribx 'b |=«tyy^,rnp -iDxn nirqa vb» r^'^n 
Djn-^3^ o^^jn^ pçfe?* -©3i^ ^BÈ^p-toiï Ssàï 

ï^^33 ,1 rarn *ï3 ; "i^jri-bg loïkwn ^"é'iToj?, 

9. rmyh SaiK «S Je ne puis le faire; je ne puis consentir à ce 
que tu fasses faire une recherche minutieuse de ce que j'ai chez moi 
pour t*en empâter. 

10. pau?> — pQV — pÙO SUj^re. D^SyC?^ — hyv ta plante clu 
pied; et a aussi le seos de fti paume de la main; voy. Isaïe , ch. 4o , 
V. 12 ; de hpV ▼ient bgVD un stnikr; Nomb, , ch. aè, v. 24 > ^^^^^ 
jactance du roi sjrien a pour objet de dire que la ville sera trop petite 
pour contenir tous ses guerriers ; selon d'autres , le sens est, qu'il n'y a 
pas dans la ville assez de poussière pour en fouroir à chacun une poignée.. 

n- rUlÛDD IIHI hHnn' Hk Litlop. que celai qui ie ceint de Cépée 
ne se vante pas cortimfi celui qui la délie ^ ne chante pas la victotre 
avant )c triomphe. C'était sans doute un proverbe usité alors* 



Digitized by 



Google 



as ROIS. L -. XIX , XX. ^ 

et dît : Permets que j'embrasse mon père et ma mére^ 
et puis je te suivrai. L'autre lui dit: Va et reviens, car 
(pense) à ce que je t'ai fait. 

aï. Il s'en retourna d'auprès de lui, et prit une paire 
de boeufs qu'il sacrifia; et avec l'attelage des bœufs, il 
en fit bouillir la chair qu'il donna au peuple ,^et ils man- 
gèrent. Il se leva et suivit Éliahou, et le servit. 

Ch. XX. I. Ben Hadad, roi d'Ararae, assembla toute 
soti armée ; trente-deux rois étaient avec lui , ainsi que 
des chevaux et des chariots. Il monta, assiégea Scbora- 
rone, et lui fit la guerre. 

. a. Et il envoya des messagers vers A'hab, roi d'Israei, 
daps la ville , 

3. Et lui dit : Ainsi a dit Ben Hadad : Ton argent et 
ton or est à moi; tes femmes et tes plus beaux enfans 
sont à moi. 

. 4v Le roi d'Israël répondit et dit : Mon seigneur le 
roi j comme tu dis , je suis à toi , avec tout ce que faî. 

5. I)es messagers retournèrent et dirent : Ainsi a dit 
Ben Hadad, savoir : Puisque j'ai envoyé auprès de toi, 
pour dire : Tu me donneras ton argent, ton or, tes femmes 
et tes enfans, 

6. ( Sache ) que lorsque j'enverrai demain à cette 
heure mes serviteurs chez toi , ils fouilleront ta maison 
et les maisons de tes serviteurs, se saisiront de tout ce 
qui est agréable à tes yeux, et l'emporteront. 

7. Le roi d'Israël appela tous les anciens du pays, et 

5. >3 Ce mot réanit celle partie du verset au verset suivant guî 
commence aussi par >3 void pourquoi j'ai envoyé ; etc. c'est que de- 
main j'enverrai , etc. 

T. viir. 12 
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■^s 3^ itb'ib ^o^<n Tinx ns^wi ^^naNSisin 
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jiarni ?|^3 lèx:? q^^N w^^^J nb^b m-^fs 
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Vis nxi :^n^3-nNt itî^sm q'^Vx b?rn<'^n^?^î^^ 
7 : inpbi DTD •iD^È^'» rt^S^î? îono-bs 'pprn irck 

21. oSw Pour ÛîlbSltfa iV^^ cuire pottr eux. 

Ch. XX. I. Tîfl p ^«1 Hadad. C'était peut-être un nom 
commun aux rois syriens. II est question d'un Ben Hadâd, engagé par 
Assa, roi de Juda , à faire la guerre à Baescha, roi d'Israël; \oy. ci- 
dessus , ch. i5 , V, i8 , ao. ^So Pour OoSd , mot qu'on rend ordi- 
nairement par ràis ; des cbefs dfe petites péùpilàdes prenaient le titre 
pompeux de melech ^ rtiot qui revient k celui de chef. 

4. ♦ÎK ^H /« suis à toi. A'hab croyait probablement que Ben Ha- 
dad se contenterait d'une simple suzeraineté, quedàhilk èîrconstànce 
il ne croyait pouvoir lui disputer. 
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visage de son manteau , sortit, et se plaça à l'entrée d^ 
la caverne; une voix (vint) à lui en disant : Que £iis-tu 
là.ËIiahou? 

14. Il dit : J'ai déployé un grand zèle pour l'ÉleTuel 
Dieu Tsebaoth, car les enfans d'Israël ont abandonné ton 
alliance 9 ils ont démoli tes autels , et fait mourir par le 
glaive tes prophètes; je suis resté moi seul, et ils cher- 
chent ma vie pour l'ôter. 

i5. L'Éternel lui dit : Retourne par ton chemin , vers 
le désert de Dameschek (Damas) ; quand tu seras arrivé ^ 
tu oindras 'Hazael pour roi sur Arame (la Syrie). 

16. Et tu oindras pour roi sur Israël, lehou, fils de 
Niroschi; et tu oindras Élischa (Elisée), fils de Schaphaie, 
d'Abel Me'hôla, pour (être) prophète à ta place. 

17. Il arrivera que celui qui échappera au glaive de 
^Hazael, lehou le fera mourir ; et celui qui échappera au 
glaive de lehou , Élischa le fera mourir. 

18. Je réserverai dlsrael sept mille hommes, tous ceux 
dont les genoux ne se sont pas ployés devant Baal, et 
dont la bouche ne l'a point baisé. 

19. Il partit de là, et trouva Élischa, fils de Schaphate, 
qui labourait, ayant douze paires (de bœufs) devant soi, 
et il était avec la douzième. Éliahou passa vers lui et jeta 
son manteau sur lui. 

20. Celui-là quitta les bœu£s et courut après ÉUahou, 

mot ayant nO P^nse à ce que j'ai fait. C'e^t le sens adopté par AJbar— 
banel. Ce que dit la Yulgate sur ces mots ne se trouve nullement 
dans l'hébreu : quod enim meum erat yjeci tibi, car pour moi f ai fait 
ce que f avais à faire. 
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la tempête, c'est le feu; tout cela présente un tableau plus grande 
plus majestueux. 

i4- H3P ^^ verset est la répétition exacte du verset lo. 

19. OnDV TOy Ù^2V Douze couples de bœufs. Il paraît qu'ÉIi- 
~sclia (Elisée) était un homme riche , puisqu'il labourait avec tant de 

charrues ; nouvelle preuve que l'agriculture était en honneur chez 
les Hébreux. vSk VITIfcC l^V^') Il jeta son manteau vers (sur) lui. 
C'était sans doute un signe connu de l'acceptation faite d'un inférieur 
par un supérieur. I^e serait-ce pas de là qu'aurait pris son origine 
X Texpression jeter son dévolu 7 

20. >n^p no Qu^ai-jefait? Il faut nécessairement suppléer un 
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6. Il regarda, et voici à son chevet un gâteau (cuit sur) 
les charbons et une cruche d'eau. Il mangea, but, et 
se recoucha. 

7. L'ange de l'Éternel revînt une seconde fo\&, le 
toucha et lui dit : Lève-toi , mange, car le chemin est 
trop long pour toi. 

S. Il se leva, mangea, but et marcha sur la force de 
ce repas quarante jours et quarante nuits, jusqu'à 'Horeb, 
montagne de Dieu. 

9. Là il entra dans une caverne et y passa la nuit; et 
voilà que la parole de TÉternel lui fut (adressée) ; il lui 
dit : Que fais-tu ici, Éliahou ? 

10. Il dit : J'ai déployé un grand zèle pour rÉternel 
Dieu Tsebaoth, car les enfans d'Israël ont abandonné 
ton alliance , ils ont démoli tes autels et fait mourir par 
le glaive tes prophètes; je suis resté moi seul , et ils cher- 
chent ma vie pour l'ôter. 

11. Il dit : Sors, et tiens-toi sur la montagne devant 
rÉternel. Et voici l'Éternel passait, et un vent, grand, 
impétueux, détachant des montagnes et brisant des 
rochers, était devant l'Éternel; mais l'Éternel n'étaitpoint 
dans le vent ; après le vent, un tremblement (de terre)) 
l'Éternel n'était pas dans le tremblement (de terre); 

1 a. Après le tremblement (de terre, il y avait) du feu, 
l'Éternel n^était pas dans le feu ; et après 1& feu ^ un son 
sourd et tenu. 

i3. Quand Éliahou l'eut entendu, il s'enveloppa le 



un événement analogue, Exode, eh. 33. Mais là l'image que récii- 
-vain présente de la divinité en un lieu déterminé est plus simple; ici 
c'est le vent qui déracine des montagnes , qui brise dès rochers ; c'est 
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6. D'i3]n'~~^Sn Pierre carrée sur l'âh^; on chauffait cette pierre 
pour y euire du pain , dé» ^teaux; larld traduit 0?dSn par char^ 
bons* : . î? . ; 

8. lin ^Horeb / on ne comptait guère que cinquante lieues de 
Bëer-Scheba à la montagne d<e^ ']^^|r^J^.; jl Tan^ d^^i^^ m'$M^j pour 
avoir employé quarante jours à ce y<^jage > .ait ^i^é|à de^eip d^ns des 
chemiiis détournés , pour ne pas êtr^ ^éjçquycjrtj.. 

Iû« iUp Être. jedQux ^ JXHiià\xtxrd^^^ jak>Qsîe, du xèle; loj. 
Nomb.y ch. 25 9 y. XI. 

la. hpl îlDffI Sp ^«e 'VOM? silencieuse, étouffée, tenue. Voy, 



Digitized by 



Google 



85 ROIS. I. — xvm, Xix. 

mer. (Éliahou) dit : Monte , et dis à A'hab : Attelle (ton 
char) et descends , pour que la pluie ne te surprenne. 

45. Pendant ces allées et ces venues Jes cieux s obscur- 
cirent de nuages, (il y eut) du vent et une grande pluie. 
A'hab monta (sur son char), et se rendit à lizréel. 

46. La main de FÉternel fut sur Éliahou; il se serra 
les reins, et courut devant A^hab jusqu'à l'entrée de liz- 
réel. 

Ch. XIX. 1. A'hab rapporta à Izebel tout ce qu'Élîa- 
hou avait fait, et comment il avait fait mourir par le 
glaive tous les prophètes. 

a. Izebel envoya un messager à Éliahou pour (lui) 
dire : Queles|dieux fassent ainsi et qu'ils continuent, si 
demain à cette heure je ne fais de ta vie comme (tu as 
Élit) de la vie de chacun d'eux. 

3. Voyant cela, il se leva, et s'en alla pour (sauver) sa 
vie; il vint à Béer-Schéba.qui (appartenait) à lehouda, 
et laissa là son serviteur. 

4* Quant à lui, il s'en alla au désert, lé chemin d'un 
jour; et y étant venu, il s'assit sous un genêt, et se sou- 
haitant la mort, il dit : Assez (vécu) maintenant. Éternel; 
prends ma vie , car je ne suis pas meilleur que mes 
pères. ^ _ . ^ •.;:•: ■ 

5. Il se coucha et s^endormil sous un genêt, et voici 
qu'un ange le toucha et lui dit : Lève- toi, et mange. 



4* OiTI ^f^ g^^^^f <^'cst le spartlùmjunceum Linn, jinM I^ nombre 
miy au féminia ; le Kerî a le masculin "triK comme au verset 5 suÎFant ; 
Kim'hî dit que ce mot est de deux genres , mais que le masculin est 

plus usité ; voy. Ps. 120, y^ 4, o»Dm >Via— jtïdS 'ntfôb xiKSwtfn 

il demanda sa vie pour mourir ; il souhaita la mort. 

5. HT N'est pas un adjectif démonstratif celui , mais un adrerbe , 
voici que j voy. Isaie , cb. ai , v. g. 
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nnN nnh nnn az^n k5^ Di"f xn^ ^aii?? 'IÏ'jT' 
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1^ -l0^^n 13 VJi '^x'"?!: nt-nam im urh nnn 
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45. fTD IPI HD ly lÀiiév, jusqu'alors et jusque alors ^ ou jusqu'ici 
et jusque-là ; le sens est : dans peu (Tinstans* ITtpJin I^e Tlp notr , 
d*une couleur sombre ; les cieux se couvrirent, 

46. T1 i^« mam, rinspiràtiou prophétique (Chaldéen). 03Ufn ï^^ 
DJÏ^ ceindre , serrer» ;; »; ^ lu ' - ' : ' ï * 

Ch, XIX. 1. Kl'1 /^ 'UiV; S^jf^tante xai lfo€^'0îi, z/ craignit^ comme 
^*U y avait i^-^t-^ nous avons suivi Je Chaldéen KTm "vofant cela , il se 

leva, etc. WSÙ Sk ^S>1 Liltér. et alla à sa vie j c'est-à-dire et 
chercha son salut, y3'*£f *1K3 Béer-Scheèa était d^abord dans le 
partage de Simcon , voj. Josué , ch. 19, v. 1 , 2 ; mais ensuite 
dans la dépendance du royaume de Juda; voy. II Chron. , ch. 19» v. 4- 
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remplit même d}ew le conduit. 

36. £t lorsqu'on présenta TofTpande^ Éti^hou Je pro- 
phète s'approcha; et dit : Éternel, Dieu d'Abraham, de 
lit^^hak et d'Israël , qu'il soit manifeste aujourd'hui que 
tu es Dieu en Israël et moi ton serviteur, et que j'ai £aiit 
toutes les choses , selon ta parole. 

37. Exauce-moi, Élernel, exauce-moi, et que ce peu- 
ple sache que tues l'Éternel Dieu, et que c'est toi qui ra- 
mèneras leur cœur. 

38. Le feu de l'Éternel tomba et consuma Vholo- 
çauste, le bois, les pierres et la terre ; et il huma même 
l'eau qui était dans le conduit. 

39. Le peuple ayant vu cela, tomba sur son visag'e, 
et dit : L'Éternel est Dieu , l'Éternel est Dieu. 

40. Éliahou leur dit : Saisissez les prophètes de Baal, 
que nul d'entre eux n'échappe. Et ils les saisirent. Éfiahou 
les fit descendre au torrent de Kischoneet les égorgea là. 

4i. Éliahou dit à A'hab ; Monte, mange et bois, car 
il y a un son bruyant de la pluie. 

42. A'hab monta pour manger et pour boire, et Elia- 
hou monta au sommet du Carmel, et se penchant à 
terre, il mit son visage entre ses genoux. 

43. Et il dit à son serviteur : Monte donc , et regarde 
du côté de la mer. Il monta, regarda et dit : Il n'y a rien. 
L'autre dit : Retournes-y sept fois. 

44* A la septième (fois) ildit: Yoilà qu'une petite nuée 
comme la paume de la main d'un homme monte de la 

Rabbi Saadia : Tu tourneras vers toi leur cœur qui s'était tourna en 
arrière. *lSyft Liltér. la poudre , le soL 

42. irt^^l II se pencha j ^^"^^ a, selon le Biour , du rapport avec 
ni3 s* établir comme étranger. 

44* HDK attelle ton char. Oï?3n HUiyp^ kSi Littér, afin que la 
pluie ne t'arrête pas. 
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36. nniDîl IVïVyi Çu^m/ v offrande montait ^ selon la plupart 
des commentateurs, il s'agit du, temps des vêpres, du sacrifice du 
soir ; on se ^gure toujours le culte établi coinme il t'est développé 
depuis ; d'ailleurs le mot W^'^U dans 1^ Bible ^ toujours le sens d'of- 
frande, et il est en effet question de celle qu'Élie avai^ préparée;, 
comme au verset ag il s'agit de celle des prophètes de BaaU 

37. n^innKOlHnKMOn r\X\VC\ Littér. et toi tu as fait tourner 
Imr cœur en arrière. Le sens te plus satisfaisant est celui que donne I^ 
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à haute voix ; puisqu'il est un dieu, (peut-être) il a une 
^léditation, s'est retiré , est en voyage; peut-être qu'il 
dort, et il s'éveillera. . 

218. Us crièrent à haute voix et se firent des incîsionis 
fivec des couteaux et des lancettes, selon leur coutume, 
jujsqu'à fs^ire coqler le sang sur eux. 

29. Et quand midi fut passée et qu'ils eurent fait les 
prophètes jusqu'à ce que l'offrande fût présentée, sans 
qu'il y eût ni voix ^ ni réponse, ni attention ; 

30. Éliahou dit à tout le peuple : Approchez-vous de 
moi ; et tout le peuple s'approcha de kii. Il répara l'au- 
tel de rÉternel , qui était démoli. 

3i^ Éliahou prit douze pierres, selon lé nombre des 
tribus des enfans de Jacob [à qui est venue la parole 
de l'Éternel , lui disajpt : Israël sera ton nom]. 

3a. Il bâtit de ces pierres un autel au nom de l'Éter- 
nel^ et fit un conduit de la capacité de deux saah de se- 
mence autour de^ l'autel, 

3?. Il rangea le bois, coupa le taureau en pièces^ et 
(le) mit sur le bois. 

34. Il dit : Remplisisez quatre seaux d'eau , et qu'on leç 
verse sur l'holocauste et sur le bois, et il dit : Faites cela 
une second^ fois ; et ils le firent une seconde fois ; il dit : 
Faites cela une troi^èmç fpis;.et i|s le firent upe troisième 
fois. 

35. Leçf e^ux coulaient à l'entour de ra»tel:,;te^:;t)n 

' ,...-■• .■ . • ii . :;- h'';7':)'n: •n-'. ri -ù 

3o. jbCônn // guént, rétablit: onVin Qa« Wy éï4 ifemofi; ou 
peut-être qui 4taît tombé en ruines. ::';?.*."': 

^ 32. nSjlfn De nhy monter; lar'bi ilX fossé ; c'était uj^^^^^ 
d'eau dont Tusage se voit par |e verset 35 suivanj: • voj. J^j^^tlu a8, 

Y. 25. . ' "'• • ' '''- ■ - ''^ ■"•' 
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ne paraissent pas savoir que crier et se démener pendant la prière est 
à la fois inconvenant et irréligieux, n'ïf Méditation, de niW » ^^J- 
Genèse, ch. 24, v. 63 ; selon d'autres, le sens est affaire, comme 
im* peut-être a-t-il quelque affaire, quelque occupation. ^^ De 
yW exprime l'action de se retirer. Selon le Rabbi Lévy Ben-Gerson, n>tt? 
eta>tt; dériventlepremierde nï?3 =rtD3 , mot qui exprime abattement ^ 
abandon des forces, et l'autre de 3ï?3=A03 qui a le même sens, 
que aitt?. 

29. IKSin^T Usèrent les prophètes; le Chaldéen dit IK^Wiltt^NI Us di- 
rent des folies j voy. I Sam. , cL. 18, v. lo. 2'^p Attention; consé- 
quence de ce qui précède immédiatement j c'çst pourquoi ils nv'obtç-^. 
naient pas de réponse. a^u^ilt ^M»-^ 
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qu'à quand clocherez-voqs des deux côtés? Si léhovab 
est Dieu, suiye2;-le; si c^est Baal, suive^lç* Mais le peuple 
ne lui i^épondit rien. 

a a . Alors Éliahou dit : Je suis demeuré seul propbètçde 
l'Ëternel, et des prophètes de Baal il y a quatre cent 
cinquante hommes. 

o3. Qu'on nous donne deux taureaux; qu'ils c^oisi^- 
seut uir taureau pour eux, qu'ils le coupent en pièces, 
omettent sur du bois, mais qu'ils n'y mettent pas de 
feu ;4»oi je préparerai l's^utre taureau , je le mettrai sur 
du bQi§, etjç p'y m^ftttyai point de feu. 

a4. Puis invoquez le nom de votre Dieu, et moi fîn- 
vpqoeraîle iiom die l'Éternel; et le I)ieu qui aura exaucé 
par c^Uf feuj celnirlà (un reconnu) Dieu, Tout le peuple 
içipoj^i t et dit : ]La propçsi tioii est ijo^ne. 

WK Éliahou ditaux pro4)hète5d^ Choisissez po^r 

tous l'un dy^s taùrèatix , et préparez-le les premiers , car 
vpus êtes leâ plus nombreux; invoquez le nom de votre 
Diea^ Dwisn^çaetî^z^poi^ ; .. 

26. Ils prirent le taureau qu'on leur donna, et Tap- 
prêtèrent; et ils invoquèrent le nom de Baal, depuis le 
matiuijusqu'à midi, en <fisant : Q Baal ! exaube-nous. 
Mais iin'y avait ni voix ni r^onçe/ èï ^It* iûîôàhaïent suc 
Tauiel qu'on aVait faft. 

^! ?f7;^V^ "^^^î» ^^^^^^ se moqu^ d'eu3^ et ciUt ; Cnez; 

récrÎTàiu. Selon d'autre^,!! »%git de daDScs dont les idolâtres ac^m- 
pagnaient plusieurs de leurs cérémonies reUgienses. 

a?- OnmnMMi, de nnV iW//«r; la forine duélle în&qttc pfeil- 
élre l'idée de réclat renforcé. Vmn De Vhift tromper , se moquer; 
Yoy. Genèse, th. 3i, v. 7. Slta Slp3 1N"ïp Criez à hauteçoix; 
cette ironie a été appliquée depuis par notre éloquent ami , M. Gerson 
hiyj I dans un de se^s sermons où il s'élève avec force contre ceux qui 
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vah et Baal? Il y en a qui rendent 0^â*]?0 par pensées ou opinions ^ 
le sens est le même. 

^2. Spart 'K^aai ^' l^s prophètes dé Èààl; céu^c du bota^e dbfit 
il est question verset ig| ne paraissent pas être reiius (Kim'fai). 

^4» VH2 ^^ feu jone un grand rôle dans la Bible ; lors de la mis« 
sion de Moïse , Dieu lui apparut dans un buisson ardçnt.; vof . Exode, 
cb. i3; lors du sacrifice d'initiation fait par Aaron, le feu du ciel vint 
consacrer son dfPrande ; voj. Lévitique , ch. 9 , v. 9.^ et pdssim. 
L'importance du feu dans le culte se retrouve aussi chez d'autres peu^ 
pies de l'antiquité. 

aS. OOin OriN '3 Lit ter. car vous êtes les nombreux, 

26. iriDÛ^I 11^ boitèrent , se tourmentèrent, expression ironique de 
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6i ROIS. I. — XVIII. 

toi , Tcsprit de rÉternel te transportera là où je ne sais 
pas, et je viendrai vers A'hab pour faire l'annonce; ne 
te trouvant point, il me fera mourir; or ton serviteur 
craint l'Éternel depuis sa jeunesse. 

1 3. N'a-t-on pas rapporté à mon seigneur ce que j'ai fait, 
quand Izebel faisait mourir les prophètes de rÉternel? 
Tai caché des prophètes de TÉternel , cent hommes, par 
cinquante hommes dans une caverne; je les ai nourris 
de pain et d'eau. 

i4- Et maintenant tu me dis : Va, dis à ton maître: 
Voici Éliahou : il me fera mourir. 

i5. Eliahou dit : Il vit l'Éternel Tsebaotb, que j'ai 
servi, qu'aujourd'hui je me montrerai à lui. 

lô.Obadiahou s'en alla à la rencontre d'A^hab, et lui 
(en) fît l'annonce ; A'hab alla à la rencontre d'ÉIiahou. 

17. Et quand A'hab vit Éliahou, A^hab lui dit : Est«ce 
toi qui afQige Israël ? 

18. Il dit : Je n'ai pas affligé Israël^ mais c'est toi et la 
maison de ton père, puisque vous avez abandonné les 
commandemens de rÉternel, et que tu as marché après 
les Baalime. 

19. Et maintenant envoie et fais assembler vers moi 
tout Israël sur la montagne de Carmel, avec les quatre 
cent cinquante prophètes de Baal, et les quatre cents 
prophètes des bocages^ qui mangent à la table d'Izebel. 

ao. A^hab envoya vers tous les enfans d'Israël , et as- 
sembla les prophètes sur la montagne de Carmeh 
ai . Éliahou s'approcha de tout le peuple, et dit : Jus- 

ai. O^âyort ^iwhy O^nDUOnte Lîltër. pourquoi boùez-vousf 
clochez-vous, sur les deux côtés ? pourquoi téshe^-vous entre leho- 

1 1. 
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parenthèse pour faire connaître Obadiah. ^y(f^ liebel, Izahel; voy. 
ci-dessus, ch, .i6,.v. 3i ; Ce mot, dit Géscnius, a peut-être le 
sens de «Xo^o;, vierge y qui rC a pas encore enfanté y comme Agnès. 

12. >l3;3d Litlér. dès ma jeunesse. 

i5. VaûS ^tUny Voy. ci-dessus, cb. 17 , v. 1. 

17. 13y Qui trouble y qui porte malheur. 

19. 7D13n ^« Carmel; il y avait une ville de ce nom , voy. Jo- 
sué, ch. i5, V. 55, dans le partage dp Juda ; maisla montagne 
était dans le partage d'Aschère; yay. Josué, ch. 19, v. a6, et 
I Sam , ch. a5, v. 2. 
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8o ROIS. 1. — XVIII. 

Gh. XVIII. I. Au bout d'un temps considérable la 
parole de TÉternel fut (adressée) à Éliahou^ dans \a 
troisième année, en disant: Va, montre-toi à A'hab^ 
et je donnerai de la pluie sur la terre. 

2. Éliahou alla pour se montrera A'hàb, et la£amîne 
était grande à Schomrone (Samarie). 

3. A'hab appela Obadiahou (Abdias), qui était préposé 
à la maison; et Obadiahou craignait fort rÉterneL 

4. Et quand Izebel exterminait les prophètes de TÉ- 
temel, Obadiahou prit cent prophètes, et les cacha fpar) 
cinquante dans une cave, et les nourrit de pain et d'eau. 

5. A'hab dit à Obadiahou : Va par le pays vers toutes les 
sources dWu et vers tous les torrens : peut-être que nous 
trouverons de Therbe pour conserver la vie aux chevaux 
et aux mulets, et que nous ne soyons pas privés de bétes. 

6. Ils se partagèrent le pays pour le parcourir : A'hab 
allait séparément par un chemin, et Obadiahou allait 
séparément par un autre chemin. 

7« Et comme Obadiahou était en chemin, voilà qu'Élia- 
hou (vint)à sa rencontre; il le reconnut, et se prosternant 
sur son visage, il dit : Est-ce toi, 'maître, Éliahou? 

8. Il lui dit : C'est moi : Va et dis à ton maître : Voici 
Éliahou. 

9. Il dit : Quel est mon péché, que tu livres ton ser- 
viteur entre les mains d'Aliab pour me faire mourir? 

10. Il est vivant l'Éternel ton Dieu , qu'il n'y a ni na- 
tion ni royaume où mon maître n'ait envoyé pour te 
chercher, et l'on a dit : (Il n'y est) point; il a fait jurer 
le royaume et la nation qu'on ne t'a pas trouvé. 

1 1. Et maintenant tu dis : Va, dis à ton maître : Voici 
Éliahou. ' : 

12. Il arrivera que quand je serai parti d'auprès de 

T. VIII. , , 
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Ch. XVIII. I. nwhvTt nW3 /^û'««^ ^ troisième année de la 
dbetle. 
4* nl^l ^e verset, jusqu'au verset 6 inclusivemeat , forme une 

° nor]2 \0 Ea deux mots. Le Kerî est nOitanO • 
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^ ROÎS. I. — XVII. 

d'huile ne se vidait pas, selon la parole de TÉternel qu'il 
avait prononcée par Ëliahou. 

17. Il arriva après ces choses que le fils de la femme, 
maîtresse de la maison , devint malade, et sa maladie fut 
si forte qu'il ne resta plus en lui de respiration. 

i8. Elle dit à Ëliahou : Quy a-t-il entre moi et toi, 
homme de Dieu ? tu es venu chez moi pour rappeler 
mon iniquité et pour faire mourir mon fils. 

19. Il lui dit : Donne-moi ton fils, et il le prit du sein 
(de cette femme), et le monta àl'étage supérieur où il de- 
meurait, et le coucha sur son lit. 

ao. Il invoqua l'Éternel et dît : Éternel, mon Dieu l as- 
tu donc aussi maltraité cette veuve, auprès de laquelle 
j'ai trouvé une retraite, en faisant mourir son fils? 

ai. Il s'étendit sur l'enfant trois fois, et invoquant 
rÉternel, il dit : Éternel, moqi Dieu^ que la vie de cet 
enfant revienne en lui. 

22. L'Éternel exauça la voix d'Eliahou, l'âme de Ten- 
£int retourna en lui, et il revint à la vie. ^ 

aS. Ëliahou prit l'enfapt, et le remit à sa mère. £/ia« 
hou dit : Regarde, ton fils vit. 

a4- La femme dit à Ëliahou : A cela je reconnais main- 
tenant que tu es un homme de Dieu , et que la paro/e de 
l'Éternel en ta bouche est la vérité. 



20. ■niiJlD De 11^ recueillir , où je me suîb recaeilli , retiré. 

21. TÎDnn De TTB mesurer; il s'étendit sur lui pour lui commu- 
niquer la chaleur ; ce qui fait croire qu'il ne regardait pas l'enfant 
comme mort. Voj. y. 17. I^lp hy sur son intérieur; pour 131p Sk 
à ou en son intérieur; revienne en lui. 

22. I3ip 7y 2V}^^ Littér, l'âme de l'enfant retourna sifr son inr 
tériewr. 
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féminin ; mais d^aprèg le Kerl , c'est le féminin qui précède ; d'après 
U règle, dit Kim^hi, le pronom doit s'accorder avec son antécédent 
immédiat, comme prtKI DHO I^IÏÏ) Nomb. , cb. la ; v. i. 

♦3T1D1 njhùn inoH aram Estber , cb. 9, v. 2g. 

16. IDrt Se rapporte à "^UV huile; tandis qu'au verset 1 4 où il y a 
lOnn l'écrivain a en vue finây» 

17* nOWj Respiration; d'après cela il n'j aurait eu de la mort 
que l'apparence ; mais Kim'hi dit que ce n'est qu'une manière de 
parler , et qu'il était bien mort. 

18. >3iy jlN 1*3Tnh Pour rappeler mon péché; lar'bi dît que le 
8#ns est s Pot ta piité la mienne est comptée pour rien. 
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78 ROIS. I. — XVII. 

aux Tsidonime (Sidoniens), et demeure là; j'ai Gommandé 
là à une veuve de te nourrir. 

10. Il se leva et alla à ^Tsarphath; et arrivé à la porte 
de la ville, voici qu'il y avait là une veuve qui amassait 
du bois, il rappela, et dit: Cherche-moi, je te prie^un 
peu d'eau dans un vase , et que je boive. 

1 1. Elle alla (en) chercher, il la rappiela, et lui dit : 
Prends en ta main, je te prie, un morceau de pain pour 
moi. 

la. Elle dit : L'Éternel ton Dieu est vivant, que je 
n'ai rien de cuit; (j'ai) seulement une poignée de farine 
dans une cruche et un peu d'huile dans une cruche , et 
voici que j'amasse deux ( morceaux de ) bois, puis je 
rentre, et je l'apprête pour moi et pour mon fils; nous 
mangerons, et (puis) nous mourrons. 

1 3. Eliahou lui dit : Ne crains pas , rentre , fais comme 
tu dis; seulement fais-m'en d'abord un petit gâteau et 
apporte-le-moi , et tu en feras pour toi et pour ton fils 
après. 

i4- Car ainsi a dit l'Eternel, Dieu dlsrael : Le seau 
de farine ne diminuera pas, et la cruche d'huile ne se vi- 
dera pas, jusqu'au jour que l'Éternel donnera delà pluie 
sur la terre. 

i5. Elle s'en alla, et fit selon la parole d'Eliahou; elle 
mangea, elle, lui et sa maison, pendant un temps. 

i6. Le seau de farine ne diminuait pas et la cruche 

'4« n'^Dn pour nSsn — liVï po^r r\n infinitif de jn: donner. 

Kîm'hi dit que ces incorrections sont un effet de l'exil (niV^i) j àe là 
le Keri et le Kethib par les Massorètes. 

i5. Kim fctinSDKni D'après le iSTeMi^, le masculin précède ici le 
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p^7t OU Sarfend. Le mot Tsarphalh dont la signification peut être 
cabane de fondeur ^ de ^li purifier , et qui se trouve aussi Obad., 
V. 20 , est le nom sous lequel on désigne en hébreu la France, Ro- 
senmiiller ( Arcbéolog. Bib. , 2* part. , t. 2 , p. 28 ) dit : Au temps 
de saint Jérôme et encore long-temps après , on montra à Sarepta , 
que les Hébreux nomment Tsarphalh^ une petite tour qu'on dit avoir 

été la demeure du prophète Dans les histoires des croisades, cet 

endroit est désigné sous le nom à'j4tsoreb , pris en 1111 par Tan- 
erède , après un siège de trois mois* 

la. aiPD comme r\^y gâteau; Ps, 35, v. 16, il y a il^D ^IipS 
Des bouffons de gâteau , c'est-à-dire des parasites ; ici ce mot paraît 
signifier en général quelque aliment panaire , rien de cuit. JindSCH 
Cruche; voy. I Sam. , ch. 26 ^ y. 11. 
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d. La parote de rÉternel lui fat (adressée) disant : 

3. Va-t'en d'ici , dirige-toi vers l'orient et cache-toi 
près du torrent de Kerith^ qui est vis-à-vis du lardène. 

4. Tu boiras (de l'eau) du torrent, et j'ai ordonné aux 
corbeaux de t'y nourrir. 

5. II partit et agit selon la parole de l'Éternel; il s'en 
alla et demeura près du torrent deKer^^iqui est i^is-àr 
vis du lardène. 

6. Les corbeaux lui apportaient du pain et de fa mnde 
le matin, et du pain et de la viande le soir^et il buvait (de 
Teau) du torrent. 

7. U arriva qu'au bout de quelque temps le torrent 
tarit , car il n'y avait pas de pluie sur la terre. 

8. La parole de l'Éternel lui fut (adressée) , disant : 

9. Lève-toi et va-t'en à Tsarphath, qui (appartient) 

îcî ponr h première fois sans indication de prophétie. Elie joue un 
grand rôle dans plusieurs cérémonies du culte hébraïque ; il est géné- 
ralement appelé Éliek prophète (KOJrt) — VJûV^JTtPP WK Littéç. 
dei^ant qui je me suis tenu; le Ghaldéen dit : ^IIDlp MVQVDl que 
fai serçi. 

3. ;in3 in t^e torrent de Kerith; il n'est question de ce tor- 
i^nt qu'en cet endroit. Le Rabbi Lévy Ben-Gerson dit que Dieu lui 
donne le conseil de se tenir caché devant A'hab , dont il devait avoir 
excité la colère ; car Dieu agit dans des voies convenables , et ne 
change pas Tordre naturel sans nécessité. ];3Dn 1333 121 V1H^ Itbl 

4» OUiy Corbeaux, Gomme ces commissionnaires ont paru singu- 
liers^ on a cru pouvoir prendre ce mot comme désignapt des habitans 
d'un endroit appelé Oreb ; voy. Juges, ch. 7, v. 25, et Ps. 83, 
y. 12 ; toujours des conjectures hasardées ! Avec Mnurer nous dirons : 
Unifier sa historia, cap. 17-19 , fabnlarum plena est, 

9. nnûiy -^ Tsarphath, Sarepta^ ville phénicienne, entre Tyr 
et Sidon ; on croit que c'est la même qu'on nomme aujourd'hui Scar-^ 
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toutes aussi gratuites que la précédente , nous donnons un autre pas- 
sage talmudique curieux , également cité par Abarbanel ; « Nos sages 
ont dit : Quand \e^ fils de 'Hiel de Peth-El étant morts (ch. précé- 
dent , V. 34) A'Lab et Elie allèrent le consoler ; Elie dit au père en 
deuil , que ses enfans étaient morts parce qu'il avait rebâti Jé^ficho. 
Alors A'bab répliqua : Qui est plus grand , Moïse ou Josué ? Elie ré- 
pondit : C'est Moïse , qui était le maître de Josué. A'bab reprit : Les 
paroles du maître ne se sont pas réalisées , est-ce que celles du disciple 
se réaliseront plutôt? Moïse a dit : Fous sentirez d^ autres dieux,.» 
alors il fermera les deux (Deutér. y cb. 1 1 , y. i6 et 17); maintenant 
tout Israël se livre au culte des dieux étrangers , et les cieux ne ^Ont 
pas fermés (il ne manque pas de pluie). Elie alors bondit (l^âp), et jura 
par l'Éteràel qu'il n'y aurait pas cette année de rosée ni de pluie 
qu'à sa parole î >31c;iTn Cbaldéen de Toschab; selon d'autres (k 
Tischbé };\'2VX\ ^^ Tischba ^yoT\* ^^* Septante ont 'H>cou ô TrpofjQTUç 

eeffpiTTîç ex @6ffpôâv Tîiç ra>aà^, Elie le prophète Theshiie de Thesbon de 
Galaad, Elie a la qualification de propbète, Malacbi, cb. 3^ v. a3« 
Selon Elias Le^ita (Tisbî, Baie, 1601), Elie aurait eu le nom de Tishi , 
comme descendant de ceux qui restèrent à Guilâd après le massacre 
dont il est question Juges, cb. 20, et qui s'appelaient Toschbe >3V7in 
habitans de Guilàd. C'est bien conjectural! Il est de fait que ce 
cbapitre a l'^û^ d'être extrait d'un autre recueil, Elie est mentionna 
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76 ROIS. 1. — XVI , XVII. 

29. A'hab, fils d'Omri, régna sur Israël dans la trente- 
huitième année d'Assa, roi de lehouda. A'bab, ûls 
d'Omri, régna sur Israël à Schomrone, vingt-deux ans. 

30. A^hab, fils d'Omri , fit ce qui était mal aux yeux 
de l'Éternel, plus que tous ses prédécesseurs. 

3 1. Il arriva [comme s'il eût été trop peu qu'il marchât 
dans les péchés de larobame, fils de Nebate, ] qu'il prit 
(pour) femme Izebel, fille d'Ëthbaal, roi des Tsido- 
nime (Sidoniens) ; puis il alla et servit Baal, et se pros- 
tema devant lui. 

3a. Il éleva un autel à Baal^ (dans) la maison de Baal 
qu'il bâtit à Schomrone. 

33. A'hab dressa un bocage; A'hab continua de faire 
plus pour irriter l'Éternel, Dieu d'Israël, que tous les rois 
d'Israël qui avaient été avant lui. 

34. Dans son temps 'Hiel , de Beth-El bâtit ïeri'ho 
(Jéricho); par (la perte d') Abirame son aîné, il en posa 
les fondemens, et par (celle) de Segoub son plus jeune 
fils, il en posa les portes, selon la parole de l'Éternel 
qu'il avait proférée par lehoschoua (Josué), fiJs de 
Ifoune. 

Ch. XVIL I. Eliahou (Elie), le Tischbite, un des ha- 
bitans de Guilâd , dit à A'hab : L'Éternel Dieu d'Israël 
est vivant, (lui) que j'ai servi, qu'il n'y aura ces années-ci 
ni rosée ni pluie, sinon à ma parole- 
sens peut être le Seigneur est mon Dieu, ou Dieu est le Seigneur. 
Od ignore l'origine , la famille et les ancêtres d'Elie. Abarbanel rap- 
porte une anecdote tirée du Talmud : « Une discussion s'était élevée 
sur la tribu d'où il descendait ; selon l'un, c'était de celle de Benjamin, 
Selon un autre, c'était celle de Gnd. Un jour, au moment oîi l'on discutait 
ce sujet , Elie vint, et dit à ceux qui discutaient : Pourquoi disputez- 
vous ? je suis un des descendans de Rachel. »> Au lieu de rapporter 
Ws autres conjectures au sujet de la personne d'Elie, conjectures 
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3i. HpSil Malgré celte poncluation qui convient au n interro- 
gatif , le sens de ce mot, selon quelques-uns, est pourtant : Ce /ut 
une chose légère pour lui de marcher , etc. ; mais nen n empêche de 
traduire comme si cela lui eût été peu de chose. 

34. mo>n33on»3K3 JP"»- ^*'>«"*<' *"" *""' '^ ""^ ^ 

dations} voy. Josué, ch. 6, v. 26. 

' Ch. XVII. .. wSk £«aAo« (Elie). Ce mot f ^^^^f^^f. 
Dieu, et de W IroU lettres du télragramme /«ftof-M, Eternel. A.ns. 
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la voie de larobame et (en suivant) le péché qu'il avait 
commis pour faire pécher Israël. 

20. Le reste des faits de Zimri, et la conjuration qu'il 
avait tramée^ est écrit au livre des faits du temps des roîs 
d'Israël 

21. Alors le peuple se partag;ea en deux parties , U 
moitié du peuple suivit Tibui, fils de Guinath^ pour le 
faire roi, et l'autre moitié, Omri. 

.3a. Le peuple qui suivait Omri fut plus fort que ce- 
hii qui suivait Tibni^ fils de Guinath ; Tibni mourut^ ^ 
Qmri régna. 

25. Dans la trente-unième année d'Assa.roidelehouda. 
Ooîri devint roi d'Israël (et régna) douze ans; il ré- 
gna à Tirtsa six ans. 

- 24« Il acheta la montagne de Schomrone de Scbem^ 
pour deux kikars (talens) d'argent , bâtit (une ville) sur 
Ta montagne, et nomma du nom de Schomrone (Samarie) 
la ville qu'il avait bâtie, du nom de Schemer, seigneur 
de la montagne. 

aS.Omri fit ce qui était mal aux ycroc de l'ÉtemeI,iJfît 
plus mal que tous ses prédécesseurs. 

26. ïl marcha dans toute la voie de tarobame, fils de 
Nébate, et (suivit) sort péché par lequel il avait fait pécher 
Israël, pour irriter, par leurs vanités , l'Éternel, Dieu 
d'Israël. 

. 27. Le reste des faits d'Omri, ce quMl a exécuté, la va- 
leur qu'il a déployée, est écrit au livre dés faits du femp$ 
des rois d'Israël. 

28. Omri se coucha auprès de ses pères et fut ense- 
veli à Schomrone, et Aihab, son fils, régna en sa place. 

hébraïque était fondée sur le monothéisme , sur l'immortalité de Dien; 
larobame a ébranlé cette <;OQBtitation qui, depuis , ne s'est plus réta- 
blie. 
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26. OJ?ai* ^1*1 Celle expressipn est fréqiiemn\ent répétée. Le 
crime de larobame était irrémissible. Il avait blessé le sacerdoce 
d'une maDtère trop sensible ; par son scbismê il avait rompu le lien 
qui unissait Israël; il d'j avait plus de point cehtral. Son idolâtrie , 
qui chez lui n'était qu'un effet de la politique , était plus criminelle 
que Tidolâtrie ordinaire ; ceci explique aussi pourquoi il fut plus châtié 
pour BYoir fait de!^ veaux ^ que ne Fà été Âaron. Toute la constitution 
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74 R0I5* l. — XVI. 

tième année d'Assa y roi de lehouda , et régna en sa 
place. 

I u Lorsqu'il commença à régner et qu'il fut assis sur 
son trône, il frappa toute la maison de Baescha ; il ne \\x\ 
laissa pas un (éti*e) urinant contre le mur, ni parent 
oi ami. 

12. Zimri extermina toute la maison de Baescha » se- 
l5ank parole de l'Éternel qu'il avait proférée contre 
Baescha par lehou le prophète. 

f3. A cause de tous les péchés de Baescha et des 
péchés d'EIa, son fils, qui avaient péché et qui 
avaient fait pécher Israël pour irriter l'Éternel , Dieu 
d^Israel, par leurs vanités. 

i4* Le reste des faits d'Ela, et tout ce qu'il a exécuté, 
est écrit au livre des faits du temps des rois d'Israël. 

'i5. Bans la vingt-septième année d'Assa, roidele- 
hotrda ,. Zitnri régna sept jours à Tîrtsa ; le peuple 
càopait à Guihthone , qui (était) aux Pelicbtiœe. 

: i6. Le peuple qui assiégeait ayant appris qu'on disait: 
ï^qiri a conspiré et a tué le roi ; tout Israël élut roi d'Is- 
raël en ce jour, daus le camp, Omri, chef de Farmée. 

1 7. Omri monta, et tout Israël avec lui, de Guiblhone, 
et ils asssiégèrent Tirtsa. 

18. Zimri ayant vu que la ville était prise, vint au 
palais de la maison royale, et incendia sur soi la maison 
royale par le feu, et mourut. 

ig. A cause des péchés qu'il avait commis, faisant ce 
qui est mal aux yeux de TÉternel, en marchant dans 
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' 18. ponK Armône, prf&iw, ou pblôl la ciladelle; selop d'autres, 
c'est le harem. 
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ù. Rrrce qtre je t'ai élevé de la pfoussière et que 
le tVi établi Jchet de mon peuple Israël , et que (néa»- 
moi|is)tu as marché dans la voie de larobame, et que 
iu as fait pécher mon peuple Israël pour qu'il mlrrifât 
par ses péchés ; 

3. Voici, je débarrasserai (tout) derrière Baescha et sa 
iMison, et)e rendrai ta maison cotdme ht maison de 
larobame , G\s de Nébate. 

4* Celui qui de Baescha mourra dans la ville, les 
(chiens (le) mangeront, et les oiseaux du ciel man- 
gQnOQt celui des siens qui mourra aux champs. 

5. Le reste des faits de Baescha, ce qu'il a exécufë 
et $a* valeur, est écrit au livré des faits du temps des 
rçis d'Israël. 

6. Saescha se coucha auprès de ses pères, et fut ense- 
feli à Tirtsa; son fils Ela régna en sa place. 

7. £^e fut aussi (accomplie) , la parole de l'Éternel^ 
par lehou, fils de ^Hanani, contre Baescha et sa maison, 
et à causé de tout le mal qu'il avait fait aux yeux 
de rÉternel en l'irritant par l'œuvre de ses mains, (de 
manrièrd) qu'il lui arriva comme à la maison de laro* 
]Mme^ et parce qu'il l'avait frappé. 

.8. Dans la vingt-sixième année d'Assa, roi de le- 
houda , Ela , fils de Baescha , commença à régner sur 
Israël à Tirtsa, (et régna) deux ans. 

9. Son serviteur Zimri , capitaine de lainoitié des cha- 
riots, conspira contre lui; il était à Tirtsa, buvant à s'eni- 
vrer dans la maison d'Ârtsa, son maître d'hôtel, à Tirtsa. 

10. Zimri vint, le frappa et le tua dans la vingt-sep- 
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Ch, XVI. 7. tDÊC HDH TOK hv^ Et parce qu*il Vwait frappé^ 
savoir son prédécesseur Nadab, puisqu'il ne valait pas mieux. La Vul- 
gate ajoute après ces mots : Hoc est ^ Jehu filiïim Hanani prophetam ; 
c^esi^^dire, Jehu^fils de Hanani^ le prophète. Ainsi Baascha , 
impatienté des remontrances du prophète, l'aurait tué. Cette addi- 
tion, que ne justifie ni le texte, ni la suite du récit, a été adoptée 
par Sacy et M. Genoude ! 
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seconde année d'Àssa, roi de lehouda, et il régna sur 
Israël deux ans. 

a6. Il fit ce qui était mal aux yeux de TÉternel , mar- 
cha dans la voie de son père et dans le péché quHl avait 
fait commettre à Israël. 

27. Baescha, filsd'A'hiah, delà maison dlssachar, 
conspira contre lui , et Baescha tua Nadab à Guibthone, 
qui (était) aux Pelichtime (Philistins); ^Nadab et tout 
Israël assiégeaient Guibthone» 

a8. Baescha le fit mourir dans la troisième année 
d'Assa , roi de lehouda , et régna en sa place. 

ag. Il arriva que lorsqu'il vint à régner, il frappa 
toute la maison de larobame ; il ne laissa pas même 
subsister une âme dans ( la famille de ) larobame qu'il 
n'exterminât, selon la parole de l'Éternel, quil avait 
proférée par son serviteur A'hiah deSchilô. 

3o. A cause des péchés de larobame , qui avait péché 
et fait pécher Israël , par^ l'irritation dont il irrita l'É- 
ternel, Dieu d'Israël. 

3i. Le reste des faits de Nadab, et tout ce qu'il a exé- 
cuté, est écrit au livre des faits du temps des rois d'IsraeL 
3a. Il y eut guerre entre Assa et Baescha^ roi d'Is- 
raël, toute leur vie. 

33. Dans la troisième année d'Assa, roi de lehouda, 
Baescha, fils d'A'hiah, commença à régner sur tout Is- 
raël, à Tirtsa, (et régna) vingt-quatre ans. 

34. Il fit ce qui était mal aux yeux de l'Éternel, marcha 
dans la voie de larobame et dans son péché qu'il avait 
lait commettre à Israël. 

Cet. XVI. i. La parole de l'Éternel fut (adressée) 
à lehou, fils de'Hiinnni, au sujet de Baescha, disant: 

T, VIII. 10 
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27. 1t?p*1 Liltér. <7^i w/i nœud ; il cot>spîra. 
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les trésors de la maison de Dieu et dans les trésors de la 
maison du roi , le donna à ses serviteurs et les envoja 
vers Ben Hadad, fils.de Tobrimone, fils de 'Hesione,roi 
d'Ârame (Syrie) , qui demeurait à Dameschek (Damas) , 
en (lui) disant : 

1 9. (Qu'il y ait) une alliance entre moi et toi , (comme 
jadis) entre mon père et ton père; toici, je t'envoie un 
présent en argent et en or; va, romps ton alliance avec 
Baascha, roi d'Israël, pour qu'il se retire d'auprès de moi. 

ao. Ben Hadad écouta (la proposition de) Assa, et en- 
voya les capitaines de son armée contre les villes d'Israël, 
et battit lione, Dane, Abel-Beth-Maaqha et tout Kinroth, 
dans tout le pays de NephtalL 

2 î. Quand Baascha l'apprit, il cessa de bâtir Rama, et 
demeura à Tiçtsa. 

^1. Le roi Assa fit requérir tout lehouda, nul excepté, 
pour qu'ils eussent à emporter les pierres de Bama et 
le bois que Baascha employait à bâtir; le roi Assa bâtit 
avec cela Gueba de Biniamine et Afitspa. 

%'i. Le reste des faits d' Assa, toute sa valeur et tout 
ce qu'il a fait et les villes qu'il a bâties, est écrit au 
livre des faits du temps des rois de lehouda; mais au 
temps de sa vieillesse il fut malade aux pieds. 

24. Assa se coucha avec ses pères, et fut enseveli 
avec ses pères , dans la viljie de David son père , et le- 
hofichaphaté , son ^& , régna après lui. 

25.Nadab,fils délarobame, vint à régner sur Israël la 

22. ♦pj J>fi{ Liltér. pas d^ innocent; il n'y eut personne qui ne 
fût requis. 

23. vSdlT r\H nSn Comme vSilD t^h^ij voy. une construction 
semblable, Genèse j ch. 47 > v* 4* Ces mots signifient il/ut souffrant 
des pieds. 
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V. 18. liéKeri porte >ic^*lp1 . Le GhaldéeD traduit comme s'il 7 avait 
1P1P1 '' '* consacra à la maison de l'Éternel. 

20. XinaD Klnroth; voj. Josné , ch. 19 , v. 35. Le nom mo- 
derne est 103^5 rsvvïîffopcT. Dans toute la Palestine, dit Seelzen, 
cité par Ranmer , il n'y a pas de contrée plus belle que celle du lac 
de Généséràth. Le Talihud vante aussi les fruits de cette contrée. 
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entre Re^habearoe et larobame. 

7. Le reste des faits d'Abîame, et tout ce qu^il a fait, 
est écrit au livre des faits du temps des rois de lehouda. 
Il y eut guerre entre Abianie et larobame. 

8. Abiame se coucha auprès de ses pères; on Tense- 
Telit dans la ville de David, et Assa son fils régna en sa 
place. 

9. Et dans la vingtième année de larobame, roi 
d'Israël , Assa vint régner sur lehouda. 

10. Il régna quarante et un ans sur lerouschalaîme. 
Le nom de sa mère fut Maacba, fille d'Abischalome. 

1 1 . Assa fit ce qui était droit aux yeux de TÉtemeJ, 
comme David son père. 

1 a. Il éloigna du pays les prostitués, et fit ôter toutes 
les idoles que ses pères avaient faites. 

i3. Il déposa de sa (dignité de) régente, Maàcha sa 
mère, qui avait fait un simulacre pour un bocage; Assa 
mit en pièces ce simulacre, et le brûla dans lé torrent de 
Kidrone. 

14. Mais les hauts lieux ne furent point ôtés; toute- 
fois le cœur d'Assa fut entier envers TÉternel pendant 
tous les jours de sa vie. ^ 

i5. Il apporta dans la maison de Dieu les consécra* 
tions de son père avec les siennes : de l'argent, de For et 
des vases. 

16. Il y eut guerre entre Assa et Baascha, roi d'Israël, 
pendant toute leur vie. 

17. Baascha, roi d'Israël , monta contre lehouda et 
bâtit Rama, afin de ne laisser entrer ni sortir personne 
des gens d'Assa, roi de lehouda. 

18. Assa prit tout l'argent et l'or qui était resté dans 
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10. n^yO 10K OIPI ^^ ^'T' ^^ <f^ ''s^^^ (ét^it) Maacha. Selon 
Rim'fai , c'est la graocCinère d'Assa et la même qui est mentionnée 
au verset 2, ^ 

i3. XlvbôD Miphletseth , idole qui inspire la frayeur, de ySô (pa- 
lalz) effrayer} le Ghaldéen dit HTIIBÛ t' erreur } l'idole. Il j en a 
qui ont vu sous ce nom Pluton; selon quelques autres, c'est Priapc. 

i5. "mtpl Pour 't^'tpT ses saintetés; voy. II Cliron. , ch. i5, 
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les coureurs les levaient, et les remettaient (ensuite) à Li 
chambre des coureurs. 

39. Le reste des faits de Re'habeame, et tout ce qu'il a 
fait, est écrit dans le livre des faits du temps des rois de 
lehouda. 

3o. Il y eut toujours guerre entre Re'babeame et la- 
robame. 

3f . Re'habeamese coucha av^c ses pères, et fut ense- 
veli avec ses pères dans la ville de David. Le nom de sa 
mère fut Naama, Ammonith, et Abiame, son fils, régna 
en sa place. 

Ch. XV. I. Dans la dîx*huitîème année du roi la- 
robame , fils de Kébate 9 Âbiame devint roi de lehouda. 

2. Il régna trois ans à Terouscfaalaïme. Le nom de sa 
mère fut Maacba, fiUe d'Ab[iscl^a,1oii;ie. 

3. Il marcha dans tousses péchés que sop père aviKt 
faits avant lui; 30131 cœur n'était pas .entier exi vers TÉtçr- 
nel son D^eu, comme le cœur de David son père. 

4* Mais en faveur de David , TÉtemel son Dieu lui 
accorda une consistance à lerotisdhalâïme, en confirmant 
son fils après lui jet en roamt^i^nt lerousehalsiîme. 

5. Parce que David avait fait ce qui est droit aux yeux 
de l'Éternel, et que durant tous les jours de sa vie il ne 
s'est pas détourné de ce qu'il lui avait ordonné^ hormis 
dans l'affaire d'Ouriah (Urie) le Héthéen. 

6. Il y eut guerre durant tous les jours de sâ~vie 



6. OPan* 1*31 Opam \^2 Entre R^habeame et larobame. Ceci a 
déjà été dit verset 3o du chapitre précédentt Les Septante, texte 
du Vatican , n'ont pas ce verset 6. 
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9 : '^ .*r= TT I : ATT: jt't v ': a; t y - 

T^:! : V ^«'t: •«■'t i • «• :! /r v: t : 

p^ Sa !)mV "iK^j>^ i b^D -lD"■^<'?î *rrirp "«a^jn "i2^»n 

st.it tt.: f r •!"*• IT* I V* i ♦ * " T - 



Ch. XV, I . ni*P niîlOtt? Dix^kmtiènte. Rcliabeamfc n'ayant ré- 
gné que dix-sept; ans ( chapitre jNrécédent , verset 21 ) , et larobame 
ayant commencé à régner en même temps que Wi, c'est donc dans 
la dix-septième année du règne de ce dernier que commence le règne 
d'Abiame , à moins d'admettre que celui de Re'habeame a duré jus- 
qu'au commencement de la dix-huitiëme ( Kim'hi ). 

a- OITU^^DK Ahisthalomcj appelée AhsÀalome, lï Chron., cb. j i, 
V. io. 

4- 10 Voy. ci-dessus , ch. 11 , v. 36. 
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68 ROIS. I. — XIV. 

régna en sa place. 

Q I . Re'habeame, fils de Schelomo, régnait en lehouda ; 
Re'babeame avait quarante et un ans quand il devînt 
roi, et il régna dix-sept ans à lerouschalaïme, la vitte que 
l'Éternel avait choisie d'entre toutes les tribus d'Israe\ , 
pour y mettre son nom. Le nom de sa mère fut Naama, 
Amraonith. 

aa. lebouda fit ce qui était mal aux yeux de l'Éter- 
nel ; ils l'irritèrent par les péchés qu'ils commirent plus 
que tout ce qu'avaient fait leurs pères. : 

a3. Eux aussi se bâtirent des hauts lieux, des stèles et 
des bocages, sur chaque haute colline et sous chaque 
arbre verdoyant. 

a4. Il y avait aussi des (gens) prostitués dans le{)ays, 
ils agirent selon toutes les abominations des nations que 
l'Éternel avait chassées devant les enfans d'IsraeL 

a5. Il arriva que la cinquième année du roi Re'ha- 
beame , Schischak (Sésac) , roi d'Egypte, monta contre 
lerouschalaîmç. 

a6. Il prit les trésors de la maison de TÉternel et les 
trésors de la maison du roi, et emporta tout. Il prit tous 
les boucliers d'or que Schelomo avait faits. 

ay. Le roi Re'habeame fit à leur place des boucliers 
d'airain dont il commit la garde aux capitaines des archers 
qui gardaient l'entrée de la maison du roi. 

28. Et quand le roi entrait dans la maison de l'Eternel, 



dit que Re'habeame craignait peut-être quelque révolte. Kjl Chambre) 
GéseDius dérive ce mot de nVl ««ryo^ ; peut-être un endroit mar- 
qué, désigné. 
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II Chron. , ch. iS, od parle delà guerre que larobame eut à sou- 
tenir contre Abibou, fils de Be'babeame; mais on n'y parle pas de 
la mort de son fib. 

a2. 1K3p*1 — t<3p Transitif, exciter la Jalousie^ irriter; voy. 
Deutér. , cb. 32, v. 21. OflJKOfia Par leurs péchés j peut se rappor- 
ter à eux ou à leurs pères. • 

24* Vlp Voj. Deutér. j cb. ^3 , v. i8. La prostitution et l'ido* 
latrie étaient inséparables. 

25. pvW Sckiêchak, Sésac ; voj. ci-dessus, cb. 11, ▼. 4o* 

27. Tpôni Suppl. oniK ii i^s confia. OVin Les coureurs j de 
vy\ courir ; c'était une espèce de gardes du corps. 

28, a^3f*in OIKV^^ Les coureurs les levaient^ les portaient. Kim'bi 
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6^ ROIS. I. — XIV. 

quand tes pieds entreront dans la ville, l'enfant mourra. 

i3. Tout Israël en mènera le deuil; ils Tenseveliront, 
car celui-là seuldelarol^ame entrera au sépulcre, parce 
qu'il a été trouvé quelque chose de bon en lui dans la 
^maison de larobame, devant ITÈternel , Dieu d'Israël. 

i4- L'Elternel s'établira un roi sur Israël, lequel exter- 
minera en ce jour la maison de larobame, et qu'est-ceque 
c'est même à présent? 

i5. L'Éternel frappera Israël^ (l'agitant) comme est 
agité le roseau dans l'eau ^ et il extirpera Israël de dessus 
cette bonne terre qu^U a donnée à leurs pères ; il les dis- 
persera au delà du fleuve, parce qu'ils se sont fait des bo- 
cages, irritant rÉternel. 

16. Il livrera Israël à cause des péchés delarobame, 
par lesquels il a péphé et a £ait pécher Israël. 

17. ta Femme de larobame se leva , s'en alla, et vint à 
Tirjtsa; comme elle arriva au seuil de la maison, le jeune 
homme mourut. 

i8._Toiît Israël l'ensevelit et en mena le deuil, selon 
la parole que l'Éternel avait proférée par son serviteur 
A'hiah le prophète, 

1 9. Le reste des faits de larobame , comment il a com*. 
battit et comment il a régné, ils sont écrits dans le livre 
du temps des rois d'Israël. 

ao. Le temps que larobame a régné fut de vingt-deux 
ans; il se coucha auprès de ses pères, et son fils Nadab 



17. nXflfin -^ Tirtsd; voj. Josué, eh. la^ v. 24. Ci-dejsiis , 
ch. la, V. 25, il tsi dit que larobaiiie demeurait à Scfaechème; 
il parait qu'il avait cbangé de résidence ( Kim'iii ). 

ao. V/Vm 1M TO ^Son Son fiU Nadah régna à sa plaeg. 
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i3. aïo 131 {Quelque chose de bon ; on ne dit pas ce que c'était. 

i4' OVn ntLitl^r. ceci aujourd'hui. nW 03 HDI Et quoi aus^i 
maintenant; construction difficile ; Gésënius, dans son Thésaurus^ dit 
sur ces mois: »et quoi maintenant; l'interrogation emportelfi négation ; 
il ne reste plus rien ; quCy a^t^il encore ?» Le sens le plus pkiur- 
sible nous paraît étne oelui-ci : ceci t'arrirera aujourd'hui ; qu'e3t-ce 
que le présent en comparaison de ce qne réserve l'avenir? 

i5. Cain De niT j€/er , disperser; voy. Nomb. , cb. 17, v. 3- 
Lévit. , cb» 26 , V. 33. 

16. \ffy II donnera^ livrera Israël à ses ennemis. 
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M ROIS. I. — XIV. 

pouvait point voir , parce que ses yeux étaient ternes par 
la vieillesse. 

5. L'Élernei avait dit à A'biah : Voilà la femme de 
larobame qui vient pour te consulter au sujet de son fils, 
parce qu'il est malade; tu lui diras telle et telle chose; 
quand elle viendra, elle fera semblant d'être étrangère. 

6. Il arriva que lorsque A'hiah eut entendu le reten- 
tissement de ses pieds quand elle entrait par la porte , il 
dit: Entre, femme de ^arobame; pourquoi fais*tu sem- 
blant d*étre étrangère? j'ai une mission dure pour toi. 

j. Va y dis à l^arobame : Ainsi a dit r^ternel, B'ieu 
d'Israël : Parce que je t'ai élevé du milieu du peuple, et 
que je t'ai établi chef de mon peuple d'Israël ; 

8. Que j*ài arraché le royaume de la main de David, 
et te l'ai donpé, mais que tu n'as pas été comme mon 
serviteur David qui a gardé mes commanderoens, et qui 
a marché après moi, pour faire seulement xe qui est 
droit à mes jeux ; 

g.^Et que tu as plus mal agi que tous ceux qui ont été 
avant toi, que tu es allé et t'es fait d'autres dieux et des 
imagés de fonte pour m'irriter, et que tu Was rejeté der- 
rière ton dos; 

10. C'est pourquoi j'amènerai un malheur sur la mai- 
son de larobame ; je retrancherai à larpbame jusqu'à 
(l'être) qui urine contre le mur, toute clôture et toute for- 
teresse en Israël , et je nettoyerai la maison de larobame 
comme on nettoie la ^ente jusqu'à ce qu'il n'en reste 
plus. 

1 1. Celui qui de larobame meurt dans la ville, les 
chiens le mangeront , et celui qui meurt aux champs , les 
oiseaux des cieux le mangeront, car l'Éternel a prononcé. 

la. Quant à toi, lève-toi et va-t'en à ta piaison; 
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9* ^li ♦^nÉ< fiaSlDri >nt<1 — 1i ^^''^ > '^ ^*^ rejtU derrière Un dos», 

Le Cbaldéen dit : *^3>j; SopO «nplllK ♦nSlÔ'ï tu as écarté mon culte 
de devant tes yeux , .• 

10. Tp3 j»ntt?D Voy. I Sam./^b; a5,V* 34; S^TÏTI niyj^ voy.Deut,, 
ch. 3a, V. 36. >niyai — IM Suivi de >ir||<fl5firf*, exprime l'ac- 
tion d'ôter complètement. ^^^ Eorcr^me^u des bcistii^ux, tels que ceux 

des chameaux^ des brebi?, qui sont' de' ÏS-me' ronde, de ^^31 rouler. 

12. rtK33 Le II est paragogiquc , ponr ^13 f/i venant. 
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65 ROIS. I. — XÏII , XIV. 

dans les villes de Schoiiirone (Samarie). 

33. Après celle histoire, larobame ne se détourna point 
de sa mauvaise voie; mais il continua à faire, des derniers 
du peuple, des cohenime pour les hauts lieux ; qui dési- 
rait se consacrer, devenait cohèue des hauts lieux. 

34. Cette chose tourna en péché à la maison de laro- 
bame, pour qu elle fût effacée et détruite de dessus la sur- 
face de la terre. 

Ch. XIV. 1. En ce temps-là, Abiah, fils de larobame, 
devint malade. / , . J^ 

2. larobame dit à sa femme : Lève-toi, je te prie, et 
déguise-toi pour qu'on ne sache pas que tu es la femme 
de larobame, et va à Schilo ; là est A^hiah le prophète, 
c'est lui qui m'a dit (que je serais) roi de ce peuple. 
--.3. Et prends en main dix pains, du biscuit et un vase 
de miel, et rends-toi auprès de lui; il te dira ce qui arri- 
vera à ce jeune homme. 

4. La femme de larobame fît ainsi, elle se leva, alla 
à Schilo, et vint dans la maison d'A'hiah. A'hiah ne 

près les paroles de Kim'hi sur ce mot, et nous les admettons; maïs 
comment concilier avec elles l'infaillibilité, Timpartialité de la pro- 
phétie ? •{•\Xi n\«i\?. ; ^»*é^ 4ir , 1.^ çjp. - f«f^ 

3. Onpai Chaldéen f^JDD des biscuits ; de ip^ ponctuer, p:ip2\ 
Bakhouk , flaco7u C'est une véritable onomatopée; le Chaldéen dit : 
])"h\ = yi^T citrouille , fruit dont on fait des vases pour boire. 

4- in*nK Pour n^rtK ; ce changement est fréquent; voj. ISam. 
ch. i4, V, 6, friaV pour jnJV qui se trouve précédemment, et 
Il Sam., ch. i3, v, 20, pj>DN pour pj^^ . 

. ce* -Hièn %^Aî 9. 
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34. ;ikûnS-13"r3 Comme l3Tf , ôu bien le sens fest : làro- 
bame fut à cause de céta une occasion de pécK^ pôtTil k maison. 
TriDnSl fie IflD néer,SL iciun^en» analogue à ttûrjfrVl quiwiîu 
pour détruira jjio^r eSac^T et extirper. Ce chapitre a .^û occqgef. 
et a occupé effeclÎTement les commentateurs; nptreoijçt prmci* 
pal ciai^t l'explication du texte , nous n'avons rapporté des commen- 
taires que ce qui a rapport à ce dernier objet. ' ' ' ' '* 

Ch. XIV. I. KWt W3 Sn ce t^mps. On ne dftpa» queLlffiQ(p$> 
ëtaitMse immédiatement après l'événement dont il e^t qu^sti/divdaof 
le chapitre précédent? c'est ce qu'il est difficile de déterminer. 

2. i1>3mc?m PégUise-toi; de f^^ changer ; k'hJah^ çl^ez qui cette 
femme allait se rendre, devant être opposé à larobame, qui s'est livr« 
au culte des idoles, il importait à ce dernier qu'on ne reconnût 
pas sa femme -, il craignait une prophétie fâcheuse ; telles sont à peu 
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qu'il eut bu, il sella l'âne pour lui, pour le prophète 
qu'il avait ramené. 

a4- Il s'en alla ; un lion le rencontra en chemin et le 
tua y çt son cadavre était étendu dans le chemin ; Vàue 
se tenait auprès du cadavre, et le lion (aussi) se tenait 
auprès de lui. 

a5. Et voici que des hommes venant à passer, virent le 
cadavre étendu dans le chemin et le lion se tenant près 
du cadavre ; ils vinrent, le dirent dans la ville où le vieux 
prophète demeurait. 

26. Le prophète qui l'avait ramené du chemin Tayant 
appris, dit : C'est l'homme de Dieu qui a été rebelle 
envers l'ordre de l'Éternel; l'Éternel l'a livré au lîon 
qui Ta déchiré et fait mourir, selon la parole que l'É- 
ternel lui avait dite. 

27. Il parla à ses fils, en>disant : Sellezrooi l'àne*^ et 
ils le sellèrent. 

28. Il s'en alla, et trouva son cadavre étendu dans le 
chemin; l'âne et le lion se tenaient près du cadavre; le 
lion n'avait point^dévoré le cadavre, ni déchiré l'âne. 

29. Le prophète leva le cadavre de l'homme de Dieu , 
le mit sur Tâna et le ramena ; et le vieux prophète vint 
à la ville pour mener le deuil et ensevelir (lé mort.) 

30. Il mit le cadavre dans son sépulcre; ils en firent 
le deuil, (disant) : Hélas, mon frère ! 

3i. Il arriva qu'après qu'il l'eut enseveli, il dit à ses 
enfans , savoir : Quand je serai mort, ensevelissez-moi 
dans le sépulcre où l'homme de Dieu est enseveli ; auprès 
de ses ossemens mettez mes ossémens. 

Sa. Car certes elle arrivera la^ose que, selon la parole 
de l'Éternel , il a proclamée contre l'autel qui esta Betii- 
£1 et contre toutes les maisons des hauts lieux qui sont 
T. Tiii. 9 
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,^9- TlOnn Sk Pour Tt^Dnrt Vy ^t^/* r^/i«; voy. Juges, ch. 6,' V. 36. 

3o. iny nûD^I /^^ ( sans doute le prophète et ses fits ) en firent 
le deuil. >nK 'nT\ Malheur ! mon frère! G'élaît probablement une 
fonnule de lamentMion , od le coaimencoinçutd'uqe complainte , « 

32. p*lOZ^ Schomrone^ Samarle , bâtie plus tard par Omri , au 
nord dé Jérusalem; roj^ ci -dessous , ch. 16 , v» ^*. ^ , 
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assis sous un chêne. Il lui dit : Es-tu Thomme de Dieu 
qui est venu de lebouda? L'autre répondit : Je le suis. 

1 5. Il lui 4^* • Viens avec moi à la m^ison^ et manges-y 
du pain. 

j6.L'autre<lit:Je ne puis retourner avec toi, ni entrer 
cfajez toi; ye ne mangerai pas de pain et je ne boirai pas 
d'èâù ejx cet endroit; 

17. Car il ma été dit par ordre de TÉternel : Tu 
ne mangeras pas de pain et lu n'y boiras plas d'eau, tu 
ne retourneras point pour revenir par le chemin par 
lequel tu seras venu. 

18- Celui-ci lui dit : Moi aussi je suis prophète comme 
toi , et un ange a parlé à moi par l'ordre de l'Éternel , 
disant : Ramène-le avec toi dans ta maisoii; qu'il mange 
du pain et qu il boive de l'eau. [Mais il lui mentait]. 

19. Il s'en retourna avec lui, mangea du pain dans 
la maison et but de l'eau. 

20. Il arriva, qujE! lorsqu'ils furent assis à table > la pa- 
role de FÉtemBl fut (adressée) au prophète qui J'avait 
ramené; 

21. Et interpella l'homme deDieu qui était venu dele- 
houda, disant : Ainsi a dit TÉternel: Parce que tu as été 
rebelle à la parole de rÉternel, çt que tu n'as pas gardé 
le eommandement que^ t'avait ordonné l'Éternel toa 
Dieu; 

22. Que tu t'en es retourné et que tu as mangé du 
pain et bu de l'eau dans le lieu dont il t'avait dit : Ne 
mange; pas de pain et ne bois pas d'eau ; ton cadavre 
n'entrera point dans le sépulcre de tes pères. 

aS. Il arriva qu'après qu'il eut mangé du pain et après 

phète; cette eqpèce d^ répétition durégimei indirect «e tr^ve aiiS9t 
Exode, ch. 2, y. 6. 
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trèrent ; peut'-ékre aussi que c'est un plusque-parfait : ils aidaient 
vu ( Kim'hi )• 

17. *Hk 131 Suppl. K3 tt'»* p«ro/e ejf venue à moi. 

2a. *tf|S33 — nV33 Cadaure, se dit indistinctement des hommes 
et des animaux, voj. Lévit. , cb. 5^ v. 2^ et çh. 7^ v. 34 • de 
^33 3r ^Q2 tomber, comoke cadapre dérive probiiblement de càdere. 

23. i^yVXll ( le faux prophète ) je//a«.lS,>f r/(f/:rJPMV«« />r^- 
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Dieti, suivant la parole de ilSternel. 

6. Le roi prit la parole, et dit à rhomme de Dieu î 
Supplie donc l'Éternel ton Dieu et prie pour moi, afin 
que (Pussige de) ma main me revienne. L'homme de Dieu 
supplia l'Éternel, et (l'usage de) la main revint au roi, et 
elle fut comme auparavant. 

7. Le roi dit à l'homme de Dieu : Viens avec moi 
dans la maison, réstaure-toi,et je te donnerai un présent. 

8. L'homme de Dieu dit au roi : Si tu me donnes la 
moitié de ta maison, je ne viendrai pas avec toi, et je ne 
mangerai point de pain, ni ne boirai point d'eau dans 
cet endroit. 

9. Car il m'a été ainsi commandé par rÉternel , di- 
sant : Tu ne mangeras point de pain et tu ne boiras point 
d'eau ^ et tu ne retourneras point par le chemin que lu 
es ven u. 

I o- Il s'en alla parun autre chemin , et ne s'en retourna 
point par le chemin par lequel il était venu à Beth-EI. 

11. Un vieux prophète demeurait à Beth-^EI, à qui 
son fils vint raconter toutes les choses que l'homme 
de Dieu avait faites en ce jour à Beth-El , les paroles qu'il 
avait dites au roi ; ils (les enfans) les racontèrent à leur 
père. 

12. Leur père leur dit : Par quel chemin est-îl partie 
Ses enfans avaient vu le chemin par lequel s'en était 
allé rhomme de Dieu qui était venu de lehouda. 

i3. Il dit à ses fils: Sellez-moi mon âne ; et ils lui 
sellèrent l'âne, sur lequel il monta. 

]4* Il s'en alla après l'homme de Dieu, et le trouva 

les autres enfans ; c'est ce qui motiverait le pluriel de ce verbe d'ail*' 
leurs répété. 

12. 1KW Chaldéen ltt>inM1 comme a'il y avait ^n^l «^«^ w^"" 
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i^rr-rn?< ^-îfurcDN ipérni^ a>7pi<rnâ^H -iDî^in 
?[^3 STE^n'xVi D"is-nnE^n î6i onb S5^^^rî<^ 

» y.- 4T : «••- l-.wj i-.v^ t:itt /.• -: 

{ "^jx-ry^-^i^ vB ^9 "f 5 
— iBùri 1:3 Ni3fi birn^33 312?' p w Np:v n 

V,-:- ^:. j T- A" !••: v ""f t v .,*:t: 

C3f n o'>ri'?xn-t^")K nfe^îr^î;^ rÇi^Drps'nx t5 
T\ir\ nic^^ D?P3X Dn^x"i3'n la : d|T3nS. 



6. Sn t)e nSn au Pi>/; littéralement ;pa^^«r doucement la<main 
sur quelque chose; ce verbe est suivi de tîfl /b^âce/- flatler; cette 
expression signifie prier, 

II. inK K>331 D>i prophète; Cbaldéen : Nlpp nO'yys un faux 
prophète,. orVitcV O^lâD^I t^^ 0©) racontèrent' à leur père. Les com- 
mentateurs supposent qu'au récit du premier sont venus se joindre 
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6r ROIS. I. — XII , XIII. 

des Iiauts lieux qu'il avait institués. 

33. Il offrit sur Tauld qu'il avait fait à BethG^, le 
quinzième jour du huitième mois, dans le mois qu'il 
avait choisi arbitrairement, et il fit une fête pour les 
enfans dlsràel, et offrit sur l^autel, faisant des eucense- 
mens. 

Ch. XIII. I. Et voici ^ un homiHie dé Dieu vint de 
lebouda à Beth-£l> par l'ordre de l'Éternel; larobame se 
tenait près de l'autel pour faire des encensemens. 

a. Il cria contre l'autel par l'ordre de l'Étemel , et 
dit : Autel, autel! ainsi a dit l'Éternel : Voici» un fils 
naîtra à la maison de David, son nom sera loscbia 
(Josias); il immolera sur toi les<x>henime des hauts lieus 
qui font des encensemens sur toi y et on brûlera sur toi 
des ossemens dlionTimès. 

3. Il donna eh ce joiir un miracle, en disant rVoicî 
le miracle dont l'Éternel a parlé : Voici y l'autel se £eQ-» 
dra, et la cendre qui e$t dessus sera répandue. 

4- îl arriva que tersque le roi eut entendu la parole 
que l'homme de Dieu avait proclamée contre l'autel à 
Beth-Elj larobame étendît sa ïiiain (détournée de) dessus 
Fautel, endi^ltt'r Saisissez-le; et la main qu'ilavait éleo-- 
due contre lui devint sècbe» et il ne put la retirer à soL 

S.'L'autelsé fendit ^ la cendre de dessus l'autel fut 
répandue^ selon le miracle qu'avait donné l'homme de 

Cffnè6e,^h4 479'^* ^^ ^tpassm;')Q^sign{&e^tre noir ^ sombre; ceci 
a peut-être Irait à leurs yétemens. Otj^ T\^ûlùV Des ossemens ithommes, 
en place des pssemeps des apimaux. 

3- nâ>D ClwWéen lyîjK Jr?<n« flairaculçu^> 'fl "^It WRpour cer- 
tifier que c\st l'Éternel quipark. 
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t^irn "«iwn Ehra bt» ni^^n^pra bsfjr-rfla^ni^ 

. r . !• ': - : 

nàto ratû'noHn 'nlrr "lana niràrf- by ntP 

}-^lD'Nirrri Dib'î™ 3 :' ?}ibî^ ip-jfen d^n 
pipi rarsn mn mm -m -le^x né-bn ni ioNb 

^E^K rèlDD natân-fp îgHn ^s^n ^njp'j tptîpD?. ^ 

33. tlSo K*ta lïfK Ç"'*^ apoit/orgé seul; ipaîs le texte corrigé 
parles Massorètes est bien préférable, ^dho K^3 HVHquUlapait 
firgé, inVéûlé, duns son cœjir. ' ' ' 

Çtt, XIÏI. 1/ o^Vk é'^K ^o>»/««^ <j^^ ^^^^ 
/»*o/>Acf« £fe IWim; xî'est, selon lèTalmùd ;^i^^û?i/d*W^>, bii EdtiiXX}} 9 
voj. II Cbron. , cb. 9, v, ag, et eh. i3, v. 22; HilTZDîl ûï^^c// 
Cbaldéeb'Kilik lieu fort.' - ' ^ \r . -• 

a. iSia ^^,pdur¥7i3rf»i1>^«ran<^^^ 
présentes îcfscbosiés qui iië sont i)âà èwtoïè^(&àfebfïïévy Ben Gerson). 
^3113 CbaUécn ^013 prùres ; c'est aussi par ce mot qu'il traduit 
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6« ROIS. I. - Xll. 

tournèrent pour partir , selon la parole de FÉternel. 

a 5. larobame bâtit Scbecbème sur la montagne d'Ç- 
pbraïniey et y demeura; il sortit de là et bâtit Penouel. 

a6. larobame dit en son cœur : Maintenant ie royaume 
pourrait retourner à la maison de David; 

27. Si ce peuple monte à lerouscbalaïme pour faire 
des sacrifices dans la maison de TÉternel, le cœur de 
ce peuple pourrait se tourner vers son maître, vers 
Ji&'babeamey roi de lebouda; ils me tueront et retour- 
neront vers Re'babeame, roi de lehouda. 

. a.8. Le roi ayant consulté , fit deux veaux d'or, et dit 
aux Israéli^s : C'est assez montera lerouscbataïme! vom 
tes dieux, Israël, qui t'ont fait monter d'Egypte. 

29. lien mit unàDelb-El, et plaça Pautre à Dane. 

30. Celte cbose(fut une occasion de pécbé); le peu- 
ple alla devant l'un (des veaux) à Dane. 

3i. Il fit la maison des hauts lieux; il établît des 
cobenime des derniers du peuple; (de ceux) qui n'étaient 
pas des fils de Lévi. 

32. larobame institua une fête dans le huitième mois; 
le quinzième jour du mois, comme la fête qui (se cé/é^ 
brait) enledouda; ainsi il offrit à Beth-El, sacrifiant aux 
veaux qu'il ^vait faits^ et il plaça à Betb-El les cobenime 



3o* p Dane. Quoique ce lieu fût k l'extrémité septentrionale de 
la Palestine , le peuple n'hésita pas ^ s'j rei^dre ; c'est pourquoi 
l'on ne parla pas de l'affluence du peuple à Beth-£l. Yoj. Rabbi 
Lévy Ben-Gerson. > 

3i. tX^Tip^ ^^ r extrémité du peuplé; voy. GenèsCi eh. 19, v. 4» 
selon d'autres , on veut dire des derniers du peuple. 

32. f^^DV^n Pins ^ huitième pmSf au lieu du septième |.iiou- 
wlle innovation. 



■^ 
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: b«^:5-nN fan ok^d Nvn na ac^n D;nD{^ -m 

^'.T^T -• : V «•• : — IVV- \f-T-- IT : »VIV 

M'^Kp^ 'l^î? cD^'i? '^V'^' Dpj-an Oiib^t ^Dî^ 
ofe^ti' 29 : D'i'iVD p'nd nibyn -ic^{*< 'S}i«*-iÈr» 

î rnx "Tnxri '•asS bxrn îôbn hî<tûnS"nïh "^i'in tw 



25. p») Il bâtit. Selon Kim'hii.le sens est qn*il. fdrtîG^a cette vjlie. 

vK*l3â PenoueL II est question de cet endroit Genèse , ch. 32 , y, ,3i. 

^']:Cff]i^li^l'hiéT. leur maii^e. ^ ! . i ..u 

îî8. ant ^^35 ^«y veaux d'or* Lé penchant constant des Isfâé- 

Ittes était pout Tidolâlde. dont' ils paifaissaieiit aifk)ir pris l^habîtudéièii 

Egypte. Toute la loi de Moïse avait pour objet de les en détacher; la 

nationalièéisraélhe était fotidj^esêur' ^elnonotbéisine'; maftsle naturel 

de ce peaple T^atràinait spuyen^ à ses anciens penchansy^ en flattant 

cespCnchans, l'adroit Jéroboam était sûr de se maipteniit en imVù^té;^ 

Çan^K -^ ^uxy aux Israélites. \ïfr)V^ '\>oHn îljrr F'oici ion Dieu, 

îsraely voj. une expressiop analogue^ Exode, ch« 32^ v»4 n'ftyD3'^ 

G^est assez monter ; ce n'est pas un comparatif , mais ces mois ont 

un sens partitif : vous êtes assez montés à Jérusalem* 
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*9 IIOIS. I. — XII. 

r.7. Quant aux enËins d'Israël qui demeuraient dans 
les villes delehûuda Re'habeame, devint leur roi. 

1 8. Le roi Re*habeame en voja A Jorame, qui était pré- 
posé à la corvée; mais tout Israël l'accabla de pierres, et U 
mourut. Le roi Re^iabeame mbnta précipitamment sur 
8OD char pour s'enfuir à lerousofaalaïoie. 

19. Israël devint infidèle à fa maison de David jusqu'à 
ce jour. . . 

90. Quand todr Israël eut appi^is que larobanie était 
jevenu, ils l'envoyèrent appeler dans |a réunion, et l'éta- 
Wireut roi sur tout Israël. Personne ne suivit U maison 
de David, excepté la tribu de lehouda seule. 
. à I . fle^babeame vint à lerouschalaïraie/ et assembla h 
toâisnn de lehouda et la tribu de Biniamine, centqnatre- 
vingt mille hommes d'élite exercés à la guerre, pour 
combattre contre la maison d'Israël, pour ramener le 
royaume à Re'habeame, fils de Schelomo. 
. ai-lttaisraparole de Dieu fotà Schema?at, homme 
irie Dieu, et dit : . 

-.33. Dis à Re'habeame, fils de Scheloino, rqi de lehou- 
da, et à toute la maison de lehouda et de Biniamine et au 
reste du peuple , savoir : 

. ^4. Ainsi a dit l'Éternel : Ne montez pas éf ne com- 
battez pas contre vos frères les enfans d'Israël ^ retour- 
B^ fhAcxm en,sa m^json^ cî»r çet^e phose s^est faite de 
p«r TOoi. Ilsobéirent à la parole de l'Éternel j ik s'en re- 

*»»«ut e*ii»«.Maee a.i«»n ,et«»n nimiHm La tribu JéUkamdg ■ 
wmprëndic^égrilement ceU.de Benjamin > vby , le veriet ««vdI, h 

iM;Ê!j^ ^'^'^^^P^^B'^^ probaWemek ëaùS I? 
VdbttBgëatfJcrûsalem des famine» des autres tribus. '>" /' 
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•^"^1!^? n^3-^D-nN bnpn bbç^n^ o:^3n"? "iî<p^ ^^ 
n'in'» n^Tnx lyctc^n n-in ns^n »Tn: 'jnjstD ^js 

T : J- : V : : •- Av- j* t.- j,t : r */ • r* s* 

^7* /N1Ï?* OST C'est un nominatif absolu. Le sens est: Re'habeame 
ne régna que sur les Israélites qui demeuraient dans les villes de Juja,' 

ï8. 0"niK Â dorante. C'est le même que OH'JTTK Adoniram& ^ 
voj. ci-dessus , oh. 4 , v. 6. ^DKJin Recueillit ses forces , se hâta. 
ïQ' Vï?ûn — Ptt?a Rompre a^ee quelqu'un , lui devenir infidèle.- 

20. 7i<1ï?> 73 Quand ïout Israël ap^rh; au V. 3 il est dît qu'on 
aappelé ïarobame; dans cet endroit, il n'est question que de ceux qui 
étaient présens à rassemblée i tandis qu'ici il s'agit de tout le peuple 
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58 ROIS. I. — XII. 

direntySaToir : Dis ainsi à ce peuple qui est venu te parler, 
en disant : Ton père a appesanti notre joug, et toi allége- 
le*nous; tù leur parleras ainsi : Le plus petit ea moi 
est plus gros que les reins de mon père. 

II. Maintenant, mon père vous a chargés d*un joug 
pesant, et moi j'augmenterai voire joug; mon père vous 
a châtiés avec des verges, et moi je vous châtierai avec 
des fopets. , 

. la.Iarobaqne vint avec tout le peuple versRe'habeame, 
le troisième jour, comme le roi avait parlé, disant : 
Revenez vers moi Je troisième jour, 

i3. Le roi répondit durement au peuple, abandon- 
Bfi^nt le censeii que les ancien^ lui avaient donné. 
. ^4* Et il leur répondit selon le conseil des jeunes 
gen^, en disant: Mon père a appesanti votre joug, et moi 
j'augmenterai votre joug; mon père vous a châtiés avec 
^es verges , et moi je vous cjiâtiérai avec des fouets. 
' i"5. Le roi n'écouta point le peuple, car c'était une 
direction de l'Éternel pour accomplir la parole que l'É- 
ternel avait prononcée par A'hiah de 3chilo à larobame, 
fils de Nébate. 

i6^ .'J'out Israël ayant vu que le roi ne l'avait point 
écouté, le peuple donna au roi la réponse suivante : Quelle 
part avons-nous en David? nous n'avons point d'héritage 
aufilsdelischai; à tes tentes, Israël! maintenant, pourvois 
ta maisoci , David. Israël s'en alla.dans ses tentes. 



i6 phf\ IlSnO Quelle part ai^ns-mms , etc. Vôj. une expression 
analogue, II Sam., ch. 20 , v. 1. tn lAO HHI f^ois ta maison , 
Pavid! Le Ch^Wépn dit : "jn^a \P3H hy ^^SD (yS maintenant j Da- 
v^d {foy\T descendant 4e David) yjègne sur les gens de ta maison/ 
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V."*: <■'■■[" -T t'-: i-t y:T' vt.t rT:'-r 

T • 5T • T|T T** I* *' • |T . WV l V -•— • • "'•t^ 

ijt^i DS^r^ T^^n ^DH 'ttà D"'n'?''n n^3 Drrtjx 

•cr:r r 'Rtt^ v '-.v.- '^-t ' *• ^t • r "l: "•» 

Hirp -Qi -lE^x lisant** opn WDb rnir oî^d roo 
-73 «in «6 : D3J-?3 Dy3-'»-bx "«Jîjnî^n nnx -P3 

T :-^ ir.: iv 5t:tit v • .. - f.-'r '-..-: 

T)»rrnN oyn niz^n Dnbx i^arr 5?Dt^?-^6 "«d b^^■^{£^^ 
: ybriio Stnfer» -iVn ttj qrâ run nny bnifen T^nHb 

ITT I : ^" t: • »v/— A* T y.» : !•• y : t ^ •• t : • » vt i : 



10. »3i< *3nDD n3î> ♦DOp Littéralement, mon plus pttit est plus £ro^ 
que les reins de mon père ; façoo de parler proverbiale et d'une exa- 
gération orientale , pour dire, je suis plus puis^int que mon père; le 
Chaldcen dit K3Kt ftWO^Vl^D Kâ^il WC^Sh mafaibiesse est plus 
puissante que la force de mon père. 

1 1 . 0n3W3 — WW Comme x^yo verges. 0*3ipP — 3"1py Selon 
Gésénius est composé de "ipy qui en arabe signifie blesser » et de ^py 
talon ; une espèce de crochets de la forme du dard du scorpion ; 
O^Sipy signifie s^ussî des scorpions. Le Chaldéen traduit ce mot par 
P3â*103 — piO fAopaTva , fottet, , 

i^« n30 Cause) de 3^ tourner^ amener; voy. I Sam.^ ch« aa. 
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5^ ,ROIS. I - XII. 

a. Il arriva que quand larobàme, fils de Nébate, Veut 
appris, il était encore en Egypte, où il avait fui de devant 
le roi Schelomo; et larobame demeurait en Egypte. 

3. Ils envoyèrent, et le firent appeler. larobame Vmt 
avec toute l'assemblée d'Israël, et ils parlèrent à Re'ha- 
beame, disant : 

4. Ton père a rendu notre joug pesant; mais toi, al- 
lège nâaintenant la rude servitude de ton père et le joug 
pesant qu'il a mis sur nous, et nous te servirons. 

5. Il leur dit : Allez-vous-en encore pour trois jours, 
puis revenez vers moi. Le peuple s'en alla. 

6. Leroî Re'babeame consulta les anciens qui avaient 
été auprès de Schelomo son père, pendant sa vie, leur di- 
sant: Gomment conseillez-vous de répondre à ce peuple? 

7. Ils lui parlèrent en disa^nt : Si aujourd'hui tu te 
montres le serviteur de ce peuple, si tu leur cèdes, si 
tu les écoutes, et que tu leur adresses de bonnes pa- 
roles, ils seront tes serviteurs pour toujours. 

8. Mais il laissa le conseil que les anciens lui avaient 
donné , et consulta les jeunes gens qui avaient grandi 
avec lui , qui étaient auprès de lui« 

9. Il leur dit : Que me conseillez-vous de répondre à 
ce peupla qui m'a parlé en disant : Allège le joug que 
ton père a mis sur nous. 

10. I^es jeunes gens qui avaient grandi avec lui, lui 



8. OnOjrn IVH Ce n après Itt^K est insolite , dans le passage pt- 
fâllele des Chron. v. 8 , le second njf^ ne se trouve pas. 

8. 



Digitized by 



Google 
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"ob"! ;^^^' wn D>D^ ngV^ 'ijriDb Dn''iiîj5 i>jî'n 
•ibNib -ri 'irions vix hbSiî^ bsrnx cnuû vfi 

ses partiftaDs choisirent Sichem pour être plus sûrs de pouvoir porter 
leur compatriote à la royauté. ' • • i • :- • , 

2. pDTO Lorsque a apprit; on ne dit pas ce qu'il apprh, ni ce^ qu'il 
fit î II Gbron. , ch. i«, v. a, ily. a .pn^OD l^piT 3Pn Uroûnne 
rmrud'ÉgypU- i . . . .' -. ' , ^ ' , 

3. :inW*1 If^ pniHtyèrenl^ s«s j^dftisfins IVnvp^èrcat cliercl^e/t}. ,\,. ^ 

7 . nm uvh n3» rpnn avft ok . initier. , m^ mjoui^^ , ,?<f «# 

ttrviteur de ce peuple^ c'esjt-à-dirc, ù au/ouréTfàti tu temontri^fat^, 
cile et accommodant , etc. >. ; 
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it ROIS. I.„— XI, XII. 

CdQimande, si tu iiiarches dans mes voies et que ta 
fasses ce qui est droit à mes yeux, en gardant mes sta- 
tuts et mes commandemens^ comme l'a fait David mon 
serviteur Je serai avec toi, je te bâtirai une oiaison stable, 
ép.inme j*èn ai bâti (uïie) à David, et je le donnerai 
Israël, . . 

•.39.IJ affligerai la postérité de IJavid k cause de cela, 
mais non pas pour toujours. 

- ^4o. Schelomo chercha à faire mourir larobame; mais 
larobaQde se leva et s'enfuit en Egypte vers Schtschak, 
roi d'Egypte, et il demeura en Egypte jusqu'à la mort 
dfe-Schelomo. 

41. Le reste des faits de Scheîomo, tout ce qii'ii a Élit 
et sa ^SflTgessd^ tour cela est écrit au livre de$ faits de 
Sebelcimb. 

4^. Le temps gué Schelomoa régné à lerouschalaLme, 
sur tout Israël, (fut de) quarante ans. 

43- Sc^élomose mit avec ses pères , et fut enseveli 
dans layiHe de David son père, efRe'babeame- son fils 
régna fen ^a place. - . 

Ch. XIÏ. KRe'habeamealla àSchechèrae,(Sichem); 
car c'est à Schethème que s'était rendu tout Israël pour 
l'établir, roi. 



écrivaio sacre a tant de partialité^ faut-il s'élopuer si l'on ne trouTe 
pas toujqi^s.de, rimpartialité dans les historiens profanes? . 

<3h. XII. 1. triyû Schechètnè ;Sichém^ dans le partage d'E- 
pbraïme ; voj, Josué, ch. ao, v. 7. En l'honneur de Yespasîeo, cet en- 
droit iûi ippéïè Néapolis j onFlavia Neapotis, dont on fit plus tard 
fPaBlus, Selon Kim^hi, la réunion «ut Ktii k Sichem, parce que la pré- 
dfcUon d'A'hIclh le Schilonîte (yoy. ch. cî^dessus, v. 3i) s'étaot ré- 
pandue, larohamc eut des partisans; et comme il était Éphraïmitc, 

T. ▼XII. 8 
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Dinn; Dp;i DîrD-j];nx n^onV rlD^ç^ ci^i^ati '' 4Ô 
r^g3^ nW-^Di' nb^^ pni nn;! 4.''": "rib-^i^niD 

.î - ''. • l, . i / 'i< • ici' •! I'« l'#>i lU -i?i^ 

cK. 4, V. 3, D'après Rim'hi, ce mot a la signification de U lu- 
mière ; le sens est le même. 

39. mi \Vnh ^ cause de cela, à cause de la conduite de Safomon. 
Ici se termine l'explication du motif, de l'occasion de la rébellion 
de larobame. j, î m. vlOîrf»f -vl -.c j*^ .^:. ^ 

4i- noSï? n31 IÛD Ze Ihre des paroles de Salomon, Ce livre 
ne pous est pas parvenu. Nous n'avons de lui que les Proverbes , 
nï?Q, le Cantique des cantiques, 0>TOT yv, et rEccîésiaste , Ko' 
heleth rnnp . Salomon, dit le Talmud, a écrit le premier dans sa jeu- 
nesse , le second dans son adolescence et le troisième dans sa vieillesse. 
II Chron. , ch. 9, V. 3o et 3i , la mort de vSaloraon est racontée, mail 
il n'y est nullement question de sa faiblesse pour les femmes, ni de 
son idolâtrie , parce que , dit Abarbanel , Esra (Esdras) n'avait pour 
ol^jet que de faire l'éloge de Salomon, mais non de le blâmer. Si un 
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65 ROIS. I. — XI. 

schalaïme; A'hiah de Schilo, le prophète, le rencontra en 
chemin ; il était couvert d'un vêtement neuf; ils étaient 
seuls aux champs. 

3o. A'hiah saisit le vêtement neuf qu'il avait sur lui, 
et le déchira en^douze pièces , 

3i. Et dit à larobame : Prends-en pour toi dix pièces, 
car ainsi dit rÉterncI, Dieu d'Israël : Je déchire le royaume 
d'entre les mains de Schelomo, et je t'en donne dix tribus. 

3a. Une des tribus sera pour lui en faveur de mon 
serviteur David et en faveur de lerouschalaîme , la ville 
dont j'ai fait choix, d'entre toutes les tribus d'Israël. 

33. Parce qu'ils m*ont abandonné et se sont proster- 
nés devant Aschtoreth, dieu des Tsidoniens, devant 
Kemosch, dieu de Moab , et devant Milcôme, dieu des 
enfans d'Ammône; qu'ils n'ont pas marché dans mes voies 
pour faire ce qui est droit à mes yeux et (garder) mes 
statuts, mes jugemens, comme David son père. 

34. Je n'ôterai pas tout le royaume d'entre ses mains , 
car je le maintiendrai prince tout le temps de sa vie, en 
faveur de David mon serviteur que j'ai choisi , qui a ob- 
servé mes commandemens et mes statuts. 

35. Je prendrai le royaume d'entre les mains de son 
fils et je te le donnerai, dix tribus. 

36. Je donnerai à son fils une tribu, afin que David 
mon serviteur ait toujours uhe consistance devant moi« 
à lerouschalaïme, la ville que j'ai choisie pour y mettre 
mon nom. 

37. Je te prendrai, tu régneras sur tout ce que ton 
âme désirera, et tu seras roi sur Israël. 

38. Il arrivera que si tu m'obéis en tout ce que je te 
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32. triKH I53tt;m ^^«« l^une des tribus ; Kina'hi dît que Juda 
et Benjamin complaienl pour une tribu ; en effet, sans cela on ne 
comprendrait pas pourquoi il aurait fait douze pièces» 

33. ^^^2^y Ils m'ont abandonné , Salomon et les siens. 

36. 1*3 Dtfricher u(i champ y et un champ défriché. Voy. Jérém., 
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54 ROIS. I. — Xt. 

des enfans de Par'au. 

21. Quand Hadad apprit en Egypte que David était 
couché avec ses pères, et que loab, chef de rarmée, 
était mort, Hadad dit à Par'au : Laisse-moi partir pour 
que faille dans mon pays. 

aa. Par'au lui dit : Mais qu est-ce qui te manque au- 
près de moi, que tu demandes de t'en aller dans ton 
pays? L'autre dit : Rien, mais làisse-moi partir. 

a3. Dieu lui suscita un (autre) adversaire^ Rézone, 
filsd'Eliada, qui avait pris la fuite d'auprès dUadarézer, 
roi de Tsoba, son maître. 

24. Il assembla des gens contre lui et devint chef 
de bande quand David les défit; ils allèrent à Dame- 
schek , y demeurèrent et y régnèrent* 

a5. Il fut un adversaire d'Israël pendant tout le 
temps de Schelomo, outre le mal que (fit) Hadad; il 
eut de la répugnance pour Israël, et régna sur Arame. 

26. larobame, (leroboam) fils de Nébate, d'Ephralh, 
de Tsereda, dont la mère, qui était veuve, s'appelait 
Tseroua, serviteur de Schelomo, s'éleva contre le roi. 

27. Et voici l'occasion qui le porta à s'élever contre le 
roi : Schelomo bâtissait Millo et comblait la brèche de 
la ville de David son père. 

, 28. Cet homme , larobame , était un homme fort 
vaillant ; Schelomo voyant le jeune homme qui faisait 
Touvrage, il le commit sur toute la charge de la maison 
de Joseph. 

29. Ce fut en ce temps que larobame sortit de lerou- 

27. lain nn Et voici la chose j voici l'occasioD. 

28. ^30 Fardeau, travail; voy. Ps. 81, v. 7. 

29. ^aWn Le Schilonite ; de Schîlo ; HD^nD Kim «V était cou* 
i^ert; soit larobame, soit A'biah. 
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-?tb» -lîjmn nxD nia -iiî^x ' vn^Sîns nn-nx pif 

'.viv •.■•>.•: — : :rv -^t '.• -; 'att: v ' v ' v : v ' tt 

îi4' 'V^t^^MT to* , près de]^i. tïï)i!^^^BUXp\e& fgàus ^ 

25. noSv >D* Ha Pendant tbut le ténip^ â& Schétimô';' p€n^ 
dant le temps de sa vieillesse , puisqu'il est dit auparavant 'jqite 
tout était paisible en spç tiE^mps;^^ Voy, çi-deflisug yl .çk> $? y-! ^5 
(Kim'hi). nPinXIM ^i le malheur y joiqt au malheur causé par 
Hadad. j^p>VDè y^p a(^oir de la répugriahce ; sc\ou i'aLuireSj a^oir 
de' la haine, .... : * / 

^6* 77Û3 T 0"tn Lltlér. t7 /e^ la maùt contre le roi, se ré- 
volta 'contre lui ; lî S)iUy. , éh, aô, V. 21 , il y a n> JfcCW q»" » 
^B même sens, j ,;. r. ., ^ m' 
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53 ROIS. I. — XI. 

1 1. L'Éternel dit à Schelomo : Parce que ceci a été ea 
toiy et que tu n'a spas gardé mon alliance et mes statuts 
que je t*avaîs ordonna, j'arracherai le royaume de des- 
sus toi y et le donnerai à ton serviteur. 

la. Toutefois je ne le ferai point en ton temps , en fa- 
veur de David ton père ; je l'arracherai de la main de 
ton fils. 

i3. ITéanmoins je n'arracherai pas toute la royauté^ 
j'en donnerai une tribu à ton fils, en faveur de David 
mon serviteur, et en faveur de lerouschalaïme que ^'aî 
choisie. 

i4- L'Eternel lui suscita un adversaire : Hadad l'E- 
domite , qui était de la race royale d'Edôrae. 

1 5. Il était arrivé que lorsque David était en Edome , 
lorsque loab, chrf de rarraée^ monta pour ensevelir Jes 
morts, comme il avait tué tous les mâles;: 

i6. [Car loab y était resté six mois avec tout Israël , 

jusqu'à ce qu'il eût exterminé chaque mâle dans Edome.] 

' 17. Adad s'enfuit I lui et quelques gommes cTEdome; 

des serviteurs de son père étaient avec lui, pour se rendre 

en Egypte; Hadad était (encore) un jeune homme*. 

1 8. S'étant levés de Midiane, ils vinrent à Parane , em- 
menèrent avec eux des hommes de Parane, et vinrent 
en Egypte, vers Par au , roi d'Egypte, qui lui donna 
une maison, lui assigna des vivres, et lui accorda (aussi) 
une terre. 

19. Hadad trouva une £siveur extrême aux yeux de 
Par^au, qui lui donna pour femme la sœur de sa femme, 
la sœur de Ta'hpenesse, la reine. 

20. La sœur de Ta'hpenesse lui enfanta Guenoubath , 
son fils, que Ta 'hpenesse sevra dans la maison de Par 'au ; 
Guenoubath fut dans la maison de Par'au au milieu 
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ynpi^ fv ^"^ ''n«(i^>^ "ïjHpm ^rm )raâ i6^ 
"■^N! " *• T^^ï? n^j^O?'' ^§?P. npïPO'T'^ 

?I»Î? în« "P »3Î? ï^î?? ^6 nDb)psrr^3-nx pn^ ^.3 

bïnfcrr^Di 3N'h ni^Ef"» D"»ehn n^i:ri »6 : dIinb 

fixsD Dsj; D^JN np»! ^2^9 'tt^^î.fi'iso ^J^ . '^ 

rnjr© '•J'îD în -nn k^d>i " 19 : h \tù pxi 'i^s -idh 
D'»isnn niTTM ir^x nipttr-rv< nt^t*^ ttits^ Ti<o 
rÔ35 nx Dijsnn ntix* 1^ T^in 20 j m">35n 
n^3 nnaa ^rrS* rîj^ns m riina obrin =)r6ojni iîs 

i4- Ttri HadaÂ. Les Septante ont l^c/>^ Ader; au v. 17 sui- 
Tant il y a TtH Adad. 

i5. ontcnK in nvrtn n faut peui-éire lire onn iiKTit n'orra 

comme lisent les Septante , quand David détruisait Edome. Kim'hi, 
également frappé de cette construction insolite^ dit que OHK lUt 
est pour UMM , de même le Chaldéen. whhn Littér. les tués. 

i8. ^h 1DK Orh^ Suppl. lb nnh IDK OnSv'*/ **^ de lui donner 
du painy il promit de lui donner 5 de même le Chaldéen. nTHSH ^^ 
dominatrice , la reine. 
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52 ROIS. I. — XI. 

AmmoDites, des Edomites, des Tsidonites et des 'Hé- 
théennes ; 

^. Des peuples dont l'Éternel avait dit aux enfans 
dlsrael : N'allez point parmi eux et qu'ils ne viennent 
pas parmi tous ; certes ils feraient pencher vos cœurs 
après leurs dieux; c'est à ceux-là que Scheloma s'attacha 
avec amoqr. 

3. Il eut sept cents épousés princesses^ et trois cents^ 
concubines; et/ses femmes détournèrent son cœur.. 

4. Ce fut au temps de la vieillesse de Schelomo que ses 
femmes firent pen€hér son cœur après d'autres xiieux ; et 
son cœur ne fut point entier. envers J'Éternel soaDieU|. 
comme (l'avait été) le cœur de David son père. 

5. Sçhelômo marcha après Aschtoreth, divinité des 
tsidoniens, et après Milcôme, àbomiriatioh des Àmmo- 

6. Schelomo^ fit ce .qui est mal aux yeux dé l'Éterûèl^ 
et né persévéra point à suivre l'Éternel comme David son. 
père. ;; ;^... ■ ^y; ■, ■ >'- •.■.-;■/;■'•"-. 

7* Alors SchçloDçip bâti^ un haut lièti potir Keiùôsèby 
abomination de Moab , sur la montagne ^i est vis*^- 
vis de lèrpuschalaîme^ et pour Molech/àbominatioii des 
énfans^d'ASiniQniBi ." ; ^ ' ^ - 

8. Et il fit ainsi pour toutes ses femmes étrangères 
qui ;f;^isaient des. ^ncensemens et sacrifiaient à leurs 
dieux. ... 

g; IfÈte^jïéi'fvii ' irrké iCôtitl^è Schelômt),; parce qu'il 
avait détourné son coeur dé rÉternel, Dieu d'Israël, qui 
lui avait appiàru deux fois; ^ j . " . 

10. Qui lui avaitr£ait une 'défense touchant cette^chose- 
là : J)e ne pas marcher après des dieux étrangers; mais 
il n'avait point observé ce que l'Éternel afvait défendu. 
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î ^-^n rkrri r\>uis< hifpss. nt>aNb ri^is'rQ 
nÎDDb-nN JiD^ iDNi DÎa *=»&>— Hb arn ofta w^r^ 

nt2nT»B^3nSbt^"napT nyb m 4 * : lab-nN te^j 
TZDVJ 1337 ^T'^^^<'?^o"'1^K D\ib{»< nnt*^ l33b-nx 

WD î^bi'mrp 'ij^ jn"! nbbtz^ tryn " e ": o^toir 
nDanô^tyiiâ"» m* 7 î "»''3N iro nirr n^^<. 

5)]ixnn g = : îr7d?«<? njnstDT niTpj?D n^v^ppart; 
iik"^^ "^rtbx 'rrirp dï?D ibnV'hiûJ-^i nbbttfa niir 

JT T- w ''- - T- <T-: -IT*-:!- AT •» ^^ iT ••- 

iT : V.T' V-: 

Gh. XI-, I. npiÔ nniV\ JSl ta/HU dé Pnfau , outre la fille 
de Pharaon \ voyez uneexprësiîoit flir^lbgiié j II Sam. , ch. s /y. 3o. 

a. nW ">QK i'£/tfrfi^Z afoi'r^i^/ voy. Exodè, ch. '94, v/ ï6,^ 
et Deutér. , ch. 7 , v, 3 et 4* t3n3-P«'''wi «mjp, parmrcea peuples. 
3» IDn Xe^re/ii /t^^/ioA^r, déloumërcnt, •, ^ 
5. raV7 Horreur r abomination,, terme de méprit , pour ne pasl 
dire divioUé des AmmoaiteSé i . . 

. 6. nriK kHd l«itiéipfelement remjpîift a/>rèj V expression elliptique* 
pour Jl3^H kSd accompli (son devoir) ^iir marcher après moi; Yoy*^ 
Nomb. , ch. i4> v. 24 c^ passim. 
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5i ROIS. I. — X, XI. 

a5. Chacun d'eux apportait son offrande : des vases 
d'argent, des vases d'or, des vétemens, des armes, des 
aromates, des chevaux et des mulets; année par 
année. 

26. Schelonio rassembla des chariots et des cavaUers» 
et il eut mille quatre cents chariots et douze mille ca- 
vaUera qu'il plaça dans les villes aux chariots , et auprès 
du roi à lèrousçhalaîme. 

27. Le roi rendit l'argent (commun) à lerouschalaîme 
comme des pierres, et les cèdres le furent comme les 
sycomores qui . (se trouvent) dans la vallée en grande 
quantité. 

a8. Et le débouché de$ phevaux qu^avait Schelomo 
était l'Egypte ; une caravane de marchands du roi en 
prenait une quantité contre le montant. 

%g. Un attelage montait et«sortait de TÉg^pte pour six 
cents (pièces) d'argent, et un cheval pour cent cinquante; 
et on en tirait ainsi par leur entremise pour tous les 
rois des 'Rithime et pour tous les rois d'Arame. 

Gh. XI I. Le. roi. Schelomo aimait plusieurs femmes 
^ran^res , outi:e la fiU^ de Par 'au : des Moabites, des 



27* WùpW Comme des sjchikmime ; \^s Septante ffvxfltfûvouç , ciex 
sycomores, espèce de figuier sauvage, de même la Yulgate. 

28. t!oeMy\ Le débouché; de HX^ sortir, mpDI U^m réunion j une 
fliOeiété, de t^^J^ réunir ^ assembler. Les Septaate rendent nipDI par 
gx ecxovc, de Tecoué; la Yulgate dit de Coa; de même Abarlxanel 
prenant le D d^ns le sens de de y et fflD pour un nom de lieu. Sans 
adopter cette dernière version, nous la trouvons plus rationnelle que 
celle des Septante. 1V1D3 — 1>m3 Prix; voy.II Sam. , ch. 24, v. a^. 

29. CTTd /'ar ^eurj maf>ij^ par Tentremise des marchands du roi. 
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DD-ih "nsn bru'n b"^B ton "-È'îro'':e^i 3Di nixo 
— itt^x Qims^ îru D'Ovin nw ciat^D nm'VQ 
ag ': iTioi mpo inp'» to"» -nriD rroiyi anaéb 
mi< "Dborji o^nm '^dourob prnxDr. otî^oto 

r ;tt: 

-nîsJi niai nlnsa pni{: dhk n$b2? Tibcpi . iv 

<*>. D^Urtâtf Schenhabime , Cbaldéen ^^fil JV <^« dents ^éléphant , 
de même les Septante «^ texte AleJt. ô^ôvrtc tXc^yrtvot; on a dé- 
rivé la dernière tjUabe de 00114^ dç QOKSI Aaf^/me» du^sadscrit 
i^Aa^ éléphQnf; de là probaj^lement si ephas. Bochart croit que 1^ mot 
schenhabime tout entier signifie éléphant. Les Septante texte dû ya;f 
can j qui ont une , longue addition à^ ce verset , rendent D^Sh^V^ par 
Xc^Mv TopouTMv, é/éi pierresMguës. O^fiipi Couphime y des singes; 
Gésénius dit que c'est, sans doute un mot indien , puisque daiA !• 
sanscrit capi signifie singe, K))7ro( , x^6oc ^ xiiCoç, cephos , sont des 
mots par> lesquels, les Grecs et les Romains désignaient une espèce de 
singes à queue. b^Oill ToukUme^ des paons y de même le Chaldéem 
('D1D1 ^ W\Ù Ta&>;h Dans la langue du Malabar , le pou s'appelle 
hguiy ou togeL 

*5. pjpy) — pW -armure , de pu^j disposer, arranger^ 

26» 33in ny ^<//0j aux cAarîp/^» villes destinées à les loger. 
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5o ROIS, L — X. 

mit dans la maison de la foret du Libanone. 

i8. Le rôi fit un grand trône d'ivoire, et le couvrît 
d'or fin. 

19. Il y avait six degrés au trône , et leiaut du trône 
était rond par derrière, avec des accoudoirs de <:ôté et 
d'autre, à Temlroit du siège; deux lions étaient auprès 
des àccoudpira. 

20. Pou2;e lions y étaient placés sur les six degrés, de 
côté et d'autre; il ne s'en est point Êiitde tel dans aucun 
royaume. 

ai. Toute la vaisselle du buffet de Schelomo (était) 
^or, et toute la vaisselle de la maison de la foret da 
Libanone^ d'or fin; rien d'argent, il n'était estimé de 
rien du temps de 3chelomo. 

as. Car le roi avait sur mer un vaisseau de Tarschiscb, 
avec le vaisseau de 'âirame.^ une fois tous les trois ans 
le vaisseau de Tarschiscb revenait chargé d'or , d'argent, 
dUvoire^ de singes et de paons. 

a3. Le roi Schelomo fut plus^ grand que toiis ies rois 
de la terre, en i^idties^ et ën'^gesse. ^^ i) »l )/ 

a4« -Pe tous les pays qu çherGhait (à voir) la face de 
Sciidpmo, pour entendre la sagesse que Dieu avait mise 
en son cœur, > ^ . : 

rhébreu* «< La partie S. 0. delà péninsule des Pjrénées^, dit Ro^e»* 
jA^ler(4ïÇt-: P^t* W> P« 4<^8) étaij ^otitué des-Hébrenx sous le nom 
de Tarschischf^^ les.Greoi appelèrent Tt^tessos.^ Et ilrdit qHe^iTkr-^ 
schisch est Tartessus en Espagne , entre les deux emboucliurès du 
fleuve Bœtisy aujourd'hui Gaa^a/^ttiVzr, ou bien même toute la con- 
trée qui compose aujourd'liui Ta pl*ovince d'Andalousie ; dé même 
Gësénius, Diclionn. bébr. chai.. ^lïPlh vient deVtJ'V.àriser^OéJUjel'^ 
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"1^5^^ ^\P^ ^« î nlTH b^N Dntsv niHx D^:Eh 
PK -ii:d snr jto^n lïJi^-n^s ^p;2 ^bi aÇt '"^'^'^^ 

f^xn ^D5D Sdd ' rt55E? ipBT} 'yiA!l ^3 : DY.3ny 



trois mines. n3Q mine, poids ancien, la Vulgate dit : trecentœ minœ, 
trois cents mines ; M. Genoude dans sa traduction a suivi la Vulgate. 

i8. ftt? KDD Littér. Un siège de dent, de dénis d'éléphans. ÏUIO 
Moupaz , probableraent le même que Paz ^ Cant. eh. 5, v. n; 
selon les grammairiens , de n£l épurer; mais selon Reland , c'est de 
For du Phase, fleuve qui arrose la Colchide ; Kim'hi dit aussi que 
•TÛ1D est un nom d'endroit. Toujours le sens paraît-il être de V or fin, 

ï9" mn&Ç — nx hion, prend également le pluriel masculiu en 0*- 
Yoy. verset suivant, comme in qni fait Q>nn j Ps. 102, v. aS , 
et rmn ? Job , avaut-demier verset du dernier chapitre, " ' 

2ï. tjDDpK Po/«? d'argent y nï^rtJ xS '^ n* était pas estimé^ façon 
de parler hjperboliqifê pour exprimer une excessive opulence. 

22. Ï7>ï?"iri Tarsckisch y Tarsis. Le Chaldéen rend ce mot par 
Kp>nâN TÂfrique, celte opinion a des partisans , les Scptanle comme 
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49 RCMS. I. — X. 

grande quantité, et des pierres précieuses. 

I a. Le roi fit du bois d*almeuguime une rampe pour 
la maison de Interne! et pour b maison du roi, ainsi 
que des harpes et des luths pour les chantres ; il n'est 
l^us venu et il n'a plus été vu de ce bois d*alaiouguime, 
jusqu'à ce jour. 

1 3. Le roi Scheldmo donna à la reine de Scfaeba tout 
ce qu^elle souhaita, (ce) qu'elle avait demandé, ontre ce 
qu'il lui donna, selon la libéralité du roi Schelomo^ elle 
6'en retourna, et rerinft cfn son pays, elle et ses servi- 
teurs. 

i4« Le poids de l'or qui revenait à Schelomo dans 
une année était de six cent soixante-six kiikar d'or^ 

1 5. Outre (ce qui lui revenait) des marchands et da 
commerce des détailliains, et de tous les rois d'Arabie et 
des pachas du pays. 

i6. Le roi Schelomo fit deux cents grands boucliers 
d or b^tu; employant six cents ( pièces) d'or à un bou- 
clier; 

17. Et trois cents ^autres) boucliers d'or battu, em- 
ployant trois mines d'or à un bouclier , et le roi les 

font, de S9I ^Sll qui «goifie également parcourir le pajrs. C'é- 
tait sauf doute qaelqae iin|>ot pajé par le commerce. 2iyt\ O7D L^s 
roù d'Arabe, d'Arabie, jlintll Mot asîatic{ae. Les pachas, les goa- 
veroeun. 

16. rt3V Cuirasse y de pif cûUf^rir ; selon d'autres rWîf signifie de 
grandi boucliers, tandis que po du verset suivant désigne de petits 
boucliers. VWD De \stW - TtOV étendre , de l'or battu , étendu au 
marteau, ant JTIKO W Six cents pièces dor. Le mot an? exprimait 
faoi doute une monnaie d'or connue. 

17. 0^3:10 - pO Bouclier , de pa/«<>« <^« Vombre, Ca>3D IwSv 

7- 
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sandal , et al c'est l'article arabe. Dans eette incertitude de la si* 
gnificalioa du mot , nous l'avons laissé sans traduction. 

1 a.tpoO Une rampe ^ de IpO s'appuyer \ II Chron.. ch. 9 , v. 1 1 , 
il y a nhoudes degrés ; cette différence s'explique facilement; ce 
sont les deux parties d'un même objet. D^SuS — 733 Nom d'un ins- 
trument à cordes. 

1 3. Tn ID3 TOK IDvÛ Outre ce qiûil lui donna; probablement sans 
qu'elle le lui eût demandé; au passage parallèle des Chroniques, il j a : 
outre ce qu^elle aidait apporté. Il faut peut-êlre réunir ces deux ex- 
pressions : outre ce qiCil lui donna pour reconnaître ce qiielle lui avait 
apporté. iVdHTD Littér. comme la main du roi y selon qu'il con- 
vient à la libéralité du roi. Yoy. une expression semblable Esther, 
cb. 1 , V. 7 , et ch. 2 , V. 18. 

i4- DflK n^IC^D Dans une année , c'est-à-dire annuelleoient. 
i5. onnn Les marchands y de 1^T\ aller de côté et d^ autre. inODl 
V achat y les emplettes ; de ino /«'''« ^^ '«^w; Cubain — Ssi Commer^ 
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48 ÏIOIS. I -X. 

Schélomo et la maison qu'il avait bâtie ; 

5. Les mets de sa table , le logement de ses servi- 
teurs; les fonctions de ses domestiques^ et leurs vétemens; 
ses boissons, les sacrifices qu'il offrait à la maison de 
rÉternel; alors en fut tout hors d'elle» 

6. Elle dit au roi : C'est vrai^ ce que j'ai appris dans 
mon pays^ au sujet de tes affaires et de ta sagesse; 

7. Je n'avais pas cru ces^ choses jusqu'à ce que je sois 
venue et que mes yeux l'aient vu ^ et certes on ne m'en 
a pas rapporté la moitié; tu as surpassé en sagesse et 
en biens le récit que j'en avais entendu. 

8. Heureux tes gens, heureux tes serviteurs! ceux 
qui se tiennent toujours près de toi^ qui entendent ta 
sagesse! 

9. Qu'il soit béni, l'Éternel ton Dieu, qui s'est plu en 
toi pour te placer sur le trône d'Israël, par Famour que 
l'Éternel a pour Israël, à jamais, et il t'a institué roi pour 
exercer le droit et la justice. 

10. Elle donna au roi cent vingt kikar d'or, et une 
très-grande quantité d'aromates ainsi, que de pierres 
précieuses; il ne vint jamais une si grande quantité d'à. 
romates que celle que la reine de Scheba a donnée au roi 
Schélomo. 

11. [Et aussi le vaisseau de 'Hirame, qui avait cherché 
Torjd'Ophir, rapporta d'Ophir du bois d'almouguime en 

transposition de leltre. Oa ii*est pas df'accord sur la sîgqificatioa de 
ce mot; selon lâr'hî , KimVi , c'est du corail; les Septante disent 
If^y^oL ntktxriroL , des bois tramillés } Vulgalc, Ugna thyina^ que Chaîs 
rend par bois de Thj-on; Luther dît, du bols (Tébène ; selon d'autres o/- 
goUmime ou almouguime est pour agal goumime ^ la goutte des 
gommes; enfin, selon Gésénius , c'est un bois rouge, du boîs de 

T. viir. 7 
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5. tOî^DI I^e IDJ; ^/re debout; Tordre de service; VplPOl la na- 
ture de ses Boissons y «es échansons. mn^ Ji»3 hS^* TOK VI^W Et 
sa montée qiUil montait ( dans ) la maison de V Éternel ; et les bolo^ 
oaustes qu'il offrait à la maison de l'Éternel ; selon d'autres^ le sens 
est : £t la montée par où il montait à k maison de inÈlernel ; il 
s'agirait soit de la construction du temple 5 comme disent lar'hi et le 
R. Léyj Ben-Gerson ; soit du cortège qui Vy accompagnait ; le sens que 
nous avons adopté^ et qui est celui de ia plupart des anciennes versions, 
nous parait préférable ; la multiplicité des sacrifices est un indice de la 
ricHesse. mi IW HD H^H «Si Litt. H n'y eut plus en elle d'esprit, 
e!le fut hors d'elle d'ctoonement, 

ï I. OUdSk ^y T)u lois d'almouguime, II Ghron., ch. 9, v, 10, 
il y a O^O^iVk atgoumime ; c'est sans doute le même mot avec une 
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ROIS. I. — X. 



Ch. X. I. La reine de Scheba avait appris la ré- 
putation que Schelomo (avait acquise) par le nom de 
rÉternel, et elle vint pour l'éprouver par des énigmes. 

a. Elle vint à lerouschalaïme avec un fort grand 
train : des chameaux portant des aromates et une très- 
grande quantité d'or ainsi que des pierres précieuses; 
elle vint vers Schelomp , et lui parla de tout ce qu'elle 
avait en son cœur. 

3. Schelomo lui expliqua tous ses discours ; il ny eut 
rien de caché pour le roi et qu'il ne lui expliquât. 

4. La reine de Scheba voyant toute la sagesse de 

tiaît le voir, envoya au-devant d'elle Benayahou, fils de lehojada, 
qui ressemblait à l'étoile du matin 5 la reipe , en le voyant , le prit 
pour le roi et mit pied à terre ; mais l'envoyé la tira de son erreur, et 
Salomon la re^ut dans une maison de verre ; la reîne voyant ceh, le 
crut assis dans l'eau, et releva un peu ses vêtemens ; SalomoQ vit que 
ses pieds étaient couverts de poils , et lui dit : Ta beauté est celle 
d'une femme , et le poil te fait ressembler à un homme. La reine , 
pour éprouver sa perspicacité, lui proposa trois questions qu'il réso- 
lut, et elle le jugea le plus sage des rois. » Cet extrait peut donner une 
idée duTargoum, dont les amplifications sont quelquefois fort curieuses, 
mn* Ott?S ^a ^om de V Éternel) ce S de ûlC^b est anormal; Gésenius 
l'explique par la réputation de ce que Salomon était devenu fax la 
faveur de îehovah, Dï^ / Peut être aussi pour Dtt^ Op f'^ec le nom , 
comme MTph Gen* , ch. 46 > ▼• 26. Kim'hi explique le ^ de Qtn en 
disant que la sagesse de Salomon s'adressait à Dieu , avait po\tr objet 
la science divine. Dtt>n3 — HTn Énigme f de TiPt, voy- Juges, 
ch. i4j ▼• *2. Ces combats d'esprit n'étaient pas rares cheï les an- 
ciens f et surtout chez les Arabes. 

a. h^n Signifie aussi bien abondance de richesses qae force armée f 
voy. Nomb. , ch. 24 > V. 18. 
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Ch. X. I. ^2V Scheha; Septante 2a6à ; il en est question Oen. , 
et. 10 , V. 7 , où les Septante rendent KDD et MV par îafà. Toute- 
fois , d'après les rccKerches^ les plus récentes t(^D 9 est le nom ancien 
de Méroë , tandis que ^3^ Saèa dont il est question , ici désigne la 
Sabée dans l'Arabie méridionale. Les Sabéens s'étaient tellement en- « 
ricbîs par leur commerce avec les Indes , l'Egypte et Babylone , que 
leur capitale était resplendissante de monumens remarquables, et 
renfermait une grande opulence. Bohlen^ Commentaire sur la Genèse , 
p. 1^4* Le souvenir de la visite de la reine de Saba auprès de Sa— 
lomon,dit Rosenmiiller (Arcbéol., part. 3, p. 174) s'est conservé 
aussi cbez les Arabes , qui nomment cette reinç Balkis ; ils supposent 
qu'elle est devenue la femme de Salomon. KDIC^ Saha , dit Gésénius, 
(Bict. béb. cbald. ail.) est une contrée de l^Arabie Heureuse^ célèbre par 
ses ricbesses en or, en pierres précieuses, en épiceries et en toutes sortes 
d'aromate». Ps. 7a, v. la, il y a KDD1 fcCaiE^^ueles Septante rendent 
par ÂpaScç xai la&k , l'Arabie et la Sabée» Que KDV^ était une contrée 
comraer^nte, cela se voit par Isaïc, cb. 60 , v. 6, Jérém. ch. 6, v. 20, 
Ézédi. ch. 27, V. 2a; mais nous voyons que c'était un peuple nomade 
.par Job^ cb. 17, i5. Quant à ta reine, Josèpbe la nomme Nicaulis, 
et dit qu'elle était reine d'Egypte et d'Étbiopie. (Ant. juiv. liv. VIII, 
eh. 6, § 5\. I^e nous flattant pas de* déterminer d'une manière satisfai- 
sante ce point qui a beaucoup occupé les saVans , nous donnons par 
abrégé ce qui est dit de ce voyage dans la IDDKT *W OlilH seconde 
explieaiion d'Eslher* « Salomon sachant que la reioe de Saba vcr- 
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46 ROlS. I. — IX. 

à sa maison quil lui avait bâtie; alors il bâtit Millo. 

îi5. Schelorno offrait trois fois par an des holocaustes 
^t des sacrifices pacifiques , sur l'autel qu'il avait bâti à 
l'Éternel , et faisait des parfums $ur celui qui était de- 
Yânt rÉtemel , et il acheva la maison. 

a6. Le roi Schelorno construisit un vaisseau à Et- 
sione-Guéber, qui est près d'Éloth, sur les bords de la 
mer Souf, au pays d'Édome. 

an. 'Hirame envoya dans ce vaisseau ses serviteurs, 
gens de vaisseau, connaissant la mer, avec les servi- 
teurs de Schelorno. 

28. Ils vinrent à Ophir, et prirent de là quatre cent 
vingt kikar d'or qu'ils apportèrent au roi Schelorno. 

raît l'avoir en vue ; et par les productions Tenant de là, Gésénîus pense 
c(u'on pourrait placer Opbir dans l'Inde : cette supposition d'après loi 
pourrait se justifier par la manière dont les Septante écrÎTent ce mot; 
Sophir désignerait en copte , l'Inde. Mais comme il est aussi question 
d'Ophir , Gen. , ch. i5 , v. 29, où les Septante ont Oxt^tip , Ouphir, 
Gé'sénius pense qu'on pourrait également chercher Ophir en Arabie ; 
c'est ce qui est maintenant généralement admis, d'autant plus que les 
autres endroits mentionnés dans le passage de la Genèse se trouvent en 
Arabie; quant au mot Ophir qu'on croit d'origine sanscrite, lisigaifie 

comme l'arabe ifi Kl /'^<^<^9 riche. Voyez Genèse, par Bohlen, p. i^o, et 
Prideaux, Hist. des Juifs, p. 16 ; Dom Calmet, Commentaire snr la 
Bible, et Chais, notes. RosenmiUIer {Manuel d* archéologie biblique, 
tome III , p. 177 ) combat l'opinion de ceux qui cherchent Ophir 
ailleurs qu'en Arabie. Quoiqu'on ne trouve plus d'or dans le pays , 
âjoute-t-il, on peut y avoir connu autrefois des mines d'or; d'aiiienrs 
en disant qu'on apportait de l'or d'Ophir , on ne dit pas que c'est à 
Ophir même qu'on le trouvait ; on pourrait l'y avoir apporté d'abord 
des In^es orienUles* 13D0niD'in flIKD P31K Quatre cent vingt ki-- 
kar ( talens) ; II Chron. , ch. 8, y. 18, il y a quatre cent cinquante. 
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I : 

a4« nH n33 n«^H Qu'UbUamit hâtie; TlChron., cfc. 8, v. 11,011 
ajoute : Car, dit-^il, une femme ne doit pas demeurer pour moi dans 
la maison de Dai^id, roi d'Israël, car ils {ces lieux) sont saints, puis^ 
que r arche de V Éternel jr est chenue. En Orieat , la femme a toujours 
passé pour uo êfre moins parfait que l'homme. 

2^5. i;ii( Le Chaldéen dit 1 ^nib^ Dessus , rapportant ce mot a 
ratO autel; comme s'il y avait niTOfl hv inOpm • 

26* 'SKI Un (^aisseau ou une /lotte; II Cbron. ^ cH. 8 , if. 189 ce 
met est au pluriel. /|V3fc{ — 133 IWp Etsione Guéber ; il est question 
de cet endroit Nomb., cb. 33^ v. 35^ comme station des Israélites dans 
le ^ésert ; voy. aussi Deutéf ., cb. 29 V. 8. XTlS^ Eloth. Yoj. ibid. 
Les Grecs appelaient cet endroit Àïla, de là le golfe Sinus Elanticus, 
Strabon XYI5 4>4 > ^^ Romains j ayaient une forte garnison; il était 
à la frontière de la Grèce ; les Francs s'en emparèrent lors des Croi- 
sades. Maintenant le Castel Acaha , identique avec TAcaùet Alla des 
Arabes, et avec Âila ou Elalb,èst dans cet endroit. (Palestine, par Rau« 
mer^ p. i85.) 

27. D*n *^> Expérimentés sur la mer. Un commentateur cité par 
Cbais , observe que la manœuvre des navires n'était pas faite pour les 
Juifs, que leurs lois appellent à uo entier repos le sabbat et les autres 
jours de fête. 

a8. ni^ÛIK ^ Ophir. Les Septante ont cî; 16)^ tpà , à Saphir, Dans 
le chapitre suivant, verset 22 , ce liçu n'est pas indiqué , mais on pa- 
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45 ROIS, I. — IX. 

à sa fille, femme de Schelomo. 

17. Schelomo bâtit Guézer et Beth-'Horone la basse. 

18. Baaiath et Tadmor dans le désert, au pays. 

19. Ainsi que toutes les villes de provision qu'eut 
Schçlomo j les villes pour les chariots, les villes pour 
les cavaliers 9 et ce que Schelomo prit plaisir à bâtir 
à lerouschalaïme, au Libanone et dans le pays de sa 
domination. 

ao. Tout le peuple qui était resté des Amoréens, 
des 'Héthjéens , des Périsiens ^ des 'Hiviens et des leboa^ 
séens, qui n'étaient point des enfans d'Israël ; 

m. Leurs enfans qui étaient restés après eux au 
pays, ceux que le^ enfans d'Israël n'avaient pu exter- 
mines, Schelomo les rendit tributaires, jusqu'à ce jour. 

a2. Mais des enfans d'Israël Schelomo ne fit point 
d'esclaves, car c'étaient des gens de guerre, (c'étaient) 
ses serviteurs, ses chefs, ses capitaines et les che&de 
ses chariots et de ses cavaliers. 

a3. C'étaient les chefs des préposés que Schelomo 
avait établis sur l'ouvrage, cinq cent ciuquante, qui 
gouvernaient le peuple , lequel faisait l'ouvrage. 

a4* Mais la fille de Par'au monta de la ville de David 

21. taj; Oth noSto oSpn Lîtt. Salomon les fit monter , les porU 
sur une liste , pour la contée subordonnée. Quant à la levée que Sa- 
lomon fit sur les Israélites, voy. çh.S, v. i3 , Kim'hi dit que ces 
Israélites n'étaient pas destinés à faire l'ouvrage eux-mêmes , mais seu- 
lement à le surveiller. Pourquoi cette distinction? Ci-dessus il s'agit 
d'une corvée momentanée pour le travail, ici on parle d'esclaves, sans 
fixation de^emps ni de travail. 

22* \T\^ tlh Littéralement il ne donna point, 

23. r)1t<Q t^OmO^^Dn C'i/z^ c*e/i£ cinquante ^11 Cliron.^ cb. 8, 
V. 10, il n'est question que de deux cent cinquante^ les comnenta-* 
teurs se sont efibrccs de mettre d'accord ces deux passages. 
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17. Tin n*3 Beth-^'Horone; voy. Josaë , ch. ]8, y. i3 , i4* 

18. nVyS BaalatL "Voy. losué, ch. 19, y. 44*^ Selon Benjamin 
de Tudèle, cette ville serait la même que Balbek , de Baal, dieu des 
Syriens. Cette opÂaion a été contestée, 'yjOï) Tamor et d'après le Keri, 
Tadmor; l'un et l'antre yient de 101) palme. C'est la ville des pal- 
mier^ , dont on a fait plus tard Palmyre, Plusieurs voyageurs ont dé*- 
crit les ruines de cette ville célèbre; voy. Prideaux , Hist. des Juifs, 
t. 5 , p. 369 et suiv. Les Arabes appellent cette ville Tedmor. Le 
nom de Tadmor est au reste celui qu'ont les Septante , le Chaldéen , 
et il se trouve aussi dans le passage paralljèle des Chroniques ^ II » 
cb. 8 , V. 4« pH3 131D5 ^^ désert y au pç-^s, c'est-à-dire au pays 
de Tsoba) yoy. cb. cité , y. 3. 

'9* niaaODn "■ m^SOD Provisions, selon Gésénîns pour jnp330 
de 033 amasser; voy. Exode, cb. 1 ^ y. ii. 
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44 ROIS, I. — IX. 

bâti les deux maisons , la maison de rÉtërnel et la maison 
du roi; , 

II. 'Hîrame^ roi de Tsor (Tyr), ayant soutenu Sche- 
lomo avec du bois de cèdre, du bois de cyprès et de lor 
selon tout son désir , alors le roi Schelomo donna à 'Hî- 
rame vingt villes dans le pays de Galil (Galilée). 

la. 'Hirame sortit de Tsor pour voir les villes que 
Schelomo lui avait données, et elles ne lui plurent point. 

i3. Il dit : Quelles villes m'as-tu données, mon frère? 
nies nommii pays de Caboul, (nom qu'elles portent) /us- 
qu à ce jour. 

i4* 'Hirame avait envoyé au roi cent vingt kikar 
(talens) d'or. 

i5. Voici l'occasion de la corvée que préleva le roi 
Schelomo pour bâtir la maison de l'Éternel et sa rBaison^ 
Millo et la muraille de Ierouschalaïme> Hatsor^Me- 
guiddo et Guézer. 

i6. Par'au (Pharaon), roi d'Egypte^ était monté , avait 
pris Guézer, l'avait réduite en cendres et ayant tué le 
Kenaânéen, habitant du pays, l'avait donnée pour dot 



être ici : C'est la cause de la corvée que Salomon imposa; mais seloa 
lar'hi et Knn'hi, ce verset ne se i^p()6rte pas au précédent-, et tout en 
prenant DD dans le sens de corvée; îl ne slagit que d^nne explication pour 
faire connaître ceux qui y étaîeni soumis, ticho Millo , voy. ÎI Sam. , 
ch. 5, V. 9. "Wn 'Batsory voj. Josué, ch. 1 1, v. 10, et ch. 19, v. 36. 
Tt30 Meguiddo , voy. Josné^ ch. 17 , v. 11 , et Juges, ch. 5, v. 19. 
nu Guézer; voy. Josué , ch. 21 , T. ai , et Juges , ch. i, v. ^g. 

16. rrjnfl Ce verset n'est qu'une parenthèse pour expliquer de quelle 
manière Guézer est venu au pouvoir de Salomon. On sait que Pharaon 
est un nom commun à tous les rois d'Egypte, et l'on pense que celui 
dont il s'agit ici , s'appelait Ramessès Miamum. VVC2 l^i^^« ^^^ ^^ 
fiu» O^hHv^ Dolj de tnV renf'tf^rei'; et que le père donne à sa fille 
quand il l'envoie à son mari. 
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II» KV^D Lîuér. élef^ait, soutenait, pourvoyait; "^Sort ^ft* le roi 
donna yiugt villes; II Chrou.^ ch. 8, v. 2, on dit que 'Hirame eik 
donna autant à Salomon. 

ï3. tftK Mon frète. Les rois s'appellent aujourd'hui cousins / it âe^ 
rait curieux de «avoir quand et pourquoi ce changement de quaÊficiH 
tion a en lieu. Sl33 Caboul, on n'est pas d'accord sur la signif^aUe^ 
de ce mot. Vl3D est lenam d'une yille du partage d'Aschère, voy. Jp- 
sué, ch. ig, V. 27. L'explication de Kim'hi paraît probable ; il rend 
ce terme par stérile; lar'hi dit un pays argileux; les Septante disent : 
Optov; opioc, limitrophe^ frontière i prenant VlD3 dans le sens de 7*13]^ 
voy. Géséa. DicU héb. 

i4* nVu7n C'est ici un plus-que-parfait, 0ai^e!»f^précédem** 
ment. 

i5. oon — DO Ne signifie pas seulement tribut^ mai$ aussi corvée^ 
charge personnelle ; voy. «i-dessus, ch. 5 , v. lâ. Ainsi le sens peut 
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43 ROIS. I. — IX. 

à jamais ^ mes yeux et mon cœur seront là toujours. 

4» Quant à toi , si tu marches devant moi comme a 
marché David ton père, en intégrité de cœur et en droi- 
ture, pour faire tout ce que je t'ai commandé, si tu gardes- 
mes statuts et mes jugemens, 

5. J'affermirai le trône de toq royaume sur Israël à 
jamais, comme j'en ai parlé k David ton père, disant : 
Personne ne te sera retranché de dessus le trône d'Israël. 

6. Que si vous vous détournez vous et vos en/ans 
d'auprès de moi, et que vous ne gardiez pas mes com-- 
mandemens, mes statuts que je vous ai proposés, maïs 
que vous vous en alliez servir d'autres dieux , et vous 
prosterner devant eux; 

j. Je retrancherai Israël de dessus la terre que je lui 
ai donnée, et je rejeterai de devant moi la maison que 
j^'ai sanctifiée à mon nom , et Israël servira de parabole 
et de satire parmi tous les peuples. 

8. Et cette maison qui aura été haut placée, tout 
passant sera surpris et sifflera; on dira: Pourquoi FÉ- 
ternel a-t-il fiB^it ^insi à cç pays et i cette maison? 

9. On répondra : Parce qu'ils oqt abandonné l'Eter-. 
nel leur Dieu, qui a foit sortir de l'Egypte leurs pères, 
qu'ils se sont attachés à d'autres dieux, se sont pros^ 
ternes devant eux , et lei^ ont servis. C'est pourquoi TÉ- 
tèrnel a fait venir sur eux tout ce mal 

10. II arriva au bout de vingt ans que Schelomo eut 

de même t^^TM On peut traduire aussi : qui aura été ; les Septante 
traduisent dans ce sens. OVf^ Sera surpris y de 0DV7 ^ire dans C étonne- 
m^ent ; au futun Gésénius dit que la signification de ce mot est ^tre 
muety comme Dût — OH D'où vient peut-être ©ftmmx des Allemands? 
p1tt?1 de plî^ siffitr , pour exprimer son étonnement. no Sp Pour- 
huoi; ?oy. une expression semblable, Deutér., ch. ag, v. 33. 
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codcilîeF ces passages ; les Talmudistes disent même que le& ïfiT4^&\%^ 
n*ont pas celte année observé le jeûne du Kipour. Cçs difficultés 
n'existent pas pour celui qui voit des documens dififérens dans ce livré 
et dans celui des Chronîcpes; on peut expliquer Fun par l'autre sans 
être tenu de les faire coordonner dans tous les détails^ ^ 

Ch. IX. 7. nWK — nW A ici le sens do rejeter; \oj,Jùb^ 
cil. 39, V. 3- n3*3tt^7l WOv -^^ parabole et de satire; voy. une 
semblable expression, Deulér., ch. a8 , v. 37. 

8. tVrV ; Sera ce temps rend la phrase difficile; II Chron., ch. 7 , 
V. 21, il y a tV^t^ a été, et la phrase devient claire. Le Chaldccn dit ici 
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4» ROIS. I. — VIII, IX. 

vingt mille brebis; aiast la roi et les enfant dlsrael dé- 
dièrent la maison de l'Éternel, 

64. En ce jour le roi consacra le milieu de la cour 
qui était devant la maison de rÉternel; car il offrit là 
les holocaustes, les offrandes et les graisses des sacrifices 
pacifiques, car l'autel d'airain qui était devant TÉternel 
était trop petit pour contenir les holocaustes, les of- 
frandes et les graisses des sacrifices pacifiques. . 

65. Schelomo célébra en ce temps-là la fête, et avec 
lui tout Israël , une grande assemblée , (venue) depuis 
la contrée de /Hamath jusqu'au torrent d'Egypte, de- 
vant rÉternel, notre Dieu, sept jours et (encore) sept 
jours, quatorze jours. 

66. Le huitième jour il congédia le peuple; ils béni- 
rent le roi, se rendirent à leurs tentes, joyeux et de 
bonne humeur, à cause de tout le bien que l'Éternel 
avait fait à David son serviteur, et à Israël son peuple. 

Ch. IX. I. Ce fut lorsque Schelomo eut achevé de 
bâtir la maison de l'Éternel et la maison du roi, ainsi 
que tout ce qu'il avait désiré et souhaité de faire, 

a. Que l'Éternel apparut à Schelomo une seconde 
fois, comme il lui avait apparu à Guibône. 

3. L'Eternel lui dit : J'ai exaucé ta prière et ta sup- 
plication , comme tu as supplié devant moi; j'ai sanctifié 
cet^e maison que tu as bâtie pour y mettre mon nom, 

apparemment le vingt^troisième du septième mois ; et le huitième dant 
il est ici question, serait le lendemain d'une des deux semaines de 
féies mentionnées au verset précédent; reste toujours la différence 
d'un jour , en supposant que la première semaine a commencé le hui- 
tième jour du septième mois. Les commentateurs se sont efforcés de 



\ 



Digitized by 



Google 



"ibiDn Ehp imn di»3 64 : b^ct^ ""aa-bDi nbon 

""m '^'Dnp. îcs^ rfjT ,]pd!5 i^x "nE^fian nàtp 
■ iyj?ii 65 : QiDbE^n la^n hx*» rihiDn—nxi n^j^n 

irrrbx rrim rjob onVo bm-ijr 1 non xis^d ^tta 

-nxi rripp rpa-nï^^ ntob rébt nte w » 
l'^N: ni^"i3 "it2?j*^3 n-iit:^ ribbtîHjx nW*N-f>i \ 

J:ti- : V •':-T , t- t : v - ^ '1:-: 

—nx ''n?^»"' ""^s? nçï3:nnn ne^x qnanr)— nxi 

65. iiDn *Hamath , au iloird de la Palestine ^ appela aussi Epi- 
phanie ; encore aujourd'hui les habitans l^appellent *Hama» Ons^O Sho 
Le torrent dtEgj-pte était au midu 

66. ^^'iUV^ÛVI Le huitième pur, IlChron., ch. 7, v. 10, on 
dit que c'est le vingt^troisième jour qu'il reoToja le peviple ^ c'est 
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4i ROIS. I. — VIÎL 

tir nos ancêtres de l'Egypte, Dieu, Éternel! 

54. Lorsque Schelomo eut achevé dHcpplorer TEter- 
nel par toute cette prière et cette supplication, il se leva 
de devant l'autel de l'Éternel, où il s'était mis sur ses 
genoux, ayant les mains étendues vers le ciel. 

55. Il se leva , et bénit toute l'assemblée disrael à 
haute voix, en disant : 

56. Béni soit l'Éternel qui a donné du repos à sou 
peuple Israël , selon tout ce qu'il a dit ; il n'est pas 
tombé ( à teri^ ) une seule parole de toutes les hoDDes 
paroles qu'il a dites par Mosché son serviteur. 

67. Que l'Éternel notre Dieu soit avec nousxx>mme 
il a été avec nos ancêtres , qu'il ne nous abandonne pas 
et ne nous délaisse pas ; 

58» Pour faire incliner nos cœurs vers lui , pour que 
nous marchions dans ses yx>ies , que nous observions ses 
commandemens, ses statuts et ses jugemens qu'il a or- 
donnés à nos ancêtres. 

59. Et que mes paroles, par lesquelles j'ai supplié 
devant l'Éternel , soient proches à l'Éternel notre Dieu, 
jour et nuit, pour qu'il exécute le jugement de son ser- 
viteur et le jugement de son peuple Israël , l'affaire du 
jour en son jour; 

60. Afin que tous les peuplefs de la t^re sachent que 
l'Éternel est Dieu; il n'y en a point d'autre. 

61. Votre cœur sera entier à l'Éternel notre Dieu 
pour marcher selon ses statuts, et pour observer ses 
commandemens, comme en ce jour. 

6sà. Le roi et tout Israël avec lui sacrifièrent des sa- 
crifices devant TÉternel. 

63. Schelomo offrit le sacrifice pacifique^ qu'il sa- 
crifia à l'Éternel, (savoir) vingt-deux mille bœufs et cent 

6. 
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54. 1>3naVp jnSD ^« s^agenouUler sUr ses genout. L'agenouil- 
lement pendant la prière n'est plus permis parmi les Israélites^ 
J11V^*1â V&Sy Et ses mains étendues. Cette coutume existe encore^' 
surtout pour la bénédiction que donnent au peuple les cohenime dansf 
les grandes fêtes. 

56. awn y\n Littéralement sa bonne parole. 
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4o ROIS. I. - VIII. 

46. Lorsqu'ils pécheront contre toi [car îl n*y a pas 
il'boaii»e qui ae pèche] ; lorsque tu seras irrité contre 
eux, et que tu les livreras devant rennemi qui les em- 
mènera prisonniers dans un pays ennemi , proche ou 
éloigné ; 

47. Et qu'ils rentrent en eux-mêmes, dans le pays où 
ils seront captifs ; lorsqu'ils reviennent et qu'ils te sup- 
plient, au pays de ceux qui les auront fait prisonniers, 
en disant : Nous avons péché , fait des iniquités, mé- 
chamment agi ; 

48. Lorsqu'ils retourneront à toi de tout leur coeur 
et de toute leur âme, au pays de leurs ennemis qui les 
auront fait prisonniers , qu'ils prient à toi, (tournés^ vers 
le chemin de leur pays que tu as donné à leurs ancê- 
tres, {vers) la ville que tu as choisie et la maison que 
j*ai bâtie à ton nom ; 

49. (Alors) exauce du ciel, séjour de ta demeure, 
leur prière -et leur supplication , et fais-leur justice. 

60, Pardonine à ton peuple ce qu'ils auront péché 
contre toi, et tous les crimes qu'ils auront commis en* 
vers toi ; tu leur Feras avoir miséricorde devant ceux qui 
les auront faits capti£s , et ils auront pitié d'eux. 

5ié Car ils «ont ton peuple et ton héritage, (eux) que 
tu as fait sortir de l'Egypte , du milieu- du creuset de 
fer. 

5a. Puissent tes yeux être ouverts à la supplication 
de ton serviteur et à la supplication de ton peuple Is- 
raël, pour les exaucer dans toutes leurs invocations à 
toi. 

53. Car tu les as mis à part, pour toi, comme un 
héritage, de tous les peuples de la terre, comme tu as 
parlé par ton serviteur Mosché (Moïse), lorsque tu fis sor- 
T. vin. 6 
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47* OaV Vn Û^tt^ni Littér. «Vj retournent à leur cœur. 
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elle y sera, la rotiitle , la nielie, la sauterelle , la chenille, 
lorsqu'elles (y) seront, lorsque son ennemi le pressera 
dans le pays (où sont) ses portes, ou toute plaie ^ toute 
maladie ; 

38. Toute prière , toute supplication qui sera (faîle) 
par tout bomme de tout ton peuple Israël, dont chacun 
connaît la place de son cœur et étend sa main vers cette 
maison-ci; 

39. Tu exauceras du ciel, séjour de ta demeure; par- 
donne, exécute et donne à chacun selon ses voies, toi 
qui connais son cœur; car tu connais seul le cœur de 
tous les enfans des hommes : 

40. Afin qu'ils te craignent tous les jours qu'ils vivent 
sur la terre que tu as donnée à nos ancêtres; 

4i* Et même l'étranger qui n'est pas de ton peuple 
Israël, et qui ^era venu d'un pays éloigné à cause de ton 
nom ; 

42. [Car ils entendront (louer) ton grand nom , ta 
main puissante, et ton hras étendu]; il (l'étranger) 
viendra prier vers cette maison-ci; 

43. Tu l'exauceras du ciel , séjour de ta demeure; tu 
feras selon ce que t'invoquera l'étranger, afin que tous 
les peuples de la terre reconnaissent ton nom pour te 
craindre, comme ton peuple Israël, et pour recon- 
naître que ton nom est appelé sur cette .maison que 
j'ai bâtie, 

44- Quand ton peuple sera sorti en guerre contre 
son ennemi dans le cbemin que tu les auras envoyés; 
ils prient à l'Éternel (tournés) vers le chemin de la 
ville que tu as choisie et la maison que j'ai bâtie en 
ton nom; 

45. Exauce du ciel leur prière et leur supplication ; 
et fais-leur justice. 
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dans le pajs , dans ses portes, ou bien dans le pays [où sont) ses portes. 
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38 ROIS, I. — VIII. 

toi, exauce-(les) à l'endroit de ta demeure, au ciel; tu 
exauceras, et tu pardonneras. 

3i. Lorsque quelqu'un aura péché contre son pro- 
chain, lorsqu'on lui aura déféré le serment pour le 
faire jurer, et que le serment arrive devant ton autel 
dans cette maison: 

32. Toi, tu l'exauceras du ciel; exécute et juge ton 
serviteur, pour condamner le méchant, pour faire 
venir sur sa tête selon sa voie , et pour justifier le juste 
en lui donnant selon sa justice. 

33. Lorsque ton peuple Israël aura été battu devant 
Tcnnemi, parce qu'ils auront péché contre toi, ils re- 
tournent vers toi; ils louent ton nom, ils prient et te 
supplient dans cette maison : 

34. Tu exauceras du ciel , tu pardonneras le péché 
de ton peuple Israël ; tu les ramèneras à la terre que tu 
as donnée à leurs pères. 

35. Quand le ciel se resserrera, qu'il n'y aura pas de 
pluie, parce qu'ils auront péché contre toi, qu'ils prient 
en ce lieu-ci, qu'ils louent ton nom, qu'ils reviennent 
de leurs péchés , parce que tu les châties : 

36. ' Tu exauceras du ciel, tu pardonneras le péché de 
tes serviteurs et de ton peuple Israël, car tu leur in- 
diqueras la bonne voie où ils doivent marcher; tu don- 
neras la pluie à ton pays que tu as donné à ton peuple 
pour héritage. 

37. La famine quand elle sera au pays , la peste quand 

37» V\Ù'W brûlure; la rouille; de ifW briller; voy. Gen., cb. 4ï, 
V. 6, et Deutér., ch. 28, v. ia. ppi> Nielle^ quaod la verdure se 
fane, de pT vert; voy. le verset cité du Deutéronome. rt31fc< Saute^ 
relie; de rt3T ^^'"^ nombreux; voy. Exode, ch. 10, v. 4* vW 
Le rongeur^ de Von ronger^ ou la chenille; voy. ch. 28, v. 38. 
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platdt de l'endroit, comme s'il y avait OlpDD* ^^J* IlChron. , ch. 6, 
T. ai. Les Septapte et la Vulgate traduisent dans le premier sens. 

3i. IlK Régitne du verbe t\j)iyO*\ du verset précédent. n^K 'Ser-' 
menr / selon d'autres , hVk signifie celui à qui on a déféré le serment. 

32. 0>Dï?n Comme U^UVI au, ciel. Win3 IDITruiS Litt. pour 
donneh sa voie sur sa tùe , pour lui rendre selon ce qu'il a fait. 

33. "iTim ••• ^3an3 Quand il aura été battu,., ils loueront. Le 
Talmud dit qu'il faut remercier Dieu pour le mal comme pour le bien. 

35. OWIl D Car tu les auras humiliés; le Ghaldéen dit : 
pnnilï 73pn HK parce que tu auras exaucé leur prière; le verbe 
rtiP signifie au propre répondre, exaucer ; mais il signifie aussi châ- 
tier ; c'est le sens que nous avons adopté. 
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^y ROIS, h — vm. 

en face de toute rassemblée d'Israël > et étendant se^ 
mains tei^s le ciel, 

a3. Il dit : Éternel, Dieu d'Israël > il n'y a pas comme 
toi un Dieu au ciel en haut, ni sur la terre en bas; 
gardant rallianee et la bienfaisance à tes serviteurs 
qui marchent devant toi de tout leur cœur. 

34. Ainsi tu as gardé à ton serviteur David, mou 
père, ce que tu lui as dit; tu 9s parlé par ta bouche^ 
et par ta main tu as accompli , conlme en ce jour. 

36. Et maintenant, Éternel, Dieu d'Israël, garde à 
ton serviteur David , mon père , ce que tu lui as dit 
en ces termes : Il ne te sera pas retranché devant 
moi un (homme) assis sur le trône d'Israël, pourvu 
que tes enfans observent leur voie pour marcher de* 
vaut moi, comme tu as marché devant moi. 

36* Et maintenant, ô Dieu d'Israël, qu'elle soit vé^ 
rifiée, la parole que tu ds dite à ton serviteur David^ 
mon père. 

37. Mais Dieu habiterait-il véritablemtint sur U terre? 
Puisque les cieux et les eieux des deux ne peuvent te 
contenir, moins encore la maison que j'ai bâtie/ 

38. Tu te tourneras. Éternel mon Dieu, vers la 
prière de tOD serviteur et vers sa supplication > pour 
écouter la louange et la prière que ton serviteur pro- 
fère aujourd'hui devant toi : 

39. Pour que tes yeux soient ouverts sur cette maison» 
niiît et jour, vers l'endroit dont tu as dit : Que mon 
nom soit là ; pour exaucer la prière qu^ ton serviteur 
profère aujourd'hui deviint toi. 

3o. Tu exauceras la supplication de ton serviteur, 
et ton peuple Israël, lorsqu'ils prieront en ce Beu-ci, et 

3o. OlpOn 7K f^ers l' endroit de , a ici le sens, duDS l'endroit, ou 
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iisbn -le^Np' "lis? nsbb bs-TT-hx îi*'» nDE^*» 

' :-T : , T 'v <T'* A»« T : • j" v: v.t^: • itt: 

^p\ D30«n ^3 27 : ^n« hit 3^3p mîa^ ^^^ 



*"bN ybfc ^r1^ rrim inaniir^in a^jr n'?sn 

V "^ <•• AT *•• JT * wT* * ••• •jl*'»^^ 5"* • • 

• I " 'V.T* y»»— •• ji»»» "■ s%« —• T • • ■■ V • T 'IT 

wh nbj rim n:brni« nKné qi^^. ni^nS 29 
-b>^2BtÇ^!^ c^ ^"où rrn^ l'I&Çî "^^^îî* 0^^^^ 

v:»-:: /.• -: -ti-j':*^: ';:^- <-♦ : v t^-t; 

27. Il>3n O t)K Liltér. aMj5j çm# 2a maison ;\q sens est : combien 
moins celte maison ! 

a8. i^in -JuMutlon^ louante, de pi faire entendre Une yoix 
bruyante. vhpT\ Prière ^ ^e ^^ô proférer. 

^' mnnS y^y Tes yeux ouverts } expression énergique que le 
Chaldéeh affaiblit en voulant lui ôter ce t[u'elle a de matériel ; il dit : 
*]D*Tp KIP'I ^inoh quQ la volonté soit devant toi,hi< Vers. Les Orien- 
Uuase tobrnaient en priant vers 'un côlié quekonqiue ^terminé. 
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36 ROIS. I. — VIII. 

i3. Je t'ai bâti une maison , une demeure pour toi, 
destinée pour ta demeure éternellement. 

i4 Le roi tournant le visage, bénit toute rassemblée 
dlsrael, et toute l'assemblée d'Israël était debout. 

1 5. Et il dit : Béni soit l'Éternel , Dieu dlsrael , qui a 
parlé de sa (propre) bouche à David, mon père, et qui 
l'a accompli de sa main, disant : 

1 6. Depuis le jour que j'ai fait sortir de l'Egypte mon 
' peuple d'Israël 9 je n'ai point choisi de ville parmi toutes 

les tribus d'Israël pour bâtir une maison , afin que mon 
nom y fût, et j'ai choisi David, afin qu'il fut sur mon 
peuple d'IsraeL 

ij. Et David mon père eut à cœur de bâtir une 
maison au nom de l'Éternel, Di^ii d'Israël. 

18. L'Éternel dit à David : Puisque tu as à cœur 
de bâtir une maison à mon nom, tu as bien fait 
d'avoir cela à cœur. 

19. Mais toi, tu ûe dois pas bâtir la maison , mài$^ 
bien ton fils qui sortira de tes reins; c'est lui qui 
bâtira la maison à mon nom. 

no. L'Éternel a accompli sa parole qu'il avait pro- 
noncée , et je me suis élevé à la place de David mon 
père , je suis assis sur le trône d'Israël , comme VÉ* 
ternel a dit, et j'ai bâti la maison au nom de l'É- 
ternel, Dieu d'Israël. 

ai. J'y ai placé un endroit pour l'arche dans la- 
quelle est l'alliance de l'Éternel , (alliance) qu'il a faite 
avec nos pères , quand il les eut tirés du pays d'É- 

22. Schelomo se plaça devant l'autel de l'Éternel, 
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î o^pblj? ^3!26- npo^ -ib yyt. n^3 ;ri^ri nia .3, 
bifriHr bnrr^m ira^ vis— n?*^ iben :^n «i 

A" t: • j-l; T V," 'vt:- tt V '.. .<•• 

inrnf -oîs -ni nx 1^3 "i^l.^fî^ HlffT 'i^*î? 

v.r •rt 4-:. VIT AT ».• : a: r :" j :• V 

^DN5 T)-n 33b-05? 'np ,^ : hx-Ttcn.^^SîT"^ 
'rtbi^ Vrirr* oi^b riâè' naxv rrtrr nsi V^?.? 

V v: VT. t ^y : . •-'- Jv: ^viT t . j. • . .1 

onk iK^îrtn3%j''nb>fT3î!t^n:i^ tk^î>j: nin^ rra r^ 



ch. i6, V. 2. Le Cbaldéen tntdtiit Sflipa par 0>'7»1»3 « Jinuakm. 
Si nous ne comprenons pas le rapport entre ces deux mots , toujours 
cette explication donne un. sens satisfaisant aux paroles dé Salonion. 

16. inaKI •''<"' choisi; ce passage est plus délailli H Cliron , 
cb. 5, V..6, 7. 
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35 ROÏS. L — Vin. 

signationi et tous les iisteiisilesde sainteté qui étaient dans 
là tenté; les cohenime et les létites les transfKntèrent. 

5. Le rôi Scbdomo et toute la réunion d'Israël convo- 
quée près de lui était avec lui devant l'arche; ils sacri- 
âaient du menu bétail et du gros bétail en ai grand 
nombre qu^on ne le pourait ni compter ni nombrer. 

6k Les i^beiiime portèrent l'arche de l'alliaDce de 
l'Éternel «n son lieu^ dans le debhir (l'intérieur) de\a 
maison, au très-sain t, sous les ailes des chroubime« 

7* Caries chroubime étendaient les ailes sUr l'endroit 
où était Farche, les cbro^bime couvraient l'arche et àes 
barres, par dessus, 

. â. ils avaient prolongé les narres, de manière que les 
bouts des barres se voyaient du (lieu) saint , sur le de- 
vant du debhir y mais ils ne se voyaient point au dehors ; 
elles ( les barres ) sont restées \k jusqu'à ce jour. 

ç. II M'y avait dans l'arche que ieS deux tabler de 
pierre que Moscbé y avait mises sur le 'Horéb^ quand 
l'Éternel fit une alliance avec les enfans d'Israël , lôrs de 
leur sortie du pays d'Egypte. 

ïo. Il arriva que lorsque les cohenitne sortirent du 
lieu saint y la nuée remplit lUifnaisdn de l'ËterneL 

II. Les cohenime ne purent pas se tenir debout 
pour servir, à cause de la nuée, car la gloire de l'Éter-^ 
nel avait reimpli ia ttiâilsoti de TÉteitiel, 

ta^ Alors Schelomo dît ; L'Éternel pense habiter 
dans l'obscurité, 

rempli le temple qu'après la prière de Salomon. Voy. Abarbanel, qui 
entre sur la coustruction du temple dans des détails dont même l'a- 
brégé est hors de notre sujet. 

la. lÔ'ipD L'obscurité; voj. Exode, ch. 19, v. 9, et Levit. » 
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"t^î^i ifxfi»! cran «lîstn » t nbs;^ vna 

rro -Œ^K i-nha Wd ct^ rfin -ik??^ b^::s>5n 3rm> 
10 :* ùn^ nxo anxîo b^*;^ ]i?9~D^ ^J"'? 

J.. . . ^.-T J ^*^:i- •;•-:! - s :it 1 : it • 

IT. : i." V wT : I : /• t i- 'a-^tiv 

: bs^iya 6ê^7 nôN rrrr^ nbbt^ •»?< în la^ 

r.* T*iiT ' k : • •" ▼ J**" • ^ • ->" T wT 



3. O^anDH Les cohenime; II Chron., ch. 5, v. 4^ 5, il est dit 
i{ae ]«s kvites fiort^eiit Fanche ; il est ymi.que lès ooheniae portent 
quelqtitfftis le nom de léviles; voy. Jt>nié^ éh. 33^ ^ y. 1171 ni 

8. ntfl tn*ft 15 Jusqu^â ce jour. (^êA jôur? prbbablemètit: le^JoAf . 
de la rédaction de ce livre. f 

9. O^aiKîl mnh ^3© pi Seulement ïé^ deudc tahhs ie pie^rk; 
Voj. Exode, ch. 16, v. 33. LeRabbî tévî Beti Gtierséîiotte dit tjini 
n'y avait de la Totah daos Pârchc qtle le âéèalogUé; il ajoifte : 
mtnn Sy TIDD Q^S^DO un D ^^'^ ^^^ renferment forcément la Torah. 
Le Chaldéeû ajoute également à b^î^Hîl hlflV qu'ils côntenaietit les 
dix commandemens. 

II» pyn l'A nuée. Selon II Cbron. , ch. 7, v. 2, la nnée n'a. 
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34 ROIS. I. — VII , VIII. 

tasses y et les encensoirs , d'or pur; les gonds pour les 
portes de la maison en dedans, pour le saint des saints, 
pour les portes de la maison , pour le sanctuaire, étaient 
d'or. 

5j. Tout l'ouvrage que le roi Schelomo fit pour la 
maison de l'Éterpel , fut achevé. Il apporta ce que 
David son père avait consacré : l'argent, l'or et les usfen- 
siles;il plaça (tout) dans les trésors de la maisou de 
l'Étemel. 

Ch. YIIL I. Alors Schelomo assembla les anciens 
d'Israël et tous Içs chefs des tribus, les principaux des 
pères parmi les enfans d'Israël y près de lui, à Jerouscba- 
laîme, pour transporter l'arche d'alliance de l'Éternel de 
la cité de David, qui est à Tsione (Siop). 

2. Tous les hommejs d'Israël s'assemblèrent auprès du 
roi Schelomo, au mois d'éthanime^ à la fête; c'est le 
septième mois. 

3. Tous les anciens d'Israël vinrent, et les cohenime 
portèrent l'arche. 

4« Us transportèrent l'arche de l'Éternel , la tente d'as^ 



C'est le mois de tUchrij septième de l'année ecc1ésiasti(}iie des Hé- 
breux et premier de l^année civile ; il répond en partie à septembre 
el en partie h octiabre; j;i>k signifie ybr^, durable, coidant ton- 
jours; vpy. Deutér. , ch. ai , v. 4 , note. On n'est pas d'accord sur 
. Il» motif de l'application de cette épithète à ce mois, ^m ^ laféie. Ce 
mot désigne chez lesTalmudistes la fête des Tabernacles ; elle s'appelle 
aussi J)>DK tiX\f^tede laréeohei^yay. 'KxoAe^ch. aS, v. i6. ^p^MH VTtnn 
Le septième mois; ch. 6, v. 38 , il est dit que le temple a été achevé 
au mois de houly huitième mois ; pour qu'on pût faire la dédicace au 
septième , il faut supposer qu'on l'a différée jusqu'au septième mois 
de l'année suivante^ 
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m'rism -«jo ant ninnism ntûrr\ nlp-irsm 
n"»3n inb"6 D'éhpn KhbS ">D^:sn n"2n hin'nij 



-w râx Tn I ")i^p-n{^i nôSî^ xi'n nirr» rra 

• • T J* T J** • 't V • '"T" AT " J** 



T : iv<v- V -:'T— ' I • . r 



mabp TibprrtN 'biréri ^-xb Hâta wfc^j nibsn 
min 

t ' "^'^ : V T ^•."•'' .^^=•" /'•^•- •^•••v'^ ^ 

T v:- ^' vj v: T : » < -: v *:i— 



5i. Ovtt^n*! Et fut achci^é. Dans ce chapitre, qui présente plusieurs 
passages obscurs et des termes dont ou n'est pas toujours sûr de con- 
naître la signification précise^ nous avons tâché d'expliquer les mots^; 
quant aux choses , si , sous le rapport de l'art , le tçinple de Salooion 
oflFre encore de l'intérêt, la traduction les fera apprécier, et nous 
n'avons pas cru devoir nous occuper dans notre travail des conjectures 
souvent hasardées des commentateurs. 



^ 

i 



Ch.'VITI. 1. Snp^ Ti^Voy. une forme semblable, Exode, ch. i5 
V. r. nO^ iSon ^K '^crs le roi Satomon. Cette espèce de répétition 
se rencontre^souvent dans les prophètes historiques. 

2. O^ariKH mO Au mois d'éthanime. Chaldéen : K^p^nyî KPITa 
riNDl^ Km» ^h yM^'^ a^ moi des forts, qu'on appelle le premier mois. 
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33 aois. ï. — vif. 

4i. Deux colonnes et deux boules de chapiteaux qui 
étaient sur le sommet des colonnes; deux treillages pour 
couvrir les deux boules des chapiteaux qui étaient sur le 
sommet des colonnes. 

4^. Et quatre cents pommes de grenades pour les deux 
treillages, deux rangées de pommes de grenades pour un 
treillage , pour couvrir las ^boules des chapiteaux qui 
(étaient) au-dessus des colonnes. 

43. Dix supports et dix bassins sur les supports. 

44* Et une mer et douze boeufs sous la mer. 

45. Les pots, les racloirs, les aspergeoîrs, et tous ces 
ustensiles que ^Hirame fit au roiSclielomo pour la msûson 
de rÉternel, (étaient) d'airain poli. 

46. Le roi les fit fondre dans la plaine du lardène, 
dans répaiâseur de la terre, entre Soucoth etTsarthane. 

47. Schelomo déposa (dans le temple) tous ces usten- 
siles^ dont le nombre (était) extrêmement graad; on ne 
vérifia pas le poids du cuivre. 

48. Schelomo fit tous ces ustensiles pour la maison de 
rÉternel ; Tautel d'or et la ^table d'or sur laquelle était 
le pain de proposition. 

49* Les chandeliers, dont cinq à droite et cinq à gau- 
che, devant le debhir, d or pur ; les fleurs, les lampes et les 
pincettes d'or. 

5o. Les bassins, les serpes, les aspergeoirs, les 

47- nyi II déposa^ suppl. dans le temple } Chaldéen yxCK*» «/ ola. 

48. O>30n OTT/ Pain de proposition ; voy. Exode, ch. 35 , r. i3. 

5o. niÔOni De fp bassin ; voy. Exode , ch. 12 , v. aa. IHlDtDni 
De nOT covper, les «erpes. nVWll De HJIÔ =^ TV:)!^ ou^rir^ les gonds; 
de même le Chaldéen M^HaIO; selon d'autres, les clefs. 

5. 
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o^ni^Sn WKTbjTT^^ rpçpp riVfi n?i2? d^ts^ 41 

rvnn "gr^^:^^ "i^^n-nxi ^nnNsn QTrnçî 44 
nlpnïzpn-fW d^ép"nf<tT nri^sn-njsi^ 45 '; p>ri 
^^^ 3^»^' û5*n JT^^"^^ î>n»n 'a^bsrrSs }^i 
aî?iV ten "1333 46 '; D-Tbo ni^ru nln^ n^a 

^j^ru 19 "wp "»<p a^s D^2)rp63-njf< rué^ rm 
E^nn r^i'iâ^iTwi^ 49 ' î 3nT i^j|ri onb y^i 



41, Fi'^\^ P^ SSa roi«/€r; fe|»e,i'arfihiteotjirei lebtvjt des okiih- 
ptteaux, ce qui est rood. ^ 

45. hfIRn ielicii porte. riSfi^bctif^iMiuaavéïisfiaiFteettâ 
WW Ce mot flam ^a Bible daigne \e <}uivtre, rwJPaiprlfkYu^te le 
rend par aurichalfuin ^ mot qui exprime uu métal qudtcpnqiMj. piDD 
De DID /)o//r. 

46» nOtW nSPWDe^Jt; épais ^ d^n^Vépmsseur ds la terre. 
Le Ckaldéen reudnPt» par JtfMWia , nom 4e ia te^re propre à la 
fonte. 
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3t ROIS. I.— VII. 

et sur l'embouchure aussi des sculptures ; les cloisons 
cannées et non rondes. 

32« Les quatre roues au-dessous des cloisons, les es- 
sieux des roues (tenaient) au support; la hauteur d'une 
roue (était) d'une coudée et demie. 

33. La façon des roues (était) comme celle de la roue 
d'un char; leurs essieux, leurs jantes, leurs moyeux, 
leurs rais, tout de fonte. 

34 • Quatre épaulières aux quatre angles de chaque 
support; les épaulières (travaillées hors) du support. 

35. Au sommet de chaque support (était) une demi- 
coudée de hauteur , ronde tout autour, et sur le sommet 
du support, les essieux et les cloisons de la même pièce. 

36. Il grava sur les aisées tenons et sur les cloisons 
des (figures de) cbroubime, des lions et des palmes, se- 
lon l'espace vide de chacun ; (il y avait) des corniches 
(tout) autour. 

37. Ainsi fit-il les dix supports, une.:feule fonte, une 
seule' mesure, une même coupe, pcNBT'^Uàcun. 

38. Il fit dix bassins d'airain dont chacun contenait 
quarsmte batbs; chaque bassin de quatre coudées, un 
bassin sur un support ; dix supports. 

39. 11 plaça les supports , cinq du côté droit de la 
maison et cinq au côté gauche de la maison; il plaça la 
mer (d'airain) au côté droit de la maison , à l'orient tirant 
vers le midi. 

40. 'Hirame fitlas^basatnsvles cacloirs et les aspergeoirs ; 
et 'Hirâmè acheva ainsi de faire tout l'ouvrage qu'il fai- 
sait au roi Schelomo, pour la maison de rÉternel. 

4o. CD»p>n — 0*J/^ D'B rtP* débarrasser;' les rachirs y ou pelles; 
nipItO de ptt asperger; les pots, ou aspergeoirs. Voy. Exode, 
ch. 27 , V. 3 , et ch. 28, v. 3. 

T. vin. 5 
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'' * : nsî^tn ivn^ nD^'iji^n isifN^n nplpi, 
DnlT? rn3"^Dn ^siN nfcfïDS D'»3Di};^n r\iir$m 33 
jD-iw *34 * ' : j^yio '?3n Dp'''ni2^l DrrpETiT Dni3Ji 
pijbDrT"!'? IC^P '^l^^sn nils j^in: bis niônD 
piDip p-iDxn "w nyùiph tàiiiyi '35 : n^srâ 
însDO ^pn^:D0'l"^1h'^'''ni^D^'t:^^h'bi;■l 3''3D 'hjy 
Disns n^ni^pDT byj) rvrjr rirbrrr>T?_ nns^i, se 
r^O ' 37 ' : 3130 np\ h^>fi$jS2 rrpn\ hlnN: 

D'>v^^^^ nE^m niiô mtî^j? tî^jw" 38 : njn'ssb nnx 

"i???? "'Î?'? •"'?^ 3^"^^ ""O^i? ^î?^ ' "^Pt ^^5 

: 'nU3Dn "){yyS nhxn nài3srr-hy nnx "i"iD 

I , • "* V vV î "" ""|T JT ,; •" "• TV •< • 

E^ppn pbp n^an pjns-bj^ e^ nlibprrnss; ]rn 39 

"n5>< DlTn i^nJ^ 40 : 3j: biso nonp n^:o'>n 
nife^gS o"r>n by^_ nij^ntprrnxT D^^^rrnxT n1i>3n 
jrrirpnBnttbt:^ ^bsh nfc^j? lE^fr^ niNban-b-iiN 

iT : /• V. : »v;v - rn- *> /.• -: t t : - t 

3a. mTI De T — Chaldéen riT^Kl Vessieu. 

33. 0nO31 De 33 les jantes de la roue, on^pnm — 0*ptt?n Ze^ 
moyeux de la roue; voj. Ëxode , ch. 27 , v. 10. onniC^m Les rais ; 
selon d'autres^ c'est ce mot qui désîgaele mojreu^ 

36. nnân De mnfl graç^ure; voy. Exode, cb. a8, v. 1 1. i;>K 1^03 
De niy nudité ; il s'agit ici de l'espace entre chaque 6gure , ou entre 
chaque panneau. 
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âi ROIS. I. — vu. 

mer (tout) autour , deux rangées de coloquintes , fon- 
dues dans la même fonte., 

a5. Elle était posée sur douze bœufs, dont trois tour- 
nés au septentrion, trois à l'occident, trois au midi et 
trois à Torient, et la mer par-dessus, sur le haut ( desfi- 
gureO, dont toute la partie postérieure était en dedans* 

26. Son épaisseur ( était ) d'une paume ; son bord > 
comme le bord d'une coupe , façon de lis ; elle contenait 
deux mille batbs. 

2'j. Il fit dix supports d'airain, quatre coudées h 
longueur d'un support, quatre coudées de large et trois 
coudées de haut. 

a8. Voici la façon du support; il y avait des cloisons 
et des cloisons entre les mon tans, 

29. Et sur les cloisons qui étaient entre les montans 
(il y avait) des (figures de) lions , de bœufs et de cbrou- 
•bime, et autant sur les montans en haut; et au dessous 
des lions et des bœufs, il y avait des corniches faites eu 
pente. 

3o. Quatre roues d'airain à un support, avec des pla* 
ques d'airain, et aux quatre angles étaient des épaulières; 
ces épaulières étaient fondues au-dessous du bassin ^ 
au delà de chacune des cornches. 

3i. L'embouchure (du bassin), en dedans du chapi- 
teau et au-dessus y était d'une coudée; l'embouchure 
était ronde, façon de support, d'une coudée et demie, 

3o. >i-)01 Le Cbaldéen dit ^yl02^ des ais ^ des plaques. VXlOyfl 
De oyâ pieds; voj. Exode, eh. 25, v. 12. nfliTD Épaules ^ ou épau- 
lières; voj. ibid. , ch. 28 , v. 7. 

3i* p nvyO De la façon du support; voj» rersct ly. 
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nn 28 ; nnDiî? naNia ty^E^i nàn-i. nsNis 

••-I 'tt : - 2 . iT ^ z'^:!- / 'tt^-: 

'"''{3.^5^55 !^5^3nxT nçyh: ]ro) nnxn ntob ni^^j 
î^?«? îTjjj^pi nnnsb n'^ap i»tdi 3r : np c^'»?^ 

t • * -; At - IT J--:|- vT- '•• ••'^:i- 4^T r * 



a6. ;i3 Sa/A; mesure de liquides, ho* De hl3 contenir; au 
Biphil. S>D> n3 O^aSx Contenant deux mille baths. Au verset 5 des 
ChroD.y ch. cité, il est question de trois mille baths. 

27* miDDH ■" T\T^2n De 'ÇO placer. Chaldéen ^^'fO^OI les soubas- 
semens ; les supports; dans les Chron. , verset 6 du chapitre cité , ou 
exprime le mot bassin onVD» Exode , ch. 3o , v. 18, il est question 
de tous les deux. 

a8. irniDO Clôture; voy. Exode, ch. 25 , v. aS. O^nVï^H Ce mot 
signifie éàhelons; voj. Exode , ch. 26, v. 17 ; ce sont des panneaux 
entre les montans qui ensemble forment le support. 

29. p ^insi ; selon d'autres , p a ici le sens de support. Dvh De 
ni 7 attacher; de même le Chaldéen p21D ce qui attache. yWO De 
*t1> descendre; De Vette dit : Travail qui est' en pente. 
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3o ROIS. I. — Vit. 

grenades, autour de l'un des treillages, pour couvrir les 
chapiteaux qui étaient sur le sommet (des colonnes) ; il 
en fit autant pour le second chapiteau. 

19. Les chapiteaux qui étaient sur le sommet des co- 
lonnes étaient façon de lis , dans le portique ; de quatre 
coudées. 

ad. Aux chapiteaux, sur les deux colonnes ^ il y araft 
en haut, près du tailloir qui était au delà du treil- 
lage et deux cents pommes de grenades en rangées 

à l'entour sur le second chapiteau. 

21. Il dressa des colonnes au portique du sanctuaire ; 
il dressa la colonne de droite, et la nomma Iakine, puis il 
dressa la colonne de gauche , et la nomma Boaz. 

22. Et sur le sommet des colonnes (il y avait un ou- 
vrage) façon de lis; le travail des colonnes fut achevé. 

!i3. Il fit une mer de fonte ayant dix coudées d'un 
bord à l'autre j rond tout autour, de cinq coudées de 
haut , et un cordon de trente coudées l'environnait tout 
autour. 

a4. Au-dessous du bord, des coloquintes renvironnaieni 
tout autour, à Tespace de dix coudées, entourant h 



cessaîre aux sacrifices, nipl Au Keri ^p a le sens de I^n 9 ci-dessos 
verset i5, zi/i cordon, nOK3 O^Stt^ Trente coudées ; larliî dit que 
le diamètre est à la circonférence comme i à 3 ; la largeur était de dix 
coudées et le tour entier de trente. Ce passage a produit , à cause de la 
donnée géométrique , des discussions qui ne sont pas de notre objet* 

24. D^ypÔt Voj. ch. 6 , V. 18; II Chron., ch. 4, v. 3, il est 
question de figures de bœufs pnp2 mOT Le Chaldéen dit p];>3 niW 
en forme d'œufs. 
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obscur ; selon Kimliî , il 7 avait des chapiteaux au-dessus des gre- 
nades ; mais selon lar'tii 9 il 7 a ici inversion D11D0 KIPO^ ^^ ^^ s'agit 
des grenades qui étaient au-dessus des chapiteaux. 

19* mOM J^^IK Quatre coudées; verset 16 il est dit que la hau« 
teur des chapiteaux était de cinq coudées, il faut donc admettre qu'il 
J avait une coudée non recouverte. 

20. \02T\ Le ventre; espèce de renflement au milieu du chapiteau. 
l^'^^VTX Le treillage y ici il manque évidemment quelque chose ; on 
peut suppléer , deux cents grenades , Voy. II Ghron., ch. 4? v. i3. 

21. \iy Iakine. Tp3 Boaz. Nous ne connaissons pas le motif qui 
a fait donner ces deux nomsrKim'hi pense que le premier exprime 
l'idée de stabilité p3, et le second celle de force Ty 13 • 

23. D> Mer; on donne en hébreu ce nom à tout amas d'eau un peu 
considérable J il s'agit ici d'un grand bassin pour renfermer l'eau né- 
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!i9 ROIS. !• — Vif. 

II. Et par- dessus des pierres de prix, taillées d'après 
la mesure 9 et (posées sur bois) de cèdre. 

la. Et la grande cour (avait) à l'entour tro'is rangées 
de pierres taillées et une rangée de poutres de cèdre ; 
(de même) pour la cour intérieure de la maison de TË- 
ternel et pour le portique de la maison. 

1 3. Le roi Scbelomo envoya faire prendre 'Hiraine de 
Tsor(Tyr). 

14. Il était fils d'une veuve, de lalribu de Nephthali; 
son père était un bpmme de Tsor, ouvrier en cuivre; 
il était rempli de sagesse, d^intelligence et de connais- 
sance pour exécuter tout ouvrage en cuivre. Il vint au- 
près du roi Scbelomo , dont il fit tout l'ouvrage. 

i5. Il forma deux colonnes d'airain , la bauteur de 
l'une des colonnes était de dix-buit coudées , et un fi/ de 
douze coudées entourait la seconde colonne. 

16. II fit deux cbapiteaux d'airain fondu, pour mettre 
sur les sommets des colonnes; l'un des chapiteaux avait 
cinq coudées de baut, et la bauteur de l'autre cbapiteau 
était (aussi) de cinq coudées. « 

17. Des treillages , façon de treillage , des fils entor- 
tillés , façon de chaîne, pour les chapiteaux qui étaient 
sur le sommet des colonnes, sept pour un cbapiteau f 
et sept pour l'autre chapiteau. 

1 8. II fit les colonnes ; deux rangées de pommes de 

16. rinnS De Tiia couronne; ce sont les chapiteaux. pVD Racine 
p}i> fondre ; d'airain fondu. 

17- 0O3C7 Treillages fàe^ysf=:^:}0 entrelacer. U'^h^'^ Des fils 
tordus; de ^t:i qui signifie tordre <, voy, Deut., ch. 22, y. 12. VCT!^^ 
Chaînes ; voy. Exode , ch. 28 , v. 22I 

18. 0*3 Din tt?)K1 hy Sur le sommet des grenades; ce verset e*t 
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J2.;i»3n Û7^TI -^ portique de la maison. Ici finissent les détails 
concernant l'architecture des palais de Saloroon. Nous ayons du nous 
borner à rexplication des mots et à l'éclaircissetnent des passages diffi- 
ciles. Nous renvoyons à dom Calmet, à Leclerc, etc., ceux qui dé- 
sirent sur cet objet des explications étendues. 

^4- naO^N TcMPe, de la tribu de Dane ; yoy. II Chr., ch.2,v. i3. 
f]H C'est un des cas rares où ee mot se trouve avec un verbe au passif. 

ï5. "în^n ï)D^p La hauteur de /'wnc/ ici il manque sans doute 
quelque chose ; voy. Il Chr., eh. 3, v. i5. lar'hi et Kim'hi , disent 
que c'est une abréviation ( ivp K^pO ) ; cette colonne, telle qu'elle est 
décrite ici, formait une colonne torse. 
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étaient sur les colonnes, (au nombre de) quarante-cinq, 
quinze par rangée. 

4. Trois rangées d'ouvertures de fenêtres, (savoir) 
trois fois fenêtre contre fenêtre. 

5. Toutes les portes et les poteaux étaient posées 
carrément; une fenêtre en face de l'autre, trois fois. 

6. Il fit un portique de colonnes, de cinquante coudées 
de long, et de trente coudées de large, et un ( autre) por- 
tique devant elles (les colonnes); des colonnes et une 
architrave devant elles. 

7. Il fit Je portique du trône où l'on jugeait ; le portique 
du jugement ; il le couvrit de ( bois de ) cèdre, (de l'ex- 
trémité) du sol jusqu'au plafond. 

8. Et sa maison où il habitait (était) dans une autre 
cour en dedans du portique , faite de la même n^t- 
nière; il fit une maison à la fille de Par^au (Pharaon) 
que Schetomo avait épousée , ( avec un portique ) 
comme ce portique. 

g. Toutes ces (constructions) de pierres de prix, 
taillées d'après la mesure , sciées à la scie ,. en dedans et 
en dehors, depuis le fond jusqu'aux corniches, et en 
dehors jusqu'à la grande cour. 

lo. La fondation en était de pierres de prix, de 
grandes pierres, de pierres de dix coudées et de 
pierres de huit coudées. 

de parqueter, pplpn TJ^ PpIpHO Du soljusqu^au sol; d'une exlré- 
inité*à l'autre. 

8. dSikS ■— IVn Ceci paraît une explication : sa maison , etc. , 
dans une cour derrière le portique , était faite selon cette cods- 
truction. 

9. nnpD — ma Me^w/^e; taillées d'après la mesure. îTDDDI ^^- 
puis la fondation ; de ID^ — Dirt&O les corniches; de nôD ctre étendu. 

I 
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or, quatre fois 1 5 font 60; il 7. a donc unç erreur de copiste ici ou dans 
le verset précédent , où les Septante n'ont pas quatre , mais trois ran- 
gées ; la version arabe porte soixante au lieu de quarante^jcinq co- 
lonnes ; la quatrième rangée peut aussi être comprise dans le portique 
mentionné au verset 6 suivant. 

4. D*Ûp^t Ce sont les ouvertures à travers les poutres pour placer 
les fenêtres TWtXÛ de HTri 'vo«r ; HTriD c'est, littéralement^, la vue, les 
fenêtres. 

5. f|ptt; Ce mot exprime l'idée de mettre dessus;.; les portes et les 
poteau K étaient carrés par les poutres qui y étaient adaptés. 

6. onOÛ SyLittér. sur leur face, devant les colonnes. 3yi De 33j; 
coui^rir; terme d'architecture , Varchitrai^e. 

7. KD3ft dSiKI -^c portique du trône; Chaldéen {Qn ?<.3pi1fi<S 
K^n no ^OyO pour r placer le siège de la justice. JQDI A ici le sens 
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34- Et deux battans de bois de cyprès : chaque battant 
de deux planches brisées^ l'autre battant (également) de 
deux planches brisées. 

35. Il sculpta des chroubimei des palmes et des fleurs 
épanouies qu'il couvrit d'or, ( le tout ) ajusté sur les en-» 
taillures. 

36. XI bâtit la cour intérieure de trois rstDgées de 
pierres de taille, et une rangée de poutres de cèdre. 

37. Dans la quatrième année, la maison de l'Étemel 
fut fondée, au mois de zif. 

38. Et dans la onzième année, au mois de boul^ qui 
est le huitième mois , la maison fut achevée dans 
toutes ses pièces ëi toutes ses ordonnances; il l'avait 
bâtie pendant sept ans. 

Ch. VII. 1, Schelomo bâtit sa maison en treize ans, 
pt il acheva toute sa maison. 

a. II bâtit la maison de la forêt du Libanone, de 
<:ent coudées de long, cinquante coudées de large, et 
trente coudées de haut, sur quatre rangées de colonnes 
de cèdres, et sur les colonnes il y avait d^si poutres 
de cèdre. 

3. Un toit de cèdre au-dessus des appartemens qui 

s'occuper de sa maison que treize ans après avoir achevé le temple; 
ce qui est l'opinion de Kim'hi. 

2. paaSrr npnO Maison de la forêt du Liban; le Chaldéen dît 
KD7D/npDilO /« maison d'été du roi, pour prendre le frais; ceci 
a pour objet d'expliquer pourquoi la maison royale était éloignée de 
Jérusalem, et l'interprète chaldéen suppose que le mot forêt ne doit 
pas être pris ici à la lettre. 

3. fôDI Une cout^erture , de JÔD couvrir, t\^yh'^ De ySï coté^ des 
cliambres latérales. IIDmW rWUn TWntW O^paiK Quarante- cinq, 
quinze dans une rangée. Au verset a il est question de quatre raDgcw ; 
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34* Dni73 cle iSjI roM/^r , les planches étaient tourne'es dans des 
verroux, ou brisées en deux. D*y7p Paraît être pour O^ySy comme au 
commencement du verset. 

35. npnDH ly W*D ajusté sur le dessin j ou la gravure, de ppt^ • 

36. D^HK JIIJnD Des cèdres coupés ^comme s'il j avait il1iT13 0^nfc< . 
38. 713 Boulj c'est le mois hébreu appelé aujourd'hui piC^niO et 

qui cori^cspond à novembre; il dérive de h^O faner ^ mois où tout se 
fane dans les champs. 

Ch. VII . 1 . nàt? ni W vhv Comme s'il y avait Tl^lffy vhv2 en treize 
ans^ soit qu'il employa treize ans à celle construction , ce qui est pro- 
bable, d'après le verset 10 di^ ch. 9 suivant , soit qu'il ne commença à 
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l'autre extréipité de ses ailes. 

a5. L'autre chroub (était aussi de dix coudées); une 
mesure , et une coupe pour les deux chroubime. 

26. La hauteur d'un cbroub était de dix coudées, et 
autant ppur le second chroub. 

27. Il plaça les chroubime au-dedans de la maison daos 
le fond s on étendit les ailes des chroubime; Tune des 
ailes touchait à la muraille, et l'aile du second cbroub tou- 
chait à la muraille opposée j leurs ailes se joignaient 
dans le milieu de la maison, aile à aile. 

a8. Il couvrit d'or les chroubime^ 

!i9« Et il entailla toutes les murailles d^ la maison, à 
l'en tour, de profondes sculptures de chroubime, de 
palmes et de boutons de fleurs épanouies, en dedans et 
en dehors. 

3o^ U couvrit d'or le sol 'de la maison en dedans 
et en dehors. 

3 1 . Il fit à l'entrée du debhir des battans de bo\&.d'oU- 
vier : le linteau et les poteaux (en) formaient la cinquième 
partie j 

3a. Et deux battans de bois d'olivier j il sculpta dessus 
des sculptures de chroubime, des palmes, des fleurs épa- 
nouies qu'il couvrit d'or, et il étendit de l'or surleschrou" 
bime et les palmes, 

33. II fit également à la porte du hechal (temple) , des 
poteaux de bois d'olivier, du quart (de la hauteur). 

que T)WDn signifie la cinquième porte ; le deblr en avait cinq, et c'en 
ëtait une ; d'autres disent que Jl^on signifie un peniagone, formé par 
}e linteau et les poteaux. Nous avons suivi l'opinioii de Maurer^ qui 
nous parait un peu plus claire. 

32. TinDeTn= yp^ étendre. 

33. /)*j;31 JINO D'un quadrangle y ou de quatre membiTures. 
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tous 



25. iip Fom^, coupé , de 33fp = 3vn , 30n. ibp qui expriment 
lis 1 actioQ de diviser. 



29- 20D ^ l'entour.ie 31D-^r)iySpD-pSp voj. v. 18. ^nviâ 
éfrûf^^^; voy. Exode, ch. 28, v. 11. XllDin— mOil Branche de 
palmier^ de lÔD pattne. 

3o. O^âho -Ê^ dedansy qui regarde le fond; fS^^nVl et en dehors^ la 
surface. 

3i . rnntd S'KH ^<î tford avec les poteaux. Vfc< Signifie bélier ^ mais 
iti c'est une espèce de moulure; voy. Ézéch., cli.4i,v, 3; il y en a qui 
traduisent , le linteau supérieur; Jl^ttfDn cinquième , expression difli- 
dle; le cinquième dé quoi? LeChaldéen dit : J^DpOb Qui signifie armé} 
\eiçmsçT9M,pourm de bordures ;l^Mû\\.é\J Ben Guerscbone dil 
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(haut des) murailles, et il bâtit dans l'intérieur le âë^ 
bhir (le sanctuaire) : le saint des saints. 

17. La maison, (savoir) le temple de devant, était 
de quarante coudées. 

18. Le (bois de) cèdre dans l'intérieur de la maison 
était sculpté de coloquintes et de fleurs épanouies; 
partout du (bois de) cèdre, on ne voyait pas de 
pierres. 

19.11 prépara le debhir, intérieurement au milieu de 
la maison, pour y placer l'arche de lalliance de TÉ- 
ternel. 

iîo. Et le debhir avait sur le devant vingt coudées de 
long, vingt coudées de large et vingt coudées de haut; 
Il le couvrit d'or pur; il en couvrit (aussi) un autel de 
(bois de ) cèdre. 

21. Schelomo couvrît intérieurement la maison d'or 
*^ur, et il fit passer des chaînes d'or devant le debhir, 
qu'il couvrit d'or. 

22. Il couvrit d'or toute la maison, jusqu'à ce que 
toute la maison le fût complètement; et il couvrit d'or 
tout l'autel qui (était) dans le debhir. 

23. Il fit dans le debhir deui bhroubime (chérubins) 
de bois d'olivier, de la hauteur de dix coudées. 

' 24. L'une des ailes d'un chroub avait cinq coudées, 
et l'aile de l'autre chroub avait (aussi) cinq coudées; 
dix coudées, depuis l'extrémité de ses ailes jusqu'à 

\iyD Yy De hois d*huiie ou huileux; on n*est pas d'accord sur cette es-» 
pèce de bois , dans laquelle les uns volent le citronnier , d'autres le 
pin ; il y a plusieurs autres conjectures ; le Cbaldéen traduit par hois 
d'othier; peut-être, disent Kim'hi et Abarbanel , de quelque espèce àe 
cèdre qui donne de l'buile. 

4. 
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mjBnl les mots qui suivent : O^lpH IPiph Le saint des saiîits ; Lu- 
ther traduit y 21 par chœur, riiybsf Des chambres latérales, de p^jf 

17* lyTt Le temple y l'intérieur. >3ûS Comme OOâS «« dedans ; 
De Vetle dit : c^est le dei^antdu temple ; nous avons traduit dans ce sens. 

18. rty7p0 Mosaïque f de yjp sculpter ; O^PDSî ornemens d'archi^ 
lecture j comme JTippû concombres ^oui^ages ou coloquintes, CMcMTw^rex 
asenini; de ypi) ^^ rompre , parce que ce fruit se rompt facilement. 
^TIOÔ De nOD ouifrir ; 0*^*y de V^^ fleur ; figurant des fleurs épanouies* 

ao. 1130 3nT Littér. de Cor fermée précieux, par opposition à de 
l'or commun ^ oiî il y a de Talliage. Nous avons en partie suivi Chais 
pour la traduction de ce verset , dont la construction est difficile. 

21. I3y>i II fit passer y au Piel, forme rare dans ce verbe. /npJTl3 

Avec des chaînes j de pm attacher ; yoj , Isaïe> ch. 4©, v. 19. 
23. 00119 Chrouèimcj chérubins , yoy. Exode ^ eh. 25, t« i8« 
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24 ROIS. I. — VI. 

tières de la carrière ; on n'entendit dans la maison en 
la bâtissant ni le marteau, ni la hâcbe, ni aucun outil 
de fer. 

8» La porte de la galerie du milieu était au côté 
droit de la maison , et on montait par un escalier tour- 
nant à la galerie du milieu, et de celle du mîliea à la 
troisième. 

9. Il construisit la maison et l'acheva, et il couvrit la 
maison de planches et de poutres de ( bois de } cèdre. 

10. Il construisit une galerie en haut ( autour) de 
toute la maison, de cinq coudées de haut, et revêtit k 
maison de bois de cèdre. 

11. La parole de FÉternel fut (adressée) à Schelomo, 
en disant : 

la. Quant à cette maison ([ne tu bâtis, si tu marches 
selon mes statuts, si tu exécutes mes jugemens, et si 
tu gardes mes commandemens pour y marcher. Je con^ 
firmerai avec toi ma parole, (celle) que j'a\ prouoncée à 
David ton père. 

i3. Je résiderai parmi les enfans d'Israël, et je n'a- 
bandonnerai pas mon peuple d'Israël. 

i4.Schelomo ayant bâti la maison, et {l'ayant) achevée, 

i5. Il lambrissa les murs en dedans avec des plan- 
ches de cèdre ; il les couvrit en dedans depuis le sol de 
la maison jusqu^aux tailloirs ; il couvrit le sol de la mai- 
son de planches de cyprès. 

16. Il lambrissa avec des planches de [cèdre les vingt 
coudées du fond de la maison , depuis le sol jusqu'aux 

i5. J3>1 Tlhâtit; îl s'agît ici de lambris dont il couvrît les murs dans 
riuténeur du temple, yp'^p le paf^é;Yoy, Nombres^ cb. 5, v. r^. 

16. 1>2n Le parloir j de 131; c'était le sanctuaire, comme Vexpri^ 
T. VIII. 4 
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8. Dwwl Af^ec de^ escaliers iournans , de 711 rouler; de même 
le Chaldéea qui dit 2 fc<n3DD31 avec ce qui tourne, 

9- Vt7yi Quand il l'eut acheué^ savoir , îa construction cxlcrieure, 
les murs. rôD'l de J3D vouvrir, coûter , lambrisser ; 0^2^ le Chaldecn 
dit p3V13rt des poutres; selon Gésënius, 3J vient de 2^^ planche, 
en syriaque. KHin — miTOI — ITO =110 arranger , parqueter. 

10. yv^n Voy. V. 5. Selon les uns , il s'agit d'une galerie ou cor- 
ridor ; selon les autres, d'une espèce de grenier; le Chaldéen dit Kp'P 
étuij espace qu^ enveloppe en quelque sorte l'édifice. 
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a5 ROIS. I. — VI. 

avait soixante coudées de long, vingt de large et trente 
de haut. 

3. Le portique devant le temple de la maison avait 
vingt coudées de long répondant à la largeur de la ma\- 
son, et dix coudées de large sur le devant de la maison. 

4. Il fit à la maison des fenêtres transparentes fermées. 

5. Il bâtît sur le mur de la maison une galerie , au- 
tour de la muraille de la maison, autour du palais et 
du sanctuaire; il fit des chambres latérales (tout) au- 
tour. 

6. La galerie inférieure avait cinq coudées de large , 
celle du milieu avait six coudées de large, et la troi- 
sième était large de sept coudées, car il fit des rétrécis* 
semens en la maison par dehors à Tentour pour ne pas 
entamer la muraille de la maison. 

7. En bâtissant la maison ,on la bâtit de pierres en« 



5. y»y> De yy> étendre; Iar*hi dit f>D3âK des appentU de cham- 
bre , des chambres adressées au mur ; ^elo^ Abarbanel , des corridors 
ou galeries ; Jliyby de yiy coté^ des galeries. . 

6. l^DH Cinq, Pour que les murs du temple ne fussent pas endom- 
magés par les poutres du bûtiment, on donna une certaine épaisseur aux 
murs intérieurs ; au moyen des corridors, ces poutres n'arrivaient pas aux 
murs extérieurs , et comme l'édifice était plus large par le bas que par 
le haut ^. ces corridors étaient moins étendus dans les étages supérieurs. 
y])C^ Quoiqu'au mitsculin construit avec le féminin n33*n ftOnrin parce 
que les objets ina,nimés prennent les deux genre8.ii*|j;*i;iO Diminutions^ 
de yii retirer , diminuer. 

7. ypO La carrière^ de y03 ; on employait les pierres telles qu'elles 
se trouvaient dans lapârrièrc. j^DD HD^tt? {^K Septante >tôotç âxpoTo- 
fiot; àfyoî;, des pierres non taillées de la carrière, il13PO — 3pD «wr- 
tcau , de 3p3 creuser , sépço'er. 
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iiSâam h^im 7 : n^3n ni™ th» ^^n^DS 

3. OlIKHI — 07l>< ow/ûme; les Septante ne traduisent pas ce 
mot ; ils ont atXàfx. Espace à l'entrée d'un édifice , le portique , le ves- 
tibule. Nous trouvons quelque chose de semblable dans la construc- 
tion des mosquées. « Aux heures du milieu du jour , beaucoup de 
M monde vient goûter le repos sous l'ombre fraîche du toit voûté des 
<t galeries; usage qui non seulement explique la manière dont sont 
«c construits les anciens temples musulmans d'Egypte et d'Arabie , mais 
« aussi les antiques temples égyptiens , dont' les portiques immenses 
u étaient probablement laissés ouverts à toute la population, dont 
u les maisons bâties en terre ne pouvaient offrir qu'un abri bien 
u imparfait contre la chaleur intense du jour.» (Voyage en Arabie, 
pçir J. H. Burkhardt, trad.-d'Eyriès, t. i , p. 201.) >3Ô Sy ConMne 
y^sh det^ant; 7DM le palais , l'intervalle entre le portique et 4e saint 
des saints. 

4' ^3"lSrT^our q^aiSn fenélres; de SSh faire une ouQertur^.u^^^V 
le Chaldccn dit: 1ji7D (n^nô owi'erfej, larges, en dedans y de t]ptf 
poser dessus y ce seraient des ouvertures larges, et la fenêtre posée par- 
dessus., O^DWK ChaW^en-KiaSD JD^nD /«'•/ncVîJ en dehors ^ de UOV^ 
fermer. Abarbanel dit que c'étaient des^ fenêtres qui donnaient du jour 
dans le temple et à travers lesquelles on ne pouvait pas voir du de- 
hors. Mais comme {)p*»c; signifie aussi voir^ il est possible qu'il s'agisse 
ici du verre ^ qui permet de voir , même quand )a fenêtre est fermée. 
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22 ROIS. I. — V, VI. 

i5. Scbelomo eut soixante-dix mitte portefair, et 
•quatre-vingt mille qui coupaient le bois sur la monta* 
gne. 

16, Outre les chefs des employés de Schelomo , piré- 
posés à Touvrage, trois mille trois cents qui comm^o- 
daient au peuple occupé à l'ouvrage. 

ij. Le roi ordonna d'extraire dç grandes pierres, 
pierres rares, pour la fondation de la maison^ des pier- 
res taillées ; 

18, Lea maçons d^ Schelomo, et les maçons de 'Hi* 
rame, et ceux de Guebal les taillèrent, et ils préparèrent 
le bois et les pierres pour bâtir la maison* 

Ctt. VI. 1. Ce fut dans la quatre cent quatre- 
vingtième année depuis la sortie des enfans d^Israeïda 
pays d'Egypte, dans la quatrième année du règne de 
Schelomo sur Israël, au moisde ziv^ qui est Je deuxième, 
qu'il bâtit une maison à l'Éternel. 

■- '■ r 

2. Et la maison que bâtit le roi Scbelomo à rÉternel 

d'années det)uis TédiEcation de ce temple à celai de Zeroubabcl ; roy. 
Esdras , ch, 3, Il cite le Seder Olame {Ordo mundis) , t^\ dît que Je 
tabernacle fut construit lan 2448 de la création, le temple de Salomon 
le fui 1 an 2928 ; et le second temple, celui de Zeroubabel, Tan 34o8. 
;i*j;>ain nvnLa quatrième année àtï règne de Salomon j comme il 
suit nniV 170S-1TIDtn3 ^u mois de zi'p, au mois de la splendeur 
ou des fleurs ; correspond à avril ou mai ; dans le Pentateuque , les 
moi» n'oul pas tous des noms propres , ils sont désignés par premier , 
deuxième, etc. ; il j a seulement le mois d'o^j* , à l'équinoxe du 
printemps; voy. Exode, cb. i3, v. 4. Voy. Lévîtique, Calcnd. Talm. 

2. n^nm La maison, le temple, y compris la cour , tout le corps 
de l'édifice. 
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i5. 730 Signifie pafJe/»iir; il faudrait alors, puisque ce mot est 

précédé de Htt?3 porteur , lire ^^p le faix. 

i6« niKO tD^tt? ^^ ''•0'* c^/^; dans les Chroniques II, ch. a, v. 16, 
il y a niKD lDtt?1 e/ six tents, ïar*hi dit ^u'il y en avait trois cenfs 
qui surveillaient les surveillans. 

17. ipon De poi arracher. nilp> Kim'hi dit /OMrc^ej , des pinw 
res très-^ures, rares et précieuses pour entrer daps la fondation, ri^U 
de nu tailler, des pierres de taille ; voy. Exode, ch. 20 , v. 22. 

18. 0>73im Ceux de Guebal , ^3*1, ville phe'nicienne , entre Tri- 
polis et Bérjtus, habitée par des pêcheurs. (GéséniusO 

Ch. VI. I. Jn^'t Abarbanel dit que, de même qu'il y a eu quatre 
cent qua€re-*vingtBa«5 depuis la «onistruction du tabernacle |31i;0^ jus- 
qu'à la consiruction du leàiplc de Salomon , il y a eu un égal nombre 
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21 ROIS. I. — V. 

l'Éternel, qui a donné à David un fils sage sur ce grand 
peuple. 

8. 'Hirame envoya à Schelomo , disant : JVi en- 
tendu ce que tu m'as envoyé (dire); je ferai selon tout 
ton désir , au sujet du bois de cèdre et du bois de 
cyprès. 

9. Mes serviteurs les descendront du Libanone k 
la mer, et moi je les ferai djsposer en radeaux sur 
la mer, jusqu'à Tendroit que tu me détermineras; je 
les ferai délier là, et tu les feras emporter; tu me 
satisferas en fournissant de vivres ma maison. 

10. 'Hirame donnait à Schelomo du bois de cèdre 
et du bois de cyprès^ autant qu'il en voulait. 

11. Et Schelomo donnait à 'Hirame vingt miHe kor 
de froment pour la nourriture de sa maison^ et 
vingt kor d'huile très-pure Schelomo en donnait autant à 
'Hirame chaque année. 

12. L'Éternel donna de la sagesse à Schelomo comioe 
illuiavait promis; il y eut paix entre ^Hirame et Schelomo, 
et ils firent une alliance ensemble. 

i3. Le roi Schelomo fit une levée de tout Israël , ce 
tribut-était de trente mille hommes. 

i/|. Il les envoya au Libanone, dix mille chaque 
mois, alternativement ; ils étaient un mois au Libanone, 
et deux mois en leur maison ; Adonirame était commis 
sur la levée. 

i3. DO Tribut, levée. C'est ici une réquisition dont on explique 
plus loin l'objet. 

i4- mSî^Sn Adrerbe, alternatif^ement y de ^^n changer. V705 
Dans sa maison y chnque travailleur dtTOS la sienne. 
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le bois qui s'y trouvait, ou bien une partie du Liban était.sous 'Hîrame, 
et cdle de Salomon n'était pas suffisante. 0^^*iy3 Comme Us Tsido- 
nime (Sidoniens) , voisins de Tyr iiy ; voy. Joël , ch. 3^ v. ^. 

8. 0^TE^113 Des (yy près. Ce mot, d'après Gésénius, dérive de ï?i3 
couper) du bois facile à couper ; d'autres le rendent par pins* 

9« nmt ^^^ radeaux j de ^y^ conduire; dans les Chroniques, il 
y A nnodl ^^^ plus moderne et qui a la même signification. 

11- XiSdD Nourriture. Comme jlSlDKD de SdN manger, f\^2 
Concassé, très-^pur. Yoy. Exode, ch. 27 , v. 20. 

12. Xf*^"^ Une alliance. Dans les Chroniques, les négociations de 
Salomon avec^Hîrarae sont plus détaillées, et Âbarbanel explique par 
là les différences dont nous avons parlé au verset i. 
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20 ROIS. I. — V. 

Ch. V. 1. 'Hiratne, roi de Tsor(Tyr), envoya ses ser- 
viletirs vers Schelomo, parce qu'il avait appris quon 
l'avait oint pour roi à la place de son père, car'Hirame 
avait été l'anoi de David tout le temps de sa vie. 

2. Schelomo envoya vers 'Hirame pour lui dire : 

-3. Tu as connu David , mon père'; (tu sais) qu'3 n'a 
pas pn bâtir une maison au nom de rÉternel soa Dieu, 
à cause de la guerre dont ils l'ont enveloppé jusqvi à ce 
que Dieu les eût livrés sous les plantes de ses pieds» 

4* Et maintenant l'Éternel mon Dieu m'a donné 
du repos (tout) à l'entour, il n^y a plus ni obstocle, 
fii rencontre fâcheuse. 

5. Et voici^ je pense bâtir une maison au nom de 
rÉternel mon Dieu , comme l'Éternel a dit à David, mon 
père , savoir : Ton fils , que je mettrai à ta place 
sur ton trône, c'est lui qui bâtira/ une maison à mon 
nom. 

6. Commande maintenant qu^on coupe des cèdres 
du Libanone, et que mes serviteurs soient avec tes 
serviteurs, et je te donnerai le salaire de tes servi- 
teurs tout comme tu diras ; car tu sais qu'il n'y a 
pas parmi nous personne qui s^ent^nde à couper le 
bois comme les Tsidonime (Sidonierts). 

7 . Lorsque 'Hirame entendit les paroles de Schelomo , 
il se réjouit beaucoup , et dit : Béni soit aujourd'hui 

lier : on explique celte anomalie en sens-entendant Q^nK tes en- 
nemis» 

^' OTIH I^es cèdres. II , Oiron.^ cb. a , v. 6, Salomon demande 
aussi un homme intelH^nt pour travailler Tor^ l'argeùt, etc. Selon 
d'autre» , 0>nK est du bois de sapin. J^lVn I^e Liban était dans k 
domaine de Salomon , mais, ou les Israélites ne savaient pas fa^oer 
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les aspersions ; yoy. Exode, ch. 12, r. 22; I<évîtiqne, cb. 14» 

Ch. V. I . rivtt^^ ^i envoya* Dans ce chapitre, où il est question des 
préparatifs de l'édification du temple, on remarque des dîfierences 
avec ce même récit dans les Chroniques, II, ch. 2 ; ici il est question 
de trois messages^ de Salomon à Hirame, appelé Hourami dans les 
Chroniques; de Hirame à Salomon et de celui-' ci à Hirame. Abarba— 
tiel, à lasuite de plusieurs questions touchant ce chapitre, dit, d*aprèé 
Aristote,qu'il jaen toute entreprise quatre causes : la cause agissante, 
nSyiÔ ; «lie se tponve développée 4ans ce chapitre ; la caliie matérielle 
et figurée n^^l ITinOin ; elles se trouvent dans les chapitres 6 et 7; 
et la caase finale n»2l>V3i1 » celle-ci est comprise dans le» "Oni^ premiers 
versets du chapitre 8. 

3. yt\220 L'ont entouré; au phiriel avec nDnSoqni est au sîngu- 
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ig ROIS. I. — IV. 

roîy chacun pendant sou mois, ils ne laissaient manquer 
de rien. 

a8. Ils apportaient Forge et Tavoine pour les chevaux 
(ordinaires) elles chevaux de selle, à l'endroit oùchacuu 
se trouvait, selon sa charge, 

' 29. Dieu donna de la sagesse à Schelomo, et une très- 
grande intelligence ^ et une étendue de connaissances 
comme le s^ble qui est sur le bord de la nier. 
' 3o.La sagesse de Schelomo fut plus grande que la sa- 
gesse de tous les enfans de FOrient , et que toute h sa- 
gesse de l'Egypte. 

j 3i. Il était plus sage que tout hotnme, plus qu'Érr 
thane l'Ézra'hite, qu'Hémane, Calcol et Darda, fi/s 
de Ma'hol ; son nom était (connu) parmi toutes les na« 
tions d'alentour. 

3a. Il récita trois mille paraboles^ et ses cantiques 
étaient (au nombre de), mille cinq. 

33. Il disserta sur les arbres, depuis le cèdre qui est 
sur le Libanone (Liban) jusqu'à l'ézpb (hysope) qui sort 
de la muraille; il disserta sur les bétes, les oiseaux, les 
reptiles et les poissons. 

34. Des gens; de tous les peuples vinrent pour enten- 
dre la sagesse de Schelomo; (il en vint) de la pari de 
tous les rois de la terre qui avaient enteadu (parler) de 
sa sagesse. 

irftdait le ChaldéeD. VinO 01 Enfans dt la musique ou de la danse ; 
c'étaient des poètes. 

32. 7V?D O^filK fîvSv Trois mille parakoles ^ ou simiUtnàes. Cei 
productions ne nous sont pas parvenues, pas .plus <[ue |es mille et cinq 
poèmes ou cantiques. Ce chapitre renferme une peinture de la gran- 
deur de Salomon ; on peut le considérer comme le résumé de ce que 
son règne avait d'beureux. j ^ 

33. 31TK Ezoù, uffffwTToç, liysopc. On se servait de cette plante pouf 
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lîer ces'deux passages. f]X^t^\Attelages j selon II Chr. , ch. 32 ^.v. 28, 
ce mot signifie aussi écuries, A quoi servaient tant de chevaux , puis- 
qu'on était en paix? peut-être pour les solennités*. Selon Âbarbanel, 
^alomon était en paix parce qu'il était préparé pour la guerre. 

28. t;3*lS*l Ge mot signifie, selon les uns, dromadaires ; selon d'au- 
tres, c'était une^espëce particulière de chevauT» des chevaux de selle; 
voy. ce mot, Esther , cb. 8 , v. i4 ^et Micha,, cb* i , v, .i3^ 

^9* SiriD aV 2fX\y\ ^^ ^^ cœur ( l'esprit ) étendu comme le sa^ 
^e. Le sable, dit Kim'bi, indique une qua^ntité et non une .capa- 
cité, mais il s'agit, répond-il, du nombre des choses que.! retenait 
le cœur de Salomon. . 

3o. OtpOa Les. Orientaux , les Cbaldéens, les. Pvnses et les 
Arabes. 

3i. ^t)^iA ^ikane et les trois suivans sont1mçniioi>nés Ir,Cbron., 
ch. 2,v. 6, coùimepetit-rfik de Juda^ par Zc/a'^niTî c'e^taiiwi quç 
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i8 ROIS. I. — IV. 

aifc Et ScheloHio dominait sur tous lei royaumes de- 
'jmis le fleure (jusqu'au) pays des Pelichtime et jusqu'à 
ja frontière d'Egypte; ils apportaient des présens et 
servaient Schelomo tous les jours de sa vie. 

aa. Les vivras de Schelomo pour un jour étaient 
trente kor de fine farine , et soixante kor d'autre farine. 

a3. J)i% boeufs gfas, vingt bœufs de pâturage et 
cent brebis; sans les cerfs, la gazelle^ le ia'^hoioiu*, et 
les volailles engraissées. 

' a4» Car il maîtrisait tout le pays en deçà du fleuve 
depuis ïiph$a% jusqu^à Aza , tous les rois du pays en 
T^cçà du fleuve, et il avait la paix de tous les côtés 
à reotour. 

a 5. IehoudaetIsrael(furent)en sécurité, chacun sous 
sa vigbe et sous son figuier , depuis Dane jusqu'à Béer-- 
$chéba, durant tout le temps de Schelomo. 

26. Schelomo avait quarante mille attelages de che- 
vaux pour ses chars et douze mille cavaliers. 

a^é Ses employés pourvoyaient de îrtvres le roi 
Schelomo et tous ceux qui s^approchaient de la table du 

^ue Xétiophon et Alexandre cmt passé l'Ëaphvate sur ce pàssa^. 
yh WTt OlS«?1 II aiHiit là paix. C'est Je ptas bel âc^e qa'on puisse 
faire dHiti souverain , que de dire qu'il était en paix él que ses peuples 
étaient heureux. 

24- "13P -^w deçà; peut-être au delà y si Kécrivàki de ce livre vi- 
vait dans i'exil ( De Vette ). 

25. iniK/l ntVn ^^Ù^ nrUl Sous sa vigne et sous sen figuier ^ 
expression pYoverbkie pour désfgner n&e Jlailic profonide , à l'a^' de 
tout ennemi. 

a6. «|Vm O^M^K Quarante milieu II Chr. , cfe. 9 , v. a5 , il y a 
O»0^K nyaiM quatre mille ^ les commentateurs pnt ciiercké à eonc*- 
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21. "irtin Xc fi^uife; \û Cha^dçen aîoule niÔ l^Euplirate ; ^ous 
avons suppléé ty ; voy. II Chron. , ch. 9, v. 26. 

2a. 13 ^or , mesure équivalente au IDfl Vdoiwffr, lequel contenait 
à ce que l'on ci^oit G4S livres roinaines <Je blé. 

23. >yi Z>« pâturage j non engraissés, comme les 0'|<15 — 
IlOnn >33f S>>< Voy. Deulér.', ch. 14, v. 5. fl^DaK 0^313 Selon 
Kim'hi et Abarbanel , des chapons engraissés $ le Cbaldcen rend 
0*1313 par K^ÔIP des oiseaux. Il y en a qui rendent p>1310 barba- 
rime par oies , et d'autres par étrangers , barbares. 

24* ntP tjn noariD ^c Tfphsa'k jusqu'à ^za. Kim'hi dit que ce 
sont des contrées au delà du fleuve ; sans doute au delà de TEuphrate. 
Selon le Talmud , ces deux endroits étaient l'un à une extrémité du 
monde et l'autre à l'extrémité opposée. Ce sont là des indications bien 
vagues. nTy £^t-, souvent mentionnée comme ville fronti^e ée Ke- 
nâane, voy. Gen., ch. 10, v. 19; Deut. , ch. 2, v. a3 et passim;^ 
elle était au sud de la PaWline; quant à Tiphsa'h , on croit que t'est 
un passage de l'Euphrale appelé aujourd'hui el Dor ; Gésénius dit. 
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t^ ROIS. I. — lY. 

lo. Xe fils de 'Hessed à Aroubolb; à kii (était) Sacha 
et tout le pays de 'Hepher; 

-II. Le fils d'Abinadab (avait) toute ta contrée de 
Dor^ ilavait Taphath, fille de Schelomo, pour femmes 

la. Baana, fiU d'A^iloud, (avait) Taanach et Me- 
guiddo, et tout Belli-Schane qui est près de Tsarthanni 
au-dessous de lizréel, depiris Beth-Scbatie jusqu'à Abe/- 
Me'hôlày jusqu'au delà de lokmeame ; 

i3. Le filsde Gueber, à Ramoth-Guilâd; à lui éfaient 
les bourgs de laïr du fils deMenasché, en Guilâd; à lui^ 
fei contrée d'Argpb en Bascbaue , soixante grandes, 
villes, (avec) verroux d'airain ; 

i4- A'hinadaby fils d'Iddo^à Ma'hanaïtne; 

i5. A'himaatz, à Nephtfaîali; [ilavait aussi pris pour 
femme une fille de Schelomo , Bosmatb] ; 

16. Baana, fils de 'Houschi, sur Ascher et sur Aloth ; 

17. lehoscfaaphatCy fils de Paroua'b^ surlssachar; 

18. Scbknhi, fils d'Éià, sur Bîniaroine; 

19. Gueber, fils d'Ouri, dans le pays de Guilâd, 
pays de Si'hone, roi d'Amori^ etd'Og, roideBaschane; 
il était seul employé dans Iç pays. , 

20. lehonda et lisrael étaient nombreux 'tomaae 4e 
sable die la mer en grande quantîré, mangeant, buvant 
et se réjouissant. 



quant ilé, phrase hyperbolique; voy. Gen. , ch. 2» , v. 17 , et ch. 32 , 
V. 12. Ici se ierraine dans plu^eurs cdilioo» 1c chapitre' 4- 
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^5Nnip^i nnini. 20 : p^s -it^x ^nx y^y:) 'j^an 



10. rOttf Socho j dans la tribu de Judaj voj. Josut* , ch. i5, 
V. 35, 48. ^ .., i 

11. 1K*T ^or , dans la tribu de Menasché ; voy. Josué , cb. 17, .^ 

V. II. 

12- M^Ù^ '^2})D Taanach et Meguiddo^ dans la tribu de Meoa- 
5ché; VOJ. Josué ^ cb, 17 , v. 1 1 , et Juges , cb. i , v. 5.7. •'•tf "' 

i3. tySi niDna ^ /îamoM ^c GMj7a^;voy. D€ut.,cb. 4, v. ^3, 
et Josué , cb. 20 , v. 8. 

19' "^HK D^yjl ^"^ M/i seul préposé ,çho\h\j selon Abarbanel, outre 
les dotize , parmi les gens du pays où se trouvait la cour du roi. Après 
ce verset, les Septante ont les versets 27 et 28 , ce qui donne un sens / 
plus suivi. 

20. yrn OM Ip IÏ^K 7inD Comme le sable sur la mer en grande 
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t6 ROIS. I. ^W. 

Ch. IV. 1* Le roi Scljelorw) fut roi sur tout Israe/. 

â. £t v^ici les chefs qu'il avait : Âzaria, fits de Tsa- 
4ûk, cohenei 

3* £li'boref 41 iV'bia,r enfens de Schiscfaa, scribes; 
l^hoschaphalei fils d'A'hilou4, cftancelier ; 

' 4- Benajahou, fils de ïebo^ada, sur l'armée; Tsadok, 
et Abîathar, cohenime; 

'5\ Azariabôu, fils de Natfaane , sur fes employés, et 
Zaboudy fils de I^âtbane, ami du roi; 

6. â'bischar, sur la ihâià)a (royale), et ÂdoDirame, 
fils d'Abdd, (commis)-^ur4es tributs. 

y. Scbelomo avait douze comraiissaires sur tout Israe/;. 
ils. pourvoyaient de îvîvres lé roi et sa maison; chacun 
afVSitt cet appfovisionhenftéiH; un mois de rannée. 
; 8, Voici leurs noms : le fife de 'Hour, sur la monta- 
g^oe d'^phraïme ; 

9. Le fils de Déker, à Makats, à Schalabime et à 
Beth-Schemesch, et à Élône de Beth-'Hanane ; 



6. il>3n /V ^"^ ^ maison , fonction qui répondait peut-être à 
cette de maire du palais; selon Abai^aiiél, c'était un majordome. ODîl 
Tribut; il s'agît , soit de l'impôt pour la construction du temple, soit 
de l'imposition en général. pD TrÂui^ dérive, selon Gé$énius^ de o^Q, 
qui a la même signification ; voy. Nomh. , ch. 3i , v. 28, 87 , etc. 

8. 1V1 p Sm 'How, Les quatre protniers de ces commissaires, ainsi 
que le sixième, ne sont désignés que par les noms de leurs pères, qui| 
peut-être, étaient plus connus qu'eux; peut être. aussi que leurs noms 
étaient Ben ^Hour^ Ben Deker^ etc.; selon d'autres, Fabsence des 
noms propres est un effet de la négligence des copistes. 

9. U^^yhv Schalaèdnie, dans la tribu de Dane, voy. Josué, cb, ip, 
V.47- 

T.VIII. j 
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wnin? î»?^V'. Qr"?»? ^T^ ^J3*n»rw fiih^i< 
nû'rif >i 7 : DDp-bji >^?ïn? D-^^^xi n^ri 

• • j V* î i î 

Ch. III. 1. yju Roi; sans contempteurs, comme en avaient au 
commencement de leurs règnes Saiil et David. 

2. mn^y Azariah; comme on ne dît pas quelle ëtait sa charge 
Abarbanel dit qu'il était scribe iuiq comme ceux qui sont mention! 
nés au verset suivant, et qu'il ne manque qu'une conjoncUon entfe 
ces deux versets 5 le même commentateur dit aussi qu'Azariah étant fils 
d'A'hîmaatz, voy. I Chron., ch. 6, v. 8, 9, et par conséquent petit- 
fils de Tsadok , est néanmoins appelé son fils, par la raison souvent 
alléguée chez les commentateurs , 0>i3D 0>i3 >33 les petits-^fils sont 
pour le grand-père comme les propres fils, 

3. 1>DTD»1 Archwiste. |Voy. II Sam. , ch. 8 , v. i6. Abarbanel dit 
que c'était le procureur du fisc. 

4- ^n^aK Abiathar. Kim'hi dit que c'est un autre cohènc du même 
nom, puisque Salomon a déposé Abiathar ; voy. ci^essus, ch. a, v. 27. 

5* 0»33fin De 33f: placer; ce sont les préposés, \es employés, dont 
il est question verset 7. ny^ Chaldéen : N:>3IPW. a;?^. Abarbanel 
compare cette fonctionna celle des menins des an<?ien3 rm de France . 
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k% ROÏS. t. - Itl. 

avait couché sur lui. 

aô. Elle s'est levée au inilieu de la nuit et a pris 
mon fils d'auprès de moi pendant que ta servante dor- 
niait, et l'a couché dans ' son sein, et elle a couché dans 
mon sein son fils mort 

ai. M'étant levée le matin pour allaiter mon ûh, voilà 
^'il étart rtiort; tnais Tayant considéré au matin , xoilà 
Çcre ce n'était ^oînt mon fils que j Vais enfanté. 

^rar. li'sftrtre fetomè lui dft : Gèu'est pas^ainsi), mais 
celui qui Vit est raoii fils, etrehrî é[tii estmôrt est ton fils. 
L'autre dit: Non (pas ainsi), mais ton fils est mort, et mon 
tels est vivant. EJles parlaient (ainsi) devant le roi. 

^^. Le roi dit : Celle-ci Hit : Celui-ci est mon fils 
ipri vît, et ton fils est inort; et l'autre ait :Nàa 
pas, mais celui qui est mort est ton fils , et celui qui vît 
est mon fils. 

à4» ^ î'oï 3ît ; Âppprïez-moi un giarsf^*, ^\. Yoa 
apporta un glaive devant le roi. 

a5. Le roi <Kt : Couper Tènfeïit Vivant en àfeur, et 
^omiez-en ia moitié à l'une et la moitié à l'autre. 

26. Alors la femme dont le fils était Vivant dit au roî> 
parce que sa pitié s'était ênrae pôtir son ffls; èHe dît : 
De ^râce, mon seigtleUrl ddrinez-lui rerifant vivant, 
mais qu'on ne le tue pas; inais Tautre dit : ïl ne sera 
ai à îàGi ni à toi : Coupez. 

27. Le roi reprit, et dît : DoUne^-lui Fisi^snt vivatit, 
et ne le tuez pas, celle-ci ûit la mère. 

Î28. T6i!it feraél apprît le jugeaient que le foi avait 
^porté; ils craî|ttîretit le roi^ parce qu'ils virent que k 
':^l^^eilël]n[ëti était en lui pour rendre la justice* 
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cDpnt ao ; vbg Titàê 'iài^ rh'h r\tim nti^xn 

- sJJ" > , :, ,. 'T. î . ^"^ '•."7- ■r--î »:** , ir' 'T-it 

j-UE?^ TjnoxT ^bîfxo ^J3~n^^ npni «TOn ^ina 

'ïr)» ratsnxi no-rum ^a-rtît piivr? ip^a opNi 

T^-iDk ni^n bon Ijài '••rin r;3 "ii? K^ rrh<T\ '*^'^ 

nsn '^ai ^nn pa-'nr mbx r^r "[j^dh Tt»<n 23 
-feî^_ ' a4' :' \r\ji 'jii ns/1 rjii^ 6' î6 hnà< nî^n 




r^'Titn'"n>nT--n« ï^?^ "loK'i ^^èr» jjà. ' a'7 
■^ 1^ "«b l'T'Sn yso ixnn 'l'ièn dsiî^ "ib?« dsk^dh 

,. f J. »vAv- J-;' V, :i— 'V V - j-t. jv™ t: •- 

': àéiâb n%p laipa D\ib>« rtar\ 



a6. 11033 De iû3 == ^W brûler j au Nîphal. n»Dm De 0*0m <e/i- 
''dfri^âTTU^r, signifie aussi e/itra{7/^^; ses entrailles furent ëmues decom*« 
^passion.' 

i8. tSïÛfDfll^^Jûg'^'w^'^'-T^j'^geroéntae^^^ pas men- 

tionné dans le livre des Chroniques. Ce jugement a été nlis en séène ; 
H(*)n Us eurent une crainte respectueuse f fondée stir la sagesse du roi 
"et sa justièe. 
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14 ROIS, t - m. 

avait demandé une pareille chose. 

1 1 . Dieu lui dit : Parce que tu m'as fait celte demande, 
et que tu n'as point démandé une longue vie, et parce que 
tu n'as point demandé de la richesse , et parce que tu n as 
point demandé la mort de tes ennemis , mais que tu as 
demandé de Tintelligence pour comprendre la justice, 

la. Voici, j'ai fait selon tes paroles, voici ^ je t'ai 
donné un cœur sage et intelligent , tellement qu'il n y en 
a pas eu comme toiavant, et qu'après toi il n'y en aura pas 
comme toi. 

i3^ Et je t'ai même donné ce que tu ne m'as pas de- 
mandé, même la richesse, même la gloire, de manière que 
nul ne sera comme toi parmi les rois pendant toute ta vie. 

i4* £t si tu marches dans mes voies pour garder mes 
statuts et mes préceptes , comme a marché David toa 
père, je prolongerai tes jours. 

1 5. Schelomo se réveilla, et voilà le soDge. Il vint à le- 
. rouschalaïme et se plaça devant l'arche d'aWiance à^ YÉ- 
ternel ; il offrit des holocaustes et fit des sacrifices pa- 
cifiques , et il fit \m festin à tous ses serviteurs. 

i6. Alors deux femmes impudiques vinrent, et se pré- 
sentèrent devant lui. 

17. L'une des femmes dit : Grâce, mon seigneur! 
moi et cette femme nous demeurions dans la même 
maison , et j'accouchai près d'elle dans la maison. 

18. Ce fut le troisième jour après mon accouche- 
ment que cette femme accoucha également; nous 
étions ensemble, et il n'y avait pas d'étranger avec nous 
dans ia maison^ nous étions seulement nous deux dans 
la maison. 

19. lue fils de cette femme est mort la nuit, car eîk 
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rùEj> nt^n î%Nni ^^n? ^iiNi "«a nnxn rW«n 
Wiî^n 01^3 "'rrT. , »8 :* n*>33 nsïj "i).!^^™ n^33 

^p n»n '19 i n^33 «rox^D^ntî^ ^nbit n^as ijak 

»v T:n- 'IT- :<,—: -i- : ^•t 1 •-*^ t- 



II. VQ^ Littér. La personne , Famé, et qui signifie ici la mort. 

i5. 0^ht^ nsni T\vhvXp^^ Salomon s' étant réi^eillé y t'était un 
songe; il comprit que c'était un socge; voy. Gen , eh 4 '> v. 7. Mais 
cela ne satisfait pas plusieurs commentateurs, qui disent qu'à son ré- 
veil il comprit le chant des oiseaux et l'aboiement des chiens ! 

16. iliaT Prostituées* Gbaldéen Jpl3>a hôtelières; voy, Josué^ 
ch. 2, y. 3, 
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i3 ROIS. I. - m. 

jttsaa'à ce temjps-là. 

3. Schelonio aima TÉteriiel, marchant selon Içs sta- 
tuts de David soa père; seulenient il sacrifiait et fai« 
sait des eocensçmeus $ui les liiauts, lieiuçi 

4- Le roi alla^ ^ Guibpne ppuç y sacrifier , car, ç^^taU 
le I^aut lieu considérable. ScLelomo sacrifia oaille holp- 
caustes sur cet autel. . . - .^ ^ -.^-^ 

5. A Guibône l'Éterjael appaicut à l^chelomo dans çui 
songe de la nuit, D^eu dit i Dema^ndç c^ cj^ (^\u^ \^y^ 
que je le donne? 

6. Scbelomo dit : Tu as agi envers mon père (avec) 
i?ne grande boxité^ comme il niai^cbait devant toi en 
vérité, en justice et çn droùi^re de çopur ^çyer^ tf?f, 
^\ *" \^\ as gardé çe^te çr^c^e \fm\^ & ^U ImI as 49Wflf 
un nk qui ^st assis sur son trône, comme en ce jour. 

7. Et maintenant, Éternel n|on Diçu, tu as hit lé- 
gpw toq sçryitç^r à l^ place de David (non père; je pe 
iîîjs^nçpre qu'^p jçi|.|ae h^jpfiej^ je ïf® «f i^ pi sortir, iji 
revenir. 

8. Et toa serviteur ^st parmi ton peuple que tu ^ 
cl^qisi , peuplç considérable, qui par son gr^nd nom- 
bre Qe peut ê^•e ni ooinpt^ m nqmbr^ 

9. Donne à ton serviteur un cœur intelligent pour ju- 
ger ton peuple , pour discerner entre le bien et le ma/, 
car qui pourrait juger ton ppuple (ce peuple) considéra- 

I o. Ce discours plut à TÉ teri^çl , de ce que Scbelomo 

7. É<11DK3C Sortir et t^^nir, phrase prpyerbiale. et qui sigi^îfif en 
général la conduite des afiPaircs. 

8. pojp Enlendantj inleUigent TJDH ^ Chaldéen dit HK^M «>p 
^idéraile, La morale de ce récit est fort belle ; le jeooe rôi 4^âan99 
le don de k saçes^ç , il la préfère è tout« 
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T^Ç? 1^? '^?*5g"^ti| non, Vijs^ -111 :^:;^sr^ 

^ ^:^'iC^i^ reban. W ^'^i mrr> nn^v 7 
"^ "^H, ^T^t ^W ^f^ W- "^^^ ^"i 

}JTÈS î?3?^ ,^^ ^?1 . " î r^H "^iî? ^sr^*» 



m^me verset : JV3 91203 ttibt m cw Co»] iifavâlt /mij encore hâU de mai- 
son cuj^ nom de rJÉiç^r^qL 

3. afmnil qm^U.lhrmfibM&y Ht Àkàcbâqel, oonstîtaent Uâ^ 
mour de Dieu : Croire à l'existence de Dieu , avoir confiance en sa 
bonté , et aimer les hommes pour leur faire du bien. 

4- nnj? ?| /i^ Mille holocaustes^ en plysieur$, fois j c'est au^^ji pe^jb- 
4tre un nombre hyperbolique j yoy. Mich. , c^^. 6 , y. 6 çt 7. 

5. DlSra Dan4 un sçnge ;. At^arba^el dis^t^ Ip^^giiem^t l'opinion 
<Je Maimonide sur le degré de prophétie au^qmel SaloaMon fteraift paiîr 
ve^u; nous y renvoyons le lecteur; notre obj^t n'étant que Texplic»* 
tion du texte et la discussion des eJ^o»ei ^, wjpur^'laU ^«wpej 
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m ROK. I. — II , m. 

Ierdu3chalaïme à Gath, et qu'il était revenu. 

4^« I^e roi envoya appeler Schimhi , et lui dit : Ke 
t'avais-je pas fait jurer par l'Éternel , ne t'avais-}e pas 
protesté, disant : Le jour que tu sortiras et que tu 
iras de côté ou d'autre, sache bien que tu dois mourir, 
et tu m'as dit : La chose est bien, j'ai entendu ? 

43. Mais pourquoi n'as-tu pas gardé le serment de 
l'Éternel et le coo^mandement que je t'ai ordonné 'î 

44* L^ roi dit à Schimhi : Tu sais tout le mal dont 
ton cœur a la conscience ; ce que tu as fait à David mon 
père ; l'Éternel fait venir ta méchanceté sur ta tête. 

4^* Mais le roi Schelpmo sera béni, et le trône de 
^David sera affermi devant FÉternel, à jamais. 

46* Le roi ordonna à Benayahou, fils de lehoyada, 
qui sortit, le frappa, et il mourut. Et la royauté fut 
affermie dans la main de Schelomo. 

. Ch. ni. I; Schelomo s'allia par le mariage avec Pa- 
rvau (Pharaon), roi d'Egypte; ilprit(pour fémm^^\aft^lte 
de Par'au, et l'amena à la ville de David, jusqu'à ce 
qu'il eût achevé de bâtir sa maison et la maison de 
l'Éternel, et la muraille de lerouschalaïme, à Tentour. 
a. Seulement le peuple sacrifiait sur les hauts lîeux, 
car l'on n'avait pas bâti de maison au nom de l'Étemel 
i ... 

tateurs ont longuement discuté si Salomon a commis ou non un péché, 
en épousant une Égyptienne; voyez entre autres Abarbanel. Voyez 
aussi ce que nous avdàs dit sur ces mariages; Deutér. , ch. 7 , v. 3, 

' a* pi Seulement, Selon les uns , le sens de ce mot est : La maison 
^e Dieu n'était pas encore achevée pour y foire des sacrifices; il y 
Avait seulement des hauts lieux où le peuple foisait ses offrandes ; mais 
selon d'autres pi indicpie une conséquence du verset précédent : De Jà 
vient que, etc., ce 4ernier sens est probable, puisqu'on ajoute i^mce 
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I : ft TVT /TTJ--: AT- k '-; — 

ninb inH^D T^r.'TiW "P5pï<* "Ti^^T» rfc^TB^na-nïî* 

-î 

45. ttùhv ^HdHI ilf a<^ fe roiStdomon est béni ; cVst la trouiènè 
personne pour la première. 

46. i\yO^ T\lhl^1^TX\ Le royaume était affermi. Salomon avait fait 
mourir les chefs de ceux qui pouvaient lui être opposés, il se trouvait 
dilermi «ur son trône. Nous avons déjà remarqué que ce serait à Wnf 
que l'on voudrait peser les données bibliques dans la balancé de oiMfl^ 
morale actuelle et de vouloir comparer les mœurs asbtiqu^ à e4^l# de 
notre Europe civilisée. Dans ce cas on trouverait les rçcomm^odatioii^ 
de David mourant cruelles , et les exécutions sous le règne naissant 
de Salomon , effra jantes. 

Ch. IIÏ I. \mr\'*\lls'aUiapàrUmanc^e)àe\nT\^^ 
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^u'ila fpappé 4çus boçjp^^ juj^jj çt Œye^UeWiquJlWî 
Ules a tués par le glaive^ et mon, vè/re Dav^id nren sa- 
Hwît riea : AKier, fif» âe J^r , chpf de Çarm^ d^Israel, 
fqf^ AQ|inQ$89y ^ dç fetb^, oliLef (^ j^ara^e de lel^KVidsu 
i 33, I^rsypgr^Ippi^jM^si^ te {ê^ f^elo^ilt^ et qgf )| 
tète de sa po^tidtç pqi^ (çj^lqur^t, W»U. k tteyid «t i 
%â postérité;, k sa maison^ et a soo tf^n^y ^^ 7 aura ^oaix 
^e par l'foer^Bel , p^ur toujotur^ 
r 3^4-^ Bietiàyaiiûu^ fits delel^ayada, monta^le frappaetle 
Ifim, ^t il i^ 4Hi§f;^ijb^Di^9<k^^ pa^^PIQ a dans }^ désfft 
^^ . 3.5^ Le roi é yibUt .^^y^u, 01% d^ le^^a , ^ ^ 

£lace, sur l'armée, ej: b ro\ étabjrt ']Çsjji|Dk le cohéne à 
t placé d'AWathar. 

36. Le roi envoya appeleirScbimbi^et lui dit : Bâtis-toi 
une maison à lerouschalaïme (Jérusalem), et demeures-y, 
nVn sor« pi^^ Ipamir aHer)^ (Sftré et ^fav***^ 
j, 3^. Mft» c|fu îquiF ^i^j^ t^ 3P|tii^ ef ip 
torrent de Kjdrope (Cédroft), ^çhe ^MW <¥^ tïj dois 
mourir , ton sang sera sur t^ têta 

38. Sckknhi dit au roi : La chose est bien ; comme mon 
seigneur le roi a parlé , ainsi fera ton serviteur. Et 
'ScbkDbi dejneuraà ierottsehaiaîmepen^ntioiig-teffips. 

39. Il arriva au hput de trois ans que dçux esclaves à% 
pcbimhi s'enfuirent verç ^^fe^sçh, fils de M^^^a^ rpj dg 
(Gf^t ji ; qn anpQnç^ 4 Sçhiisbi , i^voir : VfiUà , P^ ^êÇk- 
9^. spm à Gath. 

' 40. Schimhi se leva, sella son âne, et s'en àHa à Gath 
Vers Achisch, pour chercber ses esclaves ^ Schimhi s'en 
alïa, et ramena ses esclaves de Gath, 
.Ji. On ai^B90faà Sçhelçço^Hç §çlî»inbl était allédfl 
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"in la^îi 3in3 *D.nn)T'iiè2 o^^bi dpt} d'-iï^:}^ 
^<t£'û^■nNl bxhË'i X3ï— li:; -ira ij^x-ns vt nV 

> ^•.•: ^ ••: " :-: -t: at' • \ -.- j : t 

in\33 t5j?n 34 : nln") qvd obiy-ny di^^e? n%Ti 
: ^3")!?5 1niD3 -ipjrn innoi.! l3-y.ip;] V'^jin^"!? 
—bj; vnnn y-inn^-p in''j3-n{s5 -tban rn'V ' 35 
; "inpN nnn irbàn rnj piDn pn^-nxi iSDîtn 

Itt; , ^ ^- Ivv ' ',J-T, ' •• - y ^<.T^ V : ATT- 

^^■nJ3 1? nosn_ ij^ptî^tJ {^;^p''.i '^bsn Tppn ^ 
: njxi rus ùvùr^ svn-^^b"l de^ raK?'"i obt!?n^3 rn^3 

TiT.T v/r i,T • ;"^" I : AT (.t;. -it: — t j • 

"noxn _ 38 : rj^xnn' n"^n^ ^dt mpn rilo^â jnri 

Î5 "nbèn ij-jkX n3"i 'it^^xi) nïnn 3ID ^thh f^r^iû 

: zyf)_ n^pi pb^i-na i^^pE^ det»! r^npj; niç^^i 

là^h ynpS mj\ 'hj -jbo TOjJo-fs e;idn5— bf^5 
-nNV3nn_ij?p^r a^n 40' : nj3 qn3^_ run 

-, i. lii.i'î ixiiy ^iit»44 n ci>i 'hJ 

S6. Î13K1 rtjk tît. ôïf et ou, Je coté ou d'autre. 
^7' p'^lp Kicirone ; c'est le Cédron ^ dans le voisinage de Jérusa- 
lem ; voy, II Sam., ch, i5 , v^ 23, 
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lo ROTS. i. — n. 

aS. Le roiSchelomo envoya Benayahou^ fils dele- 
hoyada^qui le frappa, et il mourut. 

a6. Et à Abialhar le cohène , le roi dit : Va-t'en 
à Analhoth, dans tes champs, car tu es un homme 
(digne) de mort, mais en ce jour je ne veux pas te 
faire mourir , car tu as porté l'arche de rÉternel 
Dieu devant David , mon père , et parce que ta as 
souffert dans toutes les souffrances de mon père. 

27. Schelomo chassa Abiathar à ce qu'il ne pût plus 
être Gohène de l'Éternel; pour accomplir la parole de 
l'Éternel qu'il avait prononcée sur la maison d'Éli à 
Schilô> 

^8. Le bruit en était venu jusqu'à loab [car loab 
avait suivi Adoniah , mais il n'avait point suivi Ab- 
schalôme] ; loab se réfugia vers la tente de l'Éternel, et 
empoigna les cornes de l'autel. 

29. On annonça au roi Schelomo queloab s'éfait réfu- 
gié vers la tente de l'Éternel, et qu'il était ptès» d^ l'au- 
tel ; Schelomo envoya Benayahou, fils de lehoyada^ 
(lui) disant: Va, frappe-le, 

30. Benayahou vint à la tente de l'Éternel, et lui dit: 
Ainsi a dit le roi : Sors. L'autre dit: Non, mais je mourrai 
ici. Benayahou rapporta la réponse au roi, savoir : Ainsi 
a parlé loab, et il m'a répondu ainsi. 

3ï. Le roi lui dit : Fais comme il a parlé, frappe-le 
et ensevelis-le, et tu ôteras Je sang que loab a ré- 
pandu sans cause, de dessus moi et de dessus la mai- 
son de mon père. ^ytiv^^ 1^ 



qa^ Un* eût point penché i^ers Abschalome ; sans cela ces mois n'auraient 
pas de sejas ici, puisqu'il ne s'agît que d'Adoniah. 
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3a : ^2N n^^ 5yDi "bv^ 3><1'' •nsE? "i2^î^ Diin ^^ 

26. DOynn 2« ^'ej mortifié^ tu as soufiert j voy. II Sam., ch. 17, 
V. 29. 

27. IP'IS»'! /^ chassa. Oa a quelquefois vu des prêtres déposer des 
rois, ici c'est un prince qui dépose un prêtre ; ceci indique un déclia 
de la puissance sacerdotale. 

. a8. nï33 ^ PlSï?3fe< *inî<1 Ces mots peuvent se rendre par : (^uoi- 

' • '.* *. i'Ii ' >" -'^'j ^r;c '^i':^ ' ^'^r'''3;c*;' «^^ 
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9 ROIS. 1 — it. 

fuse pas. Elle lui dit : Parle. 

17. Il dit : Parle donc à Schelomo le roi, car il ne 
te refusera pas; qu'il me donne Abischag la Schon- 
naipitb» pourfemnie. 

18. Bath-Schéba dit : Bon, moi, je parlerai ponr 
toi au roi. 

Xg. Bath-^Sthébà vint vers le roi Schelomo "pour îai 
jps^rler au sujet d'Adoniah. Le roi se leva (pour aller^ 
àû-devant d'elfe , il se prosterna devant elle , s'assit 
sm* soti trôtie , on pfaça un siège pour la mère du 
t^i, et 'elle s'assît 1 sa droite. 

^ Elle dit : JFe te fais une petite demande, ne tne 
Tèfûse pas. Le roi lui dit : Demapde*, n>a mère^ car 
je ne Ce refuserai pas. 

ai.^Ile ^it : 'QùVn donne Àïisclïsç là Schouna- 
wî^ k, Adoniaiï ton frère , ponr 'femtne. 

aa. Le roi Scl^ielomb répondit, et dit à sa mère : Pour^ 
^^uoi dêiàanâes-tu Abischag fa Schoànamilli cour Ado* 
%frfh^ demande pour lui la roya;trté^, car il est mon 
Tibère plus â^ë que moi'i pour lilî, ^pour Abiathar le 
eohjène, et pour loab , 61s de Ts^^rqny^ ? 

23. te roi ^helomo jura pçtr VÉternçl, en disant : 
Que Dieu me traite ainsi et qu'il continue, si Adoniah n'a 
pas prononcé cette parole contre sa vie ! 

24. Et maintenant, l'Éternel est vivant! (lui) qui 
m'a affermi et m^ fiitt assieoir sur le trône de Bavid 
mon père , et qui m'a fait une maison comme il a dit, 
i^^aujohitli^i Âdoniàh mourra. 

T« 17 ; Selon les commentateurs, ce désir d'Adraïah était micfîme de 
^^inaîe3\é ^ parce ou'Abis^g était considérée comme veuve du roi , 
qu'un simple particulier ne pouvait î^pouser. 

24. >30tt? VI Du verbe 2V> ^ire assis; du Hiphil; le troisième t de 
ce mot est superflu» 

9* 
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nrojj) nnx njs2? ■^D^i^] 20 : tipi^ btç^ni -r^Jj^-^ 
nb '-lD^<'!^ ^js-'-nx 3K?ri-bf^ "^Ô^p' *'^!??Sî^ '"'P^î;^ 

: ^g^f^ ?Ipx in^JiNb n"'SJ2^n Jç^"'3N-nN in;» -ipîinî 
n^_>^tî^ HN nsb") "iésb tss»} nôt»?^ "^fen'îVi] ' ^a 
rèibçni-nx i-h^^,) ^nhy^b h^^yg'ri j^i3><-nx 

nbxb ntTa no^ç^ rj^sn ynf n ^3 : n^riîrfa 

IT- I -; V.- - j- A" • jv -:i- ••v- ,4» 

ï9' ^7Dî^ dN^ f^ 'wèrerfKroi, c'est lenoto pourtepron6mVfb^^^ 
cl-dessus , ch. 1 5 V. 33. 

2ï- att?*3KnNin^ Ç^'^^^e ^o/^ «fonn^^ , qu*on donne ^ ^bisckag ^ 
le passif suivi deriK voj. Gen., ch. 4, v. 18. 

22. yj nK10^ Demande pour lui la rojaulé^ celte ironie lui fait 

ajouter : nn^HiîVl ^h^ à lui et à Abiathar, etc. Les Septante ont :xât 

«yrw ÂêiàÔap, sans préposition, llapour lulAbiathar; leChaldéeh dit: 

inOKI Kin nrt nV^yn i^Vn N'a-t-Upas pour conseillers Jblatkar^ eïc. 

. a3. ltt;333 Par ja ^je , au prix de sa vie. Voj. Il Sam,, di. 23^ 
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8 ROIS. I. — IL 

au*ils se soat ainsi approchés de moi lors de ma fbile 
devant Abschalôme^ ton frère. 

8. Et voici que tu as avec toi Schimhi, fils de Guéra, 
fils de lémini de Ba'hourime; il a proféré contre moi 
des malédictions violentes au jour où j'allai à Ma'ha- 
naïme. Il est descendu au-devant de moi aulardène, je 
lui ai juré par l'Éternel, disant: Je ne te ferai pas 
mourir par le glaive. 

9* Maintenant ne le laisse pas impuni , car tu es un 
homme sage, tu sauras ce que tu lui feras; im 
descendre sa vieillesse ensanglantée dans le scheol. 

10. David se coucha avec ses pères, et fut enseveli 
dans la ville de David. 

1 1. Le temps que David régna sur Israël fat de qua- 
rante ans; à 'Hébrone il régna sept ans, et à lerouscha- 
laïme (Jérusalem) trente trois ans. 

iQ. Schelomo s'assit sur le trône de son père, et son 
règne fut bien afifermi. 

i3. Adoniah , fils de 'Haguith , vinl ^«^ ^ailh- 
Schéba, mère de Schelomo. Celle-ci lui dit : Ton arrivée 
est-elle dans une intention paisible? Il dit : Paisible. 

14. Il dit : Tai un mot à te dire. Elle dit : Parle. 

1 5. Il dit : Tu sais que la royauté était pour moi, 
vers moi tout Israël avait dirigé la face pour me faire 
régner; mais la royauté a tourné, et est échue à mon 
frère, car elle lui a été (destinée) de FÉternel. 

i6. Maintenant je te fab une demande, ne me re- 
enterré à Jérusalem, appelée Tit l^y 'viV/e de Dacidf parce que c'était 
le siège de sa cour et le berceai^ de sa dynastie. 
. , *6. >3fl ï)Vt >2Wt\ 7K Ne fais pas détourner, ne repousse pas mon 
'pisage f ne me refiise pas ; le refus rend confus et force à détourner 
leyisage. 

T. vm. a • 
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nsm ■ 8 : rma Dibebx "»iBû "rima "6>{ =ot î^-d 

wv -2 j" T*: -it: tat \,tt r ^' '•-;." t^-: 

^bo ïfonsn^t^ 0''3^3"nN bS^Èn-»w' tii ^Sq '-im 

•-T I « : V : ATT Vt : ~ ,• " t- • '^ ♦ t .I<-t v -: 

: '^Ha TTD?» |3ni v3n in NDS-b^ 3b?; nbbi2^=ï 
-o-i *-»D^^l i4 ' : Dibe^ -o<»i ?l^iS DiSi^n"-ijM<ni 

-nx ^32^n-bN '•nrwD bxî^ biN 'rm rh^è nm 

8. nï1D:DepD inusité au kat; selon Kimlii,/or/, Piolent; 
voy. Jeb, ch. 6 , v. 25. OK *$*< j formule de serment. 

9- t\VV^ Tu sauras. Il est diJÈicile de concilier le serment de Da- 
vid , voy. le Verset précédent, et Sam. II, cb. 19, v. 24, avec la re- 
commandation qu'il fait à son fils. Dans les Chroniques ( voj. Chron., 
ch. 25), il n'est pas question de ces d^érentes recommandations ()e Da- 
vid. Appareinmeot qu'Esdras n'a pas jugé ces cicconstances dignes' 
d'être répétées. 

1 0. VillK 0;^ Ttl 33ï7*1 Lit. Dauid se coucha ai^ec ses pères ; \\ mou- 
rut ; la même expression se trouve ; Deut. cK. 3 1 , v. 1 6, où certes il n'est 
pas question d'une inhumation dins le sépul cre de famille. David fut 
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7 ROTS. I. — II. 

Cit. It. I. Quand le temps de la mort de Daftid fiit 
était approché, il ordoima à ScbeloBio> son £As^, savoir : 

2. Je m'en vais par le cjbemin de toute la terre, fortî- 
fie*toi , et sois un homme. 

3. Observe l'observance de ï'ÉteJrnel ton Dieu pour 
marcher dans ses voies, pour garder $es statuts , ses pré- 
ceptes , aes jugemens et ses témoignages. ^ comme it 
€st écrit dans la loi de iVtosché, afin que tu réussisses 
<en tout ce que tu feras, et où tu te tourneras. 

4. Afin que rÉtemel confirme la parole qu'il m'a 
donnée, en disant : Si tes enlans gardent leur voie pour 
marcher devant moi avec vérité, de tout leur cœur et de 
toute leur âme, je dis, il ne te «era pas retrancM un 
homme de dessus le trône dlsrael. 

5. Tu sais aussi ce que m'a fait loah^ fil» de Tse* 
rouya, ce qu^l a £ait à deux chefs de l'armée d'Israël > à 
Abner^ fils de Ner, et à Ammassa, fils de lether, qu'il a 
tués, en répandant en (temps de) pak J^ sai>^ de la 
guerre; ayant ensanglsmté par le sang de \a guerre \;il 
ceinture qu'il avait sur les reins, et la chauis&ure qu'il 
avait à ses pieds. 

6. Tu agiras selon ta sagesse, et tu ne laisseras pas 
descendre paisiblement sa vieillesse dans le scheol (la 
tombe). 

7. Mais tu feras du bien aux enfaus de Barzilaî» Gui- 
ladite; ils seront de ceuîç qui n^angent à ta tajble, parce 

5. ^ ^ mai; Selon le Miérasc^iy Joabitaiiraît montré la leUrecqae 
loi afatt adressée David an sujet d'I^rit ; mak a^es|-â pas plos prabaUe 
que le second *iiefM est une explication de la phrase précédente? Tn 
sais aussi ce que m'a fait Joab , savoir t aux deux ckeb 9. et6«; c'est 
mal agir envers le prince , que de le priver de fidèles serviteurs. 

7. p '3 Car ainsi se sotit-ils approches de moi, savoir : ton3 «^^^ 
bonté. Voj. H Sam. , ch. ig, v. 3>. 
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: B^Nb n^^m mrn fWf-'?3' rrTO ^^ ' "6 jk 

^ !• : T j-t: a':-.iT: • vat t t l-.v: '•• ^ j- it 

T«bTi3 rroS wrDX nim i nipE^D-nN moK^i 3 

I": • JT T jv -: ^ T : ^ I v jt • t 't iv -: 

13 î^fe'Dgbi iri3 nj3N[b bN-)fer> nihOîf nîsr 

6 t vbjna Te^>^ ibj?3ni •l^inD^^E?^^^ni:^^ 

it;-:, /.• -: ». "-:!-: t:.t: jv -: ti-: i-i 

7 : bifuû DOT irûito T^1n-^<b•| anoDro mM 

•av t : •. J" : I : v. t : v v v ^-:i- «^r: • - <- * . - •• : • : 

redouter , ne pouvait trouver une sûreté près de Tautel ; voy. Exode, 
ch. 21, y. i4* Abarbanel à la fin de ce chapitre s'étend beaucoup sur 
ronction royale, sur la manière d'oindre^ etc., tout cela n'a plus pour 
nous qu'un faible intérêt. L'onction royale aujourd'hui, est l'élection 
parla nation, comme l'éloge des rois est dans la bénédiction du peuple. 

Ch. il I. x\M^h "ly^ ^û^ ^2'^p^^ Les jours de Dcwid pmr mourir 
s'étaient approchés; le temps de sa mort était arrivé. Cette circons- 
tance est racontée en détail , I Chron., ch. 23 et ch. 29. 

S.Vwnl^acincSattf ; voy.Josué,ch. i,y. 7elSam.I, ch. i8,v.5. 

4. >Vy lat "WK Littcr. Qu'il a prononcée sur moi* "IDkS— "IDkV 
Le second est un idiotisme, et nécessaire à cause de h. longueur de la 
phrase. 
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C ROIS. I. - I. 

44- Il A envoyé avec lui Tsadok le cohène , Nathane le 
prophète^ Benayahou, fils de lehoyada, les Crethi et les 
Peletbi , et ils l'ont fait monter sur la mule du roi. 

45». Tsadok le cohène et Nathane le prophète Vont 
oint près de Gui'hône; ils sont remontés de là joyeux, et 
la cité s'est émue : voilà le bruit que vous avez entendu. 

46* Schelomo s'est aussi assis sur le trône royal. 

47. Les serviteurs du roi sont venus aussi pour bénir 
notre seigneur le roi David , disant : Que Dieu rende\e 
nom de Scbelomo plus célèbre que ton nom, et qu'il 
élève son trône plus que ton trône! et le roi s'est pros- 
terné sur son lit. 

48. Et ainsi a encore dit le roi : Béni soît l'Éternel, 
Dieu d'Israël, qui a donné aujourd'hui (quelqu'un) s'as- 
seyant sur mon trône , et mes yeux le voient. 

49. Alors tous les conviés d'Adoniah furent effrajés , 
se levèrent, et s'en allèrent chacun son cheminr 

50. Adoniah craignit Schelomo, se leva, s'en alla, et 
empoigna les cornes de l'autel. 

5i. On annonça à Schelomo, savoir : Voici, Adoniah 
craint le roi Schelomo, et voici qu'il a empoigné les cor- 
nes de l'autel, disant : Que le roi Schelomo wejure au- 
jourd'hui qu'il ne fera pas mourir son serviteur par le 
glai ve. 

5a . Schelomo dit : S'il se comporte en homme vaillant, 
il ne tombera pas un ^e ses cheveux à téitè^ mais s'il se 
trouve du mal en lui, il njourra. 

53. Le roi Schelomo envoya et le fit descendre de des- 
susl'autel; il vint et se prosterna devant le roi Schelomo. 
Scbelomo lui dit : Va-l'en en ta maison. 
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îfu3^béVx''"]|n''fn:i jnsn prk ^narém 45 
iç?î4 ^'ipn Nn ^fr-i^rt Dhm DfiDi:; d^d ^bjr »i 

bnj'ji 7\iyâp riobp 'D2^hN°';p'r6î< bV?.""'^!? ""n.'^ 
48 : . à3t?sn~'^îLT\^Dn 'Tint?'îi'?|Np3D iNçs-nx 
rn: -la^x biniîn %ibx rfirr» "nna'Tibsri'nDX tosto 

•^"T v.~: ^ •• t: • J- v: t : t ïvav - j-t i\t, -: 

^3 iiopn mmi 49 : nix-i ^:^în >ND3-'?y 32^ oi^n 

T l-.T- :vr.- =' I y-'-: y:- '- r- . -j- 

nij")p3 prnn "absi opn nttbtî^ '•jso n"!"» iH'Axi 

nàxS rafisn n"ir)|53 tnt^ rnan^ nabe^ T|^sn""n{<S 

■SjD^xb ' bfr-î^b .Tm dx rébv) -tds'i 52 : 3-1113 

7* I •- I ^«j jv:r •< : vj- vitv 

53 : no"» l3-N^Dn nj^T-oxi ny-ix iniytî'D 

nS»! n3îsrn Syo inTii rtobiî^ ^bsn tou/^i 

: çi™b "rb riô^ ^b'^Di^^ nm -îSdS ^inn'^i 



47 • T^aV Pour bénir J pour k saluer, le féliciter. ytHn Ton Diiu; 
d'après le Keri O^n^K Dieu. 

5o. PISTOn lîia^pa ^ux comes dé V autel. Adoniah craignant le châ- 
timent de sa rébellion, croyait se mettre en sûreté près de l'autel ; c'é- 
tait peut-être un usage emprunté des autres nations ; quant aux Hé- 
breux , un assassin, et Adoniah avait un châtiment aussi terrible à 



Digitized by 



Google 



5 ROIS, t - I. 

sur mon trône, et il régnera après moi. Cest lui que 
j'ordonne pour être chef sur Israël et sur lehouda. 

36. Benayahou, filsdeIeho}ada, répondit au roi, et 
dit: Amen! Que rÉternel, Dieu de mon seigneur le roi, 
le prononee ainsi. 

.37. Comme l'Éternel a été avec mon seigneur le roi, 
qu'il soit aussi avec Schelomo^ qull élève^oo troneplus 
que le trône de mon seigneur le roi Dayid. 

38. Tsadok le cohène, Nathane le prophète, Benaya- 
hou , fils de lehoyada, les Crethi et les Pelethi descendi- 
rent, et firent monter Schelomo sur la mule du roi Da- 
vid, et le conduisirent vers Gui'hône. 

39. Tsadok le cobèfie prit une corne d'huile de h 
tente (d'assignation), et oignit Schelomo; ils sonnèrentde 
la trompette, et tout le peuple dit : Vive le roi Schelomo! 

40. Tout le peuple monta après lui ; le peuple jouait 
de la flûte, et témoignait une grande Jôîe. La tëtre s*é- 
branla sous leursrcris. 

4r. Adoniah l'entendit ainsi que tous los <:ouviés qui 
étaient auprès de lui, comme ils achevaient de manger, 
loab ayant entendu le son de la trompette dit : Pourquoi 
ce bruit de la cité agitée? 

42. Il parlait encore quand lonathane, fils d'Abîathar 
le cohène, arriva. Adoniah dit : Arrive, car tu es un 
homme vaillant, tu apporteras une bonne nouvelle. 

43. lonathane répondit, et dit à Adoniah : Certes, 
notre seigneur le roi David a fait noouner roi Sehelomo. 

./ . -• ' 

4i- rtOin nnpn Sip yrxnPourquoile bruU de lacitéagitée7nïï^ 
de Oin = OOn et non expriment le bruissement,le mouvement tumul- 
tueux de la mulliludc. Sip est du masculin et nOinse rappoiieà rvy^* 
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:iTT I : 'v stt: "- — iT : -: ^" t: 

"•J^îs %T'î^ rfin' "lO^<vp îon i "I0^^'1 p.?tT"''^î< 

r -: A" v: T : .,J- '••< ' a",t v j - '-a. , • 

7 3 inisn ''j'in-dî; nirr» rrn ie^î^îs s? ; ™rj 
n'TiSr>î? .iôbt£?-nN «3-in in^m tn-»3m sn"»"!!"? 

: rtw "ij^Dn TÎ'î DJrT-*9 H"^^'l "ibie^a ^^HP^î 

4i 1ûSi|i*t^n^î>p3nVhbi*irrino^ b^noÈn 

rr-jprr-^ jmo iDî^'i!' -éle^n blir-n» à«*^ j^çf!? 
-ijni^î^s îT^jt» fnarn "t^td là^ '42 : nàti 



58. >;iSârtVWl3m ^^ Crethi et les PeUlhi ; voy. Il Sam., 
cb. 8, V. 18. Le Chaldéçn dit : ^K^ySpl kfllbpl ies archers et les /rort- 
deurs. - 

39. SftftWl 7D ^^ ^^ tente /.on sç tr9ayftît Ifarçhç d'alliance^, 

40. 0>bSf13 0>VSnO liUi.JÎ4<afc»/ -dMfidHs/fmmén^^n^endre k 
son desflAtes;\9i raoîne de oesrdeux mo\at^t\i^f\ percer, G^soQt des 
însttuiiAQiisi percé» de troiiivd€&Mw»<fl(1D«?Otn^ Litléir. ^^ ré- 
JQUUsaM d'une joie.: oV^^ptin J)p3ftVl/ili4 /a terre s^e fendit par 
leurs cris ; image hyperbolique dont nous troàvi&ns des exemples ir'C- 
quens dans la Bible. 
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4 ROIS. I. — I. 

ton iervitMr. 

27* Celle chose aurait-elle e» lieu par (ordre de) roon 
seigneur le roi sans que tu eusses fait savoir à ton servi- 
teur qui doit s'asseoir sur le trône de Hûon seigneur le 
roi après lui? 

a8. Le roi David répondit et dit : Appelez-moi Bath- 
Schéba; elle vint devant le roi, et se plaça devant .Je fol 

ag. Lé roi jura , et dit : Il est vwftut VÊternel is0 m'a 
délivré de toute angoisse ! 

3o. Que comme je t'ai juré par l'Éternel , Dieu d'Is- 
raël, disant : Que Schelomo.toa fils régnera après moi, et 
qu'il sera assis sur mon trône après moi, ainsi ferai-je en 
ce jour. 

3i. Bath^Schéba s'iiïdina la face contre fôrre, se 
prosterna devant le rôi^ et dit : Vive mon seigneur le roi 
David à jamais ! 

32. Le roi David dit : Appelez-moi Tsadok le cohène, 
Nathane le prophète, et Benàyahou, fils de lehoyada ; Et 
ils vinrent devanOe rqu - It 

33. Le roi leur dit : Prenez avec vous les serviteurs de 
votre maître-, et faites monter Scheloniô , moa fils, sur 
ma mule, et faites-le descendre vers Gui^hône. 

34. Là Tsadok le cohène, et Nathane le prophète, 
l'oindront pour roi sur Israël; vous sonnerez de là trom- 
pette, et vous direz : Vive le roi Schelomo! 

35. Vous monterez après lui ; il viendra et s'assiéra 

V. i4* Le Chaldéén et le Syriaque traduisent ici et au verset 38 pff^ 
par rnS^iBf ; le premier ugnifie éruption et le setond mission^ 

34* lûtea OflplJjn ^ow* sonnerez de la trompette. C'est ce qui 
avait lieu dans Lés^grandes occasions ; lors delà promulgation de la loi 
sur le Sinaï , ce fut au son de la trompette que Dieu se proclama 
monarque suprême de la nation. 
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r-rt-u ij^iin >5^. nx» dk ' «7 t ■ inç *6 ïj^ 
î^-bsr " DE^ ^D'?i°i3rnx nrnn i^Çvnm "navn 

... - -r Iv<v-. '*--, ^, iT-:i- l'vw- r -: 

y: • v.'-:!"- 'vv - j-.- t- '-at -; v . • 

— iB?Ni rrffp^n toî*>5 ■!j';;a)n 3^2^.1 -a» : "i^^an 
'iVb''^» ndbi^-^3 -to»6 ':^'i{cr> 'r6« niera, f? 

irpatji Nt33n trobi \rûn pmo iVtnt "t*^ 1?û'"i 

WTT : • : •T-' * jtt: >••. — •< r: • :»• -t ivjv- 

-nx onasim , Dis:rtx najr^rM dddp rç art 
-Vjr DB?'>S N3îi T^nx Dn'^'^y V '35 : 'rhbvt iîm 



27. ojK «îi cela vient da roi^ on peut suppléer t Al6r9 je ik*ài rito 
il objecter. . > • . : 

3i. oSiyS Comme Gen., ch. 17 , v. i3; elExpde, ck^ a», ▼•6, 
Ce mot signifie un temps long, r. 

33. HTlfin ^ nitt/e; monture royale. Sp Pourh^ ^^«r* {VU ^19* 
'hone; de f^>]| ou niJi couler; nom d'une source près de Jiruaaiemy 
d'où découle un aqueduc ; cette source est appeféé aiissi iTlS^ Schi" 
lo<ùh ; voy. Isàïe, ch. 8 , v. 6 ; II Ghron. ^ ch. 32 , v. 3o ; el ck« 35 , 
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3 ROIS. L ^ I. 

i^. ]^e4iii dit : Mqd *si^9eurl tu as j/nré par )l|fer- 
Jie) tpu Dieu à ts^ servante : Certaiûement Schëlomo ton 
fils régnera après moi > et il sera assis sur mon trône. 
* i}). Et maintenant voici , Adoniab est devenu roi^ et 
tùi, lûoh seigneur]^ ô roi^ lu ne le sais pas. 
^ tg. il si^ hit tuer fle^ Jpiœtrfii» des vèatioç gras, et 
des brebis en quantUà :' il a invit^ tous les fils do roî, 
Abiathar le çohène^ et loab, tîKef de Varni^e;^^ il 
n'a piasiiîvîté ScHelpiflb, ton serviteur, 

tto. .Qiîént à toi, «o^on seigneur, 6 roi, les yeux de 
^Wt Israd soRt sur toi pour qim tU leur annonces qui 
doit êlm a^âis.sur le ijrone^ de mon seigneur le rai après 
lui/ 

91. li arriverait (sans cela que) lorsque mon seigneur 
^ra couclié avec seâ pères^ que moi et mon fils Schetomo 
ntom serions (tracés copme^idts)^ CîQiupables, 

aa. £t voici, pendant qu'elle pai4iûi ^^eoee a^eç le roi, 
^athane 1^ prophète ^ffiy». , _ .^ .« 

^3. Oh annonça au roï , savoir : Tcw Ilâtïïahele pro' 
phète î MI vÎAt devant le ror^ et se pçost^Mrna devant le 
roi, la fececpntre terre, f 

^4* Nathane dit : O roi, mon seigneur ! as-tu dit : 
Adoniab régnera après moi, et c'est lui qui sera assis sur 
mou trqne^ 

a5* Car il est descendu aujourd'hui et a fait tuer des 
Bœufe, <les Veaux engraissés, et des brebis en quantité; 
il a invité tous les fils du roi, les chefs de 1 armée, et 
Abiathaf le ëohène, et voici qu'ife mangent et boivept 
devant lui , ^t ils ont dit : Vive le roi Adoniab ! 

a6. Mais il n'a invité ni moi, toff serviteur , ni Tsadok 
le cobène , ni Benayabou, fils de lehoyada, ni Schëlomo, 
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î<'?'?l'n3ï"rfôb^^Nn?fn ■)fe^^^<^!| rtn Tn'3î4t)i 

■'r ^ f- •' Jî •: *TT- .j- V.T :, '" - tt: v : 

iT-:i- »wv- !• -: /î^, '- ^••* • VT j-,.-: 
j- : !!• -: • • T ; AT — 1 ' vw - r -: a- : ' » t : 

'- 'v:f.*- . s- : — >vv- j-:- T- A't- • jTT V 

I i a5 : '"iNDs-bjr '^ Ki'm nn» •ibo"' irrWx mèH 
D'>^à' easm B^n ^vra»^ j^asn -nfe^b^ ■sSsn 

y;! yr-: ••• - jtt:v: .tt- «"t : »vv - 

1" • |T" I 'VJ** "" JL* " * J"" ATT • J' ' * 

> : • : :iTT I : • v stt : ♦ ; » •• - • t : ' : : " r "i 

^^* 'SlKrîiiy*!-^^ maintenant mon seigneur, Plasieiirs édition^ 
portent ^HilKI ^^ ^^^ y ^^ 4^ Vette traduit ainsi. Ces| aussi le mot qu6 
donnent les Septante, xai où. Il est possible, en effet , que ce soit un 
copiste qui a écrit ici par négligence XXtSffS comme au commeqcenent 
du yerset. 

21 . >xi»ni«/i^'^*'*^'^/ nous avons dû traduire coraines'iljavaîtll^^^rtl-^ 
O^Ktdn II 7 en a qui rendent ce mot par manquons^ qui est une des si^ 
gnificatipns de j^t9n> ^^7* Jug^^ 9 <^^* ao , y. 17 ; mais il est plus na- 
turel de le rendre par sa signification ordinaire de coupable; nous 
serons traités comme des coupblcs par la nouvelle dynastie. 
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2 BOTS,.!. — I. 

avec^Abialhar: le côbène, et ils fur*éht'du parti d'Ado- 
luab. 

8. Mais Tsadok le cohène, Benayahou, fils de le- 
hoyada, Nathane lecohènè, Schîmhi et Réi, ainsi que 
les hommes vaillans de David, ne furent point avec Ado- 
niab. ^ 

9. 4doniah fit luer des brebis, des *bœtifs et des 
yeaiix gras, près de la pierrerilte Zo'heletli qkt était 
aiîprès d'Ène-Roguel; il invita toqs ses frères, fils du 
roi^ aip^i que tous les boma^es de lefaouda, serviteurs 
du roi. 

10. Mais il n'invita pas Natbane le propbète, Benaya- 
hou, les hommes forts; ni Schelomo (SalQmon)son frère. 

11. Natbane dit à Bath-Scbéba , mère de Schelomo, 
savoir: N'as-tu pas entendu qu'Ac^niah, fils de 'Ha- 
guilh, a été f^it roi? et potrç Sjaigneur David ne le sait 
pas. 

ia*.Et jataifitfiîîgnt^îensj^dpnc, que je te donne un 
cooseiLettu sauveras. ta vie et la vie.CTbufi^lkSchcJomo. 

i3. Va, présente-toi au roi David^ et dis-lui : N'as-fu 
pas, mon seigneur , ô roi, jiiré à ta servante, disant : 
Certainement Schelomo ton fils régnera après moi, et il 
sera assis sur mon trône? et pourquoi Adoniah est-il de- 
venu roi? 

14. Voici , pendant que tu p,arleras là avec le roi^ moi 
je viendrai après toi et je compléterai tes discours. 

i5, Bath-Schéba vint auprès du roi dans la chambre; 
le roî était très- vieux, et Abischag la SchouDamith ser- 
vait le roî. 

16. Bath-Schéba s'inclina, et se prosterna devant le 
roi. Le roi lui dit : Qu'as-tu? 

i5. nWÛ Pour nmVÙ de r)10 sentir; au Piel. 
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^^}, ^ya^^A^'^i'? î5? ï^1?r~R '"''ri?'' ^^ PVV. 

--r^«'\ v-rnr N'iDsn fnrnNti i© : 'n'?én i-iajj; 

T : .ITT j v^T />• i 'u- Aï- iv ,4r- 1 -a 

^iv--: •.-/.• v:- )•• .- V •:- At'--. vt V-'t r -j-f 

15- : TjW-nN ''r^DiTf'^T!^ xiax ijNti kf^in 

voy. II Sam., ch. iS, v. t. Ce verset contient une réflexion pour'éx- 
pliquer l'orgueil d'Acloniah> - ; • . ^ :. Ii 

^^ nriKl^TJ)»! -niy •S'«cowr/r^saiiri<Jc»TtRa;w(»>; aTë^ns ^as- 
sister; l'aUemaDcl eiprimc eéla très'- bien pni- na(^t<Ifi!n. ' f 

9- Viy'Mi Veau engraissé ;\oy. II Sam., th. 6, \^. iS; ce mot se 
trouve ordinairement avec: nw i«lj/: nHnt»'1'I3KT.a/>ifé>*^;arAefc/A. 
Géaénius dérive cemotdp VnT ramper s voy. -Deutér., chrîbj v. 2^, et 
iil la pierre aux serpins. IjeChaMéen dit : RmSD (3K ht pierre pour 
Wtf-au loin, espèce d observatoire; Van pyVoy.II Sam., A, *7,.V; 17. 
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Ciï. I. I . Le roi David devint viçwx et avancé en âgp; 
on le couvrait de vétemeas, mais il ne pouvait se ré* 
duauffèr. 

d. Ses servitetifs Itit dirent' : Qu'tni pfaercbe pour mon 
^ignetir le roi une j^une fille Tfetgc; qu'èlte ^nf^iieooff 
devant le roi et qu^elIe soit pour lui une compagnt; 
qu'elle €0uche dans ton sein; alors mon seigneur le roi 
ne réehaniferà* 

3L Us cherchèrent une jeune £lle^ heUe , dans loutes 
les contrées d'Israël; ils trouvèrent Âbischag , Schpuna- 
mîihy et ramenèrent au roi« 

'/|. La jeune fille était très-belle; elle devint la corn- 
pagiie du roi^ le servait, mais le f ot ne la:Cpoiiut point 

5. Âdoniah, fils de 'Haguith ,. s'élevait , disant : Moi, 
|e réglerai! Il sejrrocura des chariots et des cavaJiers, 
et cinquante homities^ui couraient (firlaiit iii£.- 

6. [Sea père ne Favait jamais réprimandé, disant : 
Pourquoi agis-tu ainsi?] Il avait aussi une fort belle 
mine ; c'est lui que (^a mère) enfanta après Abschalôme. 

7.11 eut des conférences avec loab, fils de Tserouya, et 

•comiBC un eùplién^ihe. C'est probable, et ce qui est dit cî-dessus v. 4? 
^V/ me la connut point , prouve qu'il l'aurait pu , et que c^est ^s 
€fUe iuteuliop qu'elle lui fut dçnuée. Il 7 a dans joe verset un mélange 
de discours à la deuxième personne etde discoans à la troisième personne. 
3. ft^XVP ^^ Schûunem; vpy* Josué, cL 19, y. |8- 
4* rtn^ CofintU. On sait que dans la Bible on exprîifte par ce 
mot la coUabîtaiion. 

6. "ÇSXS uS^ ^^ '^ l'asHiit pas attristé , par des reprocbes sar sa 
conduite. fx^% I^avait enfanté ; Sii|ipL yOM ^^ ^^^^ » nemmée an 
commeiicemcM du verset 5. La Yulgale tra^fuît : secundas nota posf 
Àti^^; puîné d'Absalom; mais la mère de ce dernier était Maach^f 
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v-irn ii<D-Tîr ns"» nixrani' 4 : "n^isb nni< ^Na^n 

iv jT << TT : j:i— I t :- y— :i^ wt:it 

C^. 1. 1 .^Vortl ^ ''oî. Celivre, que les Septante appellent paràtluv F, 
troisième livre des roisj est une continuation de Samuel II. On en attri- 
bue la rédaction aux scribes dont il est question II Sam., cb. 8, v. 16, 
infràj cb.4, v.3 elpassim. Abarbanel (voy. préf. àson commentaire), 
regarde Jérémie comme rédacteur de Melachime (Rois) , nom de ce 
livre et qui en indique le contenu. 0*D'3 K3 Jpî f^ieux, t^enu (avance) 
tndge;\oj. une semblable expressron Geo., cb. 24 9 ^* ^> ™^îs 
dans cet endroit il s'agit d*une yieillesse réelle , tandis qu'ici il 
parait qu'il n'est question que d'une vieillesse relative ; Oavid n'avait 
alors que soixante-dix ans; il en avait trente quand il est parvenu à la 
royauté, et il a régné quarante ans. Yoj. II Sam., cb. 5, v* 4- UtV 
Futur K^al dans un sens impersonnel ; — QtV^ voy, Deutér., cb. 19 , 
V. 6; la racine est fin* = ODn chauffer. 

a. naDO De po — p'^ demeurer ; une amie intime qui demeure 
toujours «ivec le roi . C'est ainsi que traduit le Cha^déei^ KSHp 2^/zc 
proche. Il y en a qui rendent ce mot par concubine , et le regardent 
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^^'. çz<: ^F^' ''^':*?r4^ r'-Ç-V-r^- ??■"•'& 

MALACHlMiÉ (LES ROIS). I. 
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LA BIBLE, 

TRADUCTION ]SOUVELLE> 

AVEC L'HÉBREU EN REGzVRD, 

ACCOMPAGNÉ 

DES POINTS-VOYELLES ET DES ACCENS TONIQUES ( m W>) 

AVEC DES NOTES PHILOLOGIQUES, GÉOGRAPHIQUES 
ET LITTÉRAIRES, 

ET LES PRINCIPALES rARUNTES DE LA VERSION DES SEPTAim 
ET DU TEXTE SAMARITAIN; 

IBiVxie à J8i. M. lodis-philippe I" , Roi 5^ ^ran^ois^ 

MEMBRE DE l'ACADÊMIE SOTALE DE M£TZ, KT DE PLUSIEURS SOCIBTÉS SAVA^TES^ 
AirCIEN DIRECTEUR CB L*£COLB ISRAELITE DE PARXS^ 



TOME HUITIÈME. V/U. 

LES PROPHÈTES. 



TOME TROISIEME. 



"y\ 'X DDbO IBD — MELACHIME (Rois) 1 et II. 



A PARIS, 

CHEZ L'AUTEUR, VIEILLE RUE DU TEMPLE, N* 78; 

Théophile BARROIS , libraire, rde richeubu, n° i4; 

TREUTTEL w WURTZ, libraires, bue delille, h» 17; 

AS trasbourg it à Londres, même Maison. 

1836 
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ERRATA. 

Page 2 Noie , ligne 2 , >nnK1 lisez : nriKI 

84 — a, lôyn lîsci : V. 38, layn 

nS — 6, Ch. XIX. I. lisez : Ch. XIX. 3. 

106 Trad. v. 11, aç^ec ses hommes^ Visez : auec ses dn-- 

quantc honi" 
mes» 

123 — 22y eteles lisez: et deux, 

«73 — 18, *Hiskiahou Ihez : 'Hilkiakou. 
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LES PREMIERS PROPHÈTES. 
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